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EN 1644 


Que les politiciens et les moralistes honnissent l’ancien ré- 
gime, tant qu'il leur plait, des entraves de toute espèce, des 
inquisitions, des persécutions même qu'il suscita au libre essor 
de la pensée et de son expression typographique, l'historien ne 
peut que s’en féliciter, car c’est grâce à elles qu'il lui est possi- 
ble, dans bien des circonstances, de retrouver la trace fugitive 
des victimes d'une tyrannie si louable dans ses résultats extré- 
mes. Sans doute, on ne saurait aller jusqu'à glorifier le régime 
du passé d’avoir traqué, condamné, brûlé mème les produits de 
la presse et surtout leurs artisans, l’abus était flagrant ; il faut 
cependant reconnaître qu'en tout cela, non seulement la monar- 
chie obéissait aux vœux de la majorité, mais qu'encore elle était 
conséquente avec les principes de la nation pour la sauvegarde 
du trône, de l’autel et de la morale publique. 

Parmi les mesures prises sous l’ancien régime pour la défense 
de ces principes, figurent en première ligne les visites domici- 
liaires faites chez les typographes, autant pour s'assurer qu'ils 
n'imprimaient rien de nature à troubler la paix publique et qu'ils 
n'enfreignaient point les règlements en vigueur, que pour cons- 
later l’état de leur matériel et de leur personnel. Ce second 
point, non moins que le premier, ne pouvait être indifférent au 
pouvoir, quand on songe au redoublement de surveillance que 
devait entrainer l'emploi d'un trop grand nombre de presses 
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par un même imprimeur, ou au contraire la pénurie du matériel, 
car dans les deux cas, le typographe pouvait être poussé, soit 
par la recherche d’un plus grand lucre, soit par la nécessité de 
ses besoins, à entreprendre des impressions subversives. Il était 
indispensable aussi d'être renseigné sur le nombre et la qualité 
des compagnons et des apprentis; parmi les premiers pouvait 
se faufiler quelque individu dangereux pour l’ordre ou déjà 
sous le coup d'une condamnation antérieure et dont les récidi- 
ves étaient à redouter ; pour les seconds, il fallait éviter qu'il y 
en eût une trop grande quantité, le recrutement des futurs mai- 
tres ou compagnons élant intéressé à ce que les apprentis fus- 
sent plus choisis que nombreux. 

Ces visites dans les imprimeries, à Paris surtout, se prati- 
quaient fréquemment, ainsi que le révèlent de multiples docu- 
ments, mais il était beaucoup plus rare qu’elles englobassent 
toutes les imprimeries d’un seul coup, qu’elles fussent entourées 
d'une certaine solennité et qu'on en rédigeât un procès-verbal 
détaillé. 

C'est donc une bonne fortune véritable que de posséder l’une 
de ces enquèles générales, surtout pour une époque peu con- 
nue de l’histoire de l'imprimerie parisienne ; elle fait apparaître 
plusieurs choses inédites et notamment l’existence de quelques 
élablissements typographiques que n’ont connus La Caille ni 
Lottin et que n’ont pas davantage signalés ceux qui se sont 
occupés ensuite des annales de l'imprimerie parisienne. 

L'enquète en question date de l’année 1644 ; l'original s'en 
trouve dans le manuscrit 18600 (f°’ 671-686) du fonds français de 
la Bibliothèque nationale et comprend seize feuillets recto et 
verso, écrits tout entiers, si je ne me trompe, de la main même 
de Sébastien Cramoisy, imprimeur du Roi, directeur de l’Impri- 
merie royale du Louvre et l’un des enquêteurs. 

J'ai divisé mon travail en deux paragraphes : je rappelle dans 
le premier les circonstances et les conditions dans lesquelles il 
fut procédé à l'enquête; on trouvera celle-ci dans le second 
paragraphe, publiée in extenso el accompagnée de quelques 
notes qui viennent éclairer le texte et fournissent de brèves 
indications sur les imprimeurs visités. 
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I. 
Préliminaires de l’enquête. 


L'état de l'imprimerie parisienne dans la première moitié du 
xvu siècle est fort peu connu dans ses détails ; on sait cepen- 
dant que la corporation étail profondément troublée, tant à 
cause du trop grand nombre de maitres qu’à raison de l'audace 
ou de l'impéritie de quelques-uns d'entre eux. L'autorité avait 
bien essayé de réagir, dès 1618, par l'institution du syndicat, 
chargé de surveiller les membres de la communauté, el par la 
limitation du nombre des maitres, en n’autorisant le syndic à 
n'en recevoir chaque année qu’un seul dans les trois catégories, 
c’est-à-dire un imprimeur, un libraire el un relieur, mais on 
n'avait pas songé encore à larir dans sa source le recrutement 
des maitres en diminuant le nombre des apprentis. Un docu- 
ment de l’époque nous révèle 1 qu'entre le mois de mai 1632 et 
le même mois de l’année 1637, on n'avait pas recu dans la cor- 
poration moins de cent vingt-trois nouveaux maitres, dépassant 
ainsi de cent huit unités le nombre des admissions réglemen- 
taires ! Il était résulté de cet état de choses non seulement une 
recrudescence d'infractions de toute espèce aux statuts en 
vigueur, mais encore une perturbation considérable dans la 
nominalion du syndic et des adjoints. 

Le document dont je viens de parler nous apprend en effet 
que le nombre des membres de la corporation, en 1638, « ayant 
multiplié par les apprentifs de tant de maistres, est cause qu'à 
présent il se trouve tant de monde qui compose la communauté 
des libraires, qu'on en veoit plus des deux tiers se tenir sur les 
ponts, aux coings des rues, devant les portes des églises et sur 
les quays de la ville. — Les interests de chacun par ce moyen 
sont différentz; les libraires qui restent dans les boutiques ont 
a désirer que ces choses, qui tendent à l’avilissement d’un sy 


L. Mémoire contre (Antoine) Estienne qui veut estre syndic. [B. N., ms. 
fr. 22079, pièce 27, p. 1.] 
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noble exercice, soient comme du temps de leurs pères, et qu'on 
puisse estre en estat d'imprimer les livres, comme par le passé, 
sur de bon papier, correctement et de belle lettre, et avoir 
moyen de donner les livres bien imprimez icy sans estre obligez 
- d’en aller chercher avec de grands frais soit jusque dans les 
pays estrangers, ou achepter au centuple les vieilles impres- 
sions. Les autres qui se contentent d’estaller dans les rues et 
sur les ponts ne tendent qu'à rouller tousjours cette manière de 
vie, etd'estre fournys de livres, bien ou mal imprimez, correcte- 
ment ou non; et pour y parvenir, s'associent trente ou qua- 
rante pour faire imprimer un livre, s'ils voyent que quelqu’autre 
soit en advance de le faire avec un peu de soin, et ainsy font 
avorter tous les desseins qu’un honneste imprimeur ou libraire 
pourroit avoir. — L'autre inconvénient est que le nombre estant 
si fort multiplié, lorsqu'on faisoit les assemblées, soit pour déli- 
bérer des affaires qui regardoient le bien et l’honneur du corps, 
soit qu’il fallut eslire des scindics et adjoincts, ceux qui estal- 
lent, ou qui se sont licentiez hors l’Université, prévallant à cause 
du grand nombre, s’opposoient tousjours à tout avec des parol- 
les injurieuses, et chacun ne pouvant plus s’entrentendre qu’a- 
vec tumulte et sans se pouvoir faire escoutter, on a poussé jus- 
ques à s’entrebattre et en la faire (sic pour face ?) mesmes de 
messieurs les Lieutenant civil el Procureur du Roy, aux carros- 
ses desquels l’on a jetté des pierres, quoy qu'ils vinssent, comme 
ils l'ont accoustumé, honorer de leur présence la communauté 
pour le bien de ses affaires et à sa requeste mesme. — Depuis 
ces excès d’insolence, lad. Communauté s’estant encore assem- 
blée en la présence du dernier Lieutenant civil et de M. le Pro- 
cureur du Roy d'a présent, il s’y commit tant d'insolences et fut 
vomy tant de blasphèmes el usé de tant d'irrévérences en la 
présence de ces Magistrats qu'ils furent contraincts de se lever 
et sortir sans rien faire, en disant qu'ils ne reviendroient jamais 
dans la chambre d’une communauté telle que les harengères de 
Paris ne scauroient l’esgaller en insolences et incivilitez. — 
Voyans que ces mauvaises rencontres pourroient faire perdre 
.tous les privilèges de la Communauté el qu’elle seroit a l'avenir 
réduitte à n'avoir plus de juges qui se voulussent donner la 
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peine de se transporter dans le bureau et qu’il faudroit, comme 
dans les mestiers méchaniques, aller au Chastelel, l'on en porta 
sa plaincte au Conseil, où après le rapport des magistrats, il in- 
tervinst arrest qui porte quelles personnes on doit assem- 
bler..…. » 

En effet, le 21 juin 1639, le Conseil d'État privé du Roi rendait 
l'arrêt suivant ! : 


Sur ce qui a été remonstré au Roy en son Conseil, qu'au préjudice 
des arrests et Reiglemens dudit Conseil, intervenus sur le fait de l’Art 
de la Librairie et Imprimerie, et de l'ordre qui doit estre tenu et ob- 
servé en la nouvelle eslection des Scindics et Adjoincts de la Commu- 
neauté, il se commet à présent de si grands tumultes et irréverences 
par la multitude de ceux qui y assistent, et qui ont esté receus Maistres 
audit Art de Librairie et Imprimerie, sans capacité ny expérience, en 
tel nombre qu’il n’est pas imaginable, contre ce qui est expressément 
porté par les Statuts et Reiglemens vérifiez, qui réduisent ladite récep- 
tion à trois Maistres par chacun an, dont la capacité et probité doit 
estre certifiée par huict des anciens et plus notables de leurs Corps : ce 
qui est une cause que les Assemblées sont tumultuaires, et qu'il s’y fait 
des monopoles et factions pour introduire dans les Charges de la Com- 
muneauté des gens qui en sont indignes; voire mesmes que ceste pro- 
fession, autrefois exercée par personnes d’honneur et de suffisance, est 
à présent avilie et réduite à tel poinct, que les enfans mesmes de ceux 
qui l'ont tousjours praticquée, la mesprisent au grand préjudice du 
public. À quoy estant nécessaire de pourveoir, et particulièrement à 
l'eslection des Scindic et Adjoincts, attendu qu’il y a plus d’un an que 
Joseph Cottereau et Pierre Rocolet, anciens scindic et adjoincts, ont 
achevé le temps de leur Scindicat, mesmes Jacques Quesnel et Jean 
Guillemot, qui ont depuis quatre mois aussi achevé le leur, ont ensem- 
ble requis d'en estre deschargez, et que ceux qui se présenteront désor- 
mais pour estre receus maistres audit Art de Librairie et Imprimerie, 
seront examinez et certifiez capables par les anciens de la Commu- 
neauté, en présence desdits Scindic et Adjoincts, afin qu'à l’advenir il 
y ait des personnes de suffisance, pour veiller soigneusement qu'il ne 
soit imprimé aucune chose contre le service de Dieu, du Roy, et de 
l'Estat. Veu lesdits arrests et reiglemens, Procez-Verbal des Lieutenant 
Civil et Procureur de Sa Majesté contenant les rébellions et insolences 
commises par plusieurs de ladite Communeauté du dix-neufiesme juillet 


1. En déficit aux Arch. nat., dans la série V6. Cet arrêt a été imprimé sous 
ce titre : Extraict des registres du Conseil Priué du Roy (s. 1. n.t. n. d.). 
In-4, 4 p. ch. [B. N., ms. fr. 22172, pièce 16.] 
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mil six cens trente huict, sentence rendue contre le nommé Marette, 
maistre imprimeur, du vingt-troisiesme Décembre audit an 1. Ouy le 
rapport du Commissaire à ce député, et tout considéré : Le Roy en son 
Conseil, a ordonné et ordonne que d'oresnavant l'election desdits Scindic 
et Adjoincts de ladite Communeauté se fera au lieu accoustumé dans le 
College Royal, par les anciens Libraires et Imprimeurs qui ont exercé 
lesdites charges de Scindic et Adjoincts, ayans actuellement boutique 
ou imprimerie ouverte, appelans avec eux six anciens Libraires, six 
Imprimeurs et six Relieurs seulement et non plus, pour tous ensemble 
eslire les nouveaux Scindic et Adjoincts, en présence des Lieutenant 
civil et Procureur de Sa Majesté, auxquels elle enjoint de tenir la main 
à l'exécution du présent arrest, et donner ordre que lesdits Scindic et 
Adjoincts esleus exercent leurs charges avec soing et diligence, en 
sorte qu'il ne s'imprime ny débite aucune chose contre la Religion, 
l'Estat, ou les Ministres, à peine d'en respondre par lesdits Scindic et 
Adjoincts en leurs propres et privez noms, ausquels est aussi fait défen- 
ces de recevoir plus de trois Maistres par chacun an, conformément 
audit Reiglement, et aux conditions portées par iceluy. Fait au Conseil 
privé du Roy tenu à Paris le vingt-uniesme jour de juin mil six cens 
trente neuf. 


L'élection d'un nouveau syndic eut lieu quelque temps après 
cet arrêt, et le choix fait de la personne d’Antoine Vitré parais- 
sait aussi bon que possible ; malheureusement ni les turbulents 
n'élaient calmés, ni la possibilité de surveiller efficacement les 
imprimeries rendue plus facile au syndic. La zizanie ne tarda 
pas à reparaitre, el Antoine Estienne * en profita pour usurper, 
en sa qualité de premier imprimeur du roi, les fonclions de syn- 
dic (1643). Je n'ai pas à m’arrèter ici sur la manière dont il s’ac- 
quitta des devoirs de sa charge, cela viendra en son temps et 
lieu, je constate seulement qu'il les a remplis d’une façon si 
déplorable qu'un toile général s’éleva bientôt contre lui et que 
le trouble dans les imprimeries fut porté à son paroxysme. 

Cette situation ne pouvait durer : il fallait d'une part rendre 
aux syndics une autorité incontestable et leur donner d'autre 


1. Claude Marette (V. ci-dessous, n° 23). 

2. L’accession d'Antoine Estienne au syndicat a toujours été considérée 
comme dubitative ; la liste des syndics dressée par Lottin le laisse à l'écart; le 
fait est pourtant certain. Cf. Gallia Typographica, Paris et l'Ile-de-France, 
t. Ir (Notice d'Antoine Estienne). 
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part les moyens de remplir leur mission, en acquérant la con- 
naissance exacte de tous ceux qui imprimaient dans la capitale, 
puis en forçant ceux-ci à se grouper dans le quartier de l’Univer- 
sité, qui leur avail été depuis longtemps indiqué pour résidence 
exclusive. C’est encore le Conseil d'État qui se chargea de met- 
tre les choses au point, et le 2 octobre 1643, il rendit l’arrèt que 
voici : 


Sur ce qui a esté représenté au Roy estant en son Conseil, la Reyne 
Régente sa mère présente, que la division survenue en l'eslection des 
Scindicqs des Libraires de la Ville de Paris, a esté cause jusques icy 
qu'il n’y a aucuns Scindicqs pour faire observer les Règlemens de l’Im- 
primerie : Et d'autant qu'il est important au public, que les ordres et 
réglemens faits sur le faict de l’Imprimerie, et vente des Livres qui 
viennent des Païs estrangers, soient exactement observez, et que la 
négligence que l'on a apporté jusques icy à veiller aux Impressions, 
donne la licence à plusieurs particuliers d'imprimer, sans permission, 
toutes sortes de livres et de traittez, sans mettre le nom de l’autheur 
et de l'imprimeur, conformément aux Ordonnances, Déclarations et 
Arrests sur ce intervenus : Sa Majesté désirant pourvoir aux abus et 
désordres qui arrivent journellement en l'Impression et Vente des 
Livres ; De l’advis de la Reine Régente sa mère, a ordonné et ordonne 
que pendant un an, à commancer du jour et datte du présent arrest, 
Blaise, Cramoisy et Vitré, Libraires et Imprimeurs du Roy, feront la 
fonction de Scindicqs, tiendront la main à ce que les Règlemens de 
l'imprimerie soient exactement observez; se transporteront en toutes les 
Imprimeries pour voir et visiter les livres qui s’imprimeroit (sic) ; se 
feront représenter les permissions du grand sceau; et en cas qu'il se 
trouve que l’on imprime quelques livres sans ladite permission, faire 
transporter les feuilles imprimées avec les manuscripts ; feront leurs 
procez-verbaux, et en donneront advis à Monsieur le Chancelier pour 
y estre pourveu. Et affin que lesdits Scindicqs nommez par le présent 
arrest soient informez des lieux où l'on travaille à l'impression des 
livres, Veut et Ordonne Sa Majesté, que dans la huitaine après la publi- 
cation du présent arrest, tous les Libraires et Imprimeurs demeurans en 
la Ville de Paris ayent à mettre entre leurs mains une déclaration des 
livres qu’ils ont chacun sous la presse; de la quantité des presses qu'ils 
ont, et des lieux où ils travaillent ; Faisant très-expresses inhibitions et 
deffenses à tous lesdits Libraires et Imprimeurs de tenir presses pour 
imprimer en autres lieux que dans l’enclos de l'Université de Paris, 
ny de commencer l'impression d'aucun livre ou discours que premiè- 
rement ils n’en ayent donné advis aux Scindicqs par Sa Majesté nom- 
mez, et le mémoire de ce qu'ils veullent imprimer, avec la permission 
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du grand sceau, et seront tenus de mettre le nom de l'Autheur et de 
l'imprimeur, avec sa marque ordinaire, à peine de confiscation des 
ouvrages, d'amende arbitraire et d’estre déclarez incapables de tenir 
jamais imprimerie, ny faire la fonction de libraires, et de plus grande 
peine s’il y échet, selon la qualité des livres et discours qui seront im- 
primez; Ne pourront pareillement aucuns libraires demeurans en ladite 
Ville de Paris faire ouverture des ballots des livres qui leur seront 
venus du dehors, ny vendre et débiter lesdits livres qu'ils n’ayent été 
visitez par lesdits Scindicqs, à peine de confiscation de tous lesdits 
livres, et de plus grande peine, s’il y eschet; Deffend en outre sadite 
Majesté à tous Libraires, Colporteurs, de vendre ny débiter aucuns 
livres ou discours imprimez, où le nom de l’autheur, du libraire et sa 
marque ne soient mis ; Et en cas de contravention, veut qu'il soit pro- 
cédé extraordinairement contr'eux, et qu'ils soient chastiez par les pei- 
nes qu'ils mériteront, selon la qualité des livres ; Enjoint sadite Majesté 
auxdicts Scindicqs de faire bonne diligence pour l'exécution du présent 
arrest, faire leurs procez-verbaux et en donner advis audit sieur Chan- 
celier, voulant que le présent arrest soit envoyé en toutes les villes du 
Royaume où il y a Libraires et Imprimeurs ; Ordonnant à tous ses 
Officiers de tenir la main à ce qu’il soit exactement observé, et donner 
ordre qu’il y ait Scindicqs de librairie; Et en cas qu'il n’y en ait, de 
commettre telles personnes qu'ils jugeront capables de faire ladite fonc- 
tion ; Et feront lesdits Officiers, après la publication du présent arrest, 
perquisition dans tous les lieux où l’on imprime, de la quantité de 
presses, et de la qualité des livres que l’on y imprime, et de la permis- 
sion que lesdits Libraires et Imprimeurs ont eu; et auront soin que le 
présent Reglement soit observé ponctuellement, procédant incessam- 
ment contre ceux qui contreviendront à iceluy. Fait au Conseil d’Estat 
du Roy, Sa Majesté y estant, la Reyne Régente sa mère présente, tenu à 
Paris le deuxième jour d'Octobre mil six cens quarante trois 1. 


Cet arrêl n'était point suffisant encore, et comme on prévoyait 
de nombreuses contraventions à constater et qu'il était urgent 
de visiter toutes les imprimeries dans un laps de temps tres 
court, pour saisir sur le vif le corps du délit; comme aussi lon 
avait négligé dans la décision qui précède de définir en quoi con- 
sistait le quartier de l'Université, dans lequel tous les impri- 
meurs étaient tenus d’avoir leur établissement, de nouvelles 
précisions furent faites par le second arrêt dont le texte suit : 


1. En déficit aux Arch. nat., dans la série V®. Cet arrêt a été imprimé sous 
ce titre : Extraict des registres du Conseil d'Estat (s. 1. n.t. n. d.). In, 4 p. 
ch. [B. N., imp. F. 23634, pièce 121 ; mss. f. fr. 18600, f° 157 ; 22079, pièces 30: 
32, 33 ; 22172, pièce 45.] 
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Le Roy estant en son Conseil, s’estant fait représenter l'Arrest 
donné en iceluy sur les Réglemens de l'Impression des livres ; désirant 
que l'exécution en soit exactement faicte, et jugeant qu'il seroit difficile 
que le petit nombre de ceux qui ont esté nommez, peust pourvoir à 
toutes les contraventions qui pourroient intervenir : Sa Majesté, de 
l'advis de la Reyne Régente sa Mère présente, a ordonné et ordonne 
que Blaise, Cramoisy, Vitré et Sonius, avec Jean Jost, Jean de la Coste, 
Nicolas Fremiot, et Jacques Langlois, qui ont esté nommez adjoints par 
le Corps des Libraires, travailleront conjointement à l’exécution de 
l’Arrest, et tiendront la main à ce que le Réglement soit exactement 
observé. Et afin qu’il ne demeure aucun doute sur l’estendue de l’Uni- 
versité, Sa Majesté a fait très-expresses inhibitions et défenses à tous 
Libraires et Imprimeurs de tenir aucunes presses que dans l’enclos 
d'icelle, sçavoir : depuis la Porte sainct Bernard jusques à la Porte de 
Nesle, le canal de la Rivière passant sous le Petit Pont faisant la sépa- 
ration de l'Université pour l'Impression. Fait au Conseil d’Estat du Roy, 
Sa Majesté y séant, tenu à Paris le vingt quatrième jour d'Octobre mil 
six cens quarante trois 1. 


Toutes les mesures étant ainsi arrêlées, les enquêteurs se 
mirent en campagne à la fin du mois de février de l’année sui- 
vante (1644), et nous allons voir dans le paragraphe suivant le 
résullat officiel de leurs opérations. Je crois toutefois devoir 
faire remarquer que s’ils visilérent un grand nombre d'impri- 
meries, exactement soixante-quinze, il ne semble pas qu'ils se 
soient rendus dans tous les ateliers de la capitale, car on ne 
trouve dans cette enquête aucune mention de quelques établis- 
sements qui fonctionnaient certainement à ce moment, comme, 
par exemple, ceux de Pierre Rocolet, Pierre Moreau, veuve Ca- 
musat, Pierre Le Petit, Henri Sara, Antoine Sara, René Bau- 
dry, etc. Quoi qu'il en soit, en dehors de ces noms très connus, 
il va nous être donné de passer en revue la presque totalité des 
ateliers typographiques de l’époque. 


1. Arch. nat., VS 179. Également imprimé sous le même titre que le 
précédent (in-4, 4 p. ch.,s.1. n.t. n. d.). [B. N., imp. K. 23634, pièce 128; 
mss. f. fr. 22079, pièces 30 et 35.] Il est aussi imprimé avec le précédent (in-4, 
7 p. ch.). [B. N., imp. F. 23634, pièce 122 ; mss. f. fr. 22079, pièce 29.] 
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Il. 
L'enquête. 


L'an mil six cens quarante quatre, Le Mardy vingt deuxiesme jour 
de Febvrier et divers autres jours ensuivans, Nous Sindicqs et adjoinctz 
de la Communaulté des Marchands Libraires, Imprimeurs et Relieurs 
de cette Ville de Paris, nommez par Sa Majesté par les arrestz de son 
Conseil des deuxiesme et vingt quatriesme octobre derniers mil six 
cens quarante trois, Nous sommes transportés en louttes les imprime- 
ries de cette Ville, Pour veoir visitter ce qui s’imprime et reconnoistre 
les désordres qui s’y commettent et réitérer les ordonnances et deffen- 
ces qui sont faictes d'imprimer aucunes choses contre Dieu, le Roy et 
l'Estat ny de faire aucuns livres sans privillège du Roy ou permission, 
Et aux Imprimeurs qui sont hors les limites de l’Université de se reti- 
rer en Icelle suivant les arrestz et reiglemens aux peynes portées par 
iceux, en exécution desquelz arrestz avons proceddé ainsy qu'il ensuit : 


_ PREMIÈREMENT 


(4) Rue Neufve Sainct Louis, Au Canon Royal, en la troisiesme cham- 
bre, en l'imprimerie de Jean Brunet 1, Maistre imprimeur, S'est trouvé 
une presse, sur laquelle il imprime quelques Stances en l'honneur de la 
Vierge, et quelques Factums. Et a pour apprentif, Laurent Pesé, un 
autre apprentif, Jacques Auveroult et un compagnon. 

(2) Sur le pont Sainct Michel est demeurant Nicolas Allexandre:, 
maistre imprimeur, en la troisiesme chambre, en laquelle il y a une 
presse. Et a pour apprentif, Pierre Blondel. Et avouer qui imprime un 
factum. 

(3) Rue Saincte Anne près le pallais, chez le sieur Coulombel :, mais- 
tre imprimeur. À une imprimerie en la troisiesme chambre où il y a 


1. Jean Brunet n'est indiqué que comme libraire par La Caille et Lottin ; il 
exerça de 1614 à 1654 et laissa de nombreux descendants, qui continuèrent la 
même profession jusqu'en 1781. 

2. Nicolas Alexandre exerça de 1590 à 1647 ; il est surtout remarquable par 
les nombreux domiciles qu’il a successivement eus, car on ne lui en connaît 
pas moins de douze, rien qu’à partir de l’année 1615. Ces continuels déména- 
gements dénotent peu de prospérité ; on voit d’ailleurs combien son matériel 
était restreint. De 1634 à 1647, il fut établi sur le pont Saint-Michel, « à l'en- 
seigne de la Chasse Royalle ». 

8. Mathieu Colombel (Lottin dit : Colombet), indiqué seulement comme li- 
braire, exerça l'imprimerie de 1627 à 1660. Son enseigne était la Colombe, que, 
sans doute, son nom avait inspirée. 
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deux presses. Enquis s'il a des apprentifs, a dict que non et a seulle- 
ment un compagnon. 

(4) En la mesme rue, Pierre Engueram !, qui a levé imprimerie sans 
avoir esté receu maistre imprimeur. S’est trouvé une presse et a dict 
n'avoir poinct d'apprentif et sur lequel nous avons trouvé plusieurs 
livres de Chansons et plusieurs autres livres, libelz tant contre deffunct 
Monsieur le Cardinal 1, et luy avons faict lesd. deffences. N'a aucun ap- 
prentif ny compagnon. 

(5) Sur le quay de l'Isle du pallais qui regarde la mesgisserye, Fran- 
cois Beauplet:, maistre Imprimeur, Au Roy David. S'est trouvé deux 
presses et trois apprentifs : l’un nommé Claude Dupré, obligé depuis 
trois ans, Hucques et Pierre Servais. Imprime plusieurs chansons. 
Auquel avons faict les deffences d'imprimer aucunes chansons, et de 
se retirer en l'Université. Et n'a poinct de compagnon, sinon son fils. 

(6) En l'Isle du pallais, Jean Barbot+, maistre imprimeur; s'est 
trouvé deux presses, et qui n'a poinct d'’apprentifs. Imprime des enve- 
loppes pour mettre des épingles, et un arrest. À deux fils et une fille 
qui travaillent. 

(7) Rue Gallande, devant le Pallais, Michel Blangeard 5, maistre im- 
primeur, en la seconde chambre, s’est trouvé deux presses, sur l'une 
desquelles l’on imprime la seconde partye des Harrangues des Dames 
illustres s. De plus nous avons trouvé une espreuve de Lusitania vindi- 
cata 1, in vingt-quatre et un apprentif nommé François Mauron. Et en 
l'absence dudict Blangeard, avons adverty son fils qu’il ayt à se retirer 
en l'Université, luy et son imprimerie. A deux compagnons, dont l'un 
est son fils. 


1. Pierre Anguerant, imprimeur de 1641 à 1649, n'est cité ni par La Caille 
ni par Lottin. D'abord rue Sainte-Anne, proche le Palais, on le trouve plus 
tard sur le Pont-Neuf, proche la Samaritaine. 

2. Il a en effet imprimé plusieurs Mazarinades, dont on trouvera la descrip- 
tion dans les bibliographies spéciales. 

8. Reçu libraire et imprimeur en 1634, il mourut en 1647. 

4. Jean Barbote, imprimeur de 1622 à 1645 au moins (Lottin ne le cite qu'en 
1628), était établi, en 1622, rue Saint-Jacques, à la Sereine, devant la petite 
porte Sainct Severin ; en 1625, en l'Isle du Palais, rue de Harlay, à l'Alloze; 
et, à partir de 1635, même rue, à l’enseigne de la Sage Femme. 

5. Michel Blageart exerçca de 1631 à 1651 : rue de la Calandre, près le Palais, 
à la Fleur de Lys. Plus tard, on le rencontre : au bout du Pont-Neuf, au coin 
de la rue Daufine. Il imprima pendant plusieurs années les Gasettes de Théo- 
pbraste Renaudot. 

6. Les Femmes Illustres, ou les Harangues Héroïques de Monsieur de 
Scudery, Gouverneur de Nostre Dame de la Garde. Seconde partie. Enrichie 
de quantité de Figures en Taille-douce. — A Paris, chez Toussainct Quinet et 
Nicolas de Sercy, au Palais. 1644. In-4. 

7. Ne figure pas dans la Bibliographie du P. Louis Jacob. 
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(8) En ladicte rue, Claude Boudinet:, maistre imprimeur, demeurant 
en la quatriesme chambre. S'est trouvé une presse sur laquelle il im- 
prime un Factum. A déclaré n’avoir aucun apprentif. Et à luy enjoinct 
de se retirer en l'Université, et luy ay faict lesd. deffences. Et a son 
fils pour compagnon. 

(9) Rue de la vielle drapperye, Anthoine Champenois ?, maistre im- 
primeur. S'est trouvé deux presses sur lesquelles il imprime un arrest 
de la Cour des Aydes. Enquis s'il a des apprentifs, a dict que non. Les- 
quelz ont dict (sic) que l'arrest n’est que contre eux et qui n’est poinct 
contre ceux du Pont neuf et que les libraires de dessus ledict pont neuf 
se mocquent des imprimeurs. Et luy avons enjoinct de venir dans 
l'Université. À un compagnon. 

(10) Hiérémye Bouillerots, maistre imprimeur, rue de la vielle drap- 
perie, en la quatriesme chambre. S'est trouvé deux presses sur les- 
quelles on imprime une Paraphrase des Lamentations de Hieremie +, 
qu'il imprime pour le sieur Robineau. Lequel Bouillerot a dict que l'au- 
teur avoit l'approbation dudict livre et privillege. Plus les Remarques 
sur Tacites, qu'il imprime pour les sieurs Courbé et Sommaville, qui a 
dict qu'ils ont privillege. En outre ce, les Lettres de Balsacs et un 
Abbrégé de la croïance chrestienne. Et pour les apprentifs, a dict en 
avoir deux, l'un Christophe Journel?, qui n'a plus que quatre mois-à 
eschoir de son temps, et l’autre, Jacques Tréhern, qui est A quinze 
jours en apprentissage. Et a trois compagnons. 

(14) En ladicte rue, Christophle Lambin #, maistre imprimeur. En la 
première chambre s'est trouvé une presse sur laquelle l’on imprime 


1. Imprimeur de 1624 à 1650, il n'est indiqué par Lottin que comme libraire. 

2. Exerça de 1614 à 1645 et conserva toujours le même établissement : rue 
de la Vieille Drapperie, devant le Palais. Déjà en 1616, une sentence du pré- 
vôt de Paris lui avait enjoint de se transporter dans le quartier de l’Université; 
il fut donc toujours en état de rébellion. 

3. 11 s’agit ici de Jérémie I Bouillerot, imprimeur (Lottin le dit seulement 
libraire) de 1638 À 1657. De 1688 à 1640 : dans la cour du Palais, vis-à-vis la 
Conciergerie, à l’enseigne de l'Imprimerie ; de 1641 à 1653, rue de la Vieille 
Drapperie, vis-à-vis la grand'porte du Palais ; enfin, dessous la Grande Porte 
du Palais, vis-à-vis la rue de la Calandre. 

4. Paraphrase sur les Lamentations de Ieremie. Par le sieur Félibien. — 
À Paris, chez Antoine de Sommaville, Augustin Courbé et Antoine Robinot, 
au Palais. 1644. In-8. 

5. Les Annales de Tacite. Seconde partie. Contenant le règne de Claudius 
et de Néron. — A Paris, chez Antoine de Sommawille et Augustin Courbé, au 
Palais. 1644. In-8. 

6. Omis dans la Bibliographie du P. Jacob, ainsi que l'ouvrage suivant. 

7. 11 fut imprimeur à Paris de 1653 à 1667, époque où son imprimerie fut 
supprimée par un arrêt du Conseil du 17 février. 

8. Imprimeur de 1641 à 1687 (La Caille n'en fait qu'un libraire). 
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Saint Thomoss, Sur les Ethicques d'Aristote 1, pour le sieur Denis Mo- 
reau. Qui a dict qu’il a un apprentif, nommé Pierre Beaucamps, il y a 
trois ans qu'il est obligé. Et luy ay faict lesd. deffences de se retirer, 
— et un autre apprentif qui a faict son temps. 

(42) Rue de la Pelterie, Charles Chesneau ?, maistre imprimeur, en la 
troisiesme chambre, chez lequel s'est trouvé deux presses, sur l’une 
desquelles l'on imprime Cassiodore de l'âme ?, traduict par Monsieur 
Deperihensac, conseiller en la cour des monnoyes. Et a un apprentif qui 
se nomme Jean Duval, obligé il y a desja un an et deux compagnons. 

(13) Guillemot +, maistre imprimeur, demeurant près Sainct Denis de 
la Chartre. S'est trouvé deux presses, sur l'une desquelles l’on imprime 
les Ordonnances de la Ville et en l’autre presse un petit livre intitulé 
Aduis salutaire aux pescheurs s, par le père Jacques Hallyé, de plus un 
autre livre du père Léon, intitulé Theologia Christiana *, duquel ledict 
père Léon a privillege. Et pour apprentifs, a dict en avoir deux, l'un 
desquels avoit esté apprentif sur le sieur Charlemagne‘ et luy a esté 
donné pour achever son temps et s'appelle Guillaume Adam, et l'autre, 
Jean Charmant, qui est obligé depuis six mois. Et a deux compagnons. 


Du Mercredy XXIIIIe 
(14) Rue de la Harpe, vis-à-vis des Mathurins, Théodore Pepingué s, 


1. S. Thomae Aquinatis doctoris Angelici Ord. Praedic. Commentarii in 
Decem Libros Ethicorum Aristotelis, Exquisitissimi. Editio nova... collata 
per R. P. F. Cosmam Morelles, Ord. Praed. S. Th. D. ac in celeberrima Colo- 
niensi universitate Professorem publicum. — Parisiis, apud Dionysium Mo- 
reau, via lacobea, sub signo Salamandrae. 1644. In-fol. 

2. Charles 1 Chenault, imprimeur de 1641 à 1682. En quittant la rue de la 
Pelleterie, il s'installa rue de la Huchette, au bout du pont Saint-Michel, où il 
s'intitula Imprimeur du Roy. 

8. Cassiodore de l'Ame, ouvrage très-pieux et trés-chrestien touchant la 
substance de ses vertus. De la traduction du sieur de Priezac. Avec plusieurs 
belles et curieuses observations en forme de discours. — A Paris, chez An- 
toine de Sommaville et Augustin Courbé, au Palais. 1644. In-4. 

4. Jean Guillemot, imprimeur de 1618 à 1649, près Saint-Denis de la 
Chartre, puis près de l'église Saint-Symphorien. Sa veuve exerça de 1650 à 
1655 ; elle prenait le titre d'Imprimeuse de son Altesse Royale et demeurait 
rue des Marmouzets, proche l'église de la Magdelaine ; elle avait boutique au 
Palais, à l'enseigne de la Camisole Royale. 

5. Omis par le P. Jacob. 

6. Fr. Leonis Carmelitae Rhedonensis Praedicatoris Regii, Religio Chris- 
liana, Catholica, Mystica, Physice, Ethice, Politice demonstrata. — Lutetiae 
Parisiorum, ex Typographia I. Guillemot, prope Ecclesiam D. Symphoriani. 
MDCXLIV. In. 

7. Richard Charlemagne, imprimeur de 1635 à 1643. 

8. Imprimeur de 1613 à 1650 (libraire seulement d’après La Caille et Lottin). 
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maistre imprimeur, sur lequel s'est trouvé deux presses, sur l’une des- 
quelles l'on imprime l'Histoire des guerres de Flandres en Italie, par 
le cardinal Bentivoglio. Qui nous a dict l’imprimer pour la veufve 
Guillaume Pellé. Enquis sy elle a privillege, a dict que lad. Vre Pellé se 
faisoit fort de l'avoir. Et qu'il n'a aulcun apprentif et a trois compa- 
gnons, et Estienne Naucroy ?, gendre dud. sieur Pepingué. 

(16) Rue de la Harpe, Pierre Deshayes*, maistre imprimeur. S’'est 
trouvé deux presses, sur l'une desquelles l'on imprime la Philosophie 
de Du Moullin +, in-8, pour les sieurs Blaise et de Taverne, desquelz ils 
ont privillege. Plus imprime plusieurs arrestz. À deux apprentifs, l’un, 
René Rousseau, et Jean Guillon, il y a deux ans qui sont apprentifs, et 
trois autres compagnons. 

(16) Rue de la vielle Bouclerie, Jacques du Jast s, maistre imprimeur; 
s'est trouvé trois presses, sur l’une desquelles l’on imprime les Essays 
des merueilles de nattures, et quelques factums et arrestz. Et a pour 
apprentif, Charles Bordier, qui a dict avoir encore une année à achever 
de son temps, et Pierre Giron, apprentif, il y a deux ans qui est en la 
maison dud. du Jast. Et a trois compagnons. 

(17) Devant Sainct Severin, Michel Brunet*, maistre imprimeur ; 
s’est trouvé deux presses sur l’une desquelles l’on imprime les Cheuilles 
du menuisier de Neuerst, et sur l’autre le Prince ennemy du Tirant. 
Enquis qui sont les auctheurs desd. livres, s’il en a privillege, nous a 


1. Omis par le P. Jacob. 

2. Étienne Maucroy était, en 1660, imprimeur, rue du Foin, au Miroir, 
proche la rue de la Harpe. 

3. Libraire seulement d'après Lottin, il exerça l'imprimerie de 1625 à 1658 : 
rue de la Harpe, à la Limasse (sic) et à l'Escu de France, près la Rose Rouge; 
à partir de 1655, même rue, aux Gands Couronnez, près la Rose Rouge. 

4. La Philosophie divisée en trois parties : I. La Logique. II. La Physique 
ou science naturelle. III. L'Étique ou science morale. Par Monsieur Du Mou- 
lin. — A Paris, chez Thomas Blaise, rue S. Jacques, à l'Image S. Thomas, et 
Olivier de Varennes, au Vase d'Or. 1644. In-8. 

5. Jacques Dugast, libraire seulement d'après Lottin, exerça l'imprimerie de 
1626 à 1653 : rue de la Harpe, aux Gants couronnez, près la Rose rouge, jus- 
qu’en 1632 ; rue S. Jean de Beauvais, à l’'Olivier de Robert Estienne, de 1633 à 
1639 ; au bout du Pont S. Michel, ou rue Vieille Bouclerie, proche le Ponts. 
Michel, à l’Olivier, de 1643 à 1653. 11 se disait imprimeur du Roi à partir de 
1643. 

6. Omis par le P. Jacob. 

7. Imprimeur de 1635 à 1660 environ : il fut d'abord établi au bout du pont 
Saint-Michel, à l'entrée du marché neuf, à l’Image Saint-Nicolas ; puis devant 
la grande porte de l’église Saint-Séverin, au Lys Fleurissant. 

8. Les Chevilles de maistre Adam, Menuisier de Nevers. — A Paris, chez 
Toussainct Quinet, sous la montée de la Cour des Aydes. 1644. In<4. 

9. Omis par le P. Jacob. 
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esté faict responce que c’étoit le menuisier de Nevers qui a faict les 
Chevilles et l’autre un gentilhomme duquel ils nous ont voullu dire le 
nom et ne scavoir s'ils en ont privillege ou permission. Et a dict led 
Brunet avoir deux apprentifs, l’un s'appelle Quentin Girard, qui il y a 
un an qui est obligé et Jean Daniel qui n’a plus qu'un an et demy de 
son temps à achever, et a deux compagnons. 

(18) Dans Sainct Julien le Pauvre, Claude Morlot:, maistre impri- 
meur. S'est trouvé une presse sur laquelle on imprime le Reigne de 
Louis le Juste pour servir d'exemple au Roy son fils, composés par le 
s' Danvers, aduocat au Parlement ; auquel sieur Morlot avons demandé 
s’il avoit privillège. Nous a dict qu'il estoit entre les mains dudict sieur 
D'Aunez, auctheur dud. livre. A dict avoir deux apprentifs, l'un nommé 
Claude Verinec, depuis sept mois obligé, et Jean Chassel, depuis un an 
aussy obligé. Et a trois compagnons. 

(19) Rue de la Bulferie [Bucherie], Jean Petrinal:, maistre impri- 
meur. S'est trouvé deux presses sur l’une desquelles l'on imprime des 
Heures à trois offices ; sur l’autre, un autre livre intitulé le Traicté des 
quatre communionst. Le nom de l’autheur duquel livre luy avons 
demandé, a dict ne le savoir et que luy avoit baillé par Cardin 
Besongne, marchand libraire au Pallais et qu'il ne scçait si led. sieur 
Besongne en a privillege ou permission. Et de plus imprime un autre 


1. Imprimeur de 1618 à 1649, d’abord rue Saint-Jacques, à la Seraine (sic, 
lire Sirène), puis rue du Petit-Pont, au Lyon d'argent (1640). Condamné à mort 
le 20 juillet 1649, pour avoir imprimé un libelle intitulé : La Custode de la 
Reyne, et divers livrets injurieux, notamment Le Véritable Bandeau de Thé- 
mis, ou la Justice bandée, Morlot était conduit en place de Grève pour y être 
pendu, lorsque plusieurs garçons libraires et imprimeurs attaquèrent brus- 
quement les archers, « criant sur eux aux Mazarins », et, aidés de quelques 
boutiquiers, les rossèrent à coups de bâton. Profitant de la bagarre, Morlot 
s'enfuit en chemise à travers les rues de Paris et échappa ainsi à la mort. Cet 
imprimeur avait une devise qui pourrait s'appliquer à cet épisode de sa vie : 
Inveniet viam aut faciet. 

2. Le Regne de Louys Treiziesme. Donné pour exemple et instruction au 
Roy son fils... À Paris, chez Louys Boulanger, ruë Sainct Ilacques, à l'Image 
S. Louys, deuant S. Yues. Et au Palais, chez Pierre Lamy, au second pillier 
de la grande salle. Auec Priuilege du Roy. MDCXLIIII. In. 

Quelques exemplaires de cet ouvrage, sans nom de lieu ni de libraire, portent 
la date de MDCXLIII et le titre suivant : Toutes les actions du regne de 
Louis XIII rapportées au surnom de Juste, qui luy fut donné... Par M° Jean 
Danes, avocat au Parlement, seigneur de Chaveneüil ; mais, comme dans le 
précédent, on lit à la fin : « Acheué d'imprimer le quinziesme avril mil six 
cens quarante quatre. » 

3. Libraire seulement suivant La Caille et Lottin, il exerça l'imprimerie de 
1630 au moins à 1648 : rue de la Bucherie, près le Petit Chastelet, aux Trois 
Marmouzets. 

4. Omis par le P. Jacob. 


Lé 


20 G. LEPREUX. 


petit livre pour ledit sieur Besongne, intitulé À bbrégé chirurgical. A 
un apprentif nommé Philippes Guiot, obligé il y a dix huit mois, et a 
trois compagnons. 

(20) Rue des Noyers, au coing de la rue Sainct Jehan de Beauvais, 
chez un nommé Daidain ?, maistre imprimeur, s'est trouvé une presse 
sur laquelle on imprime quelques factums, et n’a poinct d'apprentif et 
n'a qu'un compagnon. 

(21) Nicollas La Vigne’, maistre imprimeur, rue des Carmes. S'est 
trouvé trois presses sur l’une desquelles l’on imprime le Dictionnaire 
de Monet +, pour le sieur Le Beau, plus l’Instruction du Rosaire pour 
led. sieur Le Beau, et la troisième presse des Heures à la cavallière s. 
A un apprentif nommé Philippes Mametz, obligé depuis la saint Michel, 
et huict compagnons. 

(22) Le sieur Arnoult Cottinet #, maistre imprimeur, rue des Carmes. 
À quatre presses sur lesquelles il imprime les Heures du Consilet et a 
trois apprentifs qui s'appellent Claude Robert, qui n'a plus que six mois 
à achever; l’autre, Thomas de Bray, qui est obligé depuis six mois; et 
l'autre, Jean Baptiste Gaultier, qui achève son temps dans un an. Et a 
cinq compagnons. 

(23) En la rue des Carmes, Claude Marettes, maistre imprimeur. 
S'est trouvé une presse sur laquelle l'on imprime des Heures in 24. Et 
a deux apprentifs, l'un nommé Nicolas Hérodel, qui est obligé depuis 
sept mois, et l’autre, Edme Morineau, aussy obligé depuis six mois et 
n’a poinct de compagnon. 


1. Abrégé chirurgical liré des meilleurs autheurs de la médecine, par 
M. Honoré Lamy, aggrégé au college des médecins à Lyon. Édition nouvelle, 
corrigée par tout le corps du livre et à la fin augmentée d'un Discours de la 
Poudre de Sympathie. Par M. G. Sauvageon, aussi aggrégé audit college. — 
À Paris, chez Cardin Besongne, au Palais. 1644. 

2. Jean Dédin, libraire-imprimeur de 1641 à 1645 au moins. 

8. Nicolas De La Vigne, libraire-imprimeur de 1620 à 1679. Dans la sous- 
cription de quelques mazarinades, il est indiqué comme demeurant près de 
Saint-Hilaire. 

4, Nouteau et dernier Dictionnaire des Langues Françoise et Latine, 
assorty des plus utiles curiositez de l’un et l’autre Idiome, contenant les Termes 
des Arts de l’une et l’autre Langue, et des moyens adressans le plus aisément 
à la congnoissance et vray usage de la Langue Latine. Par le R. P. Philibert 
Monet, de la Compagnie de Jésus... A Paris, chez Claude le Beau. 1645. [n<4. 

5. Omis par le P. Jacob. 

6. Arnould II Cotinet, indiqué seulement libraire par La Caille et Lottin ; il 
exerça l'imprimerie de 1637 à 1654, rue des Carmes, au Petit Jésus. 

7. Omis par le P. Jacob. 

8. Libraire et imprimeur de 1609 à 1650 environ ; établi d'abord rue Galande, 
aux Escolles de Picardie, et, plus tard, rue des Lavandières, près la place 
Maubert et au cinquième pillier de la grande salle du Palais. 
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_ (24) En ladicte rue, Adrien Bascoti a une presse sur laquelle on im- 
prime l’Jllustre Bassa: et l'Histoire de Flandre de Stradas. A deux 
apprentifs, l’un s'appelle Anthoine Bascot, il y a trois ans qu'il est obligé 
et l’autre, Jean Ribourec, qui est obligé depuis cinq mois. A un com- 


pagnon. 

(25) En ladicte, Henry Ruffin+, maistre imprimeur. S’est trouvé deux 
presses, sur l'une desquelles l’on imprime les Resfections de l'Histoire 
de France, par le s' de Serizier, pour la veuve Camusat et sur l'autre 
la Morale chrétiennes, du sieur Marandé, le premier et le second 
thome. Et de plus, les Esloges des Cardinaurx illustres 1, qu'il imprime 
pour le sieur de Cay, demeurant sur le Pont Neuf. Il a deux apprentifs, 
l'un nommé Claude Jurier, qui est obligé depuis quatre ans. A trois 
compagnons. 

(26) Le sieur Anthoine Victrés, maistre imprimeur en ladicte rue. 
S'est trouvé cinq presses sur lesquelles on imprime la Fréquente com- 
munion *, par Monsieur Arnault, le Bréviaire du Concile, in 8, un vol- 
lume et un exercice de journée par le commandement de Monseigneur 
de Meaux, une traduction de quelques homélies touchant la pénitence, 


1. Adrien Bacot, libraire-imprimeur de 1618 à 1647, rue des Carmes, à 
l'Image Saint-Jean. 

2. L'Illustre Bacha, comédie. — À Paris, chez Toussainct Quinet, au Palais. 
1644. In-4. 

3. Omis par le P. Jacob. 

4. Libraire et imprimeur de 1635 à 1663, rue des Carmes, puis rue de la 
Calandre, proche le Palais. 

5. Reflections chrestiennes et politiques sur la vie des Roys de France. Par 
le sieur de Ceriziers, aumosnier de Monseigneur le Duc d'Orléans. — A Paris, 
chez la veufve lean Camusat, et Pierre Le Petit, rue S. lacques, à la Toyson 
d'Or. 1644. In-12. 

6. Omis par le P. Jacob. 

7. Eloges historiques des Cardinaux illustres François et Estrangers mis 
en parallèle. Auec leurs Pourtraicts au naturel. Par le KR. P. H. Alby, de la 
Compagnie de lesus. — À Paris, chez Antoine de Cay, au bout du Pont Neut, 
du côté de l’'Escolle, à la Croix d'Or, et en sa Boutique, sur le Pont Neuf, 
deuant la Samaritaine. 1644. In<4. 

8. Antoine Vitré, libraire et imprimeur du Roi pour les langues orientales ; 
exerce de 1610 à 1674, rue Perdue, au collège Saint-Michel, près la place Mau- 
bert, puis rue des Carmes, proche le collège des Lombards. 

9. De la fréquente Communion, où les sentimens des Pères, des Papes et 
des Conciles, touchant l'usage des Sacremens de Pénitence et de l’Eucharistie, 
sont fidellement exposez : pour servir d'adresse aux personnes qui pensent 
sérieusement à se convertir à Dieu, et aux Pasteurs et Confesseurs zélez pour 
le bien des âmes. Avec un advertissement sur quelques sermons preschez aux 
lesuites contre ce livre. Par M. Antoine Arnauld, Prestre, Docteur en Théo- 
logie de la Maison de Sorbonne. — A Paris, chez Antoine Vitré, Imprimeur 
ordinaire du Roy. 1644. In-4. 
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deux Thomes de $S. Augustin autrefois appellé Augustinus Pauperum. 
À neuf compagnons. 

(27) En ladicte rue des Carmes, la veuve Blanjard !, maistre impri- 
meur. S’est trouvé quatre presses sur l’une desquelles l’on imprime 
Sainct Thomas sur les Ethicques d'Aristote ? et sur l’une des autres le 
livre du Père Baunay, les Contractibus in genere». Il n'y a poinct d'ap- 
prentif. Et a quatre compagnons et le gendre de ladite veufve. 

(28) Nicolas Gasset, derrière Sainct Hillaire, maistre imprimeur. 
S’est trouvé trois presses sur l'une desquelles l’on imprime l'A duant, 
du père Blaussot, et sur l’autre un Rudiment. Et a deux apprentifs, l'un 
s'appelle Jacques de Launay, qui n’a plus que six ou sept mois de son 
temps à achever, et l'autre, Pierre Legay, qui est obligé depuis peu. Il 
a un compagnon. 

(29) Pierre Sevestre 5, dans la Cour d’Albray [Albret], maistre impri- 
meur. À deux presses sur l’une desquelles il imprime un petit livre 
nommé Le :Vom de Jésus s, pour le sieur Rocollet et autres libraires. A 
quatre compagnons et poinct d’apprentif. 

(30) Jacques Poullard 7, maistre imprimeur, proche la Cour d’Albray. 
Une presse, sur laquelle il imprime une paraphrase de l'office de la 
Vierges, par un gentilhomme Dauphinois, pour le sieur Le Beau; de 
plus un (sic) autre paraphrase sur les petitz prophètes, par le Père Mau- 
core, jésuite. À deux apprentifs, l'un s’appelle Jacques Mathieu, qui 
est obligé il y a dix mois, et François du Hamel, aussy obligé depuis 
sept mois. Et a un compagnon. 


1. Françoise Blanvillain, veuve de Jérôme Blageart, continua le privilège 
de son mari de 1633 à 1659. 

2. Voir n° 11, note 1. Elle imprimait sans doute une partie de cet ouvrage, 
dont l’autre partie était exécutée par Christophe Lambin. 

3. R. P. Stephani Bauni e Societate Jesu, Libri tres in quibus, quae in 
Contractuum ac quasi contractuum materia videntur ardua ac dificilia 
enucleantur. — Parisiis, apud Michaelem Soly, via Jacobaea, sub signo Phoe- 
nicis. 1645. In-fol. 

4. Libraire et imprimeur de 1625 à 1653, au mont Saint-Hilaire, dans la 
cour d'Albret. 

5. Pierre II Sevestre, libraire-imprimeur de 1643 à 1682, au mont Saint- 
Hilaire, dans la cour d'Albret. 

6. Omis par le P. Jacob. 

7. Libraire et imprimeur de 1634 à 1655 environ. 

8. Paraphrase sur l'office de la très-pure et immaculée Conception de la 
Glorieuse Vierge Marie, mère de Dieu. Par un gentilhomme dauphinois de la 
Congrégation de la mesme Vierge. — A Paris, chez Claude le Beau, rue 
S. lacques, au Bon Pasteur. 1644. In-12. 

9. Paraphrase sur Baruch, Osée, Ioel, Amos, Abdias et Jonas. Par Île 
P. Pierre Maucorps, de la Compagnie de Jesus. — A Paris, chez Claude Le 
Beau, rue S. Iacques, au Bon Pasteur. 1644. 1n-12, 
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131) Louis Feugé1, maistre imprimeur, rue des Sept Voyes. S'est 
trouvé quatre presses sur l’une desquelles l'on imprime les Commen- 
taires du père de la Haye sur l'Apocalipse ?; sur une autre, la Cour 
Saincte:, in f° et in 8; sur une autre l'Histoire de France +, par Du- 
plest. A un apprentif nommé Robert Feugé, qui est obligé depuis cinq 
mois, et a neuf compagnons. 

(32) Anthoine de la Perrières, maistre imprimeur, rue des Aman- 
diers. À deux presses, sur lesquelles l'on imprime des Heures des trois 
offices. À deux apprentifs, l'un desquels se nomme Jean Chardon, a 
presque faict son temps, et l’autre, Pierre Fleury, obligé de Noël. Et a 
deux compagnons. 

(33) La veuve Tompère ‘, maistre imprimeur en ladicte rue. A trois 
presses sur lesquelles l’on imprime le Bréviaire du Concile, in 8, et 
autres Heures du Concile. Et a deux apprentifs, l’un nommé Joachim 
Loysel, qui a faict son temps à Pasques, Francois Cappelain, qui est 
obligé depuis huict mois. Et a six compagnons. 

(34) En ladicte rue, Jean Roger ‘, maistre imprimeur. S’est trouvé 
quatre presses, sur l’une desquelles l'on imprime les Arrestz de Louis s, 
pour Monsieur Guignart, et une autre Les Cinq debuoirs* ; sur l’autre, un 
livre de Controverses, par M. de Maupéou, pour le sieur Denis Thierry. 
À quatre apprentifs, l’un nommé Guillaume Le Franc, obligé il y a deux 
ans; Estienne Le Breton, obligé il y a huict mois; Allexandre Plou,ilya 
trois ans; et Nicolas Foucault, il y a quatre ans. Et a six compagnons. 

(35) Jean Bouhourt ‘+, maistre imprimeur, devant la fontaine Saincte 
Geneviefve. S'est trouvé deux presses, sur l'une desquelles l’on im- 
prime le Cours de philosophie 1: de Tillet. Et a un apprentif, nommé 
Christophle Vibert, obligé depuis un mois. Et a un compagnon. 


1. Libraire et imprimeur de 1625 à 1645. 

2. 11 l'imprimait sans doute de compte à demi avec Siméon Piget. Voir 
au n° 70, note 2. 

3. Omis par le P. Jacob. 

4. Histoire générale de France. Avec l’estat de l’église et de l'empire. Par 
M. Scipion Dupleix, conseiller du Roy en ses Conseils d’Estat et Priué, et His- 
toriographe de Sa Majesté. [Marque de Denis Bechet.] — A Paris, chez Claude 
Sonnins et Denys Béchet, ruë S. Iacques, au Compas d'or, et à l’Escu au 
Soleil. M.DC.XLIV. 3 vol. in-fol. Titre rouge et noir. 

5. Indiqué seulement comme libraire par La Caille et Lottin, il exercça l’im- 
primerie de 1620 à 1650 environ. 

6. Françoise Le Plat, veuve de Jean I Tompère, succéda à son mari et 
exerça de 1642 à 1644. 

7. Il exerça de 1639 à 1652. 

8. Omis par le P. Jacob. 

9. Omis par le P. Jacob. 

10. Jean Bouhours, reçu imprimeur et libraire le 29 décembre 1643. 

11. Omis par le P. Jacob. 
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(36) Jacques Langlois :, maistre imprimeur, tout proche ladicte fon- 
taine. S'est trouvé cinq presses sur l’une desquelles l'on imprime le 
Bréviaire, in 8, en deux volumes; le Missel des Jacobins, in f°; Heures 
en francois, nouvelle traduction, et le Psautier en francois. À trois 
apprentifs : le premier, nommé Jean Boullard, obligé depuis un an; 
Hélye Picard et Anthoine Pattard, obligés depuis six mois. Et à cinq 
compagnons. 

(37) Gilles Blaizot:, maistre imprimeur, à la porte Sainct Marcel. A 
cinq presses, sur l’une desquelles l'on imprime le Graduel à l'usage 
de Rome, un autre le Pseautier à l’usage de Cisteaux ; en sur l’autre le 
Livre de la Pénitence publicque»*, par le père Petau, et de l’autre, De 
la Connoissance de Dieu‘. A deux apprentifs, l'un nommé Sébastien 
de Migny, obligé depuis trois ans, et l’autre, Jacques Amont, obligé de- 
puis deux ans et demy. Et a sept compagnons. 

(38) Jean Bessin 5, maistre imprimeur, en la rue du Collège de Reims. 
S'est trouvé deux presses, sur l'une desquelles l'on imprime les 
Cheuilles du menuisier de Neuers 5, pour le sieur de Luynes, marchand 
libraire du Pallais, et sur l’autre un arrest du Parlement touchant les 
mariages clandestins, et de plus un ordre du Sainct Suaire de Jésus 
Christ, par un religieux de l'ordre de Cisteaux. A deux apprentifs, l'un 
nommé Jacques Le Comte, obligé depuis trois ans et l’autre, Jacques 
Thévenin, obligé depuis cinq ans. Il a trois compagnons. 


Du XXVens Feburier. 


(39) Robert Sarat7, maistre imprimeur, rue de la Harpe, au bras 
d’arcul. S'est trouvé deux presses, sur l'une desquelles l’on imprime la 
Somme de Sainct Thomas, pour le sieur Jean Billayne, et un factum en 
latin pour Monsieur le duc de Mantou. À deux apprentifs, Claude Car- 
dina}, obligé depuis un an, et Charles Pescheur, obligé aussi depuis un 
an. Et a cinq compagnons. 


1. Libraire et imprimeur de 1631 au moins à 1678 : d’abord rue Saint-Jean 
de Beauvais, au Cadran, puis au mont Saincte Geneviesve, vis-à-vis la Fon- 
taine. 

2. Gilles Blaisot, libraire et imprimeur de 1610 à 1659, en la Court de 
Bavière, près la porte Saint-Marcel. 

3. De la Pénitence publique et de la préparation à la Communion. Par le 
P. Denys Petau, de la Compagnie de Iesus. — A Paris, chez Sébastien et 
Gabriel Cramoisy frères, rue S. Jacques, aux Cicognes. 1644, In-4. 

4. Omis par le P. Jacob. 

5. Libraire et imprimeur de 1621 à 1663, ruë de Reims, près le Collège on 
près la grand'porte du Collège. 

6. Omis par le P. Jacob. 

7. Robert Sara, imprimeur-libraire de 1627 à 1649, rue de la ali au 
Bras d'Hercule (Via Citharea, sub signo Brachii Herculei). 
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(40) Guillaume Sassier :, maistre imprimeur, rue des Cordiers. S’est 
trouvé deux presses sur lesquelles l'on imprime Milleloquium Augus- 
tini :, pour le sieur Rouillard, plus Gallie dignitas vindicata 3, pour les 
pères Jacobins du Novitiat; de plus un livre de mathématique du père 
Marceyne, minime t, tant sur l'optique que autres traictés, desquelles il 
dict y avoir privillege. À un apprentif nommé Bernahé Ganeau, obligé 
depuis deux ans. Et a quatre compagnons. 

(41) Claude Grisets, maistre imprimeur, en ladicte rue; a deux 
presses sur lesquelles l’on imprime le Liure de la pénitence et de la fré- 
quente communiont par Mons. du Bellay, de plus, les Commentaires his- 
toriques 7, de Monsieur de Sainct Amant, en trois vollumes. 1l n’a poincet 
d'apprentif et a deux compagnons. 

(42) Francois Preverets, maistre imprimeur, rue de la Bretonnerie. 


1. Imprimeur-libraire de 1643 à 1685, rue des Cordiers, proche la Sorbonne, 
aux deux Tourterelles. 

2. Sancti Aurelii Augustini Milleloquium Veritatis, olim à Fr. Bartholo- 
maeo Ordinis S. Augustini Urbinate Episcopo digestum. Nunc vero plurimis 
eiusdem Sancti sententiis locapletatum. Opera Iloannis Collierii Presbyteri 
Theologi.…. — Parisiis, apud Carolum Rouillard, via Iacobaea, sub signo 
Floris lilii. 1645. In-fol. 

3. Galliae dignitas aduersus praeposterum Catalaniae assertorem vindi- 
cata, sine Disquisitio belli, quo Ludovicus Mespledus, reiectis Catalaniae ven- 
dicandae veris, legitimisque monumentis.... Per F. Iloannem Nicolaï Ordinis 
Praedicatorum Doctorem ac Regentem Theologum Parisiensem. — Parisiis, 
apud Guilielmum Sassier, via Restionum prope Sorbonam, ad insigne duorum 
Turturum. 1644. In<4. 

4. R. P. Marini Mersenni Minimi Universae Geometriae mixtasque Ma- 
thematicae Synopsis... Parisiis, Sumptibus Antonii Bertier, via Jacobaea, sub 
signo Fortunae. 1644. In-4. 

5. Indiqué comme libraire seulement par La Caille et Lottin ; il exerça l'im- 
primerie de 1631 à 1646. 

6. L'usage de la Pénitence et de la Communion, où il est traité : 1. Des 
dispositions à l’absolution sacramentelle ; 2. de la préparation à la Communion 
par la Pénitence ; 3. de la fréquentation de la Pénitence et de la Communion; 
4. de la Discipline de l'Église touchant l'administration de la Pénitence et 
Eucharistie. Par Jean-Pierre Camus, Evesque du Belley. — À Paris, chez Louis 
Sevestre, rue du Meurier, près de Saint-Nicolas du Chardonnet. 1644. In-4 
(V. ne 55, note 9). 

1. Commentaires historiques, contenans l'Histoire générale des Emps- 
reurs, Impératrices, Césars et Tyrans de l'Empire Romain... Par lean 
Tristan, Escuyer, sieur de Sainct-Amant, et du Puy d'Amour, Gentilhomme 
ordinaire de la Chambre du Roy. — A Paris, chez Denis Moreau, rue 
S. Ilacques, devant S. Benoist, à la Salamandre. 1644. In-fol. 

8. François Proveray ou Preveret exercça l'imprimerie de 1639 à 1667, rue de 
la Grande-Bretonnerie, proche la porte Saint-Jacques. Un arrêt du Conseil da 
17 février 1667 lui défendit de continuer à imprimer. 
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S'est trouvé quatre presses, sur l'une desquelles l’on imprime Demons- 
trationes Christianae1, du père Bagot, sur l'autre, l’Instruction du 
prince?, par Mons. l'Euesque de Grace; sur l'autre, la seconde partie 
des Méditations du pére Hanierfus», et sur l'autre, les Epistres de 
Cicéron, en français, du sieur Bassot+. A trois apprentifs, l’un nommé 
Jean Fouet, obligé depuis un an; l’autre, Laurent Hayon, obligé depuis 
Noël, et Claude Gaudoy, obligé depuis deux ans et demy. Et a sept 
compagnons. 

(43) Claude Calevilles, maistre imprimeur, rue du Collège de Reims. 
S'est trouvé quatre presses sur l’une desquelles l’on imprime Augus- 
linus pauperum, de bono perseueranliae 5, et sur une autre le livre 
d'église, in 24, en deux vollumes, à l’usage de Paris; une Exercice ou 
Heures à la chauallière (sic) aultrement du sainct debvoir. A deux 
apprentifs, l'un nommé Anthoine Desseaux, obligé depuis deux ans et 
demy, et l’autre Hiérosme, obligé depuis un an. Et a dix compagnons. 

(44) Jacques Bessin 7, maistre imprimeur, rue des Sept Voyes. À 
deux presses sur l’une desquelles l'on imprime Milleloquium Veritatis 
beali Augustinis et Anthologia latinarum locutionum *. À deux appren- 
tifs, l’un nommé Jean Besploignalet, obligé depuis trois ans, et l’autre, 
Jacques Le Roy, obligé aussi depuis trois ans. Et a quatre compagnons. 

(45) Anthoine Coullon 1°, maistre imprimeur, rue Descosses, aux trois 
Cremilières. S'est trouvé deux presses sur l'une desquelles l’on imprime 
L'Histoire de Blanche de Castille 1, faicte par le baron d'Auteuil, pour 
les sieurs Sommauille et Courbé, qui disent auoir un priuillège; en 


1. Omis par le P. Jacob. 

2. Institution du Prince Chrestien, par Antoine Godeau, Évesque de Grasse. 
— À Paris, chez la Veufve I. Camusat et Pierre le Petit, à la Toyson d'Or. 
1644. In. 

8. Omis par le P. Jacob. 

4. Omis par le P. Jacob. 

5. Imprimeur-libraire de 1630 à 1674, année de sa mort (décembre) et de son 
remplacement par Marguerite Gasse, sa veuve. | 

6. Omis par le P. Jacob. 

7. Jacques II Bessin, libraire et imprimeur de 1635 à 1660. 

8. Voir n° 40, note 2. Ouvrage sans doute imprimé en commun. 

9. Anthologia Latinarum Locutionum, litterato Gallicarum vocum or- 
dine... Opera et studio Petri de Champsneufs Nannetensis, e Societate Iesu. 
Nova editio. — Parisiis, apud Sebastianum et Gabrielem Cramoisy. 1644. In-8. 

10. Indiqué seulement comme libraire par La Caille et Lottin, Antoine Coul- 
lon exerça l'imprimerie de 1635 à 1649 au moins, rue d'Écosse, aux trois Cre- 
millées (ou Crémaillères). 

11. Blanche, Infante de Castille, Mère de S. Louis, Reyne et Régente de 
France. — À Paris, chez Antoine de Sommaville, en la Galerie des Merciers, 
à l'Escu de France, et Augustin Courbé, en la mesme Galerie, à la Palme, au 
Palais. M.DC.XLIV. In-4. 
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l’autre, les Controuerses, de Monsieur de Maupéou!, in Cartot, et l’His- 
toire de Saluste, en françois, par le sieur des Mares ?, et une comédie 
intitulée Lestere, par le sieur du Ryer:. A trois apprentifs, l'un 
Alexandre Haulmont, obligé depuis un an et demy, qui est marié il ya 
deux ans; Pierre Thierry, obligé depuis deux ans, et Louis Bousset, 
aussy obligé depuis deux ans et demy. Et a quatre compagnons. 

(46) Thomas Loisel 4, maistre imprimeur en ladicte rue. S'est trouué 
deux presses sur l’une desquelles l’on imprime Idea Theologia, d'un 
père Feuillant 5, l'Introduction de la vie deuotte, plus les œuvres de Mon- 
sieur de Salles 5, in fe, et la Science de bien viure 1. A trois apprentifs, 
l'un Nicolas Lanet, obligé depuis deux mois; l’autre Simon Bourtin, 
obligé depuis quatre ans; Claude Brion, aussy obligé depuis quatre ans, 
et Marin Cocquelain, beau-frère dudict Loisel, qui n’est ny apprentif 
ny compagnon et trauaille à ses gaiges. Et a cinq compagnons. 

(47) Les sieurs Jean et Nicolas de la Coste, maistres imprimeurs, 
rue Sainct Hillaire. S'est trouué trois presses sur lesquelles l’on imprime 
la Conférence du droict françois de Romain de Lassendre. Ont deux 
apprentifs, l'un Jean Fayet, obligé depuis trois ans; et l’autre, Pierre 
Nouel, obligé depuis deux ans. Et ont six compagnons. 

(48) Jean de la Caille 10, maistre imprimeur, rue Chartière. À trois 
presses, sur l’une desquelles l'on imprime les Œuures de saint Augus- 
tin 11, sur l’autre les Commentaires du sieur Léristan 13, un liure de Con- 
trouerses du père Vérons, la Psalmodie intérieure du père Hyacinthe, 
récollé 1+, À trois apprentifs, l’un nommé Laurent La Caille, frère dudict 
La Caille, obligé depuis trois ans; Toussainct Géréma, obligé depuis 


1. Omis par le P. Jacob. 

2. Omis par le P. Jacob. 

8. Esther, tragédie de M. Du Ryer. — À Paris, chez Antoine de Sommawille 
et Augustin Courbé, au Palais. 1644. In-4. 

4. Omis par La Caille et Lottin. Il exerça de 1628 à 1650 environ. 

$. Ne figure pas dans la Bibliographie du P. Jacob. 

6. Omis par le P. Jacob. 

7. Omis par le P. Jacob. 

8. Nicolas de la Coste exerça de 1628 à 1667 ; en 1630, il s'était associé son 
frère Jean ; ils étaient installés au mont Saint-Hilaire, à l'enseigne de l'Escu 
de Bretagne. 

9. Omis par le P. Jacob. 

10. Jean I de La Caille, imprimeur et libraire de 1641 à 1673, au mont Saint- 
Hilaire, proche le Puits Certain, à l'Image Saint-Sébastien, et précédemment, 
comme on le voit, rue Chartière. C'est le père de Jean II de La Caille, auteur 
de l'Histoire de l'imprimerie de Paris. 

11. Omis par le P. Jacob. 

12. Omis par le P. Jacob. 

13. Omis par le P. Jacob. 

14. Omis par le P. Jacob. 
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un an, et Estienne Jeusseaume, qui n'est point encore obligé. Et a huit 
compagnons. 

(48) La veuue Langloisi, maistre imprimeur, deuant le Puits Cer- 
tain. S’est trouué deux presses, sur l’une desquelles l’on imprime La 
Science héroïcque: et sur l'autre, De Idiotismis linguæ greces. N'a 
point d'apprentif et a trois compagnons. 

(50) Balard +, maistre imprimeur, au haut de la rue Sainct Jean de 
Beauvais. S'est trouué trois presses, sur l’une desquelles l'on imprime 
les Œuvres diuerses de Monsieur de Balsacs, et sur l’autre des airs de 
musique. Et a trois compagnons et poinct d'apprentifs. 

(51) André Meusniers, maistre imprimeur, en ladicte rue. S'est 
trouué deux presses, sur l’une desquelles l'on imprime le liure de Mon- 
sieur du Bellay, de la pénitence et de la communion'; sur l'autre, 
l'Ethicque de Dumoullin s, et plus, un recueil de diuerses Déclarations 
et arrests portant nouuelle confirmation des édicts et déclarations cy- 
deuant faictes en faueur de ceux de la Religion prétendue Refformée, 
qu'il imprime pour le sieur de Varennes; en a priuillège. À trois 
apprentifs, l'un s'appelle Jean Vallant, depuis six mois obligé; l'autre, 
Germain Sinconnet, obligé depuis six mois, et Pierre Larsonnier, lequel 
n'est poinct encore obligé. A quatre compagnons. 

(52) Nicolas Bessin ?, maistre imprimeur, en ladicte rue. S'est trouvé 
une presse sur laquelle l’on imprime les questions hisloriques Sy les 
Prouinces de l'ancien Royauime de Lorraine doibuent estre appelées 
Terres de l'Empire 19, pour les sieurs Robert Bertault et Guillemot, et 
ont privillege, plus les Riuières de France 11, pour le sieur Coullon, et 


1. Catherine Colinet, veuve de Denis 1 Langlois: elle imprima depuis la 
mort de son mari (1643) jusqu'à la fin de l’année 1644. 

2. Omis par le P. Jacob. 

3. Omis par le P. Jacob. 

4. Robert II Ballard, imprimeur du Roi pour la musique ; il exerça de 1638 
à 1673, rue Saint-Jean de Beauvais, à l'enseigne du mont Parnasse. 

$. Omis par le P. Jacob. 

6. André Musnier, imprimeur-libraire de 1639 à 1648 : son imprimerie fut 
fermée pendant un mois, en 1645, par arrêt du Parlement. 

7. Voy. n° 41, note 6. Édition faite probablement en commun. 

8. Omis par le P. Jacob. 

9. Nicolas Bessin, imprimeur et libraire de 1642 à 1679, au Palais, en l'allée 
Saint-Michel, et rue Saint-Jean de Beauvais. 

10, Question historique. Si les provinces de l'Ancien Royaume de Lorraine 
doiuent estre appellez terres de l'Empire. — A Paris, de l'imprimerie de Ni- 
colas Bessin. 1644. In-8. 

11. Les Rivières de France, ou Description géographique et bistorique du 
cours et débordement des Flenues, Riuières... par le sieur Coulon. — A 
Paris, chez François Clousier, en la place Dauphine, à l’Aigle d'or. MDCXLIV. 
In-8, 2 vol. 
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un autre livre de Monsieur l’Evesque du Bellay, De la pauureté des 
Relligieux 1, et ne sçait s'il a privillege. Il a Guillaume Hubert pour 
obligé depuis deux mois et un compagnon. 

(53) Rémy Soubray?, maistre imprimeur, rue Sainct Jean de Beau- 
vais. S'est trouvé deux presses sur l’une desquelles l’on imprime le 
livre du père Petau, De la Pénitence:. À deux apprentifs, l’un Rémy 
Du Moustier, obligé depuis deux ans et demy, et l’autre Anthoine 
Hourbier, qui n'est pas encore obligé. Et a six compagnons. 

(54) Pierre Turgart *, maistre imprimeur, rue Saint Victor, au Soleil 
d'or. S’est trouvé trois presses, sur l’une desquelles l’on imprime le 
Portraict de la Reyne, par le sieur de la Serre 5, duquel il a privillège ; 
sur l'autre, l'A bbrégé de l'histoire de l’abbaye de Monsara s; sur l’autre, 
l’Idée de la famille de Sainct-Joseph establie au faubourg Sainct Victor, 
par le Sr de Pormorant. A trois compagnons et n’a poinct d'apprentif. 

(86) Louis Sevestres, maistre imprimeur, rue du Meurier. S’est 
trouvé deux presses, sur l’une desquelles l’on imprime le Procession- 
naire du Concile, et sur l’autre le livre de Monsieur du Bellay, La Dis- 
cipline de l'Eglise touchant la pénitence et la communion, par led. sieur 
du Bellay, duquel il dit avoir privillège, plus le Verger historicque10, dudit 


1. Omis par le P. Jacob. 

2. Remy Soubret, libraire et imprimeur de 1641 à 1651. 

8. Omis par le P. Jacob. 

4. Pierre Targa, imprimeur-libraire de 1634 à 1661, rue Saint-Victor, au 
Soleil d'Or. 

5. Le Portrait de la Reyne. Par M. de la Serre, Conseiller du Roy en ses 
Conseils et Historiographe de France. Enrichy de plusieurs figures en taille- 
douce. — À Paris, chez Pierre Targa, rue Saint-Victor, et Ilean du Val, au 
Palais. 1644. In-4. 

6 Omis par le P. Jacob. 

7. L'Idée de la Famille de S. Ioseph Establie aux Faux-bourg de S. Victor 
les Paris sous la protection du Roy et de la Reyne régente pour nourrir cha- 
ritablement et eslever chrestiennement et ciuillement les enfans des nobles et 
bonnestes familles incommodées et pour retirer ceux qui sont sans condition 
et former d'entreux de bons maistres d'Escholes ecclésiastiques, au service du 
Diocèse. — À Paris, ehez Pierre Targa, Imprimeur ordinaire de l’archevesque 
de Paris, rue Saint-Victor, au Soleil d'Or. 1644. In-12. 

8. Louis III Sevestre, imprimeur-libraire de 1634 à 1683, rue du Meurier, 
près Saint-Nicolas du Chardonnet. 

9. L'usage de la Pénitence et de la Communion, où il est traité : 1. Des 
dispositions à l’absolution sacramentale ; 2. de la préparation à la Communion 
par la Pénitence ; 8. De la fréquentation de la Pénitence et Communion: 4. de 
la Discipline de l’Église touchant l'administration de la Pénitence et Eucha- 
ristie. Par Jean-Pierre Camus, Evesque de Belley. — A Paris, chez Louis 
Sevestre, rue du Meurier, près de Saint-Nicolas du Chardonnet. 1644. In-4. 

10. Verger Historique de lean Pierre Camns, Évesque de Belley. — À Paris, 
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sieur du Bellay, duquel il a privillège. A deux apprentis, l’un Nicolas 
Dupré, lequel n'a plus que six mois à achever de son obligé et l'autre, 
Didier Allardot, obligé depuis un mois. Et a trois compagnons. 

(66) Guillaume Binet 1, maiïstre imprimeur, en lad. rue. À une presse 
sur laquelle il imprime des papiers qui servent d’enveloppes pour les 
marchands. 

(57) Denis Houssaye ?, maistre imprimeur, Montagne Saincte Gene- 
viève, chez un appoticquaire. S'est trouvé une presse sur laquelle il 
imprime les Œuvres chresliennes de Monsieur l’Evesque de Grace :, et 
la Tragédie de la Mort de Pompée, du s' Corneille +. N'a point d’appren- 
tifs et a quatre compagnons. 


Du Quatrième Mars. 


(88) Jean Libert 5, maistre imprimeur sur la Terre de Cambray. S'est 
trouvé deux presses, sur l'une desquelles l'on imprime l'Espistre des 
Œuvres de Monsieur le Cardinal de Bérulle s, et sur l’autre des feuilles 
de classes et livrets de dévotion, plus Fleurs Franciscus 1. N’y a poinct 
d’apprentifs et a cinq compagnons. 

(59) Anthoine Estienne #, maistre imprimeur. S’est trouvé cinq 
presses, sur l’une desquelles l'on imprime les Œuures de Sainct-Denis, 
grec et latin *, et les Œuures du Cardinal de Bérulle 1° et quelques 


chez Louys Sevestre, rue du Meurier, près de Saint-Nicolas du Chardonnet. 
1644. In. 

1. Non cité par La Caille ni Lottin. 

2. Libraire seulement d'après La Caille et Lottin, il exerça l'imprimerie de 
1640 à 1662. 

3. Omis par le P. Jacob. 

4, Cf. Picot, Bibliographie Cornélienne (Paris, 1876, in-8), n° 83. 

5. Libraire seulement d’après La Caille et Lottin, il exerça l'imprimerie de 
1611 à 1647, rue Saint-Jean de Latran, en face le collège de Cambray. 11 tra- 
vailla beaucoup pour Sébastien Cramoisy. 

6. C'est sans doute une impression faite pour le compte d'Antoine Estienne, 
qui exécutait à ce moment une édition de ces œuvres. 

7. Omis par le P. Jacob. 

8. Antoine Estienne, imprimeur de 1613 à 1674, imprimeur ordinaire du 
Roi. 

9. S. Dyonisit Areopagitae Opera omnia, cum scholiis S. Maximi, et Para- 
phrasi Pachymerae, cura Balthassaris Corderii (grec et latin). — Parisiis, ant. 
Stephanus. MDCXLIV. In-fol., 2 vol. 

10. Les Œuvres de l'éminentissime et révérendissime Pierre Cardinal de 
Bérulle.. augmentées de divers opuscules de Controverse et de piété, avec 
plusieurs Lettres : Et enrichies de Sommaires et de Tables. Par les soins du 
R. P. François Bourgoing, Supérieur Général de la mesme Congrégation. — 
À Paris, par Antoine Estienne, Premier Imprimeur et Libraire ordinaire du 
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esdictz. À deux apprentifs, l’un, Jean Camus, obligé depuis deux ans, 
et l’autre, André Deshayes, obligé depuis un an. Et a sept compagnons. 

(60) Robert Mantion , maistre imprimeur, rue Fromentel. S’est 
trouvé trois presses, sur l’une desquelles l'on imprime les Fables 
d'Esope, en François ?*, sur l’autre, un Petit Catéchisme de la doctrine 
chrestienne, et sur l’autre, l'Histoire de France, par Duplex :. À un 
apprenti nommé Noël Poultier, obligé depuis trois ans. Et a six compa- 
gnons. 

(64) Mathurin Hénault +, maistre imprimeur, au collège de Marmous- 
tier. S’est trouvé sept presses, sur lesquelles l’on imprime le Bréviaire 
en quatre vollumes, la Vie des Sainctz, Summa Becani 5, in-f°, et En- 
cyclopedia Marcellini $. Eta quantité d'apprentifs, desquels il n’a voullu 
dire les noms, et a quatorze compagnons. Et faict lesdictes deffences. 

(62) Jean Rémy 7, maistre imprimeur, rue Sainct Jacques. S’est 
trouvé deux presses sur lesquelles l'on imprime Platus de l'estat des 
Relligieux #, en françois, par le sieur Mesturas, et sur l’autre quelques 
Talses [Thèses]. Et a trois compagnons. 

(63) Edme Martin *, maistre imprimeur, en ladite rue Sainct Jacques. 
S’est trouvé cinq presses, sur l’une desquelles l’on imprime la conti- 
nuation de Baronius par Sponde 1°, sur l’autre, les Basilicques, grec et 
latin 11, Histoire généalogicque de France, par les sieurs de Saincte 


Roy, et Sébastien Huré, Marchand Libraire, rué Saint-Jacques, à l'enseigne du 
Cœur-bon. MDCXLIV. In-fol. Titre rouge et noir. 

1. Robert Mansion, imprimeur-libraire de 1621 à 1648. 

2. Les Fables d'Ésope Phrigien. Traduites en François, accompagnées de 
Maximes morales et politiques. Dédiées et présentées au Roy, par Monsieur 
Jean Balesdens. — A Paris, chez Guillaume le Bé, rue Saint-Jean de Beau- 
vais, près le Puits certain, à l'enseigne du B. 1645. In-8. 

3. Histoire générale de France, avec l’estat de l'église, et de l’empire. Par 
M. Scipion Dupleix, Conseiller du Roy en ses Conseils d’Estat et Priué, et 
Historiographe de Sa Majesté. — A Paris, chez Claude Sonnius et Denys Bé- 
chet, rué Saint-Jacques, au Compas d'or, et à l’Escu au soleil. MDCXLIV. 
Jo-fol , 3 vol. (Il imprimait sans doute une partie seulement de cet ouvrage, 
l’autre partie étant exécutée par Louis Feugé. V. n° 31, note 4.) 

4. Imprimeur-libraire de 1618 à 1655, d’abord rue Clopin, devant le Petit 
Navarre. 

5. Martini Becani, S. I., Summa Theologiae Scholasticae, cum duobus 
tractatibus additis Bijonti. — Parisiis, apud loannem lost. 1643, In-fol. 

6. Omis par le P. Jacob. 

7. Libraire seulement d'après La Caille et Lottin, il exerça l'imprimerie de 
1639 à 16861. 

8. Omis par le P. Jacob. 

9. Edme II Martin, imprimeur de 1642 à 1670. 

10. Omis par le P. Jacob. 
11. Onis par le P. Jacob. 
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Marthe t!, et sur l’autre, Annotata Grotii in Vetus Testamentum3. À 
deux apprentifs, l’un Francois Douceur, obligé depuis deux à trois ans, 
et l’autre, Louis Cresten, obligé depuis un an. Et a seize compagnons. 

(64) Juillien Jacquin ?, maistre imprimeur, au hault de la rue des 
Maçons. S'est trouvé trois presses, sur l'une desquelles l’on imprime 
les Questions du droit, de Coquille +, et sur l’autre un livre qui s’im- 
prime sans tiltre par le commandement de Monsieur le Recteur de 
l'Université, duquel ils ne sçavent sy ledit sieur Recteur en a privillège, 
et l'imprime à quinze cens, desquelles avons trouvé trois formes, deux 
de la feuille L, et la troise, la retiration de K. Et pour le regard des 
feuilles trouvées chez ledict Juillien Jacquin, je luy ay faict deffences 
de par Monseigneur le Chancellier de s'en désaissir jusques à ce qu'au- 
trement il en ayt esté ordonné par mon dict seigneur le Chancellier, et 
luy ay laissé ce qu'il a tiré en sa charge et garde de ladicte feuille. 
Lequel s'en est vollontairement chargé et promis les représenter quand 
requis en seroit et a signé. — Et depuis suivant le commandement par 
nous faict audict Jacquin, il nous est apparu par ses mains la première 
feuille dudict livre qui porte pour tiltre : Requeste présentée à Nossei- 
gneurs de la Cour de parlement par l’Université de Paris suivant la 
conclusion faicte en son assemblée ordinaire au Collège des Cholets, le 
cinquiesme de décembre mil six cens quarante trois, touchant une doc- 
trine pernicieuse enseignée au collège de Clairmont à Paris 5. — Et sur 
l’autre presse des Taises. À un apprentif qui s'appelle Martin Dupont, 
obligé depuis six mois. Et a trois compagnons. 


1. Omis par le P. Jacob. 

2. Omis par le P. Jacob. 

3. Libraire seulement d'après La Caille et Lottin, il exerça l'imprimerie de 
1614 à 1651, rue des Maçons, au Sauvage. 

4. Questions et responses sur les articles des coustumes de France. Par 
M. Guy Coquille, sieur de Romenay. Reueïües et augmentées de nouueau. 
Auec deux Tables, l’une des Questions, et l’autre des Matières, contenues en 
icelles. — A Paris, chez Iulian Jacquin, ruë des Massons, près Sorbonne. 
MDCXLIV. In-8. 

5. À Ia suite de cet incident, son matériel d'imprimerie fut saisi et lui em- 
prisonné au For-l’Évêque. Dans les premiers jours du mois d'avril suivant, il 
présentait au roi une requête dans laquelle il se plaignait d'avoir été mis 
« dans un cachot sans que sa femme et ses enfans ni autres agent eu la liberté 
de parler à luy depuis un mois, et mesme son imprimerie scellée, et ses ca- 
ractères rompus, en sorte que depuis ce temps l'on n'y auroit pu faire aucan 
travail, ce qui luy tourneroit à grand dommage et causeroit sa ruine entière, 
s'il ne luy estoit sur ce pourveu ». Par arrêt du Conseil du 5 avril 1644, le Roi 
« ayant aucunement égard à ladicte requeste, a ordonné et ordonne que ledit 
Jlacquin sera mis hors des prisons du Fort l'Évesque, luy a fait et fait main- 
levée de ses caractères et imprimerie ». Au dos d'un imprimé de cet arrêt 
(B. N., ms. français 47058, pièce 9) se trouve le procès-verbal d'élargissement 
de Jacquin da 6 avril 1644. 
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(65) Catherine Gourdin, veufve de feu Benoist Chalormeau !, maistre 
imprimeur, rue des Mathurins, laquelle a deux presses sur lesquelles 
l'on imprime des factums et Taises quand on luy en apporte. Et n'a 
poinct d'apprentif ny compagnon. 

(66) La veuve Jean Petitpas ?, maistre imprimeur, rue Sainct Jacques. 
S'est trouvé trois presses sur l’une desquelles l’on imprime les Œuures 
de Bonacina:, in-f°. À deux apprentifs, l’un, Daniel Amaury, obligé 
depuis quatre ans et l’autre, Jean Loyson, obligé depuis sept ans. Et a 
trois compagnons. 

(67) Noël Charles #, maistre imprimeur, en ladicte rue. S’est trouvé 
deux presses, sur l'une desquelles l'on imprime Encyclopedia Marcel- 
lini 5, et sur l’autre un livre, L'Instruction chrestienne en la foy catho- 
licque traictant de la hiérarchie de l'Eglise et de la puissance du pape, 
par le sr de la Milletière 6, duquel il ne scçait si ledit sieur a privillège. A 
trois apprentifs, le premier s'appelle Claude Chiconneau, obligé depuis 
quatre ans; l’autre, Claude Boutteville, obligé depuis dix mois; et 
l'autre, Philippes Roger, obligé depuis un an et demy. Et a trois com- 
pagnons. 

(68) La veuve Prudhomme 7, maistre imprimeur, rue Sainct-Jacques. 
S’est trouvé deux presses sur l’une desquelles l'on imprime des //eures 
Alphabetz; sur l’autre, L'Armonie, du père Marconnel, minime # et un 
factum. À un apprentif qui s’appelle Pierre Collin, obligé depuis un an 
et demy, et a cinq compagnons. Et luy ay faict lesdictes deffenses. 

(69) Claude Riboust ?, maistre imprimeur, demeurant soubs les pilliers 
des Halles. S’est trouvé une presse sur laquelle on imprime quelques 


1. Cet imprimeur n’aété signalé ni par La Caille ni par Lottin. 

2. Jean Petitpas, indiqué seulement comme libraire par La Caille et Lottin, 
exerça l'imprimerie de 1611 à 1642, rue Saint-Jacques, près les Mathurins, à 
l'Escu de Venise, et sa veuve, mêmes rue et enseigne, pendant deux ou trois 
ans. 
3. Omis par le P. Jacob. 

4. Libraire seulement d'après Lottin, il exerça l'imprimerie, comme l'indique 
La Caille, de 1623 à 1655 environ, rue Saint-Jacques, aux Trois Couronnes. 

5. Omis par le P. Jacob. 

6. Instruction chrestienne en la Foy catholique, où la Doctrine de l'Église 
est représentée, exempte d'abus et de superstition sur toutes les Controverses 
présentes. Pour la réunion des Protestans à l’Église catholique, par Théophile 
Brachet, sieur de la Milletière. — A Paris (sans nom d'impr.). 1644. In-4. 

7. Claude Prudhomme, libraire seulement d'après La Caille et Lottin, exerça 
l'imprimerie de 1635 à 1643, rue Saint-Jacques, à la Sereine, ou près Saint- 
Séverin. 

8. Omis par le P. Jacob. 

9. Claude Ribot, omis par La Caille et Lottin ,; imprimeur de 1632 à 1650 
environ : d'abord rue neufve du Palais, puis sous les pilliers des Halles, au 
grand Cerf, devant la Halle aux Thoilles. 
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factums et placets. Et n’y a aucun compagnon ny apprentif en ladicte 
imprimerie. Et luy avons enjoinct de se retirer dans l'Université, ainsy 
qui luy a esté signiffié en parlant à son fils. 


Du 9° mars 1644. 


(70) Siméon Piget 1, maistre imprimeur, rue Sainct Jacques, à la 
Fontaine. S'est trouvé quatre presses, sur l’une desquelles l’on imprime 
le Commentaire du pére de la Haye sur l'Apocalipse : et sur l'autre, 
Philolova Astronomia*. Et n’a poinct d'apprentif et a six compagnons. 

(71) François Noël +, maistre imprimeur, rue Sainct-Jacques. S'est 
trouvé deux presses, sur l’une desquelles l'on imprime L’Addresse 
pour procurer le salut des âmes 5; sur l’autre, l'Histoire de la maison 
d'Auuergne 5, par le sieur Justel; et plus l'Explication de l'Espistre de 
Sainct Paul aux Hébreux, par un père Feuillant 7. Plus le discours du 
Rozaire, desquels livres il dict que les marchands pour lesquelz il les 
imprime ont privillège. A deux apprentifs, l'un s'appelle Jean du Mas, 
obligé depuis un an, et l’autre Pierre Mermier, obligé depuis deux mois. 
Et a trois compagnons. 

(72) Théophraste Regnaudot t, gazettier, demeurant rue de la Cal- 


1. Imprimeur-libraire de 1639 à 1668, il fut d’abord l'associé de Gilles Morel, 
puis, en 1643, acquéreur de ce fonds. | 

2. Commentarii litterales et conceptuales in Apocalypsim S. Joannis 
Evangelistae. Omni lectionum Graecas, Arabicae, Syriacae, etc. varietate, 
earumque concordia ; innumeris animi conceptibus plusquam septingentorum 
Patrum auctoritate conformatis et concatenatis, Auctore R. P. Ioanne De la 
Haye, Parisino utriusque Maiestatis Christianissimae a concionibus, necnon in 
Gallia Minorum procuratore Generali. — Parisiis, apud Viduam N. Buon, 
Dionysiam Thierry, via lacobaea, sub signo S. Claudii et S. Dyonisii, et Si- 
monem Piget, via Iacobea ad Insigne Fontis. 1644. In-fol., 2 vol. 

3. Omis par le P. Jacob. 

4, Imprimeur et libraire de 1643 à 1667, époque où il lui fut défendu de 
continuer à imprimer, par arrêt du Conseil du 17 février. Il était à l'enseigne 
des Colonnes d’Hercule. 

5. Omis par le P. Jacob. 

6. Histoire généalogique de la Maison d'Auvergne, lustifée par Chartres, 
Titres et Histoires anciennes et autres preuves authentiques... Par Christofle 
Justel, conseiller et secrétaire du Roy. — Paris, chez la veuve Mathurin 
Dupuy. 1645. In-fol. 

7. Omis par le P. Jacob. 

8. Théophraste Renaudot, l'inventeur du journal en France, né à Loudun 
en 1586, mort à Paris en 1653. — Malgré les injonctions ci-dessus, son impri- 
merie resta rue de la Calandre, avec autorisation du Roi, jusqu'en 1647, 
époque où elle fut transférée rue Saint-Honoré, près la rue du Tiroir, devant 
la rue du Four. 
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lande, sur lequel avons trouvé quatre presses, sur l’une desquelles lon 
imprime une Extraordinaire concernant la lettre du Roy d'Angleterre 1. 
Et a trois compagnons auxquelz nous avons faict les deffences cy-dessus 
et enjoinct de se retirer en l’Université. 

(78) Jacques Rebuffé ?, maistre imprimeur, au bout du Pont Neuf, en 
la rue Sainct Germain. S’est trouvé deux presses, sur lesquelles il im- 
prime des billetz pour les frippiers, des enveloppes pour les bonnettiers, 
placetz et factums. À un apprentif nommé Jean de Sarsey, obligé de- 
puis trois ans et n’a poinct de compagnon. Et à luy enjoinct de venir 
en l’Université et luy ont été faictes les deffences cy-dessus. 

(74) La veufve Girard *, maistre imprimeur, rue Neufve Notre-Dame. 
S'est trouvé une presse sur laquelle l'on imprime des enveloppes de 
bonnettiers et des pardons pour l’Hostel-Dieu. A Pierre Planchon pour 
compagnon. À luy enjoinct de venir en l’Université et faict les deffences 
cy-dessus. 

(75) Guillaume Citernes +, maistre imprimeur, rue d'Aras. A une 
presse et avons trouvé une demy-forme en plomb d’un livret intitulé 
Mercurii Trismegisti Libellus Salix 5. 1] n'y a poinct d'apprentif ny com- 
pagnon. 


Ce faict, Nous Sindicqs et Adjoints de ladicte Communaulté cy-devant 
soubs signez, assistez de maistre Jean Coullon, huissier, sergent à 
verge au Chastelet de Paris, certiffions tout ce que dessus estre véri- 
table et avoir esté ainsy faict les jours, moys et an que dessus. 


(Suivent les signatures autographes :) CRAMoIsy. 
SONNIUS. 
JEAN JOST. 
JEAN DE LA COSTE, N. FREMIOT, J. LANGLOIS. 


1. Ne 24. Extraordinaire du X mars M DC.XLIIII, contenant La Harangue 
faite par le Roy de la Grand'Bretagne à son Parlement d'Oxford Et la Dé- 
claration des Escossois, sur leur entrée dans le Royaume d'Angleterre. — A 
Paris, du Bureau d'Adresse, le 10 mars 1644. Avec Privilège. In-4, 8 p. 

2. Imprimeur-libraire de 1624 à 1663, d'abord rue Saint-Germain, puis à 
l'entrée de la rue Dauphine. 

3. C'était sans doute la veuve de Jean Girard, établi au mont Saint-Hilaire 
de 1588 à 1621, etla mère de Jacques Girard, qui exerça à partir de 1646, dans 
la rue de la Vieille-Monnaie, aux Trois Maillets. 

4. Libraire, fondeur et imprimeur, exerça de 1616 à 1661, au coing des Ma- 
thurins, puis au Carrefour Saincte Geneviesve, puis sur le Pont Nostre Dame, 
devant S. Denys de la Chartre, à l'Image Sainct-Claude, — sous l’Horloge du 
Palais, — et enfin, rue d’Aras, proche la Porte S. Victor. Officier au Bailliage 
et Varenne du Louvre, imprimeur ordinaire de Messieurs les Trésoriers des 
parties casuelles, imprimeur de la Vénérie Royale, il végéta toute sa vie 
malgré ces nombreux titres. 

S. Omis par le P. Jacob. 
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Cette enquête, on vient de le voir, constitue une contribution 
précieuse à l’histoire de l'imprimerie parisienne dans la pre- 
mière moitié du xvu* siècle; elle n'a pas moins de valeur au 
point de vue bibliographique, car il est facile de se rendre 
compte qu'elle fait connaître un assez grand nombre de publi- 
cations qui ne figurent pas dans la bibliographie du P. Louis 
Jacob 1, et je n’ai retenu dans les notes que les ouvrages catalo- 
gués par celui-ci. Peut-être aurais-je dù suppléer aux omissions 
du bibliographe du xvne siècle par des renseignements person- 
nels, mais, après mûre réflexion, je me suis abstenu, dans la 
crainte de ne pas constamment réussir à identifier avec exacti- 
tude les ouvrages que les enquêteurs rencontraient sous les 
presses des imprimeurs qu'ils visitaient. Quelques erreurs sans 
doute pourront être relevées en ce qui concerne les dates d’exer- 
cice de ces derniers, je prie le lecteur d’être indulgent, ayant le 
ferme propos de les corriger ultérieurement, s'il y a lieu, lors- 
que j'aborderai la biographie de ces imprimeurs dans ma Gallia 


Typographica. 
G. LxPreux. 


1. R. P. Ludovici Iacob, Cabilonensis, Carmelitae, Bibliographia Parisina, 
hoc est, Catalogus omnium Librorum Parisiis Annis 1643, et 1644, inclusivè 
excussorum. [Marque de la Justice, avec la devise : Per me reges regnant.] 
Parisiis, Samptibus Roleti Le Duc, viâ Iacobaeâ sub signo Iustitiae. M.DC.XLV. 
Cam Licentia (In-4, 7 f. n. ch., 108 p. ch.). 
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ESSAI BIBLIOGRAPHIQUE 


(Suite) 


S 4. — Monancuis Dg JUILLET (1831-1847) 


1831 


['ArrauD (Nicolas-Louis-Marie)]. Salon de 1831. — Le Cour- 
rier français, 2, 8, 10, 16 et 19 mai 1831. 

Articles anonymes; mais l’exemplaire de ce journal que possède la 
Bibliothèque nationale est annoté par un contemporain, gérant ou 
propriétaire (sinon par Cormenin lui-même, l’un des rédacteurs), et 
me permet de restituer ce compte rendu à un universitaire (1794-1861) 
qui fut, depuis, le beau-frère du baron Haussmann. Voyez aussi à 
l’année 1838. 

Deréccuze (E.-J.). Salon de 1881.— Journal des débats poli- 
liques et lilléraires, 1, 4, 7, 9, 19, 14, 17, 23, 26 mai ; 17, 
23 juin ; 2, 12, 17 juillet 1831. 

Dezpmis (Hippolyte). Exposition de peinture. — Mercure de 
France au XIX* siècle, |. XXXIII, p. 532, 541; t. XXXIV, p. 7, 
10, 71. 

Dans l’exemplaire de la Bibliothèque nationale manque la première 
livraison du tome XXXIV. 

F. [Charles Fancy]. Peinture et sculpture. Salon de 1881. — 
Journal des artistes et des amateurs, t. 1, p. 321, 323, 343, 351, 
355, 305, 385, 394, 401, 408, 440, 450, 457, 468. 
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Il y a de plus, dans le méme volume (p. 376-378), un dialogue ano- 
nyme intitulé : Tableaux de juillet, où la Liberté de Delacroix, spé- 
cialement, est prise à partie ; un article (p. 365-372) sur la sculpture, 
signé G. D. F. [GuyoT DE FÈRE] ; une lettre (p. 427), signée « Un de 
vos abonnés », sur la statue équestre de Louis XIV par Raggi, que 
ses dimensions n'avaient pas permis d'exposer au Louvre. 

Dans l'exemplaire de la Bibliothèque nationale manquent les 
quatre premiers numéros du tome II; j'y ai noté, sur le Salon, un 
article signé C. V. (p. 82-85) et quatre autres articles anonymes 
(p. 98-102, 113-116, 129-137 et 160-162) sur la peinture, la sculpture et 
la distribution des récompenses. 


Heinx (Henri). De la France. Paris, Eugène Renduel, 1833, 
in-8, 2 ff. et xxix-347 p. [N. LS! 1543). 


P. 285-347, Salon de 1831. 

Recueil de lettres publiées d’abord dans la ‘Gazette universelle 
d’'Augsbourg et traduites en français par un ami de l'auteur, M. A. 
Specht, si l’on en croit une note signée P. PonsiN [PAUL PinsoN), 
parue dans l’Intermédiaire du 10 novembre 1882, col. 671-672. 

En rendant compte de ce livre dans le Valional du 8 août 1833, 
Sainte-Beuve a particulièrement insisté sur l'originalité de ce chapi- 
tre. Cet article a été réimprimé par M. Jules Troubat au tome II des 
Premiers lundis. 

Un autre article de Henri Heine, relatif aux envois d’'Horace Vernet, 
de Paul Delaroche et d'Eugène Delacroix à ce méme Salon, a été 
réimprimé, sans indication exacte de provenance, dans un volume 
intitulé : Allemands et Français (Michel Lévy, 1868, in-18), ainsi 
qu'une étude sur le Salon de 1833, décrite plus loin à sa date. 


Salon de 1831. Ébauches critiques, par A. Ja. Paris, 4.-J. 
Denain, éditeur, juillet 1831, in-8, 2 ff. et 316 p. 


P. 309-316, Table des noms cités. 


Ca. L. [(Charles) LenormanT]. Salon de 1881. — Le Temps, 
avril-juin 1831. 


L'exemplaire du Temps à la Bibliothèque nationale est incomplet 
et Bernard Prost n'avait pu prendre note que des articles parus les 
29 mai, 8, 12, 19 et 28 juin. Tous ont été réimprimés avec ceux du 
Salon de 1833 dans les Artistes contemporains (Alex. Mesnier, 1833, 
Q vol. in-8), décrits ci-dessus. 

Il y a de plus dans le tome Ier (p. 195-197) un « fragment » sur la 
Barricade d’'Eug. Delacroix qui ne faisait point partie du texte pri- 
mitif de ce compte rendu. 
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‘Monnær (Henry). Lettre sur le Salon. — Revue des Deux 
Mondes, t. 11 (avril-juin 1831), p. 335-339. 


Cet article a disparu lors de la réimpression des premières années 
de la Revue. 


L. P. [Louis Pmissx]. Salon de 1881. — Le National, &, 8, 12, 
17, 23, 31 mai, 18 juin; # et 21 juillet 1831. 


°F. P. [Fasien Pizzer]. Salon de 1831. — Le Moniteur universel, 
6, 9, 13, 16, 23, 30 mai; #&, 10, 16, 23 juin; 3, 8, 15, 18, 98 juil- 
let; 15 et 22 août 1831. 


Salon de 1831, par M. Gusrave PLancus. Paris, impr. et fonde- 
rie Pinard, 1831, in-8, 304 p. [N. V. 24597]. 


Dix vignettes hors texte gravées sur bois par PORRET, d'après Louis 
BouLANGER (fragment de Bailly arrivant au lieu du supplice, tableau 
refusé par le jury et appartenant aujourd'hui au musée de Compiè- 
gne) ; EUGÈNE DELACROIX (Tigre accroupi et la Liberté sur les barri- 
cades);, Eu. IsABey (Marine); ANTONIN Moine (Les lutins); BARYE 
(Tigre dévorant un serpent) ; PAUL HUET (Boutique normande); ALFRED 

. JOHANNOT (Don Juan naufragé secouru par Haydée) ; EUGENE DRVvÉ- 
RA (Bal offert, en 1768, àChristian VII, roi de Danemark, au Palais- 
Royal) ; Auc. Barre (La Liberté triomphante). 

L’Introduction est datée du 15 mai et la Conclusion du 17 août 1834. 


Annales du Musée et de l’École moderne des beaux-arts ou 
Recueil des principaux tableaux, statues et bas-reliefs exposés 
au Louvre depuis 1808 jusqu’à ce jour par les artistes vivants, 
par C.-P. Lanpon. Salon de 1831..., par AmBroise TARDIEU, pour 
servir de suite et de complément aux Salons Landon. Paris, 
Pillet ainé, 1831, in-8, xvr-304 p. [N. Inv. V. 24767]. 

Le faux titre porte : Annales du Musée et de l'École moderne des 


beaux-arts. 
Le texte est accompagné de 74 planches gravées au trait. 


[Anonyme]. Salon de 1831. — Le Constitutionnel, 4, 8, 13, 
18 et 24 mai ; 4 juin 1831. 


Salon de 1881. — L'Artiste,t. let II. 


Fondée par Achille Ricourt le 4°" février 1832, cette revue célèbre 
demanda le compte rendu du Salon, ouvert quelques semaines plus 
tard, aux écrivains les plus divers, depuis des vétérans comme Delé- 
cluze jusqu'à des débutants comme Victor Schælcher, Horace de 
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Viel-Castel ou Feuillet de Conches, sans parler de ceux qui se 
cachèrent sous de simples initiales ou qui gardèrent l'anonyme. 
Voici la liste de ces articles, dans l’ordre ou plutôt dans le désordre 
où ils se présentent; un astérisque désigne ceux qui ne portent pas 
de signatures. | 

Tome Ier, p. 145. * Notes sur le Salon de 1831. 

P. 157. “Salon de 1831 [Coup d'œil général]. 

P. 173. “Les anciens et les nouveaux. Transition, MM. Delaroche et 
Cogniet. 

P. 485. H. DE VIEL-CASTEL : Premier article [sur Paul Delaroche]. 

P. 187. DELÉCLUZE : Schnetz et [Léopold] Robert. 

P. 197. "MM. Ary Scheffer, Henri Scheffer et Eugène Lami. 

P. 199. LEAVES (sic) DE CONCHES : Lettres sur le Salon de 1831. 
Première lettre. À M. William Brockedon, peintre, membre de l'Aca- 
démie de peinture de Florence, à Londres (18 mai 1831). 

P. 209. V. SCHŒLCHER : MM. Eugène Devéria, C. Boulanger, de 
Triqueti, Bard, Roqueplan, Lepoittevin, Paul Huet, Grenier, Duval 
Le Camus, Pigal, Bellangé. — MM. Sigalon et Decaisne. 

P. 213. LEAVES DE CONCHES : Deuxième lettre. À M. David Wilkie 
(28 mai 1831). 

P. 221. A°* : Sculpture. 

P. 223. LEAVES DE COoNCHES : Troisième lettre. À M. Robert Smirke 
(4er juin 1831). 

P. 226. V. SCHŒLCHER : MM. Delacroix, Léon Cogniet, Decamps, 
etc., etc. 

P. 233. “Réouverture [du Salon]. Léopold Robert. Un arrét du jury 
de peinture [Refus d’une vue perspective de la cathédrale de Limburg 
par Daniel Ramée]. 

P. 245. A": Sculpture (2e article). 

P. 247. LEAVES DE CONCHES : Quatrième lettre. À M. David Wilkie 
(7 juin 1831). Cinquième lettre. A M. William Allan, à Édimbourg 
(10 juin 1831). 

P. 257. ‘MM. Bonnefond, Mauzaisse, Grenier, Robert, Delaroche, 
Scheffer, Steuben. 

P. 259. LEAVES DE CoxcuEs : Sixième lettre. À M. Frédéric Winsor, 
membre de la Société des arts d'Angleterre, à Londres (20 juin). 

P. 265. “Opinion sur les projets d'encouragements réservés aux 
artistes à l'occasion du Salon. 

P. 266. “WW. Alfred Johannot, Gassies, etc. 

En réponse à une question posée par Poggiarido [Th. de Puy- 
maigre}, sur un tableau d’Alfred Johannot conservé au musée Pesca- 
tore, à Luxembourg (L'Intermédiaire du 10 avril 1882, col. 199), un 
correspondant signant A. D. a reproduit (Zbid., col. 249-251) toute la 
première partie de cet article de l'Artiste, relative à ce même 
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tableau, et il ajoute qu’ « à cette époque éloignée, mécontent de ses 
essais en peinture, il s’en consolait en critiquant celle des autres ». 
Faut-il voir dans ces initiales celles de A. [J.] Du Pays, qui fut 
ensuite, pendant de longues années, le critique d'art de l'Zllustra- 
tion ? Or, Du Pays est mort en 1879, à Fontainebleau : M. Read aurait 
donc conservé trois ans en portefeuille la question et la réponse ? Si 
invraisemblable qu’il soit, le fait n’est pas impossible, et j'aurai l'oc- 
casion de citer plus loin un nouvel exemple de cette collaboration 
posthume. 

P. 266. H. DE ViEL-CASTEL : Cromwell, par Paul Delaroche. 

P. 270. V. SCHŒLCHER : MM. Beaume, Bellangé, Destouches, Huet, 
Dagnan, Jollivard, Aligny, Gué, Darche, Lansac, Devéria, Drolling. 

P. 297. *Opinion sur les projets d’'encouragements réservés aux 
artistes (2° article). 

P. 280. V. SCHŒLCHER : MM. Delaroche, Scheffer, Grenier, Robert, 
Isabey, Gudin, Roqueplan, Schnetz, Granet, Forbin. 

P. 291. V. SCHŒLCHER : M®e Dehérain et Mme de Mirbel. 
MM. Rouillard, Rouget, Champmartin, Francis, Senties, Scheffer 
Jeune, Lessor (sic), Lugardon, Lepoittevin, [Aimé] Chenavard, Henry 
Monnier. 

P. 294. LEAVES DE CONCHES : Septième lettre. À M. Peyronnet 
Briggs, membre de l'Académie de peinture d'Angleterre (15 juillet). 

P. 296. À Camille Roqueplan. 

P. 303. “Paysages. 

P. 315. V. SCHŒLCHER : Sculpture. MM. Barye, Moine, Duret, 
Desprès, Coudron, Chaponnière, Foyatier, Triqueti, Pradier. 

P. 315. LEAVES DE CONCHES : Huitième lettre. À M. Edwin Landseer 
[sur Decamps]. 

Tome II. P. 4. V. SCHŒLCHER : Paysages. Sculpture. 

P. 43. "M. Henri de Triqueti. P. 13. M. Dauzats. P. 25. Séance 
royale. P. 26. Sur les récompenses. 

P. 29. “Salon de 1831. [Decaisne, Horace Vernet, Ziegler, de La- 
berge, Marquis, Belloc, Henriquel Dupont, Léon Viardot, Hittorff.] 

Ces articles sont accompagnés des planches suivantes, qui ne se 
rattachent au texte par aucune indication précise, et qui, dans les 
exemplaires en ancienne reliure, sont réparties tout à fait au hasard : 

— PAUL DELAROCHE : Le duc de Fitz-James et ses enfants (lith. 
anonyme de Léon Noël). Le cardinal de Richelieu et Le cardinal Ma- 
zarin (lith. à la plume). Les enfants d'Édouard. Cromwell ouvrant le 
cercueil de Charles Ier. 

— Euc. Laui : À ffaire de Claye. Lith. de l’auteur. 

— L. Desroucees : L'amour médecin. 

— DeEcawps : Patrouille de Smyrne. 

— ÀLFRED JOHANNOT : Arrestation [du marquis de Crespierre). 
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— AMÉDÉE FAURE : Vue de Loches. Lith. de l’auteur. 

— SIGALON : Vision de saint Jérôme. 

— CHAPONNIERE et BARRYE (sic) : Daphnis et Chloé et Tigre dévo- 
rant une gazelle. Deux lith. sur la même planche. 

— PRADIER : Les trois Grûces. 

— RoBERT-FLEURY : Portrait de femme décolletée. 

— MirBEL (MM: DE) : Jeunes filles. 

— E. DELACROIX : Jeune tigre jouant avec sa mère. 

— D. RAMÉE : Vue intérieure de la cathédrale de Limburg. 


Monsieur Crouton au Salon de 1831. Paris, Maldan, 1831, 
in-8, 8 p. 
D'après Montaiglon. Je n'ai pu retrouver l'exemplaire de dépôt de 
cette brochure. 


L'Observateur aux Salons {sic) de 1831. Chez Gauthier, 5, rue 
Mazarine, s. d., in-12, 19 p. [{N. V. 29041]. 


La suite annoncée n'a pas paru. Voyez l'article suivant. 


Mayeux et Arlequin au Salon. Critique des tableaux en vaude- 
villes. Paris, chez les marchands de nouveautés, 1831, in-12, 
12 p. [W. V. p. 20566]. 

Au verso du titre, bois grossier intitulé : Mayeux et Arlequin au 

Salon. 

EPIGR. : 
La critique est aisée, 
Mais l’art est difficile. 


Le texte est en partie semblable à celui de l’Observateur. Les « vau- 
devilles » annoncés par le titre se bornent à trois couplets. 


M. Mayeux au Museum. Paris, se trouve chez Chassaignon, 
rue Git-le-Cœur, n° 7, 1831, in-12, 12 p. [N..V. 29045]. 
Au verso du titre, bois emprunté à une publication du siècle pré- 
cédent, avec cette légende : Tu ne me ressembles pas. 
Autre bois, représentant Mayeux devant un portrait de Napoléon, 


avec cette légende : « Tonnerre de D. ! comme je ressemble au grand 
homme | » 


1888 


Annales du Musée et de l’École moderne des beaux-arts... 
Salon de 1833. Recueil de pièces choisies parmi les ouvrages de 
peinture el de sculpture exposés pour la première fois au Lou- 
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vre le 1° mars 1833, pour servir de suite et de complément aux 
Salons Landon. Paris, Pillet aïné, 1833, in-8, 2 ff. et Li p. [W. 
Inv. V. 24763]. 


73 planches gravées au trait. 


Examen critique du Salon de 1833, par MM. A. Anner et H. 
Trianon. Paris, Delaunay, 1833, in-8, 2 ff., vu-1717 p.et1 f. n. 
ch. (Errata). [N. V. 24598.] 


La Préface (Aspect de l'art en France) est signée À. [ALFRED 
ANNET | ; l'Avertissement porte l'initiale T. (HENRY TRIANON]. Ces deux 
initiales se retrouvent alternativement au cours du volume, à la suite 
des appréciations formulées par chacun des deux auteurs qui avaient 
adopté les subdivisions suivantes : P. 1, Préface. P. 11, Histoire. 
P. 46, Mœurs. P. 87, Portraits. P. 100, Miniature. P. 101, Plafonds. 
P. 103, Paysage. P. 198, Marines. P. 137, Vues de villes. P. 144, Inté- 
rieurs. P. 151, Vues d'églises, coins de nature. P. 153, Aquarelles et 
dessins. P.161, Fleurs. P. 163, SARA: P. 175, Architecture. P. 177, 
Gravure, lithographie. 


"ARTAUD (Nicolas-Louis-Marie). Salon de 1838. — Le Courrier 
français, 2, 11, 22 mars et 15 avril 1833. 


Voyez ci-dessus à l’année 1831. 


Prométhéides. Revue du Salon de 1833, par MM. F. CHATRLAIN 
et F.... Paris, chez Truchy, libraire, MDCCCXXXIIE, in-8, xxui- 
178 p. et 1 f. n. ch. (Table des matières), plus #4 p. n. ch. (annon- 
ces de librairie). [W. V. 50147.] 


P. vu, Introduction (en prose). P. 5, Les entraves (épigraphe em- 
pruntée à Auguste Barbier). P. 33, Puissance des arts (épigraphe 
empruntée à Antony Béraud). P. 43, L'Institut. P. 63, Contrastes (épi- 
graphe empruntée à Boileau). P. 83, L'École de Rome (épigraphe 
empruntée à Auguste Barbier). P. 103, Les singes. P. 193, Peinture 
(en prose). P. 167, Opinion de la Presse sur « les Prométhéides ». 

Les annonces contiennent la reproduction d’une lettre d'Andrieu 
(sic), secrétaire perpétuel de l'Académie francaise, à M. F. Chatelain, 
auteur des Ætrennes à la jeunesse. 

Le volume est accompagné de quatre lithographies fort médiocres; 
les trois premières sont signées F., la quatrième est anonyme. 


À. C. [ATHanase CoquereL]. Salon de 1838. — Le Protestant, 
journal religieux, politique, philosophique et littéraire, 2° année, 
n° 25 ({°r avril 1833), p. 193-195. 
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Les seuls tableaux mentionnés dans cet article sont : L’Abjuration 
de Henri IV, par Rouget; Marguerite à l'église, par Ary Scheffer; la 
Lecture de la Bible, par Henri Scheffer ; la Procession du « Corpus 
Domini », par Clément Boulanger; Le Bien et le Mal, par Victor Orsel; 
L'ange gardien, par Cottrau; Les anges déchus, par Cibot ; Luther, par 
Herfeld, et enfin une scène populaire dont l’auteur n'est pas nommé, 
mais dénoncé pour avoir représenté un carabinier écrivant sur le 
mur d’un cabaret : « Le Bon Dieu est Français ». Athanase Coquerel 
vitupère le jury à ce propos et s'étonne qu'il n'ait point exigé du 
peintre la suppression de ces mots qui « dégradent » sa toile. 


Decécuze (E.-J.). Le Salon de 18338. — Journal des Débats, 3, 


9, 20, 22, 28 mars; 3 et 20 avril; 4°" mai 1833. 


F. [Ch. Fancy]. Exposition du Louvre. — Journal des artistes 


et des amateurs, p. 129-135, 154-158, 169-176, 195-203, 207-229, 
240-252, 299-318, 353-354. 


ee 
e 


I y a de plus, p. 257-270, un article signé C. V. sur la gravure et, 
p. 273-289, un autre article du même sur la lithographie et la xylo- 
graphie (sic); enfin, p. 321-334, un article sur l'architecture signé 
C.-J. T. ([C.-J. ToussainT, architecte] ; le dernier article de Farcy 
(p. 353-354) est consacré à la gravure en médaille. 

Ces divers comptes rendus sont accompagnés de planches gravées 
au trait d'après DELAVAL (Péveril du Pic), DURET (Jeune danseur napo- 
litain), RUDE (Jeune pécheur napolitain), Ci80T (Frédégonde), DROz 
(Génie du mal), JALEY (La priére), Bruc (Les envoyés de Dieu, frag- 
ment). 


GauTier (Théophile). Salon de 1833. — France littéraire, 
V1, p. 139-166. 


Hzine (Henri). Salon de 18383. 


Lettre réimprimée, sans indication exacte de provenance, dans 
Allemands et Français (Michel Lévy, 1868, in-18). Elle est d'ailleurs 
peu importante, et l’auteur y transcrit un long passage du Salon de 
Louis de Maynard (voyez ci-dessous) ; le surplus est relatif à des con- 
sidérations politiques et à la question des « forts détachés », qui pas- 
sionnaient alors l'opinion parisienne. 


Le Salon de 1833, par G. Laviron el B. Gazsaccio. Orné de douze 


vignettes à l’eau-forte, par Azrrep et Tony JonannorT, Gicoux, etc. 
A la librairie Abel Ledoux, quai des Augustins, n° 87, Paris, 
MDCCCXXXIII, in-8, 399 p. [W. V. 24600]. 
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Fleuron sur bois dessiné par GIGoux, gravé par À. B. L. (ANDRew, 
Besr, LELOIR], et qui a longtemps servi au journal l'Artiste. 

Les planches annoncées sur le titre, et dont aucune ne porte de 
légende, sont les suivantes : 

— Deux pauvres femmes, par AUG. PRÉAULT, démon chevauchant 
un hippogriffe, par ANTONIN Moine. Deux sujets sur la même pl. 
signés G. [GIGoux]. 

— Nature morte, par Mie ÉLISE JouRNET, gravée par GIGOUx. 

— Le général Dwernicki, par GiGoux, gravé par l'auteur. 

— Buste de la reine Marie-Amélie, par ANTONIN Moins, planche 
anonyme. 

— Annonce de la victoire d'Hastenbeck (1751), par ALFRED JOHANNOT, 
lith. à la plume, par GiGoux. 

— Funérailles du Titien, par Hesse, lith. par GIGoux. 

— La promenade dans le parc, par ROQUEPLAN, pl. signée : 
BRANCHE, sculp. 

— Le lever de Mme du Barry, par GIGoux, gravé à l'eau-forte par 
l'auteur. 

— (ralerie mauresque, par ALFRED POMMIER. 

— Animaux, par BARYE, gravé par Gicoux [Charles VI et Éléphant 
d'Asie). 

— Vue prise en Normandie, par Mile CAILLET. 

— Vue des bords de la Bouzanne, par CABAT. 

La table des matières et des planches est suivie de cette note : 
« Nous ne fixons pas l’ordre des vignettes de notre livre, afin qu’il 
reste loisible à chaque souscripteur de les placer dans l'intérieur ou 
à la fin du volume. » Je les répartis ici suivant les divisions mêmes du 
texte, et les chapitres où il est question des œuvres qu'elles repré- 
sentent. 

L’exemplaire du département des imprimés de la Bibliothèque 
nationale ne contient aucune de ces planches. 


Salon de 1833. Les causeries du Louvre, par A. Jaz. Paris, 
Ch. Gosselin, libraire-éditeur, MDCCCXXXIII, in-8, 2 ff. et 
4712 p. [W. V. 24599]. 

P. 459-469, Note en guise de préface, datée du 15 avril 1833. 


*MaxiniLieN Raovz (Cu. LeTELreR). Beaux-Arts. Salon de 1838. 
— Le Cabinet de lecture, 9, 14, 19, 24, 29 mars; #4, 14, 19, 24, 
29 avril et 4 mai 1833. 

Deux planches, annoncées par ces articles mêmes (Marguerite à 
l'église d'Ary Scheffer et les Funérailles du Titien de Hesse), ne 
figurent pas dans l’exemplaire du département des imprimés de la 
Bibliothèque nationale. 
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*MaynarD (Louis De). État actuel de la peinture en France. — 
L'Europe liliéraire, journal de la littérature nationale et élran- 
gère, 4, 9, 11, 20, 95 mars; 1°, 3, 17, 24 avril; 13 el 15 mai 1833. 


Les trois premiers articles sont une revue rétrospective de la situa- 
tion de l'École avant, pendant et depuis David. Le compte rendu du 
Salon ne commence qu'au quatrième article (25 mars); le dixième et 
dernier est signé en toutes lettres ; les autres ne portent que les ini- 
tiales de l’auteur. 

Né à la Martinique, Louis de Maynard de Queilhe y est mort en 
1837, dans un duel au fusil avec son beau-frère. 


N... [DÉsIRÉ Nisarp]. Salon de 1838. — Le Nalional, 9, 14, 
48, 22, 25 mars ; 1°, 5, 7, 14, 21, 25, 98 avril; 2 mai 1833. 


Montaiglon avait mis un point d'interrogation devant le nom de 
l’auteur ; mais celui-ci a reconnu cette paternité dans ses Souvenirs 
et Notes biographiques (1888, 2 vol. in-8), et longtemps auparavant, 
Louis Ulbach avait pu citer, sans être démenti, deux ou trois frag- 
ments empruntés à ce compte rendu, lors de la réception de 
Désiré Nisard à l’Académie française. L'article d’'Ulbach a été repro- 
duit dans le volume intitulé Ecrivains et Hommes de lettres (A. Dela- 
hays, 1857, in-12), remis en circulation avec un titre de relai et une 
nouvelle préface (Lacroix, 1863). 


PLancue (Gustave). Salon de 1833. — Revue des Deux Mondes, 
4er et 15 mars (p. 545-561 el 650-660) ; 1* et 15 avril 1833 (p. 88-97 
et 182-192). 


Réimprimé dans les . sur l'École française (Michel Lévy, 
4866), €. 1er, p. 173-232. 


Salon de 1888. — L'Artiste, t. V. 


P. 57, Ouverture du Salon (1° article). P. 69 (2° article). P. 81 
(3e article). MM. Rouget, Court et Ziegler. P. 93 (4° article). Les Nou- 
velles Salles. Les plafonds. Les dessins des grands maîtres. MM. In- 
gres, Eug. Devéria, Drolling, Schnetz, Horace Vernet, À. Hesse, 
Orsel, Ary Scheffer, Beaume et Pigal. P. 105 (5° article). Decamps. 
P. 417 (6° article). MM. de Forbin, Granet, Dauzats et Gigoux. P. 129 
(7° article). HM. Ingres et Champmartin, J.-J. Rousseau |et Mie Gal- 
ley], par Camille Roqueplan. P. 141 (8e article). Sculpture, Architec- 
ture, Peinture : MM. Paul Huet, Delaberge, Cabat et Rousseau, 
Alfred et Tony Johannot. P. 153 (9° article). Sculpture, Peinture : 
MM. Sigalon, Robert Fleury, Saint-Évre, Decaisne, Louis et Clément 
Boulanger, Grenier, Biard, Colin. Paysage : MM. Aligny, Giroux, 
Watelet, Rémond Renoux, Bertin, Cogniet, Dagnan, Vanoz, Jollivard, 
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Raffort, Amédée Faure, Jadin. Portraits : MM. Lepaulle, Brune, 
Decaisne, Sigalon, Gigoux. P. 169 (108 article). Architecture : 
MM. Hittorf, Duban, Lassus et Guédé, Lenoir, etc. M. Aimé Chena- 
vard [article signé C.]. Aquarelles : MM. L. Boulanger, Colin, 
Raffort, Gué, Dauszats, Robert Fleury, Barye, Decamps, Eug. Lami, 
Eug. Devéria, Güet, Eug. Delacroix. P. 181 (419 article). Peinture : 
MM. Eug. Delacroix, Ary Scheffer, Eugène Lami, Bellangé, Hipp. 
Garnerey, Isabey, Güet, Ziegler, Duval Le Camus, Cottrau, Amiel, 
Lessore, etc. P. 193 (1% article). [Liste des récompenses, des com- 
mandes et des acquisitions.) Peinture : M" Haudebourt-Lescot, Dal- 
ton, Gérard, E. Journet, etc. Conclusion générale du Salon de 1833. 

[Article signé S.-C. (Saint-Chéron)]. 

Les 7e et 8e articles et une partie du 10° sont signés JULES JANIN. 
Les autres, sauf indications contraires, sont anonymes. 

L'Artiste a publié en outre les planches suivantes, dont le classe- 
ment ne répond pas toujours à l'ordre des articles où il est question 
des œuvres reproduites. 

— TiBGLER : Giotto dans l'atelier de Cimabué (LÉON NoëËL). Lith. 

— Bgaume : L'orage. Lith. anonyme. 

— PIGaL : Le savetier (Tableau refusé par le jury). 

— Giaoux : Mme du Barry. Lith. 

— DEvéRIA : Louis XIV et Puget [plafond du Louvre]. Lith. 

— Dauzars : Abbaye de la Chaise-Dieu. Lith. de l'auteur. 

— CHAMPMARTIN : Le baron Portal (LÉON NoëL). Lith. 

— C. RoquePLan : J.-J. Rousseau (MENUT ALOPHE). Lith. 

— Dessœurs : L'ange gardien (LÉON NoëL). Lith. 

— Pau Huer : Terrasse de Saint-Cloud. Lith. de l'auteur. 

— ALFRED JOHANNOT : La duchesse d'Orléans annonçant la victoire 
d'Hastenbeek. Eau-forte de l'auteur. 

— RoBErT FLEURY : Une scène de la Saint-Barthélemy (Aua. Bou- 
queT). Lith. 

— DECAISNE : Anne de Boulen. Eau-forte de KELLER. 

— GUINDRAND : Vue prise en Dauphiné (A. D.). Lith. 

— C. RoquepLan : Le Billet (MeNUT ALOPHE). Lith. 

— E. RarrorT : Chalon-sur-Saône. Lith. de l'auteur. 

— Gicoux : Portrait [M!e Élise Journet]. Lith. de l’auteur. 

— Any SCBEFFER : Le Giaour (MENUT ALOPHE). Litb. 

— Cou : Une causerie au village. Lith. anonyme. 

— Erex : Caïn. Lith. de l’auteur. 

— C. RoquEPLAN : Environs de Dieppe (MENUT ALOPHE). Lith. 

— À. DEBACQ : Marie Stuart. Lith. anonyme. 

= L. BOULANGER : Assassinat du duc d'Orléans, rue Barbelle. Lith. 
de l’auteur. 

— CARRIER : Portrait [d'enfant] (LÉON NoëËL). Lith. 
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— GuxT : Marino Faliero (LEON NoëL). Lith. 

— PauL HUET : Paysage romantique (MENUT ALOPHE). Lith. 

— DECAISNE : La princesse Clémentine (LÉON NoëL). Lith. 

— CÉLESTIN NANTEUIL : Fuite en Égypte. Eau-forte de l’auteur. 

— BEAUME : La balançoire (DoussauLr). Lith. 

— Tony JOHANNOT : Charles VI. Eau-forte de l'auteur. 

— Gé : Église de Lempdes, route d’Issoire au Puy-en-Vélay (Dav- 
ZATS). Lith. 

— LÉPAULLE : Le duc de Choiseul [pair de France et aide de camp 
du roi] (ÉILE LASSALLE). Lith. 


D. [Louis Desnoyers?]. Salon de 1838.— Le Voleur, 10, 15, 
31 mars et 25 avril 1833. 


Le premier article s'ouvre par la liste des artistes morts en 1839. 
L'auteur dit ensuite quelques mots d'Horace Vernet, de Hesse, 
d'Ingres, de M®° de Mirbel, signale parmi les paysages les plus 
remarquables dans des genres tout différents ceux de Giroux, Turpin 
de Crissé, Jollivard, Aligny, Corot, Dagnan, La Berge; les portraits 
de Granet, de Forbin, d’Alfred et de Tony Johannot, de Roger ; les 
planches gravées par Charles-Simon Pradier d’après le Tu Marcellus 
d'Ingres, par Richomme d'après Gérard (Daphnis et Chloé) et par 
Forster d’après Gros (François Ie et Charles-Quint à Saint-Denis); 
les portraits de Champmartin, Decaisne, etc., divers tableaux d'his- 
toire par Court, Broc, Abel de Pujol, Collin, Clément Boulanger, 
Féron, Rouget, les miniatures de Saint, et dans la sculpture, les 
envois de Duret, de Rude, de Gayrard et de Barry (sic). 

Deuxième article, p. 231, 15 mars. — MM. Scheffer ainé, Ziegler, 
Saint-Ëvre, Roqueplan, Odier, Biard, Rousseau, Dubufe, Belloc, Gar- 
neray, Gay, Isabey, Poitevin, Brémond, Amaury-Duval, Court, Bou- 
chot, Cottrau, Lécurieux, E. Goyet, H. Vernet, Siméon Fort, Hubert, 
Chenavard, Viollet-le-Duc, Caminade, Perin, Dassy, Broc, Orsel, 
Mnes Haudebourt, Dehérain. 

Troisième article, p. 283, 31 mars. — Peinture de haut style. 
MM. À. Hesse, Monvoisin, Dubufe, Norblin, Rouget, Court [et Ingres]. 

Cinquième [quatrième] article, p. 361, 25 avril. — Sculpture: 
MM. Gatteaux, Bra, Valois, Chaponnière, Brun, Desbœufs, Pradier, 
Étex, Duret, Rude et Barye. 

Entre cet article et le précédent il y a p. 344 (numéro du 20 avril) 
une sorte de fantaisie à la manière de Henry Monnier, intitulée : De 
l'épicerie dans les arts. Une promenade au Salon, signée MARVIiLLE, et 
qui compte peut-être pour le quatrième article manquant dans la 
série. 


Le GÔ [A.]. La Revue de Paris au Salon. — Revue de Paris, 
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®e série, t. HI, p. 132-137, 211-217, 268-278, 333-342; t. IV, 
p. 56-60, 112-120, 164-172; t. V, p. 49-57. 


Balzac avait accepté d'écrire pour la Revue de Paris un compte 
rendu de ce Salon, qui devait former vingt pages (lettre à Amédée 
Pichot, de mars 1833); mais il en fut de ce projet comme de tant 
d’autres. Je crois cependant qu'il subsiste au moins deux fragments 
de ce travail avorté, et que Balzac a employés ailleurs, comme cela lui 
est arrivé plusieurs fois. Tout le début de Pierre Grassou (sur l'utilité 
des Salons) et une page de l’Interdiction, où l’on n'irait pas chercher 
un long développement sur Decamps (représenté au Salon de 1833 
par quatre tableaux et deux aquarelles), me paraissent provenir de 
cet article abandonné pour des causes inconnues. 

Quant à M. Le G, il devint, peu après, secrétaire de l'Académie 
de France à Rome. Dans l'Avertissement de son Histoire des plus célè- 
bres amateurs italiens (J. Renouard, 1853, in-8), Jules Dumesnil le 
remercie d'avoir bien voulu mettre à sa disposition « une admirable 
bibliothèque sur les arts, formée par ses soins et dont il est posses- 
seur ». Cette précieuse collection est aujourd'hui conservée par 
M. Henri Le G, ingénieur en retraite des forges et fonderies de la 
Méditerranée, fils de celui qui l'a formée. M. André Le Gô, qui 
n'avait quitté Rome qu'en 1874, est mort à La Seyne (Var) le 21 avril 
1883, à quatre-vingt-cinq ans. 


Cu. L. [Cu. LenornuanrT]|. Salon de 1838. — Le Temps, 9, T1, 16, 
49, 23, 30 mars; 2, 8-9, 13, 20, 93 et 30 avril 1833. 


Réimprimé avec le Salon de 1831, dans Les artistes contemporains 
(Alex. Mesnier, 1833, 2 vol. in-8). 


*F.P. [Fasien Piscer). Salon de 1838.— Le Moniteur universel, 
k, 11, 19, 25 mars; 2, 8-9, 15, 24 avril; 2, 6 et 14 mai 1833. 


*“Revnaup (Jean). Beaux-arts. Coup d'œil sur l'exposition de 
sculpture. — Revue encyclopédique, t. LVII, p. 567-597. 


A. T. [AcexanDRE TarDiEu]. Salon de 1834. — Le Courrier 
français, 2, 4, 8, 11, 17, 24 et 30 mars; 20 et 29 avril 1834. 


"Viec-Casrez (comte Horace DE). Beaux-arts. Salon de 1838. 
— Bagatelle, p. 228-230, 239-241, 253-256, 276-278, 312-313, 
334-336. 

Le cinquième article est accompagné d’une lithographie d'EUGÈNE 


DRLACROIX, d’après son tableau de Charles-Quint au monastère de 
Saint-Just. 


JANTIER-JUIN 1910. 4 
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[Anonyme]. Salon de 1833. — Le Constitutionnel, 9 et 
24 mars ; 1°, 15, 22, 26, 29 avril : 8 mai 1833. 
L'auteur dit, dans le huitième et dernier article, qu'il s'occupe 


« spécialement des Salons depuis une quinzaine d'années », mais 
aucun indice ne me permet de compléter cette trop brève allusion. 


[Anonyme?|]. Variélés. Salon. — La Tribune politique et litté- 
raire, 1°, 3, 9, 11, 20, 26 mars; 3 et 27 avril; 3 mai 1833. 
L'auteur de ces articles, d'une sévérité notoire, est demeuré 


inconnu : une allusion à « notre ami Laviron » ne suffit pas, on 
l’avouera, pour lever le masque sous lequel il s’est caché. 


1884 


Salon de 1834. Analyse de ses productions les plus remar- 
quables, par le général p’ALvimar, auteur du « Mentor des rois », 
ouvrage politique et militaire, des « Considérations sur le gou- 
vernement républicain », ouvrage inédit dans le même genre; 
de plusieurs poèmes également inédits et des tableaux repré- 
sentant la « Procession du serpent en Égypte », « Hercule qui 
assomme Cacus », « Milon de Crotone dévoré par les loups », 
« Judith venant de tuer Holopherne », deux grandes Bacchana- 
les ; une petite ; la jeune fille qui se regarde dans une psyché ; 
celle donnant à boire à un serpent (l’Innocence); une femme 
grecque à Athènes ; « les Mameluks à cheval dans les environs 
du Caire »; « les Turcs à l'ile de Candie »; « les Officiers de la 
maison du Grand Seigneur à Constantinople »; « les Vues de 
Mexico, de Chio », elc., tableaux qui, par suite d'un insigne 
guet-apens, ont élé exclus en masse du Salon par le jury séant 
au musée royal, en 1833. Paris, G.-A. Dentu, 1834, in-8, 9 ff. et 
kk p. [N. Inv. V. 29049]. 

Pour mettre le public en mesure de se prononcer contre ce « guet- 
apens », le général d’Alvimar avait ouvert l’année précédente, au 
musée Colbert, rue Vivienne, une exposition particulière dont le ca- 
talogue est devenu fort rare, et dont Philippe Burty a cité quelques 
lignes dans l'{ntermédiaire des chercheurs, 1867, col. 296. Ed. Four- 
nier (1btd., col. 381) a signalé chez un brocanteur de la rue de Tour- 
non un tableau du général, représentant une fête de sauvages. Une 


troisième note de l’Intermédiaire, signée E. V. T. (IV, 73-74), donne 
des renseignements biographiques sur l’auteur de ces tableaux, dis- 
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persés dans une vente après décès faite à Paris, en mars 1854, et dont 
je n’ai pas retrouvé le catalogue ; mais les renseignements allégués 
par le correspondant de l’Zntermédiaire auraient grand besoin d'être 
vérifiés et contrôlés. 

Jal a consacré dans le Dictionnaire critique une longue et intéres- 
sante notice au harpiste Dalvimar (1772-1839), qu’il ne faut pas con- 
fondre avec le peintre amateur. 


W. [ATHANASE CoquergL ?|. Peinture. Exposilion de 1884. Ta- 
bleaux d'église. — Le Libre examen |{suile du Protestant|, jour- 
nal religieux, politique, philosophique et liliéraire, paraissant 
tous les jeudis, n° 10 et 12 (6 et 20 mars 1834), p. 74-75 et 91-98. 


Premier article : M. Ingres [ Martyre de saint Symphorien], Pau- 
lin Guérin [Jésus crucifié]. 

Deuxième article : Jane Gray, par Paul Delaroche. 

J’attribue ces deux articles à Athanase Coquerel, parce qu’en tête 
du dernier numéro du Libre examen, il déclare en avoir été le seul 
rédacteur. 


Le Musée, revue du Salon de 1834, par ALexanpre D... [De- 
cawrs]. Paris, Abel Ledoux, libraire, rue de Richelieu, 95, 1834, 
in-4, 102 p. 


L'article consacré au peintre Gabriel-Alexandre Decamps (p. 78-84) 
est signé CH. ROYER ; c'était un ami des deux frères. 

L'illustration du Musée a eu deux tirages absolument distincts, l’un 
sur les cuivres eux-mêmes, l’autre par un report lithographique dû à 
M. Delaunois. Je crois rendre service aux amateurs en donnant 
ci-dessous une liste des planches dont se doit composer un exemplaire 
véritablement complet ; je l’ai relevée sur celui de l'auteur lui-même 
et vérifiée sur celui de la Bibliothèque nationale. 

— C. NaANTEUIL : frontispice (fac-similé dans Les vignettes roman- 
tiques, de Champfleury). 

— AMAURY DUVAL : Berger grec. 

— BIGAND : Étude de vieillard, gravée par GUET. 

— AD. BRUNE: Tentation de saint Antoine, gravée par C. NANTEUIL. 

— CABAT : Étang de Ville-d'Avray. 

— Decamps : Corps de garde, Un village en Turquie [pièce connue 
sous le titre des AÂnes sous le toit], Bataille des Cimbres. 

— DELACROIX : Rencontre de cavaliers maures, Femmes d'Alger, gra- 
vées par C. NaANTEUIL, Rabelais, gravé par C. NANTEUIL. 

— P. DELAROCHE : Jane Gray, gravée par Ep. May. 

— C. FLERS : Vue prise à la Mailleraye. 

— GRANT : Mort de Poussin, gravée par C. NANTEULL. 
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— J. Gicoux : La bonne aventure. 

— Pau HUET : Vue générale d'Avignon. 

— JADIN : La mare. 

— ALFRED JOHANNOT : Bayard à Brescia. 

— P. MaRiLHAT : Place de l’'Esbekieh au Caire. 

— C. RoQUEPLAN : Diane de Mergy et Turgis, gravés par C. Nan- 
TEUIL. 

— ÀRY SCHEFFER : Le larmoyeur, gravé par AUGUSTE BOUQUET. 

— J. ZIRGLER : La fin du combat, gravée par C. NANTEUIL. Un évan- 
géliste. 

— BARYE : Combat d'un cerf et d'un lynx. 

— FEUCHÈRE : Satan. 

— AUG. PRÉAULT : Les parias, gravés par C. NANTEUIL. 

Dans l’exemplaire du dépôt, toutes les planches sont celles du re- 
port Delaunois, sauf Les femmes d'Alger ; Le larmoyeur et La bataille 
des Cimbres manquent. Il est vrai que, dans cet exemplaire, manque 
aussi la septième livraison. 

ue Aucune table n’indiquant l'ordre de ces gravures, le classement en 
7 esnitidéitamitraire dans les divers exemplaires qui me sont pas- 
sés entre les mains ;? le plus logique serait assurément de les placer 
en regard du passage qui les concerne, mais c’est un soin que n’ont 
pas toujours pris leurs premiers posse esseurs. 

Le tirage sur les cuivres originaux avait été réservé aux collabora- 
teurs eux-mêmes, soit pour épargner les pranches à une époque où 
l'on ignorait l’aciérage, soit pour constituer Une rareté digne des 
seuls délicats. Si ce fut la pensée de l'auteurdu Musée, elle fut 
pleinement satisfaite, car ce livre, après avoir subi la dépréciation 
de toutes les publications de cette époque, est aujourd’hui coté très 
haut. 


DeLécuze (E.-J.). Le Salon. — Journal des Débats, 2, 5, 8, 
16 mars; 3 et 25 avril; # mai 1834. 


Guyor pe FÈre. Annuaire des artistes. Recueil de documents 
qui peuvent intéresser les artistes et les amateurs. Ave gra- 
vures. Année 1834. Chez M. Guyot de Fère, directeur, 1834, in-8. 


Cet Annuaire renferme un Salon de 1834 anonyme (p. B-18,\25-34, 
41-59, 7-64, 73-85, 89-102, 105-118, 121-134, 140-144, 150-152, 16-10) 
[récompenses aux artistes]. Ces articles sont accompagnés de plan hes 
au trait : Assomption de la Vierge, par Vauchelet; Jane Gray,par 
Paul Delaroche ; le Guerrier mourant, par Blondel : le Combat de 
saint Georges et du dragon, par Ziegler ; Le général Junot, par Rave- 
rat; Louis XV et M'e d'Humières, par Cibot ; Le soldat de Marathon, 
par Cortot ; Sainte Cécile, par David d'Angers ; plus une eau-for 
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d'après La fontaine du Roï à Ville-d'Avray de Thénot et une gravure 
sur bois de Cherrier d’après un Jean Goujon et Diane de Poitiers, 
dessin par Tony Johannot. Ce bois a été reproduit page 401 des Vi- 
gnettes romantiques de Champfleury qui déclare en ignorer la prove- 
nance. 


HaurEau (Barthélemy). Salon de 1834. — La Tribune poli- 
tique et littéraire, 3, 10, 15, 25, 31 mars; 1° avril 1834. 


Le premier article est signé B. H. ; les autres sont anonymes, mais 
leur paternité n'est pas douteuse. 


Le Salon de 1834, par GaBriez Laviron, orné de douze vignet- 
tes. À la librairie de Louis Janet, rue Saint-Honoré, 202, Paris, 
MDCCCXXXIV, in-8, 398 p. [W. V. 24601]. 


Sur le titre, même fleuron que sur celui du Salon de 1833. Les 
« vignettes » ou, plus exactement, les planches hors texte sont toutes 
lithographiées. La table en contient la liste, avec l'indication de la 
page en regard de laquelle elles doivent être placées. 


LENoRMANT (Charles). Salon de 1834. — Le Temps, 3, 6, 11, 
44, 20, 23 mars; 8, 11, 19 et 26 avril 1834. 


Non réimprimé dans Beaux-arts et voyages (1861, 2 vol. in-8), pu- 
blication posthume, et non cité par J. de Witte dans la bibliographie 
qui suit sa Votice sur Charles Lenormant (Bruxelles, 1887, in-12). 


Maximicten RaovL (Ca. LerTeLuier). Salon de 1834. — Le Cabinet 
de lecture, k, 9, 14, 24, 29 mars; 9, 14, 19 et 24 avril 1834. 


Au-dessous du dernier article figurent le fac-similé de la signature 
de l’auteur et un petit bois, gravé par Cherrier, représentant un écri- 
vain penché sur son pupitre que l’on peut tenir, avec quelque bonne 
volonté, pour un portrait. 


Mi (Edme). Beaux-Arts. Salon de 1834. — Le Constitulion- 
nel, 3, 9, 15, 23 mars; 4, 11, 14, 21, 98 avril et 2 mai 1834. 


L'auteur cite dans le troisième article (15 mars), à propos du 
tableau de Bruloff (Le dernier jour de Pompéi), quelques lignes de 
son Essai... sur le Salon de 1817 décrit ci-dessus. Le doute n'est 
donc pas permis, et, d’ailleurs, Guyot de Fère (Annuaire des artistes, 
p. 19) remarque, par un de ces jeux de mots chers à la petite presse 
de la Restauration, que le Constilulionnel est « tout miel pour 
M. Ingres ». 


L. P. [Louis Paisse]. Salon de 1884. — Le National, 2, 3, 7, 
11, 17, 24 mars; 93 avril; 3 mai 1834. 
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L'Artiste a réimprimé, en 1876, un article intitulé : La critique 
d'art il y a quarante ans : le Salon de 1836, et l’a présenté comme 
émanant d'Armand Carrel. Or il s'agit, dans cet article, du Salon de 
1834, puisque l’auteur loue ou critique le Saint Symphorien d’Ingres, 
la Jane Gray de Paul Delaroche, la Siesta de Foyatier et le Saiyre et 
la bacchante de Pradier. J'ai vainement cherché cet artiele dans le 
National de 1834 ou dans les écrits de Carrel, recueillis soit par 
Ch. Romey (Œuvres économiques et liltéraires, 1854, in-12), soit par 
Littré et Paulin (Œuvres politiques et littéraires, 1857-1858, 5 vol. 
in-8). Le compte rendu de Louis Peisse ne renferme point non plus 
le texte remis en lumière par l’Artiste, et dont la provenance réelle 
reste à découvrir. 


°F. P. [FaBien Pizcer]. Salon de 1834. — Le Moniteur universel, 
2, 7,10, 17, 26 mars ; 7, 14 et 23 avril 1834. 


PLancue (Gustave). De l'École française au Salon de 1834. 
— Revue des Deux Mondes, 1° avril 1834, p. 27-44. 


Réimprimé dans les Études sur l'École française (Michel Lévy, 
1855), t. Ier, p. 233-280, sous le seul titre de Salon de 1834. 


Lettres sur le Salon de 1834, par Hizaire L. Sazxrac. Paris, 
chez l'auteur, rue de La Rochefoucauld, n° 24, et chez Engel- 
mann el Ci, cilé Bergère, n° 1,in-8, #71 p., 1 f. non chiffré 
(errala) et 6 p. (Artistes nommés dans cet ouvrage) [N. V. 
24602]. 


ÉPIGR. : 

La vérité avant tout. 

Le titre reproduit ci-dessus est lithographié (de même que le faux 
titre) et précède un second titre, compris dans la pagination, ainsi 
libellé : Lettres sur le Salon de 1834. À Paris, chez Delaunay, li- 
braire, au Palais-Royal, 1834. Même épigraphe qu’au premier titre. 

Le texte comporte vingt-huit lettres, datées du 1° mars au 45 mai 
1834, et il est accompagné des sept lithographies suivantes : 

— Gupin : Le pilote napolitain (DUPRESSOIR del.). 

— P. DELAROCHE : Jane Gray (VIDAL). 

— H. BELLANGÉ : Prise de la lunette de Saint-Laurent [siège d’An- 
vers] (DE RUDDER). 

— BEAUME : Mort de la Dauphine (Vipai). 

— Monvoisin : Jeanne la Folle (VipaL). 

— JOLIVARD : Vue prise à Fresnay (DUPRESSOIR). 

— AMIEL : Étude [de femme] (JULIEN). 

— Durressomr : North Bridge, à Édimbourg (l’auteur). 

— NousvEAUXx : Vue du chäleau de la Chapelle-de-Bouexic (l'auteur). 


EE 
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— RENOUX : Intérieur de l'église de l'Étang-la- Ville, près Saint- 
Germain (l'auteur). 
— Du Sricneur : L'archange vainqueur (l'auteur). 
— GREVENICH : Tanneguy Duchatel (lith. anonyme). 
À. T. [AcexanDre TaRDiEu]. Salon de 1834. — Le Courrier 
français, 2, 4, 8, 11, 17, 24, 30 mars; 20 et 29 avril 1834. 


THoRé (Théophile). Le Salon. — Revue républicaine, 10 avril 
1834, p. 123-132. 

Article anonyme. J'ai sous les yeux l'exemplaire ayant appartenu à 
Jehan Du Seigneur, et qui porte de sa main le nom de l’auteur. 
TRiANoN (Henri). Le Salon. — La Romance, journal de mu- 

sique, n°% 12 (22 mars), 13 (29 mars), 14 (5 avril). 

Les deux premiers de ces articles, consacrés à Paul Delaroche 
(Jane Gray) et à Joseph Beaume (Mort de la Grande Dauphine), sont 
anonymes ; le troisième (Paysages, Marines, Vues de villes) est signé 
H. T. On y remarquera cette réflexion, qui est, pour ainsi dire, de 
style dans les comptes rendus de cette nature : « Le Salon offre le 
spectacle désolant de la plus complète anarchie. » 


Annales du Musée et de l'École moderne des beaux-arts... 
Salon de 1834. Recueil de pièces choisies parmi les ouvrages de 
peinture et de sculpture exposés pour la première fois au Lou- 
vre, en 1834, pour servir de suite et de complément aux Salons 
Landon. Paris, Pillet aîné, 1834, in-8, 2 ff. et 112 p. [N. Inv. V 
24169]. 

36 planches gravées au trait. 


Examen du Salon de 1834, par A.-D. VercNaub, ancien éleve 
de l’École polytechnique, auteur de l’ « Examen du Salon de 
1827 ». Paris, Delaunay; Roret, MDCCCXXXIV (1834), in-8, 
64 p. [N. V. 24605]. 

ÉPIGR. : 
Rien n'est beau que le vrai. 

Salon de 1834. Peinture, archilecture et sculpture. — L'Ar- 
hste, 1. VII. 

P. 64 (1° article). Le jury d'admission. MM. Ingres et Dela- 
roche. Article signé Ph. B. [PaiLiPp£e Busoni]. P. 78 (2 article). 


Granet et Decamps. P. 85 (3° article). Peinture : MM. Eug. Delacroix, 
Horace Vernet, Léon Cogniet, Ary Scheffer, Schnetz, Gigoux. 
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Sculpture : MM. Pradier, David, Chaponnière, Barre, Cortot, Droz. 
P. 97 (4e article). Peinture : MM. Roqueplan, Beaume, Tony et 
Alfred Johannot, Eugène Lami, Bellangé, Ziegler. De la peinture de 
portrait : MM. Champmartin, Ingres, Delacroix et Ary Scheffer. 
P. 109 (5° article). Réouverture du Salon. Paysages : MM. Paul Huet, 
Rousseau, Cabat, Flers, Giroux, Jules Dupré, Dagnan, Marilhat et 
Jadin, Me de Mirbel. P. 191 (6° article). Sculpture : MM. Moine, Ba- 
rye, Bion, Desbœufs, Du Seigneur, Duret, Bartolini, Êtex, Foyatier, 
Rude, Préault. Les portraits : MM. Decaisne, H. Scheffer, Lepaulle, 
Gigoux, Rouillard, Lariviére, Mausaisse, Couder, Court, Hein, 
A. Hesse, Schnetz, Étex, Vauchelet, etc. P. 133 (7e article). Peinture : 
MM. Delaroche, Robert Fleury, Debacq, Louis et Clément Boulanger, 
Monvoisin, Destouches, Langlois, Tassaert, Brémond, Amaury Duval, 
Steuben, Bruloff, Grenier, etc. Miniatures, pastels et aquarelles : 
MM. Saint, Carrier, Henriquel-Dupont, Giraud, Finck, Barye, Alfred 
Johannot, Louis Boulanger, Achille Devéria, Robert Fleury, Dauzats, 
Roqueplan, Bellangé, Raffort, Guet, Champin, Jadin et Decamps. 
P. 445 (8e article). Peinture : MM. Brune, Saint-Évre, Pigal, Biard, 
Dedreux, Francis, Gudin, Isabey, Le Poittevin, Garnerey, Tanneur, 
Aligny, Raffort, Perlet, Guet, Colin, Cottrau, de Forbin, Dauzats, etc. 
Sculpture : MM. Kirstein, Legendre-Héral, de Ruolz, Suc, Grass et 
Maindron. P. 157 (9e article). Architecture, gravure et lithographie. 
Conclusion. P. 369. Liste [commentée] des récompenses décernées à 
l'issue du Salon. 

À l'exception du premier de ces articles, tous sont anonymes. 

L’Artiste a publié, en outre, les planches suivantes, destinées à les 
accompagner : 

— PAUL DELAROCHE : Jane Gray. Lith. anonyme. 

— DeEcawps : Village de Turquie. Eau-forte transportée sur pierre 
par le procédé Delaunois. 

Pièce plus connue sous la dénomination des Anes sous le toit, et qui 
a figuré aussi dans le Musée d'Alexandre Decamps. 

— DEcawps : Défaite des Cimbres (ALOPHE). Lith. 

— GiGoux : Le comte de Comminges reconnu par sa maîtresse. Lith. 
de l’auteur. 

— GC. ROQUEPLAN : Une scène de la Saint-Barthélemy [Mergy et 
Diane de Turgis]. Lith. anonyme. 

— BEAUME : Les derniers moments de la Grande Dauphine. Lith. 
anonyme. 

— ALFRED JOHANNOT : Francois Zer et Charles-Quint (MENUT ALoP&e). 
Lith. 

— CHAPONNIÈRE : Prise d'Alexandrie. Bas-relief. 

— PauL HUuET : Vue du château d’Eu. 

— DESBŒurs : Le plaisir et la douleur. Lith. anonyme. 
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— Dssaco : Mort de Jean Goujon. Lith. anonyme. 

— CLÉMENT BOULANGER : Bapléme de Louis XJII. Lith. anonyme. 

— GRENIER : Le garde-chasse. Lith. de l’auteur. 

— CHAMPIN : Le Welthorn et le Wetterhorn. Lith. de l'auteur. 

— BÉNOUVILLE : L'Étang de Fausse-Repose, prés Versailles. Eau-forte 
signée A. B. 

— CHAMPMARTIN : Portrait en pied du fils de M®=° B. Lith. anonyme. 

— PERLET : Le réfectoire des Frères chartreux. Eau-forte de 
l'auteur. 

— Ds Dreux : Scène de chevaux. Lith. de l’auteur. 

— ÂAUG. PRÉAULT : Parias, groupe refusé par le jury. Lith. de Cé- 
LESTIN NANTEUILL. 

— E. RAFFORT : Vue de Saint-Malo à marée basse. Eau-forte de 
l'auteur. 

— GuET : Jeunes matelots normands et bretons. Lith. de LÉON NoËL. 

— BRUNE : Tentation de saint Antoine. Lith. de CAMILLE ROGIER. 

— ARY SCHEFFER : Le comte Éberhard [Le larmoyeur]. Lith. de 
CAMILLE ROGIER. 

— CARRIER : Le baron Lagarde. Lith. de LÉON NoëL. 

— H. VERNET : Les Bédouins. Eau-forte de DE BoURGE. 


L'Observateur aux Salons (sic) de 1834. /mpr. Le Normani, 
s. d., in-12, 12 p. [N. V. 24603]. 


Une note prévient que les tableaux sont indiqués suivant le rang 
qu'ils occupent dans les salles et non par ordre de numéros. 

P. 8-12, Plafond (sic) des salles nouvellement décorées. 

Enumération des sujets traités par Gros, Horace Vernet, Abel de 
Pujol, Picot, Meynier, Heim, Ingres, Mauzaisse, Alaux, Steuben, 
Eugène Devéria, Th. Fragonard, Schnetz, Drolling et Léon Cogniet. 


Le Nouvel Observateur des Salons ou Revue du Salon de 
1834. Explication des ouvrages exposés, peinture, gravure, 
sculpture. {mpr. Herhan, s. d., in-19, 12 p. [N. V. 24604]. 


Revue historique du Salon de 1834, contenant des délails 
d'histoire sur les peintures, sculptures et gravures historiques. 
Paris, 1834, in-8, 16 p. [N. V. 24606]. 


L'ouvrage devait comporter vingt livraisons in-8 de 16 pages cha- 
cune et être terminé pour le 1° avril. On s’abonnait au cabinet de 
lecture, rue Tiquetonne, n° 10, et dans tous les établissements simi- 
laires. 

La première (et unique) livraison contient les notices des œuvres 
suivantes : Jane Gray, par Paul Delaroche; le Martyre de saint Sym- 
phorien, par Ingres; Une procession de la Ligue, par Robert Fleury; 
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Marius vainqueur des Cimbres, par Decamps; Machiavel et Shakes- 
peare, statuettes, par Klagmann. 


1885 


“BazaTuier (Adolphe pe) [De BRAGELONNE]. Promenade à l'expo- 
sition de 1835. — Le Cabinet de lecture, 4, 11, 95 mars; 3 et 
19 avril 1835. 


Boissarp (Fernand). Salon de 1835. — Journal de l'Institut 
historique, 2° année, t. 11, p. 147-151. 
L'auteur ajoute à sa signature la mention : « peintre d'histoire ». 


Salon de 1835, par M. F. CHaTeLAIN. Extrait de la « Revue du 
Théâtre ». Paris, impr. de M” Porthmann, 1835, in-8, 38 p. 
[W. V. 29052]. 


Decawrs (Alexandre). Salon de 1835. — Revue républicaine, 
t. IV, p. 262-278; t. V, p. 69-86 et 164-182. 


DececLuzs (E.-J.). Le Salon. — Journal des Débats, 3, 5, 10 et 
29 mars 1835. 


Annales du Musée et de l’École moderne des beaux-arts... 
Salon de 1835. Recueil de pièces choisies parmi les ouvrages de 
peinture et de sculpture exposés pour la première fois au Lou- 
vre en 1835, pour servir de suite et de complément aux Salons 
Landon. Paris, Pillet aîné, 1835, in-8, 88 p. [N. Inv. V. 24710]. 


16 pl. gravées au trait. 


Salon de 1835. — L'Artiste, t. IX. 


4e article, p. 61-66, suivi d’une lettre au directeur de l'Artiste 
signée ALEXANDRE DECANPS, sur le refus par le jury de diverses œuvres 
de Tony Johannot, de Riesener, de Laviron, de Galbaccio, de Main- 
dron, de Paul Huet et de Préauilt. 

— 2° article, p. 73-78. 

— 3e article (Les peintres et les poètes. Dante et M. Ary Scheffer. 
Lord Byron et M. Eugène Delacroix), p. 85-90. 

— 4° article, p. 97-102. 

— D article, p. 109-117. 

— 6e article (Les portraits), p. 121-199. 

— 7e article (La sculpture), p. 133-137. 
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— 8e article (Architecture), p. 143-149. Paysage, intérieurs, p. 149- 
152. 

— 9° article (Le jury d'admission et les ouvrages refusés), p. 169-172. 

— 10e article (Peinture, miniature, pastels, aquarelles), p. 181-187. 

— 11° article (Gravures et lithographies), p. 193, 194. 

Ces onze articles, que l'on peut, ce me semble, attribuer à JULES 
JANIN ou tout au moins à l’un de ses pasticheurs, sont accompagnés 
des planches suivantes : 

— G. LAvIRoN : Vue de Bicétre et de la route d'Italie (tableau refusé 
par le jury). | 

— CHAMPMARTIN : Saint Jean dans le désert. Lith. par LÉON NoëL. 

— Boucxor : Funérailles de Marceau. 

— EuG. GIRAUD : Enrôlement volontaire. 

— PIGaL : Don Quichotte. 

— ARY SCHEFFER : Françoise de Rimini. 

— C. ROQUEPLAN : Les cerises [J.-J. Rousseau et les demoiselles 
Galley]. 

— BEAUME : Anne d'Autriche au monastère du Val-de-Grâce. Lith. 
de DoussauLrT. 

— Louis BOULANGER : Judith. Les noces de Gamache. 

— ROBERT FLEURY : Jeux d'enfant. Lith. par AUGUSTE BOUQUET. 

— À. BRUNE : Exorcisme de Charles III. Lith. par AuG. BOUQUET. 

— Î. LEGENDRE : Prophétie d’Isaïe. 

— L. BOULANGER : Saint Marc, évangeéliste. 

— H. BeLLoc : Portrait de femme. Lith. par {A.] DEVÉRIA. 

— FEUCHÈRE : Jeanne d'Arc. Eau-forte. 

— DEsBŒvurs : Le jeune pâire. Lith. par LÉON NoëL. 

— CHAPONNIÈRE : David vainqueur de Goliath. Lith. par GSELL. 

— MARILHAT : Souvenir de la campagne de Rosette. Eau-forte. 

— JuLEs DuPRÉ : Pacage du Limousin. Lith. par l'artiste. 

— DAUZATS: Saint-Sauveur, cathédrale de Bruges. Lith. par l'artiste. 

— DEBACQ : Le chancelier Séguier. 

— L. BOULANGER : Chasse infernale. Lith. par l’artiste. 

— GRASs : Le prisonnier de Chillon (statue). 

— H. MAINDRON : Les baigneuses. Groupe. Lith. par DEVÉRIA. 

— TONY JOHANNOT : Don Quichotte. Gravé à l’eau-forte par l'artiste. 

— GALLAIT : Le duc d’Albe. 

— Guer : La Châtelaine. 

— ALFRED JOHANNOT : Henri II et sa famille. 

— F. BoissaRD : Épisode de la retraite de Moscou. Lith. par AUG. 
BouquEr. 

— Portrait de Mme N. (eau-forte par LEON NoËL). 

— À. Bovy : La foi et la raison (médaille). 

— FRATIN : Le taureau. Lith. par N. DESMADRYL. 
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Karn (Alphonse). Salon de 1885. — Le Mercure de France, 
revue complémentaire du Musée des Familles ef du Magasin pit- 
toresque, 15 mars 1835 (n° 2), p. 18-19. 

L'auteur dit en terminant ce bref compte rendu que c'est par 


hasard et « à défaut d'un plus digne » qu’il a été chargé de cette 
tâche pour laquelle il réclame l'indulgence du public et des artistes. 


LenormanT (Charles). L'Ecole française en 1885. Salon annuel. 
— Revue des Deux Mondes, 1° avril 1835, p. 167-209. 
Réimprimé dans le recueil posthume intitulé Beaux-arts et voya- 


ges (Michel Lévy frères, 1864), t. Ler, p. 79-441, sous ce titre : L'École 
francaise en 1835. 


Robert Macaire et son ami Bertrand à l’exposilion des tableaux 
du Musée. Poi-pourri pittoresque, mèlé de prose philosophique. 
Paris, chez l'éditeur, rue Grange-Batelière, n° 22, à la librairie 
centrale, rue des Filles-Saint-Thomas, n° 5, près la place de la 
Bourse, 1835, in-8, 32 p. 

Dialogue en prose, agrémenté de couplets sur des timbres connus. 


L. P....s [Louis Prisse]. Salon de 1835. — Le Temps, 3, 10, 17, 
24, 29 mars ; 30 avril ; 93 et 24 mai 1835. 
Les deux derniers articles sont signés L. P. ; l'auteur donne, en 


terminant, un compte rendu sommaire et sévère de l'Exhtbition du 
musée Colbert. 


°F. P. [Fasien Pizcer]. Salon de 1835. — Le Moniteur univer- 
sel, 2, 1, 11, 16, 23, 30 mars; 8, 13, 27 avril; & mai 1835. 


Lettres sur le Salon de 1835, par M. L. Sazmrac. À Paris, chez 
l'éditeur, rue de La Rochefoucauld, n° 24, et au dépôt central 
de la librairie, place de la Bourse, n° 5,s. d., in-8, 112 p. [W. 
Inv. V. 24607]. 

ÉPIGR. : 
La vérité avant tout. 


La première lettre est datée du % février 1836, la sixième et der- 
nière du 31 mars. 


ScuœæLcner (Victor). Salon de 1835. — Revue de Paris, 2° se- 
rie, t. XV, p. 325-336; t. XVI, p. 4h, 116, 263, et t. XVII, p. 164- 
194. 


SALONS ET EXPOSITIONS D'ART À PARIS. 61 


‘Séauin (Édouard). Exposition de 1835. — La Tribune poli- 
tique et lilléraire, 1, 8, 16, 21, 25 mars; 3, 6, 9, 17, 18, 23, 
26 avril: 2, 9 et 11 mai 1836. 


Les trois derniers articles sont signés en toutes lettres ; les autres 
portent seulement les initiales de l'auteur. Est-ce le même qui (selon 
Louandre et Bourquelot) publia une série de travaux sur l'éducation 
des enfants arriérés ou idiots et une notice sur Jacob-Rodrigue 
Péreire, instituteur des sourds-muets ? 


À. T. [Azsxannre Tarnieu]. Salon de 1835. — Le Courrier 
français, 1°, 2, 5, 7, 11, 16, 22, 30 mars ; 4, 21, 24 et 27 avril 
1834. 


Le cinquième article (16 mars) est imprimé dans le corps du jour- 
nal ; les autres ont paru en feuilletons. Celui du 4 avril est en partie 
consacré aux Pécheurs de Léopold Robert. Un règlement inflexible 
n'avait pas permis qu'arrivé après la clôture des opérations du jury, 
ce tableau püt figurer au Salon, et il avait été exposé par les soins de 
M. Paturle, son acquéreur, à la mairie du Il* arrondissement. Après 
le suicide du peintre (1835), les Pécheurs obtinrent, au Salon de 1836, 
un succès d'émotion dont on retrouve la trace dans les pages où 
Alfred de Musset fit pour la Revue des Deux Mondes office de cri- 
tique d’art. 


“Tuone (?) et W. (?). Beaux-arts. Exposition de 1835. — Le 
Réformateur, 2, 5, T, 15, 20 et 22 mars 1835. 


La Table de la première édition des Supercheries littéraires de 
Quérard contient, au mot Thoré, une notice bibliographique très im- 
portante, dont les éléments avaient été rassemblés par M. Félix 
Delhasse, et qui n’a pas été reproduite ailleurs : « Nous croyons sa- 
voir, y lit-on à propos du Réformateur, que c'est dans ce journal que 
parut le premier Salon de M. Thoré, qui en a donné tant d’autres de- 
puis. » (On a vu plus haut que Thoré passe pour avoir collaboré, dès 
1834, à la Revue républicaine.) 

I! se peut, en effet, que les deux premiers articles du Réformateur, 
signés T., soient de lui, ainsi qu'un article anonyme (7 mars) sur le 
baron Gros; mais il est plus que douteux que les articles suivants, 
d'ailleurs signés W., et notamment celui du 15 mars, où le Christ en 
croix d'Eugène Delacroix est qualifié d’ « ignoble farce », puissent 
être attribués à la même plume. 


TrianoN (Henri). Salon de 1835. — La Romance, journal de 
musique, 21 mars; #4 et 25 avril ; 2, 9 et 16 mai 1835. 


Dans le dernier article, l’auteur signale, après les envois de Corot, 
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de Cabat, de Léon Fleury, etc., celui de M. Garbetle (sic : Émile 
Garbet), dont le paysage (Une plaine, fin d'orage) est « d’une bonho- 
mie, d’une franchise et d'une simplicité qui rappellent Paul Potter ». 


Petit pamphlet sur quelques tableaux du Salon de 1835 et sur 
beaucoup de journalisles qui en ont rendu compte, par A.-D. 
VerGNauUD, auteur du « Manuel de perspective » et de l’« Examen 
des Salons de 1827 et de 1834 ». Prix d’un omnibus : 30 centi- 
mes. Paris, Roret et Delaunay, 1835, in-8, 8 p. 


ÉPIGR. : 
Amicus Plato, sed magis amica veritas. ' 


L. V. [Louis Viarvor]. Salon de 1885. — Le National, 3, 6,8, 
14, 21, 27 mars; 5, 13 et 22 avril 1835. 


Critique du Salon de 1835, par une société d'artistes et 
d'hommes de lettres. Deuxième édition. Paris, chez Leroy, 
place du Louvre, n° 24, et chez tous les libraires et marchands 
de nouveautés, s. d., in-8, 36 p. 


La couverture imprimée sert de titre. 

Beuchot déclare, en enregistrant cette brochure, qu'il ne connait 
pas la première édition ; mais, au verso de la couverture, il est rap- 
pelé qu’on peut se procurer, chez les mèmes libraires et au même 
prix, le Compte rendu du Salon de 1834, « l’un des plus intéressants 
et des plus impartiaux qui en est paru à cette occasion ». Dans la pen- 
sée de l’auteur ou des auteurs, ce compte rendu, dont je n'’ai d'ail- 
leurs trouvé aucune trace, constituait peut-être ce qu'il lui ou leur 
plait d'appeler une première « édition ». Sur l’impartialité de cette 
critique, il suffit de lire, pour être édifié à cet égard, les articles 
consacrés à Corot et à Delacroix : les envois du premier (Agar dans 
le désert et Vue prise à Riva) sont qualifiés de « croûtes » ; quant à 
Delacroix, le Christ sur la croix est comparé à un « noyé à la 
Morgue » ; la Madeleine, le Prisonnier de Chillon, les Arabes d'Oran, 
les Vatchez (à l'exception de la figure de la mère), essuient une bor- 
dée d'injures terminées par cette sentence prudhommesque : « Il est 
toujours temps de bien faire et d'abjurer ses erreurs. » 


W. et A. Salon de 1835. — Le Constitutionnel, 9, 21, 30 mars: 
95 avril et 16 mai 1835. 

Il y a de plus, dans le numéro du 7 avril, un article hors série sur 
les Pécheurs de Léopold Robert, exposés à la mairie de la rue Drouot 
(ancien Ile, aujourd'hui IX* arrondissement). Tous ces articles, sauf 
le premier, signé d'un H., portent l'initiale A. 
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1886 


Salon de 1836, par A. Barsrær. Paris, imprimé chez Renouard, 
rue Garancière, n° 5, 1836, in-8, 198 p. 

La couverture imprimée est ainsi libellée : Salon de 1836, par 
A. BARBIER. Paris, chez Joubert, rue des Grès, n° 14,5. d. 

ÉPIGR. : 

La vérité à tous et pour tous! 
(P. 12.) 

Le titre de départ, p. b, porte : Salon de 1836. Suite d'articles pa- 
rus dans le « Journal de Paris ». 

P. 127198, Liste par ordre alphabétique des artistes nommés dans 
cet ouvrage. 

L'auteur de ce compte rendu s'appelait ALEXANDRE-NICOLAS BAR- 
BIER ; il fut le père du librettiste Jules Barbier et le cousin de l’auteur 
des /ambes. Né à Paris le 18 octobre 1789, et fait prisonnier pendant 
la campagne de Russie (il occupait un poste dans l’intendance mili- 
taire), il ne rentra en France qu'en 1815. Le Dictionnaire de Bellier 
énumère ses nombreux envois aux Salons de 1824 à 1861. Il mourut 
a Sceaux le 4 février 1864, et l’on trouve, dans le Journal des Débats 
du 8, le discours prononcé par Cuvillier-Fleury à ses obsèques. 

Alexandre-Nicolas Barbier a également rendu compte du Salon de 
1839 ; voyez ci-après à cette date. 


BaTissier (Louis). Beaux-Arts. Salon de 1836. — L'Art en pro- 
vince, 1" année, p. 226-230, 247-252. 

Ces deux articles, en forme de lettres à Achille Allier, fondateur 
de cette Revue, sont consacrés aux artistes parisiens et aux artistes 
provinciaux. 

Bzauvoir (Roger pe). Salon de 1836. — Revue de Paris, 2 sé- 
rie, t. XXVII, p. 165-182, et XXVIII, p. 106-117, 238-256. 

Voyez ci-dessous l'indication d'un article de Thoré, dans le même 
recueil, sur la sculpture. 

Le Salon de 1836, par M. BoucaanLarT. Extrait des « Mémoires 
de l’Athénée des arts ». Séance du 26 mai 1836. Zmpr. Félix Mal- 
leste, s. d., in-8, 7 p. [N. Inv. Ye 15939]. 

En vers. 


‘Bocaxz (Philippe-Joseph-Benjamin). Du Salon de 18368. — 


L'Européen, journal de morale et de philosophie, I, p. 189-194, 
218-295. 
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Ces articles sont anonymes, mais ils sont portés sous le nom de 
l’auteur à la table du premier volume de l’Européen. 


Decawrs (Alexandre). Salon de 1886. — Le National, 16 jan- 
vier ; 4, 13, 19 mars; #4, 19 avril; 1°, 13 el 19 mai 1836. 


DELÉCLUZE (E.-1.). Le Salon. — Journal des Débats, 3, 11, 
16 mars ; 8, 28 el 30 avril 1836. 


*Gaurisr (Théophile). Salon de 1836. — Ariel, journal du 
monde élégant, 5, 9, 19 mars ; 9, 13 et 20 avril 1836. 
Ces articles ont trait aux peintures exposées ; les sculptures ont fait 


l'objet de deux autres articles, parus dans le Cabinet de lecture des 
19 mars et 9 avril 1836. 


Musser (Alfred pe). Salon de 1836. — Revue des Deux Mondes, 
45 avril 1836, p. 144176. 

Réimprimé en 1865, dans le tome X de l'édition dédiée par Char- 
pentier aux amis du poète (1865-1866, 10 vol. gr. in-8), et dans les Hé- 
langes de littérature et de crilique (1867, in-38), qui ont fait partie 
depuis de toutes les réimpressions ultérieures des œuvres complètes, 
données par la librairie Charpentier et par la librairie Lemerre. 


*F. P. (Fasien Pizcer]. Salon de 1836. — Le Moniteur universel, 
&, 1, 14, 21, 28 mars; 6, 11 et 18 avril 1836. 


PLancue (Gustave). Beaux-Arts. Salon de 1836. — Chronique 
de Paris, 24, 27, 31 mars ; 5, 7, 10, 17, 21, 24, 98 avril; 1° mai 
1836. 


Réimprimé dans les Études sur l'école française (Michel Lévy, 
1855), t. Ier, p. 281-343, et t. II, p. 1-60. 


Raovz (Maximilien) [Ch. Lerezuter]. Salon de 1836. — L'Écho 
de la jeune France, journal catholique, p. 316-378, 427-429, 471- 
475, 497-504. 


Raczinski (comte Athanase). Histoire de l’art moderne en Alle- 
magne. Paris, Jules Renouard, 1836-1841, 3 vol. in-4 [N. Inv. 
V. 10482-10484]. 

Tome Ie, p. 285-304, Excursions à Paris en 1836. 
La majeure partie de ce chapitre est consacrée au Salon annuel et 


à divers palais et monuments que l’auteur visita du 26 mars au 
13 avril 1836. 
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[Anonyme]. Beaux-Arts. Revue des tableaux religieux du Salon 
de 1836. — Annales de philosophie chrétienne, 1. XII, p. 296- 
306. 


Sous forme de lettre signée *”*. 


L'Observateur aux Salons (sic) de 1836. /mpr. Le Normant, 
s. d., in-19, 12 p. [W. V. 29053]. 
En note, même observation que pour le Salon de 1834. 


L'Observateur aux Salons (sic) de 1836. Deuxième édition 
revue et augmentée. /mpr. Le Normani, s. d., in-12, 20 p. [N. V. 
29054]. 


Salon de 1836. — L'Artiste, t. XI. 


1er article, p. 61-64. 

Protestations contre les sévérités du jury. 

®% article (Architecture, Peinture : MM. Gros, Léopold Robert, Eu- 
gène Delacroix et Horace Vernet), p. 73-79. 

3° article (MM. Charlet, Alfred Johannot, Granet, Roqueplan, Riese- 
ner, Lehmann, Hesse et Flandrin), p. 85-89. 

4° article (#M. Larivière, Court, Monvoisin, Fragonard, Schopin, 
Couder, L. Boulanger, Robert Fleury, Giraud, Decaïsne, Signol, Le- 
febvre, Comairas), p. 97-101. 

5e article (MM. Léon Cogniet, Eugène Lami, Beaume, Bellangé, 
Victor Adam, Lepoittevin, Jollivet, Boissard, Brémont, Perlet, Gal- 
lait, Lessore et Dedreux), p. 109-113. 

6° article (Sculpture : MM. Pradier, Antonin Moine, Barye, Fratin, 
Maindron, Dumont, Debay père, Duret, Étex, Éberhard frères, Bovy, 
Borrel, Caqué, Depaulis, Bion, Derre, Caunois et Bra), p. 121-195. 

7e article (Marines el paysages), p. 133-138. 

8e article (Peinture : MM. Steuben, Glaize, Rubio, Jacquand, de 
Rudder, Schnetz, Aurèle Robert, Bodinier, Winterhalter, Cottrau et 
Jeanron), p. 149-154. 

9e article (Peinture : MM. Champmartin, Decaisne, Dubufe, Lé- 
paulle, Henri Scheffer, Gigoux, Chatillon, Schwiter, Dedreux-Dorcy, 
Mme de Mirbel, MM. Pigal, Biard, Grenier, Destouches, Guet, Debon, 
J. Dupré, etc.; Mmes Dehérain, Haudebourt-Lescot, Eulalie Caillet, 
Dalton, Élise Boulanger, etc.), p. 165-170. 

10° article (Gravure et lithographie : MM. Tavernier, Collignon, 
Dupont [Henriquel], Lhérie, Girard, Prévost, Léon Noël, Arnout), 
p. 181-184. 

11° article (Conclusion), p. 179-199. 

Ces divers articles sont accompagnés des planches suivantes : 
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— MARILHAT : Le GE aies Lith. par MENUT ALOPHE (Tableau re- 
fusé par le jury). 

— DELACROIX : Hamlet (Tableau refusé par le jury). 

— ALFRED JOHANNOT : François de Lorraine, duc de Guise, après la 
bataille de Dreux. Eau-forte de l'artiste d’après son tableau. 

— RoQuEePLan : Le lion amoureux. Lith. par MENUT ALOPHE. 

— EucÈne GtRAUD : Charles V. Lith. par THÉODOSE BURETTE. 

— DECAISNE : L'ange gardien. Eau-forte d'AUGUSTE BOUQUET. 

— ÉMILE LESSORE : Agar. 

— ANTONIN MOINE : Un bénitier. 

— Juces DüPRÉ : Vue prise en Angleterre. — Vue prise en Nor- 
mandie. 
.— Pau Huer : Souvenir d'Auvergne. Lith. par MENUT ALOPEE. 

— STEUBEN : Jeanne la Folle attendant la résurrection de son mari. 
Gravé par GAVARD au diagraphe et pantographe. 

— JEANRON : L'enfant sous la tente. 

— DEBoN : Le retour. 

— PIGAL : Un vieux garçon (Tableau refusé par le jury). 

— CANON : Un mendiant. 

— CH. ANNÉE : La visite du médecin. Lith. par AuG. B[oUQUET]. 

— GIRARD : École buissonnière. Lith. par LÉON NoëËL. 

— EUGÈNE Lai : Une voiture des masques. 

— W. WyLp : Entrée du grand canal (Venise). 

— L. BOULANGER : Le rot Lear. 


Tarnieu (Alexandre). Beaux-Arts. Salon de 1886. — Nouvelle 
Minerve, t. IV, p. 314-323, 354-361, 393-398 ; 1. V, p. 26-32, 111- 
116. 


Les articles sont anonymes [sauf le troisième signé Ep. TARDIEUX 
(sic)], mais le nom de leur auteur figure, correctement orthographié, 
aux tables des deux volumes. 

A. T. [ALExaNDRE Tarpieu]. Salon de 1836. — Le Courrier 
français, 1°, 2, 5, 12, 16, 20, 31 mars, 26 et 28 avril 1836. 
C'est, si je ne me trompe, la seule fois qu’Alex. Tardieu ait écrit 


deux comptes rendus différents du même Salon; sorte de tour de 
force familier à Thoré et plus tard à Castagnary. 


Taoré (Théophile). Salon de 1836. Sculpture. — Revue de 
Paris, 1° mai 1836, t. XXIX, p. 25-33. 
Voyez plus haut les articles de Roger de Beauvoir sur la peinture. 


** Salon de 1836. — Le Constitutionnel, 6, 9, 17, 20 mars; 
4er et 21 avril et 1° mai 1836. 
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1837 


Barsrær (Auguste). Salon de 1837. — Revue des Deux Mondes, 
15 avril, p. 145. 


Signé A. B. ; mais la table du volume donne le prénom et le nom 
entiers de l’auteur. 

Non réimprimé dans les Œuvres posthumes revues et mises en 
ordre par AUGUSTE LACAUSSADE et ÉDOUARD GRENIER (Sauvaitre, 1888, 
in-12). 


[Banissier (Louis) ?]. Salon de 1837. — L'Artiste, t. XIIL. 


1er article, p. 49-52. 

Énumération des méfaits du jury et des principaux envois qu'il 
avait admis. 

2e article, p. 65-74. Architecture. 

3e article, p. 81-83. Peinture : MM. Eugène Delacroix, Scheffer, 
Alfred Johannot. 

4&e article, p. 97-101. Peinture : MM. Bendemann, Lessing, Bégas, 
Retzell, Winterhalter, Gallait, Navez, Muller, Vandenberg. 

5° article, p. 113-119. Peinture [Peintres de batailles et peintres des 
sujets de l’Ancien et du Nouveau Testament]. 

6e article, p. 129-134. Peinture [MM. Achille Devéria, Vauchelet, 
Clément Boulanger, Roqueplan, Biard, etc.]. 

7° article, p. 143-152. Marines, Paysages. 

8e article, p. 161-166. Portraits. 

9e article, p. 177-185. La sculpture. 

10e article, p. 193-200. Peinture : M. Paul Delaroche (MM. Tilmont, 
L. Muller, de Lansac, Roehn, de Varennes, Diaz, Auguste Harlé, 
Mie Élise Journel]. Aquarelles, Dessins, Gravure, Lithographie. 

[11°] Dernier article, p. 209-211. Considérations sur l’état actuel et 
sur l’avenir des beaux-arts. 

Les planches qui accompagnent ces articles sont les suivantes : 

— GUSTAVE MAILAND : La mort de M"° de Maïnjenon à Saint-Cyr. 

— ALFRED JOHANNOT : La duchesse de Guise. Lith. par Bou. 

— BENDEMANN : Jérémie sur les ruines de Jérusalem. Lith. par LÉON 
NoëËL. 

— GALLAIT : Le Tasse en prison (eau-forte ?). 

— AD. BRUNE : Loth et ses filles. Lith. par CHALLAMEL. 

— PERLET : Ruth et Noémi. 

— Euc. RoGER : Charles le Téméraire retrouvé après la bataille de 
Nancy, reconnu par ses officiers, 

— LÉON FLRuRY : Vue de Clermont prise de Royat. 
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— C. RoquepLan : Les payeurs de rentes. Lith. par MENUT ALOPHE. 

— CLÉMENT BOULANGER : La procession de la Gargouille. Lith. par 
CHALLAMEL. 

— PIcaL : L'arracheur de dents. 

— DE Runner : Charles II et Alice Lee. 

— SEBRON : Église des dominicains à Anvers. 

— CH. ANNÉE : Pierrette chez la reine. 

— FRANÇAIS ET BARON : Chanson sous les saules. 

— TiLmonT : Anvers sous le duc d'Albe. 

— Éuse Journer : Nature morte. 

— ANDRÉ DuranD : Carrefour de la porte Guillaume à Chartres. 

— Dessœurs : Le Christ annonçant sa mission aux hommes. Lith. 
par HERMANN EICHENS. 

— Decamps : Servantes italiennes. Lith. par MENUT ALOPH. 

— KRuMHOLZ : Le ramoneur. Lith. par MENUT ALOPHB. 

— PAUL VILLENEUVE : Torrent d'Amérique. 

— Louis LEROY : Le Bas-Bréau. 

_— CH. ANNÉE : La dame rose (aquarelle refusée par le jury). Lith. 
par BouR. 

— V. LErRANC : Restes de l'abbaye de Montmartre. 

— VANDENBERG : Mort héroïque de Hermann de Ruyter. 

— Louis Leroy : Ravin dans les Monts Dores. 

— W. WyLp : Vue d'Alger. 

L'attribution de ce Salon à Louis Batissièr a pour garant Quérard 
(La littérature française contemporaine, t. 1°"), mais il est à noter 
que dans l’Intermédiaire des chercheurs et curieux, 1880 (col. 315), un 
correspondant, signant A. D., se dit l'auteur de ce compte rendu et 
cite même un passage de ses articles sur un portrait en buste de 
Mie A. V. peint par J.-J. Pradier (t. XIII de l'Artiste, p. 165). 

Quel était cet A. D.?Ona déjà vu plus haut, à propos du Salon de 
1831, une revendication de même naturé et signée des mêmes ini- 
tiales qui serait, en ce cas aussi, Une revendication posthume. 

Louis Batissier est mort à Enghien en 1882; il vivait donc encore 
lorsque s’est produite l'allégation de l’Intermédiaire contre laquelle il 
n’a pas protesté. 


‘Boumor (Auguste). Salon de 1837. — La France littéraire, 
2e série, t. I, p. 310-330, 440-462. 


Decawps (Alexandre). Salon de 1 837. — Le National, 5, 184, 
95, 28 mars; 7, 21, 30 avril ; 3 mai 1831. 


DecécLuze (E.-J.). Salon. — Journal des Débats, 3, 8, 15, 
18 mars; 1°, 6, 12, 16, 30 avril 1837 (9° et dernier article). 
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Exposition de tableaux au Musée royal du Louvre. Mode d'in- 
dication du placement des ouvrages de peinture, sculpture, etc., 
suivi d'une classification méthodique de ces mêmes ouvrages, 
suivant les sujets qu'ils représentent, d’après l'énoncé du livret, 
par F.-M. Foisy et O.-A. Bargier, de la Bibliothèque royale. 
Paris, impr. E. Duverger, 1831, in-8, 30 p. el 1 f. n. ch. (table 
des divisions) [W. V. p. 7198]. 

On lit au verso du titre : Extrait pour la plus grande partie du 
journal la Phalange, n° 82 (1r° année, t. [er, 10 mars 1837, in-4, col. 
808-813). 

P. 9, Classification méthodique des ouvrages de peinture, sculp- 
ture, etc., spécimen. Topographie de la France et des pays étrangers. 
P. 11, France, par départements. P. 24-30, Pays étrangers. 

"Gaurier (Théophile). Beaux-Arts. Salon de 1837. — La Presse, 
4er, 8, 9, 10, 41, 13, 14, 15, 17, 18, 20, 21, 24 mars; 8 et 29 avril; 
197 mai 1837. 


GreLcer (Félix). Salon de 1837. — L'Art en province, t. II 
(1836-1837), p. 147-151, 177-181. 

Le premier article, signé GRETELL, est consacré aux artistes de 
Paris ; le second, où la signature exacte de l'auteur est rétablie, aux 
artistes de province. 

*Janin (Jules). Salon de 1887. — Revue du XIX° siècle, t. Il, 
p. 327-338, 393-397, 449-455. 


Articles anonymes ; mais l’auteur est nommé à la table des matières 
du volume. 
Lenoir (Alexandre et Albert). Le Salon de 1837. — Journal 
de l'Institut historique, t. VI, p. 97-122. 
P. 97-117, Peinture, Miniature, Sculpture et Gravure, par ALEX. 
LENOIR; p. 117-422, Architecture, par ALBERT LENOIR. 
A. M. Beaux-Arts. Revue du Salon. — Nouvelle Minerve, 
t. VIII, p. 534-540, 619-695 ; 1. IX, p. 43-48, 129-198. 


L. P....r [Louis Prisse]. Salon de 1837. — Le Temps, 1, 14, 
22, 31 mars ; 11, 18, 28 avril et 9 mai 1837. 
Pise (Louis-Alexandre). Salon de 1837. — L'Européen, jour- 
nal de morale et de philosophie, t. 11, p. 24-32 et 50-64. 
L'auteur annonçait un troisième article sur « les travaux de pein- 
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ture de l'école allemande » qui n’a pas paru. Les deux premiers ont 
été réimprimés avec d'autres écrits sous le titre de Reliquiæ, à la 
suite d'une Wotice biographique sur Louis-Alexandre Piel, religieux 
de l'ordre de Saint-Dominique, par AMÉDÉE TEYSSIER (Paris, Debé- 
court, 1843, in-8). 


F. P. [Fagien Pizzer]. Salon de 1837. — Le Moniteur universel, 
2, 6, 13, 20, 26 mars; 3, 10, 17 et 24 avril 1837. 


Tuigrry (Édouard). Musée (sic). — La Charte de 1830, 18, 91, 
24, 30 mars ; 19, 13, 14 et 16 avril 1837. 


Le premier article de ce compte rendu porte par erreur la signa- 
ture de Théophile Gautier, qui collaborait au même journal, mais 
pour la partie littéraire seulement. 

La Charte de 1830, fondée sous le patronage ministériel, dura du 
27 septembre 1836 au 11 juillet 1838, et Nestor Roqueplan en fut le 
gérant ; c'est sans nul doute la feuille politique la plus rare de tout 
le règne de Louis-Philippe. Hatin avait pu en voir un exemplaire 
complet aux archives de la préfecture de police, mais cet exemplaire 
a disparu dans l'incendie de 1871 ; la Bibliothèque nationale a, pour 
sa part, deux numéros seulement, et la bibliothèque du Sénat possède 
l'année 4837, dont la communication bénévole m'a permis de retrou- 
ver le texte du compte rendu indiqué ici. 


PLancue (Gustave). Salon de 1837. — Chronique de Paris, 19, 
26 mars; 9 et 30 avril 1837. 


Réimprimé dans les Études sur l'école française (Michel Lévy, 1865), 
t. IT, p. 51-106. 


ViarpoT (Louis). Salon de 1837. — Le Siècle, 9, 12, 19, 24, 
9217-28 mars; 13, 17 et 20 avril ; 7 mai 1837. 


L'Observateur aux Salons (sic) de 1837. /mpr. Le Normant, 
8. d.,in-12, 12 p. [W. V. 29055]. 


Y. Y. (?). Salon de 1837. — Le Constitutionnel, 2, 12, 95, 
31 mars; 5, 28 avril; 18 et 31 mai 1831. 


1838 


B. Lewis [Louis Barissier]. Lettres sur le Salon de 1838. — 
L'Art en province, t. Il, p. 125, 130, 156, 160. 


Il y a de plus, p. 161-164, un article de FÉLIX GRELLET sur les 
artistes de province exposant à ce même Salon. 
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[?] Beaux-Arts. Le Salon. — Le Constitutionnel, 3, 6, 15, 
23 mars; 5, 14, 17, 26 avril 1838. 


Les quatre premiers articles sont anonymes. 


Dscaups (Alexandre). Salon de 1838. — Le National, 5, 
18 mars; 7 avril; 1° mai 1838. 


Deréciuze (Étienne-Jean). Salon de 1838. — Journal des Dé- 
bats, 2, 8,17 mars, 27 avril et 1° juin 1838. 


Gaurier (Théophile). Salon de 1838. — La Presse, 9, 16, 22, 
23, 26, 31 mars ; 13 avril et 1°" mai 1838. 


HaussarD (Prosper). Salon de 1838. — Le Temps, 8, 15, 
22 mars; 3, 12, 17, 24 avril et 1° mai 1838. 


Jn. [JzanroN ?]. Beaux-Arts. De l'exposition de 1838 et du ré- 
sullat des expositions. — Revue du Nord, 3° série, t. II, p. 27-57. 
Il y a de plus, en post-scriptum, une note anonyme sur divers 
envois non mentionnés au compte rendu. 
Lenoir (Alexandre). Salon de 1838. — Journal de l'Institut 
historique, t. VIII, p. 177-184, 225-9230 (peinture), 273-278 (sculp- 
ture). 


Mzacey (Frédéric [Bourasois] pe). Salon de 1838, — Revue des 
Deux Mondes, 1* mai 1838, p. 367-408. 


Mennuau (Paul). Beaux-Arts. — Revue universelle, t. II, p. 246- 
259, 340-351, 488-498. 


Le premier article porte en sous-titre : Le jury et M. Gigoux. 
M. Eugène Delacroix. Les batailles. Sujets religieux; le second : 
Peinture de genre ; le troisième : Paysages, portraits, miniatures. 

Ce compte rendu est resté inachevé par suite de la disparition de 
la Revue universelle. 


‘MoNTALEMBERT (comte De). Exposition de 1888. — Revue 
française, 1. V, p. 315-333. 
Non réimprimé par l’auteur dans le tome VI (Mélanges d'art et de 
littérature) des Œuvres publiées par lui-même (J. Lecoffre, 1860-1868, 
9 vol, in-8). 


PLancez (Gustave). Salon de 1888. — Revue du XIX° siècle, 
49, 7 et 15 avril 1838. 
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Dans l'exemplaire de la Bibliothèque nationale manquent les mois 
d'avril, mai et juin 1838 de la collection ; les dates que j’indique sont 
empruntées au travail de Montaiglon. 

Ce Salon a été réimprimé dans les Études sur l’école française 
(Michel Lévy, 1855), t. II, p. 107-156. 


Royer (Alphonse). Salon de 1838. — Le Siècle, 3, 8, 16 mars; 
45, 24, 30 avril 1838. 


À. T. {Acex. Taroiru]. Salon de 1838. — Le Courrier français, 
2, 8, 10, 22, 27 mars; 6 avril 1838. 


Toré (Théophile). “Salon de 1838. — Revue de Paris, t. LI 
(nouvelle série), p. 52-58; t. Lil, p. 38-48 et 267-279; t. LIN, 
p. 50-59. 


L'auteur a, comme cela lui est arrivé plusieurs fois, traité le même 
sujet sous une autre forme. Voyez l’article suivant. 


THORE (T.). Salon de 1838. — Journal du peuple, feuille du 
dimanche, 1°*, 15 et 29 avril 1838. 


Ces trois articles sont signés de l'initiale T. 


Salon de 1838. — L'Artiste, t. XV (février-avril 1838). 


(1°r article) P. 53-55 (coup d'œil général). 

(2e) P. 69-74. MM. Eugène Delacroix, Charlet et Camille Roqueplan. 

(3°) P. 85-89. MM. Ziegler, Muller, Steuben, Picot, Schnetz, Alfred 
Johannot, Beaume, Bellangé, Auguste Couder, Eugène Flandin, 
Eugène Lami, Gallait. 

(4°) P. 101-106. MY. Winterhalter, Gigoux, Ad. Brune, Biard, 
Aug. Hesse, Henry Scheffer, Decaisne, Canon, Riesener, Debacg, De- 
bon, Ress, Mottez. 

(5°) P. 117-120. MM. Granet, Dauzats, Sebron, Joyant, Alophe, 
Dehanssy, Duval Le Camus, Destouches et Franquelin. 

(6°) P. 133-136. MM. Marilhat, Aligny, Paul Huet, Cabat, Mercey, 
Hostein, Léon Fleury, Raffort, Louis Leroy, Jadin, Troyon, Corot, 
Debez, Darche, Deflubé, de Foucaucourt, Escuyer, Gudin, Ferdinand 
Perrot, Francia, Clément Boulanger et Perlet. 

(7°) P. 152-157. MM. Lépaulle, Winterhalter, Gallait, Jeanron, 
Decaisne, Henry Scheffer, Amaury Duval, Monvoisin, Paulin Guérin, 
Jules Laure, Pichon, Dubufe, Brascassat, Jadin, Francis, Dumas, 
Bourdet, Belloc, Paulus, Jules Boilly, Casimir de Balthazar, Dela- 
borde, Dartiguenave, Moret-Sartrouville, Blanc, Michel Bouquet, 
Mes Demadières, Schirmer et Diaz, Mmes Callauit et Pauline Appert, 
Henriquel- Dupont [pastels] et Lewis. 
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(8°) P. 170-174. MM. Etex, Faillot, Pradier, Maindron, Duret, Suc, 
Geefs, Droz, Delarue et Marochetti. 

Il y a de plus, p. 174-175, un article également anonyme intitulé : 
Architecture : MM. Garnaud, Durand, Boltz, Vasserot, Nicole, Daly, 
Heurteloup et Glaudieu. 

Ces articles, tous anonymes, sont accompagnés des planches sui- 
vantes : | 

— C. RoQuEPLAN : Sainte Madeleine (ALOPHE). 

— ALOPHE : La fin d'une triste journée. 

— Euc. D£eLacroix : Médée furieuse. ALOPHE, lith. 

— En. HosTei : Entrée de la forét de Saverne (Alsace). 

— SEBRON : Vue du château de Rein/fels. 

— Éuise Journer : Michel Ruyter. 

— À. DEBACQ : Enfance de Montaigne. 

— BOURDET : La sœur de charité. 

— P. PERLET : Émigration de trappistes (1790). 

— RIESENER : Une Vénus (ALOPHE). 

— V. LeFRANC : Vue prise à Cernay. 

— VARNIER : Le Christ sur la montagne. BRUNARD, lith. 

— Micazz Dumas : Agar renvoyée par Abraham. L. BUTAVAND, sc. 

— À. DEBRAY : Vue du château de Schwerin (ALOPHE). 

— ZIEGLER : Le prophète Daniel. 

— Léon FLEuRy : Canal aux environs de Saint-Omer. 


18389 


L'Observateur au Musée. Exposition de 1839. Peinture, sculp- 
ture et gravure. /mpr. Chassaignon, s. d.,in-12, 24 p.[N. V. 24641. 


ArnouLp (Auguste). Beaux-Arts. Salon de 1839. — Le Com- 
merce, 3, 9, 15, 28 mars 1839. 


Le premier article est anonyme. 


BaresrTs (Eugène). Salon de 1839. — Revue du XIX° siècle, 
t. Ilet L. III. 

Dans l'exemplaire de la Bibliothèque nationale, le tome II est en 
déficit, et je ne puis indiquer les quatre premiers articles de ce 
Salon que par leurs dates : 17 et 24 mars, 14 et 21 avril ; les deux 
derniers occupent les pages 34-36 et 100-113 du tome III. 

Salon de 1839, par ALexANDRE BARBIER, auteur d’un compte 
rendu du Salon de 1836. Paris, Joubert, 1839, in-18, 2 ff. et 
163 p. [W. V. 24610]. 


Épigraphe empruntée au Salon de 1767 de Diderot. 
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BLanc (Charles). Salon de 1839.— Revue du progrès politique, 
social et littéraire, 1. le, p. 268-273, 341-349, 468-478. 


Examen du Salon de 1839. De l’état actuel de l’art en France, 
et des moyens d’améliorer le sort des artistes, par Amans de 
Ch... et A... Paris, au Bureau intermédiaire des journaux, 
rue Montmartre, 48, 1839, petit in-8, 48 p. 

Épigraphes empruntées à Boileau et à La Fontaine. 

Au verso du titre, griffe de l’auteur. 

Entre le titre de la brochure et le titre de départ, frontispice cari- 
catural lithographié et replié portant : Salon de 1839. État actuel de 
l'art et moyens d'améliorer le sort des artistes, par AMANS DE CHAVA- 
GNEUX. 

Decawrs (Alexandre). Salon de 1839. — Le National, 1, 16, 
29, 29 mars; 9, 25 avril ; 13 mai 1839. 


DeLéciuze (Élienne-Jean). Salon de 1839. — Journal des Dé- 
bats, 1, 14, 16, 21, 24 mars et 17 avril (dixième el dernier article). 


Un dernier mot sur le Salon de 1839, par M. Dssais, pièce lue 
à la séance publique de la Société philotechnique, le 15 décem- 
bre 1839. Challamel et Ci°, éditeurs, 1840, in-16, 8 p. n. ch. [W. 
V. p. 20008]. 

Tirage à part de la France littéraire, dirigée par Charles Malo. 
Dssricny (de Caen). Le Salon de 1839. 

Forme les LIX°-LXIe satires du tome II de la publication pério- 
dique intitulée Némésis incorruplible [N. Ye 2560]. 

DRÉOLLE (J.-A.). Le Salon de 1839, rapport présenté à la 
4° classe de l'Institut historique. — Journal de l'Institut histo- 
rique, t. X, p. 145-153. 

Il y a, de plus, p. 231, un paragraphe relatif à la peinture sur por- 
celaine qui avait été omis lors de la mise en pages de cet article. 
GauTIER (Théophile). Salon de 1839. — La Presse, 21, 22, 

23, 27, 30, 31 mars; #4, 13, 27 avril et 18 mai 1839. 

L'article du 27 avril (neuvième de la série) est la pièce de vers in- 
titulée : À trois paysagistes (Ed. Bertin, Aligny et Corot), réimprimée 
depuis 1845 dans les Poésies complètes de l’auteur. 

Haussarp (Prosper). Salon de 1839. — Le Temps, 10, 19, 
26 mars; 5, 14, 95 et 30 avril 1839. 
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Huano (Étienne). Exposition de 1839. — Journal des artistes 
et des amateurs, p. 120, 132, 145, 152, 161, 172, 1717, 188, 193, 
204, 209, 220, 225, 234, 241, 251, 257, 269, 273, 281. 


Ces articles sont accompagnés de planches (au trait, sauf excep- 
tions) dont voici la liste : Ramus, Céphale et Procris; LaTiIL, L'action- 
naire ruiné; M'ie HENRY, Le vigneron reconnaissant ; VANDERBURCH, 
Vue prise à Annonay (lith.); PicoT, Épisode de la peste de Florence ; 
DECAISNE, Le Giotto dessinant ses moutons (lith.) ; CARPENTIER, Sainte 
Cécile ; ÉLISE JOURNET, Maria Tintoretta dans l'atelier de son pére; 
BEAUME, Scène ttalienne; L. GEEFrS, Saint Michel; MADRAZ0, Godefroid 
de Bouillon. 


Janin (Jules). Salon de 1839. — L'Artisle, t. IT (2° série). 


4er article, p. 213. Une nuit au Louvre [Fantaisie sur les sévérités 
et les indulgences du jury]. 

2 article, p. 225. Le Salon au grand jour : Horace Vernet, Eug. De- 
lacroix, A. Decamps, M''e de Fauveau. 

3e article, p. 237. [Ary Scheffer, Steuben, Ad. Brune, Ziegler, Jean 
Gigoux, Mottez, Jouy, Th. Chasseriau, H. Flandrin, Tony Johannot, 
Clément Boulanger, Decaisne, Eugène Giraud.) 

&* article, p. 253. [ Winterhalter, Champmartin, Mn° de Mirbel, Louis 
Boulanger, Decaisne, Charpentier, Aug. de Chatillon, Alfred de Dreux, 
Henri Scheffer, Amaury Duval, Duval-Lecamus, etc.] 

8° article, p. 269. Paysages, Marines. 

6° article, p. 285. Tableaux de genre. 

7e article, p. 804. Sculpture. 

8° article, p. 321. Architecture. 

9° et dernier article, p. 337. L'Aquarelle, les Fleurs, le Pastel, les 
Gravures, les Dessins, la Lithographie, etc. 

Ces articles sont accompagnés des planches suivantes : 

— E. DELACROIx : Hamlet. Eau-forte par CELESTIN NANTEUIL. 

— ZLIRGLER : Vision de saint Luc. MAssoN d. MONTAUT s. [Planche 
sur acier]. 

— DECAISNE : Giotto dessinant ses moutons. Eau-forte par C. NANTEUIL. 

— CLÉMENT BOULANGER : La fontaine de Jouvence. Eau-forte par 
C. NANTEUIL. | 

— Louis BOULANGER : Mwe Victor Hugo. Eau-forte par C. NANTEUIL. 

— LELEUX : Braconniers bas-bretons [Planche anonyme]. 

— Louis BOULANGER : Petrus Borel. Eau-forte par C. NANTEUIL. 

— Davip D'ANGERS : Le jeune Bara. Lith. par C. NANTEUIL. 

— F. DurET : Vendangeur improvisant. Lith. par MENUT ALOPHE. 

Le tome III (2° série) de l’Artiste renferme encore les planches 
suivantes, qui se rattachent à la même série : 
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— DeEcawps : Samson tuant les Philistins. Gravé sur acier par Des- 
MADRYL et BERTHOUD. 
_ — Nousveaux : Château de Blossac, près de Rennes. Dessiné sur 
acier par l'auteur. H. BERTROUD eau-f. | 
— AD. BRUNE : L'envie. Lith. par C. NANTEUIL. 
— À. CHARPENTIER : George Sand. Gravé par N. DESMADRYL. 


MÉRIMEE (Prosper). Salon de 1839. — Revue des Deux Mondes, 
19 et 15 avril 1839, p. 83-103 et 239-958. 


Signé *”. Le premier article est accompagné de la note suivante : 
« Ces notes sur l’exposition actuelle nous sont communiquées par un 
peintre anglais, à qui de fréquents voyages à Paris ont rendu notre 
langue familière. Le directeur de la Revue ne se rend point garant 
des jugements portés par un artiste élevé dans une école étrangère : 
il se borne à attester l'impartialité de l'auteur, dégagé de toutes les 
influences de la camaraderie. » 

Non réimprimé jusqu'à ce jour, ce Salon a fait l'objet de deux 
études différentes : l’une, par l’auteur de la présente Bibliographie, a 
paru, sous le titre de Mérimée critique d'art, dans l'Art du 1° et du 
22 février 1880; l’autre, publiée sous un titre identique dans les 
Annales romantiques, dirigées par M. Léon Séché {t. 1V, 1907, 
p. 49-64, 81-106, 161-184), est de M. Albert Pauphilet, qui a cru devoir 
passer sous silence le travail de son prédécesseur. 


Salon de 1839. Dessins par les premiers artistes. Texte par 
LAURENT-JAN. Paris, au bureau du Charivari, 1839, in-folio, 40 p. 
[N. V. 5244]. 


Une couverture imprimée de livraison sert de titre. Elle est ornée 
d'un bois de Daumier, répété sur le titre de départ de chaque livrai- 
son. Les autres illustrations semées dans le texte sont du même 
artiste, de Henry Monnier, de Traviès, de Gavarni, d'Horace Vernet, 
de Raffet, etc.; elles sont empruntées au Charivari ou à d’autres pu- 
blications, notamment aux Physiologies d'Aubert ou de ses concur- 
rents. 

Le texte de ce Salon avait d'abord paru en quinze articles, sous la 
signature de Rap, dans le Charivari du 4° mars au 16 mai 1839. 
La première édition des Supercheries littéraires de Quérard avait 
bien signalé ce pseudonyme, mais sans le dévoiler, et cette indication 
incomplète a disparu de la seconde édition ; il n’avait pas été révélé 
depuis. La direction du Charivari avail annoncé que l’auteur de ce 
compte rendu portait « un nom haut placé dans la peinture contem- 
poraine ». Laurent-Jan se donnait, en effet, pour un peintre, mais je 
ne connais aucun spécimen de son talent. 

La plupart des planches énumérées ci-dessous avaient accompagné 
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les articles de Laurent-Jan sous leur première forme, mais leur tirage 
dans une feuille quotidienne est très défectueux ; sauf indications 
contraires, elles avaient pour auteur le lithographe Pierre-Joseph 
Challamel. 

— Euc. DELACROIx : Hamlet. Lith. par CHALLAMEL. 

— ARY SCHkFFER : Le roi de Thulé. Lith. par LÉON NoëL. 

— AD. BRUNE : L'envie. 

— Dacawrs : Les experts. 

— ZIEGLER : Vision de saint Luc. Lith. par LEON NoëL. 

— CLÉMENT BOULANGER : La fontaine de Jouvence. 

— BiaRD : Les suites d’un bal masqué. 

Cette planche, qui figure dans l’exemplaire du dépôt, et qui est 
d'un format différent des précédentes et des suivantes, porte en bas, 
à gauche : Par GAVARNI. Attribution plus que douteuse : en 1839, Ga- 
varni n'aurait pas consenti, je pense, à interpréter la lourde et vul- 
gaire composition de Biard ; il n’a jamais, d’ailleurs, que je sache, 
rendu le même service à aucun de ses contemporains. 

— J. GiGoux : Héloïse reçoit Abélard au Paraclet. 

— EUGÈNE GiRauD : Passage à gué de la Loire par le prince de 
Condé et l'amiral de Coligny. 

— CHARPENTIER : Portrait de Georges (sic) Sand. Lith. par ÉMILE 
LASSALLE. | 

— L. BOULANGER : Portrait de M"° Victor Hugo. Lith. par Ex. Las- 
SALLE. 

— CALAME : Vue prise à la Handeck. 

— Juces DuPRé : Pont sur la rivière du Fay (Indre). Lith. par 
CICÉRI. 

— DecamPs : Samson tiré de la caverne du rocher d'Étam. Lith. 
par CHALLAMEL. 

— Monvoisin : Gilbert mourant à l'Hôtel- Dieu. 

— WyLD : Le canal de Venise. Lith. par l’auteur. 

— JAIME : Le roi Jacques II est reçu en France où il se réfugie 
(23 décembre 1640). 

— JourFROY : Le premier secret confié à Vénus. Lith. par S. PETIT. 

— DUuRET : Vendangeur improvisant sur un sujet comique (Souve- 
nir de Naples). Lith. par ÉMILE LASSALLE. 


Micaxz (Adolphe). Salon de 1839. — L'Art en province, 1. V, 
p. 49, 56 et 81-90. 


F,P. [Fasien Puuer]. Salon de 1839. — Le Moniteur universel, 
&, 11, 24, 30 mars ; 5, 14, 20 et 27 avril 1839. 


O. {?]. Salon de 1839. — Gazette de France, 13, 17, 23 mars; 
4, 11, 22, 99 avril ; 4 mai 1839. 
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L'article du 4 mai est indiqué comme 6e et dernier parce que, sui- 
vant un usage assez fréquent, celui du 13 mars, renfermant des con- 
sidérations générales, était donné hors série. 

Voyez ci-dessous l’article ROSEMOND DE BEAUVALLON. 


RoseuonD px BzauvacLon. Coup d'œil général sur le Salon de 
4839. Premier article. Première et deuxième parties. Extrait de 
la « Gazette de France ». Impr. Crapelet, in-8, 40 p. [N. V. 
p. 19305]. 


Il m'est impossible d'expliquer le sous-titre de cette brochure : 
Extrait de la Gazette de France, car, on vient de le voir, le compte 
rendu publié par ce journal était signé O. et n’a pas le moindre rap- 
port avec le Coup d'œil général. 

Rosemond de Beauvallon, beau-frère de Granier de Cassagnac, eut 
en 1845 un duel au pistolet avec Dujarier, gérant de la Presse, et le 
tua net. Cette dramatique rencontre fut suivie d'un procès reten- 
tissant. 


Royer (Alphonse). Salon de 1839. — Le Siècle, 1°, 17 mars; 
10 et 21 avril ; 2 et 6 mai 1839. 


SouvesTRe (Émile). Salon de 1839.— Revue de Paris, 3° série, 
t. IV, p. 31-46. 


A. T. [ALEXANDRE Tarpieu]. Salon de 1839. — Le Courrier 
français, 3, 5, 8, 15, 22 mars; 2, 6 et 16 avril 1839. 


Le premier article, fort court, est imprimé dans le corps du jour- 
nal ; les autres sont des feuilletons. Celui du 6 avril est en partie con- 
sacré aux tableaux de Delacroix refusés par le jury : Le Tasse en pri- 
son, Le camp arabe, et Ben Abou auprès d'un tombeau. 


T. [Tuéopuize Tuore]. Salon de 1839. — Le Constitutionnel, 2, 
11, 16, 19, 26, 28 mars; 6, 16, 21, 98 avril ; 1° et 8 mai 1839. 


Cette fois encore, comme l'année précédente, Thoré avait traité 
deux fois le même sujet. L’Artiste (2e série, t. II, p. 61-64) renferme 
un article anonyme intitulé : La peinture en 1838, où sont annoncées 
et commentées quelques œuvres destinées au Salon futur. Maurice 
du Seigneur m'avait jadis communiqué un exemplaire de cet article, 
au bas duquel Thoré avait tracé les lettres Th., et auquel l’auteur a 
fait allusion dans la préface des Salons de Thoré, réimprimés par 
W. Bürger (1870, in-12). 


[Anonyme]. Revue des tableaux religieux du Salon de 1839. 
— Annales de philosophie chrélienne, t. XVIII, p. 392-398. 
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L'auteur inconnu fait allusion à la lettre de même nature qu'il 
avait écrite, en 1836, au directeur des Annales de philosophie chré- 
tienne, M. À. Bonnetty. 


1840 


A. À. (Auousrg Annouzp]. Beaux-Arts. Salon de 1840. — Le 
Commerce, 6, 12, 17, 28 mars; 7 et 21 avril; 4 mai 1840. 


BarssTs (Eugène). Salon de 1840. Peinture. — Revue du 
XIZX" siècle, t. VI, p. 676-684, 814-893; t. VII, p. 33-40, 165-175. 


La suite n’a pas paru. 


BLanc (Charles). Salon de 1840. — Revue du progrès politique, 
social et littéraire, t. III, p. 217-295, 269-277, 356-360. 


*Burxrrz (Théodose). Salon de 1840. — Revue de Paris, 
3° série, t. XVI, p. 123-143. 


Decéccuzs (E.-J.). Salon de 1840. — Journal des Débats, 5, 1, 
42, 19 mars ; 10 et 30 avril 1840. 


Revue poétique du Salon de 1840, par J.-F. Desriany (de Caen), 
auteur de la « Némésis incorruptible ». Paris, chez l'auteur, 
rue de la Harpe, 6#; et chez tous les libraires (ltyp. Lacrampe 
et Cie), 1840, in-4, 216 p. [W. Inv. V. 14028]. 


Texte encadré d’un filet noir. 

Les planches, au nombre de 25 {bien que la Table n'en indique 
que 21), portent dans le haut : Revue poélique du Salon de 1840, sauf 
la première (Portrait de l’auteur, lithographié par JULIEN et tiré sur 
chine). 

Ces planches sont les suivantes : 

— ALEX. HBSSE : Mort du président Brisson. Lith. par JULES BLor. 

— GRANET : Godefroy de Bouillon suspend aux voûtes de l'église du 
Saint-Sépulcre les trophées d’Ascalon (1099). Lith. par DUPRESSOIR. 

— RoBERT FLEURY : Colloque de Poissy en 1561. Lith. par Au. 
BAUTZ. 

— SERRUR : Le dernier souper de Marie Stuart. Lith. par L. TA- 
VERNIER. 

— Euc. RoGER : Prédication de saint Jean-Baptiste. Lith. par 
J. JAcOT. 

— Ém. SIGNOL : La femme adultère. Lith. par J. JACOT. 

— F. Riss : La Vierge et saint Jean-Baptiste. Lith. par RÉGNIER. 
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— DERuDDER : Saint Augustin. Lith. par LLANTA. 

— PERROT : Duguay-Trouin forçant l'entrée de Rio-Janeiro (1711). 
Lith. par l’auteur. 

— Euc. LePoiTTevin : Les gueux de mer en observation pendant un 
combat entre les floites hollandaise et espagnole. Lith. par DuPressoir. 

— Euc. IsABEey : Marseille. Lith. par DUPRESSOIR. 

— BEAUME : Jeune fille repentante. Lith. par J. JACOT. 

— LATiL : Le soldat compatissant. Lith. (Coulon, rue Richer, 7). 

— JuLes Durour : Les buveurs. Lith. par RÉGNIER. 

— HENRI SCHEFFER : Une scène d'intérieur. Lith. par RÉGNIER. 

— FERDINAND DE BRAEKELEER : Le comte de la Mi-Caréme. Lith. par 
RÉGNIER. 

— PH. PEYSANE : Savoyards égarés. Lith. par L. TAVERNIER. 

— STEUBEN fils : Rubens. Lith. par AUG. BAUTZ. 

— SCHLESINGER : Les séductions de la vie. Lith. par l'auteur. 

— À. LAFoSssE : La rencontre. Lith. par l'auteur. 

— LECURIEUX : Martin Luther enfant. Lith. anonyme. 

— THENOT : Le retour du bücheron. Lith. par l’auteur. 

— GIRARD : Chartreux en promenade. Lith. par l’auteur. 

— RAGG1 : Saint Vincent de Paul. Lith. par AUG. BAUTz. 


Opinion exprimée au nom de la Société libre des Beaux- 
Arts sur le Salon de 1840, par une commission spéciale, et rédi- 
gée par M. DuvauTener, rapporteur de cette commission. S. L. 
n. d., in-8, 1 f. et 18 p. [N. V. 24612]. 

On lit p. 18 : Extrait des Annales de la Sociélé libre des beaux-arts 

pour l’année 1839-1840. 

Le véritable nom de l'auteur était AULNETTE DU VAUTENET (Louis- 

Julien-Jean); né en 1786, mort en 1853, il avait exposé divers 


tableaux de 1817 à 1833, et n'avait pas reparu depuis aux Salons 
annuels. 


Gaurier (Théophile). Salon de 1840. — La Presse, 11, 13, 20, 
22, 24, 95, 27 mars; 3 avril 1840. 


Havssann (Prosper). Salon de 1840. — Le Temps, 13, 20, 
27 mars; D, 12, 19, 26 avril ; 4 et 19 mai 1840. 
Le sixième article (19 avril) renferme une amusante revue des 
membres du jury. 
Janin (Jules). Le Salon de 1840. — L’Arliste, 2° série, t. V. 


4°" article, p. 165 [Coup d'œil général]. 
2 article, p. 181 {Peinture d'histoire et peinture religieuse. Liste 
de tableaux refusés par le jury]. 
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8e article, p. 201 [Mêmes sujets et nouvelle liste d'œuvres refusées). 

&* article, p. 217 [Tableaux de genre]. 

Be article, p. 233 (Portraits]. 

6° article, p. 258 [Paysages et Marines]. 

7e article, p. 269 [Statuaire|]. 

8° et dernier article, p. 289 [Architecture, Aquarelles, Pastels, Gra- 
vure). 

Ces articles sont accompagnés des planches suivantes : 

— Ca.-L. MULLER : Satan transporte Jésus sur une montagne. 
H. BERTHOUD sc. 

— ALFRED DE DREUX : Enlèvement. Lith. à deux teintes par l’auteur. 

— G. LAVIRON : Vue du canal de Marly, prise de la jetée de Bougi- 
val. LE PETIT sc. 

— AD. LELxux : Bücherons bas-bretons. ED. HÉDOUIN sc. 

— K. GIRARDET : Vue prise dans la vallée de l'Inn. Gravée par PAUL 
GIRARDET. 

— Euc. Girauo : Paysans de la Cervara. Gravé par N. DESMADRYL. 

— ÉLise JoURNET : Lesueur chez les Chartreux. Gravé par N. DEs- 
MADRYL. 

— CoRoT : Paysage, soleil couchant. Lith. par FRANÇAIS. 

— Ém. Louson : Bords de l'Arc (Provence). Gravé par L. Marvy. 

— CiBoT : La fiancée de Lammermoor. Lith. par LASSALLE. 

— MARILHAT : Caravane arrélée dans les ruines de Baalbek. Lith. 
par MENUT ALOPHE. 

— E. LE PolTTEViN : Première pensée des gueux de mer. H. BERr- 
THOUD sc. (Lith. à deux teintes). 

— À. Con : La bonne conscience. N. DESMADRYL sc. 

— C. NanTEUIL : L'hermitage. Lith. de l'auteur. 

— Dipay : Un chalet dans les Hautes-Alpes. PAUL GIRARDET sc. 

— DAGBIGNY : Saint Jérôme. Gravé par l'auteur. 

— P.-J. MÈNE : Cheval atiaqué par un loup. Dessiné et gravé par 
J.-ALPH. TESTARD. 

— Euc. Grau : Le Corricolo. N. DESMADRYL sc. 

— BourDer : Une petite fille d’Eve. Lith. par l’auteur. 

— AD. LELEUX : Jeunes filles bas-bretonnes. Gravé par l’auteur. 

— THENOT : Le petit Chaperon rouge. H. BERTHOUD sc. 

— PauL HUET : Vue du château d’Arques. Gravé par LE PETIT. 

— RevEL : Harley, le mendiant et son chien. Gravé par VARIN. 

— E. Le PorTrEviN : Adrien Van der Velde. Gravé par LE PETIT. 

— GuiGon : Inondation de 1834 en Valais. Gravé par P. GIRARDET. 

— E. Hosrrin : Palmiers à Terracine. Gravé par W. Marks. 

— Diaz : Femmes d'Alger. Gravé par CH. GEOFFROY. 

— MAINLAND : Un chalet (Tableau refusé au Salon de 1840). Gravé 
par PAUL GIRARDET. 
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— E. LEPOITTEVIN : Vue prise en Flandre. Gravé par Le Pænir. 

— SCHLESINGER : La promenade à l’église. Gravé par RIFFAUT. 

— ELMERICH : Le prisonnier. Eau-forte par SÉCHARD. 

— L. CABAT : Le Samaritain. Gravé par AUBERT père. 

[Tome VII, 1841] À. LELOIR : Jeunes paysans. Au bas de la voie 
sacrée à Rome. Gravé par RIFFAUT. 

— CHAMPMARTIN : Jules Janin. Gravé par N. DESMADAYL. 

— J. COLLIGNON : Le passage du gué (Site de Flandre). Gravé par 


l'auteur. 


*H. [Érienne Huarp]. Salon de 1840. — Journal des artistes et 
des amateurs, p. 65-67, 145-153, 161-171, 177-187, 193-204, 209- 
219, 225-235, 242-251, 257-265, 274-278, 290-291. 


Les planches qui accompagnent ces articles sont pour la plupart au 
trait ; les autres sont lithographiées ou gravées à l'eau-forte, presque 
toujours par leurs auteurs ; à de rares exceptions, toutes sont fort mé- 
diocres. En voici la liste : 

— DESTOUCHES : Le jeune blessé. 

— VALLOU DE VILLENEUVE : Paysannes en voyage. 

— LECURIEUX : Luther enfant. 

— LATIL : Le prisonnier agonisant. 

— WALCHER : L’espérance. 

— GUERSANT : Baigneuses surprises. 

— DARTIGUENAVE : Vision d’une religieuse augustine. 

— L. BRIAN : Jeune faune. 

— Romain CAZeEs : Rachel. 

— FRANCHET : Agar renvoyée par Abraham. 

— DuBurE : Le miracle des roses. 

— GETCHER : Amazone blessée. 

— AD. LELEUX : Paysans bretons. 

— Miie HENRY : La derniére ressource. 

— RivouLon : Les pélerins d'Emmaüs. 


Karr (Alphonse). usée du Louvre (sic). — Les Guépes, avril 
1840, p. 58-68. 


F. P. [FaBien Pizcer]. Salon de 1840. — Le Moniteur universel, 
6, 9, 16, 23, 30 mars; 6, 13, 19 et 27 avril 1840. 


PLancaz (Gustave). Salon de 1840. — Revue des Deux Mondes, 
1er avril 1840, p. 100-121. 


Réimprimé dans les Études sur l'École française (Michel Lévy, 
1855), tome 11, p. 157-188. 


SALONS ET EXPOSITIONS D'ART A PARIS. 83 


Royer (Alphonse). Salon de 1840. — Le Siècle, 6, 11, 20, 
28 mars; #4, 13, 17 et 93 avril 1840. 


Sr.-L. ou S.-L.[?]. Exposilion de 1840.— Le National, 19 mars 
et 4 avril 1840. 

Le second de ces deux articles, dont la signature diffère de celle du 
premier, est consacré au jury et à une pétition des artistes, pro- 
testant contre son ostracisme ; le compte rendu du Salon annuel n'a 
pas été poussé plus loin dans le feuilleton ou dans le corps du journal. 
Quant à l’auteur, peut-être pourrait-on songer à LouIs-STÉPHANE 
LecLerC qui fit, en 1845, un travail de même nature, dont on trou- 
vera, sous cette date, l'indication précise. 


Album du Salon de 1840, collection des principaux ouvrages 
exposés au Louvre, reproduits par les peintres eux-mêmes ou 
sous leur direction, par MM. Azopar, LEON Noëz, W. Wyun, 
FRANÇAIS, CHAMPIN, TIRPENNE, CHALLAMEL, BouR, DESsMaIsoNs, Euc. 
Cicéri, MouiLERON, Sorrigu, etc., elc., avec une préface par le 
baron Taycon. Texte par Juzes ROBERT [AUGUSTIN CHALLAMEL). 
Challamel, éditeur, au bureau de la France littéraire, 1840, 
in-4 2 ff., iv p. (Préface), 84 p. non chiffrées et #1 pl. 

Chaque planche est accompagnée d'un texte de deux pages enca- 
drées d’un filet mince. 

Sur un feuillet supplémentaire, on trouve, au recto, l’annonce de 
diverses publications de la librairie Challamel, et, au verso, la Classi- 

ficalion des planches formant l’album du Salon de 1840. 


La couverture imprimée porte : Salon [de] 1840, publié par 
M. CHALLAMEL. Collection des principaux ouvrages. 


Taroteu (Alexandre). Salon de 1840. — Le Courrier français, 
6, 10, 13, 17, 20, 24, 28 mars et 7 avril 1840. 


Téninr (Wilhelm). Salon de 1840. — La France liltéraire, 
t. XXVII, p. 206-210, 233-243, 265-270. 


Maurice ToURNEUX. 
(À suivre.) 


LE TRÉSOR DE NOBLESSE 


Des ouvrages héraldiques, composés au xv° siècle, qui sont 
parvenus jusqu’à nous, le Trésor de noblesse est l’un des moins 
connus. C'est un trailé historique et philosophique de la noblesse 
et de ses différentes espèces, qui se termine par une disserta- 
tion sur le blason, empruntée en majeure partie au Tractalus 
de insigniis el armis de Barlole, et à la suite duquel on a inséré 
la traduction de l’Oratio ou Declamatio de nobilitate de Buonac- 
corso da Montemagno 1. Le Trésor de noblesse a élé publié en 
1497, par Antoine Vérard, dans un recueil dont le titre général 
est : Le gouvernement des princes ?, le Trésor de noblesse el les 
Fleurs de Valère le Grand 3. Il en occupe les feuillets 23 à 41. 

Les exemplaires de ce volume sont rares. J'en ai vu deux à la 
Bibliothèque nationale, dont l'un, imprimé sur vélin, est 
orné de peintures. Il s'en trouve d’aulres à la Bibliothèque de 
Genève, au Brilish Museum et à la Bibliothèque de Lyon 4. Les 


1. « S'ensuit à ce propos la translation d’une controverse et debat de deux 
vaillans hommes contendans avoir la belle Lucresse en mariage. » Ce discours, 
intitulé ailleurs Controversie de noblesse, est la traduction d’un opuscule de 
Baonaccorso da Montemagno le jeune (Prose e rime de due Buonaccorsi de 
Montemagno, publ. par G.-B. Casotti, Florence, 1718, in-12). On a mis cet 
ouvrage sous le nom de plusieurs autres écrivains (Voir Brunet, Manuel du 
libraire, 5° édit., t. V, col. 596, 597). 

2. Traité connu aussi sous le titre de Secret des secrets, qui a été attribué 
à Aristole. 

3. Extraits des Facta dictaque memorabilia de Valère Maxime. 

4. J. Van Praet, Catalogue des litres imprimés sur vélin de la Bibliothèque 
du roi, t. Il, p. 61-63; Brunet, Manuel du libraire, 5° édit., t. I, col. 471 ; 
J. Guigard, Bibliothèque héraldique de la France, p. 78, n° 896 ; M. Pelle- 
chet, Catalogue général des incunables de France, t. I, p. 289, n° 1253; 
J. Macfarlane, Antoine V'érard, p. 24, ne 50; A. Claudin, Histoire de l'im- 
priünerie en France, t. Il, p. 475. 


LE TRÉSOR DE NOBLESSE. 85 


héraldistes modernes semblent avoir complètement dédaigné le 
Trésor de noblesse. Maïs les bibliographes ont signalé son exis- 
tence. Ils se sont même enquis de son origine. | 

Van Praet, dans le Catalogue des livres imprimés sur vélin de 
la Bibliothèque du Roi, publié en 1813, dit que cet opuscule « a 
pour auteur Jacques de Valère, espagnol, et pour traducteur 
Hugues de Salve, prévôt de Furnes ». Cette indication a été 
reproduite, telle quelle, par Brunet, dans le #anuel du libraire, 
et par Guigard, dans la Bibliothèque héraldique de la France 1. 

J'ai cherché à établir plus exactement l'identité de ce texte; 
j'ai voulu vérifier si son auteur et son traducteur étaient bien 
ceux qu'avait indiqués Van Prael, et déterminer de quel ouvrage 
original il était dérivé. 

Le Trésor de noblesse ne contient aucune mention de Jacques 
de Valère ni de Hugues de Salve; il ne porte aucun nom d’au- 
teur ni de traducteur. Dans le recueil imprimé pour Vérard, son 
litre particulier est celui-ci : « S’ensuyt le livre du Tresor de 
noblesse, composé par ung notable et excellent docteur en lois 
pour presenter au très chrestien roy de France, Charles VIII. de 
ce nom. » D'après cela, il semblerait que cet ouvrage ait élé 
originellement écrit en français par un juriste et dédié à 
Charles VIII. 

Prévenu par la note de Van Praet, j'ai recherché le prototype 
de ce trailé parmi les œuvres de Jacques de Valère, de son nom 
espagnol Diego de Valera, personnage bien connu par le rôle 
qu'il a joué, dans la période moyenne du xv° siècle, à la cour de 
Castille, par la réputation qu'il s’est acquise dans les tournois, 
par les missions diplomatiques dont il a été chargé, par les 
nombreuses dissertations historiques, héraldiques et morales 
qu'il a laissées 2. J'ai constalé que notre Trésor de noblesse 


1. Dans un manuscrit de la bibliothèque de Besançon (Chiflet 81, fol. 85), 
an extrait du Trésor de noblesse est placé sous ce titre fantaisiste : u Extraict 
du Trésor de noblesse, translaté de grec en latin et depuis traduict en fran- 
chois par Simon de Hédin, m° en théologie... » 

2. Sur ce personnage, né vers 1412, mort vers 1486, voir : P. de Gayangos, 
Mossen Diego de Valera, dans l'Antologia espariola de C. de Ochoa (p. 352- 
370); J.-A. de Balenchana, introduction aux Æpistolas de mosen Diego de 
Valera, publiées par la Sociedad de bibliéfilos esparioles (Madrid, 1878, in-8). 
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reproduisait, dans son ensemble, un ouvrage de Diego de Va- 
lera, intitulé dans certains manuscrits Espejo de verdadera no- 
bleza, et dans d’autres Tratado de nobleza é fidalguia, ouvrage, 
composé vers 1441 !, qui a été publié, en 1878, par la Société 
des Bibliophiles espagnols. 

D'autre part, le texte du Trésor de noblesse est a peu près 
identique à celui d’un opuscule dont il se trouve à la Bibliothèque 
nationale deux exemplaires manuscrits, de la seconde moitié du 
xv’ siècle ?, et qui a pour titre, dans l'un : « S’ensieut ung pelit 
traittié de noblesse, compossé par Jacque de Valere, en langue 
d'Espaigne, et translalé en franchois par maistre Hugue de 
Salve, prevost de Fournes, lequel traittié s'adresse au noble roy 
de Castille », et dans l’autre : « Cy commence un pelit traitlié 
de noblesse, composé par Jacques de Valere, en langue d'Es- 
paigne, et nagaires translaté en françois par maistre Hugues de 
Salve, prevost de Furnes. » 

En comparant le « pelit traittié de noblesse » au Tratado de 
nobleza é fidalguia de Valera, on reconnait que l’un est la tra- 
duction de l'autre. Mais c’est une traduction assez libre si, du 
moins, elle a élé faite sur la rédaction qu'ont fait imprimer les 
Bibliophiles espagnols. Elle est, de plus, évidemment fautive en 
certains passages. 

Ainsi, Diego de Valera ayant employé, dans une énumération 
de pièces héraldiques, le mot « palo », Salve le traduit par « bâ- 
ton »; c’est du mot technique « pal » qu'il aurait dû se servir 5. 
Valera écril « quartele », Salve traduit par « prison » 4; il fallait 


1. Cette date approximative est donnée par Gayangos (op. cit., p. 362) et par 
M. de Balenchana (op. cit., p. xxti). En tous cas, le Tratado de noblesa & 
fidalguia a été composé à une époque postérieure au voyage de Valera en 
Allemagne (1438), et antérieure à la mort du roi Jean II (1454). 

2. Français 1280, fol. 13 et s.; Français 24294, fol. 116 et s. Da Verdier 
(Bibliothèque françoise, t. IV (1733), p. 243) cite un manuscrit qui se trouvait 
chez le sieur de Sala, à Lyon; on en conserve un, du xvie siècle, à la Biblio- 
thèque de cette ville (Ms. 925 — 821), et un autre à la Bibliothèque d'Arras 
(Ms. 875). 

3. Édit. des Bibliophiles espagnols, p. 228; Bibl. nat., Français 1280, fol. 58. 
Le contexte et les figures montrent qu'il s’agit bien d’un pal et non d’un bâton. 

4. Cdrcel, en espagnol. Édit. des Bibliophiles espagnols, p. 298. Bibl. nat. 
Français 1280, fol. 58. 
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dire « quartier ». Où Valera parle d’un « carretero », c’est-à-dire 
d'un charretier, Salve croit qu'il s’agit d’un boucher 1. 

Ces contresens se trouvent reproduits dans le Trésor de 
noblesse ?. Leur persistance semble bien prouver que l’auteur 
du Trésor a connu le traité de Valera par l'intermédiaire de la 
version de Hugues de Salve. Mais si le Trésor de noblesse est 
dérivé de la traduction faite par Salve du Tratado de nobleza € 
fidaiguia de Valera, il n’est pas, comme le ferait croire la notice 
de Van Praet, une reproduction pure et simple de cette traduc- 
tion. 

Le rédacteur du Trésor de noblesse, en copiant le texte de 
Hugues de Salve, a pris soin de défigurer son modèle. La dédicace 
a Charles VIII, l'attribution de la paternité de l’ouvrage à un 
« docteur en lois », sont des procédés de falsification. Dans le 
but de faire cadrer le contenu de l'ouvrage avec son titre, on a 
effacé les mentions de Jean II de Castille et de son père Henri III 
qui se trouvaient dans le texte de Valera et que Salve avait con- 
servées; on a supprimé certaines allusions aux choses d’Es- 
pagne. En revanche, on a inséré le nom de Louis XI à un endroit 
où, naturellement, Valera et Salve ne parlaient point de ce 
prince : Valera écrivait avant 1454; Salve n’a fait que traduire, 
en l'abrégeant un peu, le traité de Valera. 

Pour faire bien comprendre la relation qui exisle entre les 
trois textes, il ne sera pas superflu de placer, en regard de quel- 
ques passages du 7ratado de nobleza é fidalguia, les passages 
correspondants de la traduction de Hugues de Salve et du Tré- 
sor de noblesse. 

Voici un extrait du chapitre où Valera traile des concessions 
d’armoiries : 

« Y esta costunbre se gardava no häâ mucho tienpo en Castilla; 
é algunos biven oy en vuestros rreynos à quien dié armas el 
rey don Enrrique, de bien aventurada memoria, vuestro pa- 
dre 3. » 


1. Carnicero, en espagnol. Édit. des Bibliophiles espagnols, p. 222; Bibl. 
pat., Français 1280, fol. 53. 

2. Fol. 38 ve, 40 ve. 

3. Édit. des Bibliophiles espagnols, p. 222. 
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Salve le traduit en ces termes : 

« Ceste coustume se gardoit aincoires nagaires en Espaigne, 
etaincoires maintenant en vostre royame vivent aucuns ausquelz 
donna armes feu de très noble memoire le roy Henry, vostre 
père 1.» 

On lit, dans le Zrésor de noblesse : 

« Et lelle grâce et privilège est encores entrelenue et acous- 
tumée en plusieurs royaumes 2. » 

Parlant des pièces héraldiques figurées en nombre sur l'écu, 
Valera écrit : 

« Es de saber que quando la punta 6 la cabeca son de un 
color, dévese dezir : campo negro à tres faxas blancas. E quando 
la cabeca es de un color é la punta de otro, dévese dezir : faxado 
6 faxe de seys pieças, é por esta manera en las bandas é pa- 
los 3. » 

La traduction de Salve résume quelque peu, et assez mala- 
droilement, ces lignes : 

« Et devez entendre que quant le chief et la pointe sont d’une 
couleur, il se doil appeller champ et aussi, se par le contraire 
estoient, vous le devez appeller bendé de plusieurs pièces 4. » 

Le Trésor de noblesse transcrit presque mot pour mot la phrase 
de Salve : 

« Et devés noter que quant la pointe et le chef sont d'une 
couleur, ce se doit appeller champ, et se le contraire estoit, le 
devez appeller bendé de beaucoup de pièces 5. » 


En rendant hommage à l’érudition et à la perspicacité des 
bibliographes qui ont su reconnaitre le véritable auteur et le 
véritable traducteur du Trésor de noblesse, je crois donc que 
l’on peut ajouter quelque précision à ce qu'ils nous ont appris. 

Le Trésor de noblesse est une transcription, volontairement 
altérée, du petit traité de noblesse de Hugues de Salve, qui, lui- 


1. Bibl. nat., Français 1280, fol. 53. 

2. Fol. 38 v°. 

83. Édit. des Bibliophiles espagnols, p. 229. 
4. Bibl. nat., Français 1280, fol. 58 ve. 

5. Fol. 41. 
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mème, est la traduction fautive de l'ouvrage de Diego de Valera 
intitulé Espejo de verdadera nobleza ou Tratado de nobleza é 
fidalgu1a. 

Nous avons constaté une supercherie littéraire bien patente. 
Quel est le mystificateur? Nous serions tentés de croire qu'il 
n’est autre que Vérard lui-même. Cet éditeur avait un intérêt 
commercial à présenter à ses clients, comme une œuvre origi- 
nale, une simple copie démarquée; comme une nouveauté, un 
ouvrage vieux d’un demi-siècle, savamment maquillé. Vérard 
était bien capable d’une semblable fraude. Il en était capable, 
au bon sens du mot, parce que c'était un lettré. Il en était 
capable, au mauvais sens, puisqu'il a commis, au cours de sa 
carrière, d’autres indélicatesses de ce genre 1. Notons, à sa dé- 
charge, que de tels procédés étaient jugés moins sévèrement au 
xv° siècle qu'ils ne le sont de nos jours. 

Mais il n’est pas impossible que la falsification soit le fait 
d'un écrivain peu scrupuleux qui aurait voulu acquérir quelque 
profit pécuniaire à peu de peine, et qui se serait approprié la 
prose de Hugues de Salve. Vérard a pu n'être que le complice, 
voire la première dupe, d'un plagiaire. 


Max PRINET. 
1. J. Macfarlane, Antoine Vérard, p. xxvi, xxvir; G. Duval, Antoine Vé- 


rard, dans les Positions de thèses de l'École des chartes, année 1898, p. 62; 
À. Claudin, Histoire de l'imprimerie, t. II, p. 420, 424. 


ASSOCIATION AMICALE PROFESSIONNELLE 


DES 


ARCHIVISTES FRANÇAIS 


SEPTIÈME ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 


(4er avril 4940) 


PRÉSIDENCE DE M. HENRI STEIN 


Sous-chef de section aux Archives natienales 


L'assemblée annuelle de l'Association des archivistes français 
a eu lieu le 4° avril 1910, dans les locaux de l’École des chartes, 
sous la présidence de M. Henri Stein, président. 

Étaient présents : MM. Barroux, Besnier, Bourde de la Roge- 
rie, Bourgin, Broche, Bruchet, Busquet, Canal, Celier, Chassaing 
de Borredon, Claudon, Coùüard, Coulon, Courteault, de Curzon, 
Dunoyer, Fazy, Flament, Gabory, Gandilhon, Gauthier, Gau- 
tier, Guillemot, Hugues, Laurain, Le Cacheux, Le Grand, Lesort, 
Marichal, Martin-Chabot, Mirot, Moris, Pasquier, Patry, Pigallet, 
Prost, Roussel, Soehnée, Stein, de Vaissière, Vernier, Villepelet. 

S’étaient excusés : MM. d’Arbois de Jubainville, Barbaud, 
Bondurand, Bonnat, Boutillier du Retail, Chavanon, Chevreux, 
Destray, Dumas, Duvernoy, Eckel, Esquer, Faure, Fourastié, 
Galabert, de Grandmaison, abbé Guillaume, Imbert, Lacroix, 
Laurent, Leroux, Maitre, Mathieu, Mazerolle, Mireur, Oursel, 
Pélissier, Pérouse, Porlal, Prudhomme, Soyer, Tuetey. 
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La séance est ouverte à quatre heures trois quarts. 
M. le président prononce l’allocution suivante, écoulée avec 
le plus vif intérêt et très applaudie. 


MES CHERS COLLÈGUES, 


Nous nous retrouvons ici, en cette même salle, où, au mois de juin 
dernier, nous avons pris de sérieuses résolutions en vue d'améliorer 
notre situation professionnelle et de trouver des appuis féconds au 
dehors. Quelques-uns d’entre vous, les plus fidèles à nos réunions 
annuelles, ont assisté à ces discussions qui ont abouti à des vœux très 
précis et très étudiés; d’autres, que des obligations retenaient éloignés 
en 1909, veulent bien nous apporter leur amical concours en 1910. A 
tous je souhaite la bienvenue et je dis un cordial merci. Le seul collè- 
gue que nous ayons perdu depuis ces derniers mois est l'archiviste du 
Morbihan, Ch. Estienne, qui, tout en ayant adhéré à notre naissante 
association, s'est toujours tenu à l'écart de nos confraternelles assem- 
blées. Estienne, d’ailleurs, était un modeste, qui fuyait volontairement 
le bruit et les honneurs, et vivait en sage au fond de sa province où les 
polémiques du dehors ne latteignaient pas. Peu d’entre nous le con- 
naissaient, mais ceux qui, comme moi, avaient eu l'avantage de le voir 
au moins une fois à Vannes, au milieu des archives où s’écoulait sa vie 
tranquille, ont conservé de son accueil le plus agréable souvenir. Sorti 
de l'École des chartes en 4880, en fonctions depuis 1881, il était de 
ceux qui pouvaient encore escompter l'avenir, si une santé toujours 
chancelante ne lui avait donné depuis longtemps déjà de tristes aver- 
tissements. 

Vous vous souvenez, Messieurs, des vœux que nous avons formulés 
à notre précédente réunion. Permettez-moi de vous les rappeler en 
deux mots : l’un était relatif à la présence d’un archiviste élu par ses 
pairs au sein de la commission supérieure; un second donnait mission 
à votre bureau et à une délégation nommée par vous de faire les dé- 
marches nécessaires pour essayer de faire aboutir deux questions qui 
vous tiennent plus particulièrement à cœur, celle de l’avancement nor- 
mal et régulier pour les archivistes départementaux, et celle de l’uni- 
fication et de la reversibilité des retraites interdépartementales. 

Sur le premier point, mes chers collègues, je suis heureux de vous 
annoncer dès aujourd’hui que votre vœu est exaucé. La démarche que 
j'ai faite en votre nom auprès de M. le directeur des Archives a été fort 
bien accueillie; il eût été, il est vrai, assez difficile d'augmenter le 
nombre des membres de la commission, jugée suffisamment impor- 
tante telle qu’elle est constituée, mais l'an dernier a vu disparaitre un 
de ses membres les plus anciens et les plus écoutés : M. Georges Picot, 
secrétaire perpétuel de l’Académie des sciences morales et politiques, 
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qui n’a pas été remplacé. Dans la pensée de M. le directeur, sa place 
est d'ores et déjà réservée à celui d’entre vous que vous jugerez le plus 
digne de votre confiance pour vous représenter au sein de cette com- 
mission. D'ici à quelques semaines, un arrêté ministériel déterminera 
les conditions de l'élection, comme il a été fait pour la commission 
supérieure des bibliothèques, et vous ferez votre choix. M. le directeur 
des Archives m'a autorisé à vous faire part de cette bonne nouvelle, 
qui vous sera sans doute agréable, et je suis sûr que vous voudrez bien 
m'autoriser à lui offrir vos remerciements sincères pour cette marque 
de bienveillance et d’amabilité à votre endroit. 

J'aurais été heureux de pouvoir remporter un égal succès dans les né- 
gociations entamées pour donner satisfaction à votre second vœu. Vous 
accuserez peut-être la faiblesse de mes connaissances en stratégie, 
mais le lieutenant que vous avez eu l’imprudence de mettre momenta- 
nément à la tête de votre petite troupe n'a guère en ces matières que 
des notions puisées en des livres d'histoire, ce qui est très insuffisant; 
il ne sait rien des opérations sur le terrain et manque à coup sùr 
d'initiative pour prendre l'offensive. Aussi s'est-il contenté d'arborer le 
drapeau des parlementaires et de demander, — ce qui en l'espèce était 
infiniment plus sage, — de solliciter une entrevue amiable avec ceux 
qui étaient en mesure de lui prêter un concours efficace. La circulaire 
qui vous a été envoyée au mois de janvier dernier, avec le compte 
rendu imprimé des deux séances de 1909, vous a déjà expliqué la 
genèse de ces négociations avec M. Chaigne, député de la Gironde, rap- 
porteur de la proposition de loi relative au statut des fonctionnaires ; 
j'ai pris soin d'y joindre le texte de la note qui a été laissée entre ses 
mains. MM. Coùüard, Courteault et Villepelet, qui m'ont aimablement 
accompagné au Palais-Bourbon, pourront vous dire que l'impression 
qui ressort de notre première entrevue avec M. Chaigne a été très favo- 
rable, et que celui-ci a bien volontiers convenu avec nous de la justesse 
et de la sagesse de nos doléances. 

Nous demandions en somme, en votre nom, que le Parlement voulüt 
bien adopter deux mesures qui, premièrement, donneraient au service 
des archives départementales un caractère obligatoire, et, en second 
lieu, fixeraient dans un statut régulier des garanties d'avancement et 
de retraite; et nous indiquions, comme possible, l'introduction dans la 
loi de finances de deux articles qui nous accorderaient toutes les satis- 
factions souhaitées, en prenant pour base l'incorporation jadis faite dans 
la loi de finances (en 1897) du bénéfice qui permet aux archivistes dé- 
partementaux de conserver leurs droits acquis à la retraite lorsqu'ils 
passent d’une préfecture au service de l'Etat. 

Cette assimilation est-elle possible? A y bien réfléchir, il semble qu'au 
lieu de trouver là un terrain d'entente facile, comme on pouvait l'espé- 
rer, on doive se heurter à une sérieuse difficulté; et voici pourquoi. 
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L'incorporation admise en 4897 était possible parce qu'il s'agissait d’une 
question de fonds d’État, où le ministre des finances se trouvait engagé 
et où le Parlement avait le droit de s’immiscer. L'incorporation deman- 
dée en 1910 parait impossible dans la forme que nous avons dite, parce 
qu'il s’agit de fonds départementaux, où l'État et le Parlement n'ont 
rien à voir, parce que les conseils généraux sont souverains maitres 
d'en disposer à leur gré. Or il se trouve précisément que, plus que 
jamais, les conseils généraux paraissent imbus de principes intransi- 
geants et particularistes qui ne sauraient accepter une intervention 
quelconque de l’État en matière financière, comme cela se produisait 
encore assez fréquemment il y a quelques années; et, si l’on cherchait 
à forcer la main à certaines de ces assemblées départementales, un 
choc viendrait à se produire qui pourrait singulièrement contrarier nos 
projets et détruire nos illusions. Relisez à l'Officiel les discours pro- 
noncés précisément à l'occasion de la discussion de la dernière loi de 
finances ; vous retiendrez quelques paroles de M. Bonnevay, député du 
Rhône, qui sont à cet égard, semble-t-il, peu encourageantes et suffi- 
ront à nous édifier sur les sentiments qui animent les conseils géné- 
raux lorsqu'on fait mine de toucher à leurs prérogatives en matière 
financière. Le moment serait donc assez mal choisi pour insister sur 
lincorporation demandée. 

Que faire donc en l'occurrence ? Resté en relations avec M. Chaigne 
depuis notre entrevue du mois de décembre, j'ai fait à l'honorable et 
bienveillant rapporteur plusieurs communications qu'il avait bien voulu 
me demander, et je lui ai adressé en dernier ressort le compte rendu 
de nos délibérations accompagné de l'important rapport de notre con- 
frère Claudon que vous avez tous lu, j'en suis certain, avec le plus vif 
intérêt. M. Chaigne à son tour l’a lu, à ma prière, et l’a jugé fort instruc- 
tif. J'ai l'honneur de déposer dans les archives de l'Association les 
lettres qu'a bien voulu m'écrire M. le rapporteur, notamment la der- 
nière où je lis ce passage. : « M. Claudon a raison; il vous faut un statut, 
et vous l'aurez. Il importe de vous comprendre au statut légal, et, 
comme conséquence, de vous donner le\statut particulier qui vous 
garantira dans vos fonctions. C'est l’œuvre nécessaire de la prochaine 
législature. Vous avez vu que, dans la loi de finances, les employés de 
préfecture ont conquis leur statut par voie de décret. » 

Ce que les employés de préfecture viennent d'obtenir, en effet, nous 
sommes en droit de le demander également, et nous nous y emploierons, 
restant en communication avec M. Chaigne et cherchant d’autres appuis 
encore si besoin est. Il faut bien nous persuader, d'ailleurs, que nous 
ne pouvons obtenir d'un seul coup ce que d’autres, plus nombreux que 
nous, ont mis plusieurs années à acquérir. En outre, nous étions arrivés 
à la période difficile qui termine une législature, et où les préoccupa- 
tions d'un autre ordre sollicitent bien naturellement nos représentants ; 
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et il faut considérer le peu qui a été fait comme une partie engagée, où 
la première manche est à peine jouée, où l’on peut à peine préjuger de 
l'avenir qui nous est réservé. Ayons confiance, cependant, mes chers 
collègues. Et, en attendant mieux, faites le possible pour obtenir, cha- 
cun dans votre département, un statut particulier à votre service ; 
votre préfet ne vous le refusera pas ; faites-lui passer sous les yeux 
celui qu'a signé son collègue du Doubs il y a un an à peine, ceux que 
vont signer très prochainement, si ce n’est déjà chose faite, ses col- 
lègues de la Côte-d'Or, de Seine-et-Oise et de l'Oise. Lorsque cet état 
de choses se sera suffisamment généralisé, il sera sans doute plus aisé 
d'obtenir un statut général uniforme, qui, dans ses grandes lignes, re- 
produira les éléments constitutifs de chacun de ceux que vous aurez 
fait officiellement consacrer dans vos départements respectifs. C'est la 
méthode conseillée par l'administration supérieure ; elle me parait très 
sage et très rationnelle. 

J'ai causé de tous ces projets avec quelques-uns d’entre vous, et j'ai 
pu constater, au cours de ces conversations, une certaine timidité qui 
éloigne le succès. Tel, qui serait heureux de se voir garanti par un 
statut, hésite à en parler à son préfet; tel autre éprouve quelque crainte 
à fixer un chiffre maximum de traitement, qui pourrait effrayer. Il est 
toujours facile, cependant, d'établir une échelle satisfaisante, dont les 
différents degrés seront toujours proportionnellement inférieurs aux 
traitements que reçoivent des archivistes de méme rang et de même 
âge dans certains autres pays, en Allemagne et en Angleterre par 
exemple. D'après les nouveaux décrets parus en 1908, les archivistes 
qui dirigent le service dans les trois départements d’Alsace-Lorraine 
sont ainsi rétribués : pendant les trois premières années de service, 
4000 mk. ; les trois années suivantes, 4500 mk. ; les trois années sui- 
vantes, 4900 mk. ; et ainsi de suite, par augmentations successives de 
500 mk. tous les trois ans, jusqu'à un maximum de 6800 mk. (8500 fr.) ; 
les droits à la retraite étant des 20/60° du traitement après dix ans de 
service, avec augmentation de 4/60e par année subséquente jusqu'au 
maximum des 45/60es. Au bout de dix années, ces fonctionnaires 
peuvent donc se retirer avec une pension de 1640 mk. environ ; après 
vingt-cinq ans de service, ils peuvent jouir d’une retraite de 4500 mk. 
en chiffres ronds (environ 5700 fr.). Au point de vue retraite, certains 
de nos fonctionnaires départementaux sont relativement assez bien 
partagés ; mais quel est, je vous prie, le département français où un 
archiviste peut être assuré de débuter à 5000 fr. et d'atteindre un trai- 
tement de 8500 fr. avant cinquante ans (vingt et un ans de services) ? 
Aux Archives nationales même, à Paris, où la vie apporte avec elle tant 
de difficultés matérielles, on est loin de pouvoir compter sur un aussi 
brillant avenir. Et si j'ai emprunté l'exemple de l'Alsace-Lorraine, c'est 
que, chez nos voisins, l’organisation actuelle des archives est restée 
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exactement ce qu’elle était il y a cinquante ans, au chiffre du traite- 
ment près. La comparaison peut donc se faire d'elle-même ; les archi- 
vistes de Metz et de Colmar ont la même situation officielle, les mêmes 
obligations, les mêmes travaux, une clientèle sensiblement analogue et 
égale. 

Car le nombre des personnes qui viennent travailler aux archives 
augmente chaque jour ; en province, comme à Paris, la besogne est 
devenue, depuis un quart de siècle, triple ou quadruple de ce qu'elle 
était. On serait mal venu à contester l’utilité de notre service, et, s'il 
était besoin de fournir une preuve nouvelle, on la trouverait dans le 
mandat confié, il y a quelques mois, à certains archivistes du Midi, par 
les conseils généraux de départements vinicoles, de chercher histori- 
quement la solution d’une question de première vitalité pour toute une 
région : je veux parler de la délimitation de la région viticole dite 
« Bordelais ». En peu de semaines, M. Brutails présentait un rapport 
extrêmement étudié, plein de textes et de dates, à la commission d'en- 
quête nommée en Gironde pour étudier la question si gravement con- 
troversée ; son rapport, un véritable mémoire de cinquante pages in-4, 
a d’ailleurs été imprimé à part. A côté, en Lot-et-Garonne, ce confit 
économique, renouvelé de l'ancien régime et par conséquent ayant 
laissé des traces dans nos papiers d'archives, a été éludié, avec des 
conclusions sensiblement différentes, ai-je besoin de le dire, par notre 
confrère Bonnat, dans un travail non moins important que le précédent, 
qui a paru dans le compte rendu officiel de la session extraordinaire 
tenue le 20 octobre 1909 par le Conseil général de ce département. De 
son côté, la Dordogne n’a pas voulu rester en arrière du mouvement, 
et c'est notre jeune confrère M. Dumas à qui est échu le soin de discu- 
ter la question viticole au point de vue des intérêts périgourdins ; son 
rapport, que je ne connais pas, est, m'écrit-il, entre les mains d’un dé- 
puté de la Dordogne qui songe à le faire imprimer. 

Je me garderai bien, vous devez le penser, mes chers collègues, de 
donner un avis quelconque sur le fond de la question qui passionne les 
esprits et les représentants officiels de chacun de ces trois départe- 
ments. Ce n’est d'ailleurs pas le lieu. J’ai voulu seulement, par des 
exemples tout récents qu'il est bon que l’on connaisse, montrer que, 
dans les cas les plus inattendus, nous savons faire profiter de nos 
lumières les discussions où les questions historiques s’allient, de la 
façon la plus heureuse, à celles du temps présent. 

C'est d'ailleurs, permettez-moi de vous le dire, par des services de ce 
genre, qui sont de votre entière compétence, que vous saurez vous faire 
apprécier dans la ville que vous habitez, dans le milieu où vous vivez; 
par des relations personnelles, régulières et courtoises avec les autres 
chefs de service du département et avec les autres services de la pré- 
fecture, vous réussirez à obtenir, pour votre situation personnelle, les 
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améliorations souhaitées, et vous rendrez plus noble et plus facile en 
même temps la tâche que vous vous êtes imposée en acceptant les 
fonctions d'archiviste départemental. 


Le proces-verbal de la dernière assemblée ayant été imprimé 
et distribué, M. le président en met aux voix l'adoption. M. Bus- 
quet, ayant oblenu la parole sur le procès-verbal, expose que 
l'Association amicale des employés de préfecture s'est émue de 
cerlains passages du mémoire lu par M. Claudon à la dernière 
assemblée et où, combattant l'assimilation possible des archi- 
vistes départementaux avec les employés de préfecture, ce der- 
nier a notamment signalé, à l’appui de sa thèse, la différence 
des situations sociales, celle aussi de nos travaux et des con- 
naissances qu’ils exigent, et a appuyé son opinion d’une citation 
d'un discours de M. Camille Bloch, inspecteur général des ar- 
chives et des bibliothèques. M. Busquet, tout en faisant une 
réserve sur l'exactitude de cette citation, se demande s’il n’y 
aurail pas lieu de ménager les susceptibilités des fonctionnaires 
des préfectures et, dans ce but, de revenir partiellement sur 
l'approbation complète donnée par la précédente assemblée au 
mémoire de M. Claudon. Il soumet dans ce sens le vœu suivant : 


L'Association des archivisles français déclare qu’elle laisse à 
leurs auteurs la responsabilité des opinions ou des apprécialions 
exprimées dans les lexles produils par ses membres el insérés 
dans les comptes rendus de ses séances ou à leur suile. 

Notamment, l’Associalion, en sanctionnant par un vote le mé- 
moire lu par M. Claudon au cours de sa séance du 4 juin 1909, 
a entendu se prononcer simplement contre l'assimilation des 
archivistes départementaux au personnel supérieur des préfec- 
tures el laisse à l'auteur du mémoire la responsabilité du détail 
de son argumentation. 


M. André fail observer que l’on vote sur les conclusions, non 
sur les termes d’un rapport. 

M. le président, se référant aux termes du procès-verbal de 
l'assemblée de 1909, séance du 4 juin, note qu'aucun vote n’a 
suivi la lecture du mémoire de M. Claudon, qu'il est simplement 
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mentionné (p. 18) que « la lecture de cet intéressant mémoire 
est accueillie par de vifs applaudissements », et plus loin (p. 21), 
que l'assemblée, « complètement d'accord avec M. Claudon sur 
la question de la non-assimilation aux employés de préfec- 
ture », elc.; que rien, dans ces expressions, ne révèle dans 
l’esprit de l'assemblée des intentions blessantes pour une 
catégorie des plus honorables de fonctionnaires ; qu’en consé- 
quence, et élant donné que tout travail n’engage que son auteur, 
il ne lui paraît pas possible de modifier en quoi que ce soit les 
termes du précédent procès-verbal. 

Après une brève réponse de M. Claudon, qui maintient les 
termes de son mémoire tout en reconnaissant qu’ils n'engagent 
que lui; une intervention de M. Bruchet, qui appuie sur le ser- 
vice particulier rendu par M. Claudon à nos intérêts corporatifs 
par la rédaction de son mémoire et de son remarquable travail 
imprimé, à la suite du procès-verbal de l'assemblée de 1909, sur 
l'Archiviste chef d'un service départemental, le vœu de M. Bus- 
quet est repoussé, le procès-verbal de la dernière assemblée 
adopté et l'incident déclaré clos. 

Il est donné communication de diverses lettres d'excuse. 

M. le président donne lecture d’un vœu présenté par dix-neuf 
fonctionnaires des Archives nationales, tendant à l’amélioralion 
de la situation des archivistes de cet établissement. Après quel- 
ques observations de M. de Vaissière, qui insiste sur les avan- 
tages que présenterait la mise à la retraite à l’âge de soixante- 
cinq ans des chefs de section aux Archives nalionales, de 
MM. Dunoyer, Martin-Chabot et Celier, ce vœu, légèrement 
modifié, à la demande de M. Gandilhon, dans un de ses considé- 
rants, est adopté à l'unanimité dans la teneur suivante : 


L'Association amicale professionnelle des archivistes français, 
considérant : 1° a) que les trailements des archivisles des Archi- 
ves nationales, fixés par le décret du 22 mars 1856, el non mo- 
difiés par le décret du 14 mai 1887, n'ont pas subi d'augmenta- 
tion depuis la date du 21 mars 1856; 

b) Que les conditions actuelles de l'avancement du personnel 
des Archives nationales font que les archivisles ne parviennent 
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à la 3° classe de ce grade (à laquelle est affecté un traitement de 
4000 fr.) qu'après une durée moyenne de onze à douze ans de 
services passés cumulativement dans les 6°, 5e el 4° classes ; 

c) Que le traitement de la 6° classe des Archives nationales n’est 
pas sensiblement différent du traitement de début de la plupart 
des archivistes départementaux, et que le coût de la vie est no- 
toirement plus cher dans la capilale que dans les départements; 

2 a) Que les traitements des sous-chefs et des chefs de section 
des Archives nationales n'ont subi aucune augmentation depuis 
celle qui leur a élé accordée par le décret du 14 mai 1887 ; 

b) Qu'une durée moyenne de vingt-deux ans de services aux 
Archives nationales est nécessaire pour y arriver au grade de 
sous-chef de section de 3° classe el de vingl-neuf ans pour celui 
de chef de section de 3° classe ; 

c) Qu'élant donnés les faibles écarts d'âge existant actuelle- 
ment entre le plus grand nombre des fonctionnaires de tous 
grades des Archives nalionales, cetle durée moyenne ne fera, 
dans l'avenir, qu'augmenter; au point que, loul allant nor- 
malement, tels de ces fonctionnaires ne pourront arriver au 
grade de sous-chef de section de 3° classe qu'après {rente-six ans 
de services el, alleinis par la limile d'âge, ne pourront en jouir 
que pendant deux ou trois ans; et qu'enfin, dans l'état actuel 
des choses, une bonne moilié du personnel des Archives natio- 
nales doit perdre lout espoir d'arriver au grade de chef de sec- 
tion, méme de 3° classe ; 

3° Que le traitement du direcleur des Archives a élé, par le 
décret du 14 mai 1887, fixé au chiffre de 15000 fr., mais qu'en 
fait il est resté inscrit au budget au chiffre de 12000 fr., auquel, 
en raison d'un cas particulier de cumul, il avait élé réduit le 
1 janvier 1872 ; que cependant, depuis celte dale, l'adjonction 
à la section du secrétariat des Archives nationales du bureau 
des Archives départementales, opérée en verlu du décret du 
28 février 1897, a singulièrement accru l'importance des fonc- 
tions du directeur des Archives; 

4° Qu'il n'est pas douleux que le coût de la vie à Paris, qui 
s'est progressivement accru depuis 1856, a encore sensiblement 
augmenté dans le cours des dix dernières années écoulées ; 
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5e Que l'urgente nécessilé d’une amélioration des traitements 
des fonctionnaires a élé récemment reconnue et qu'il y a élé sa- 
tisfait notamment pour le personnel de l'administration centrale 
du ministère de l'instruclion publique (par un décret du 31 août 
1908, dans lequel les traitements indiqués pour chaque calégorie 
sont supérieurs à ceux fixés par les décrets du 4 avril 1887 et 
du 26 novembre 1897) et pour le personnel de la Bibliothèque 
nationale (par un décret du 9 juillet 1909); 


Émet le vœu : 


1° Que, dans le prochain budget, le chapitre du personnel des 
Archives nationales soit augmenté d’une somme suffisante, des- 
tinée à l'amélioration du traitement du directeur des Archives, 
des chefs et sous-chefs de section et des archivistes des Archives 
nationales ; 

2% Que la limite d'âge pour l'admission à la retraile, fixée 
par le décret du 23 janvier 1888 à soixante-dix ans pour le 
directeur et les chefs de section, à soixanle-cing ans pour les 
sous-chefs et les archivistes, soit uniformément élablie à 
soixante-cing ans pour lous les fonclionnaires des Archives na- 
{ionales. 


M. VizæpeLer, trésorier, donne lecture de son rapport sur la 
situation financière pendant l’année 1909-1910 ; en voici le 
texte : 


L'état de vos finances, dont j'avais plaisir à noter l'amélioration dans 
mon dernier compte rendu, se présente comme satisfaisant à la fin de 
l’année 1909-1910. Au reliquat de 54 fr. 50 qui nous était laissé par le 
précédent exercice, les cotisations, dont il y avait quelques-unes 
d’arriérées, ont ajouté 137 fr., ce qui donne, pour les recettes, un 
chiffre total de 191 fr. 50. Les dépenses, dont la nature ne varie pas et 
qui sont afférentes, pour la plus grande partie, à l'impression et à 
l'affranchissement des circulaires et comptes rendus, se sont élevées à 
416 fr. 25, somme sur laquelle les frais du tirage à part du procès-ver- 
bal de nos deux dernières séances, plus volumineux que d'habitude, 
comme vous le savez, sont comptés pour 66 fr. 60. Il reste donc en 
caisse un excédent disponible de 75 fr. 25 qui sera reporté. A l'heure 
actuelle, notre Société compte 132 membres, soit 32 fonctionnaires de 
l'État, 70 fonctionnaires du cadre départemental, dont 66 chefs de ser- 
vice, 6 fonctionnaires du cadre communal et 24 anciens archivistes. 
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Les comptes de M. Vizzærecxr, trésorier, sont approuvés. 

L'ordre du jour appelle la lecture du rapport sur la rédaction 
des inventaires d'archives, dont M. Prupgouue a bien voulu se 
charger. En l'absence de M. Prudhomme, M. le président donne 
lecture de ce rapport, qui est écouté par l'assemblée avec un 
très vif inlérèêl ; les observations qui y sont présentées portent 
sur la nouvelle réglementation des inventaires sommaires et des 
répertoires numériques des archives départementales. En voici 
le texte : 


Le 15 juillet 1908, une dépêche ministérielle annonçait aux archi- 
vistes départementaux la prochaine publication d'instructions nouvelles 
sur les règles qui présideraient à l'avenir à la rédaction des inventaires 
sommaires. Déjà, par l'exposé des motifs qui avaient provoqué la ré- 
forme, elle en laissait prévoir l'orientation. 

« La Commission supérieure des archives, y était-il dit, frappée des 
développements exagérés donnés aux inventaires sommaires des 
Archives départementales, a émis le vœu que ces inventaires fussent 
abrégés. En effet, au lieu de se renfermer dans les dimensions qu'indi- 
quait leur titre même d'inventaire sommaire, ceux-ci sont devenus 
trop souvent de véritables publications de textes au préjudice peut-être 
des opérations de classement. Il s'ensuit que, sauf quelques séries an- 
ciennes amplement inventoriées, le reste du dépôt demeure parfois in- 
organisé et sans utilité pour le public. De là le vœu de la Commission 
supérieure des archives. 1] me parait d'autant plus légitime que la cir- 
culaire ministérielle du 45 mars 1905 ayant sensiblement élargi et 
facilité le prêt extérieur des documents d'archives, les développements 
excessifs donnés à l'inventaire sommaire ont désormais perdu leur rai- 
son d'être. » 

Et sans attendre l'achèvement des instructions promises, la direction 
centrale invitait les archivistes à « restreindre les analyses destinées à 
figurer dans l'inventaire sommaire, aux données essentielles des docu- 
ments ». 

Neuf mois après paraissait la circulaire annoncée. Après un rappel 
des principes qui, depuis 1854, ont inspiré la rédaction des inven- 
taires, elle reproduisait les griefs articulés précédemment sur les déve- 
loppements excessifs donnés à certains inventaires et en signalait les 
fâcheuses conséquences. « Aux sèches et succinctes nomenclatures de 
pièces succèdent maintenant tantôt de minutieuses descriptions, tantôt 
de copieux extraits, tantôt même des reproductions intégrales. D'autres 
fois, on analyse en détail quelques actes d’un dossier, et plus que som- 
mairement tous les autres. Beaucoup d'articles se terminent par un etc. 
sans que l’on aperçoive toujours les raisons qui font passer sous 
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silence les pièces renfermées dans cet etc. C'est ainsi que ces pra- 
tiques abusives ont parfois faussé un instrument de recherches qui, 
manié d'une façon plus rationnelle, devait rendre de réels et même 
d'éminents services. » 

Il convenait donc de ramener les inventaires sommaires à des pro- 
portions plus réduites, et par là même d'en activer l'achèvement. 

C'est à quoi tend la réglementation nouvelle qui bouleverse complète- 
ment la méthode adoptée depuis trente-cinq ans par les archivistes dé- 
partementaux sous l'impulsion de leurs chefs, et, il faut le dire, avec 
la bienveillante approbation des conseils généraux et des érudits pro- 
vinciaurx. Il n’y a donc pas lieu de s'étonner qu’elle ait causé dans le 
monde des archives une assez vive émotion dont un écho s’est fait en- 
tendre à la dernière réunion de notre association professionnelle. On 
m'a demandé de résumer dans une étude d'ensemble les multiples 
observations que soulève l'application de la circulaire du 25 mars 1909. 
Je ne puis donner ici que mes observations personnelles, mais elles 
empruntent quelque intérêt à ce fait qu'elles ont été relevées au cours 
de la rédaction de trois inventaires portant : le premier sur des archives 
du moyen âge (fonds de la Chambre des comptes de Grenoble); le 
second sur des archives révolutionnaires (série L départementale); le 
troisième sur des archives communales (ville de Grenoble). Dans ces 
trois inventaires, je me suis efforcé, très 1oyalement, mais avec des 
atténuations nécessaires, d'appliquer les règles nouvelles. Je n'y suis 
pas complètement parvenu. Pourquoi ? 

Il y a, entre les deux méthodes en présence, des différences essen- 
tielles. L'une, partant de ce principe qu’il est impossible et qu'il serait 
sans intérêt de cataloguer individuellement toutes les pièces conservées 
dans les archives, et confiante dans l'intelligence, le sens critique et la 
science historique des archivistes formés par l'École des chartes, leur 
abandonnaïit le soin de choisir dans les dossiers préalablement soumis 
à un classement méthodique les pièces qu'il convenait de signaler à 
l'attention, avec plus ou moins de développements suivant leur impor- 
tance. Elle leur permettait, l'inventaire étant sommaire, c'est-à-dire 
(car on peut aussi bien l'entendre dans ce sens) ne signalant que les 
documents d'une certaine valeur, soit de bloquer les autres sous une 
rubrique générale, soit même de les passer sous silence en Îles repré- 
sentant à la fin des analyses par un etc. significatif. Cet etc. disait, et 
tout le monde le comprenait, que dans le mème registre ou dans le 
méme carton se trouvaient d'autres actes de même nature ou relatifs à 
la même affaire, mais de moindre importance. Cette omission des 
pièces sans intérêt ou de moindre intérêt ne présentait aucun inconvé- 
nient, et elle permettait de donner plus de relief au signalement des 
titres ayant une portée historique, et parfois même d’en reproduire des 
extraits. 
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Jusqu'à ces dernières années, l'application de cette méthode n'avait 
donné lieu à aucune critique. On semblait au contraire d'accord pour 
reconnaitre qu'elle était de nature à rendre de grands services aux 
travailleurs provinciaux. C'était l'avis — il l'a dit très haut — du 
regrelté Gustave Desjardins; mais ce qu'on sait moins, c'était déjà 
l'avis de son prédécesseur Champollion-Figeac. Dans sa retraite de Vif, 
où, pendant les dernières années de sa vie, j'allais le voir de temps en 
temps, comme aux Archives de l’isère où il aimait à venir travailler, il 
m'a dit maintes fois ses sympathies pour la nouvelle méthode de rédac- 
tion des inventaires sommaires. 11 expliquait que, s'il n'avait pas osé 
l’imposer tout d’abord, c'était dans la crainte d’effrayer les conseils 
généraux par l'étendue de la dépense que l'impression d’inventaires 
ainsi conçus allait imposer aux budgets départementaux. 

Depuis lors la mentalité des assemblées départementales a bien 
changé à cet égard. Et ce sont précisément ces inventaires d'une colo- 
ration si vivante, où chaque page relève un nom connu, évoque un site 
familier, rajeunit et précise un souvenir local, ce sont ces inventaires, 
œuvres d'historiens autant que de catalogueurs, qui, en faisant com- 
prendre aux conseils généraux la valeur documentaire de ces vieux 
papiers qu'ils étaient trop disposés à mépriser, les ont intéressés aux 
destinées des archives. On a tort d’invoquer leur autorité en faveur de 
la nouvelle méthode : tous les conseillers généraux de ma région à qui 
j'en ai parlé depuis un an ont été unanimes à demander que les inven- 
taires d'archives restent des répertoires vivants et expressifs et ne 
soient pas réduits à de sèches nomenclatures. 

C'est aussi l'avis des érudits provinciaux, des membres de nos socié- 
tés savantes, des étudiants de nos universités qui, peu familiarisés avec 
la paléographie ou reculant devant les laborieux dépouillements d'archi- 
ves, nous savent gré de mettre à leur portée des textes tout préparés 
pour documenter leurs publications. 

Étaient-ils moins appréciés par les érudits étrangers à la ‘province 
ces copieux inventaires, qui, presque sans recherches et en tout cas 
sans déplacement onéreux, mettaient à leur disposition, sur toutes les 
questions relatives à l'histoire provinciale, non seulement le titre sec 
du document utile, mais encore la substance de ce document et parfois 
quelques extraits relevés à leur intention par la sagacité de l’archiviste? 
On invoque les facilités données depuis quelques années aux prêts de 
documents de dépôt à dépôt, pour déclarer désormais inutiles tout déve- 
loppement, tout extrait dans le libellé des inventaires. C’est peut-être 
exagérer un peu la portée de ces déplacements, car nême depuis qu'ils 
ont été facilités, les prêts de documents restent soumis à des démar- 
ches, à des formalités, à des négociations qui exigent du temps; les 
érudits étrangers à la province ne peuvent pas y avoir recours en toute 
circonstance et pour la moindre vérification. D'autre part, comment 
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demanderaient-ils le déplacement d'un registre ou d’une liasse où se 
trouve une note intéressante pour leurs études si cette note n’a pas été 
signalée dans un inventaire succinct, duquel tout détail a été systéma- 
tiquement écarté ? 

Oui, nous dit-on, cette méthode était bonne ; elle pouvait rendre de 
grands services (il serait peut-être juste de dire qu'elle en a rendu); 
mais elle a été mal appliquée par quelques archivistes prolixes. Il s'est 
produit des abus, des exagérations ; d'où des retards apportés à l'organi- 
sation générale du service et à la mise en œuvre des différents fonds 
des archives. C’est possible, mais ces abus, ces exagérations, ces len- 
teurs, l'administration centrale et l'inspection générale étaient armées 
pour y porter remède. L'une et l’autre pouvaient intervenir, formuler 
des observations, solliciter des explications des archivistes en cause, 
lesquels dans les développements donnés à certaines parties d'inventaire 
pouvaient avoir obéi à des considérations locales, à des désirs exprimés 
par les conseils généraux. Si les explications fournies étaient jugées 
insuffisantes, la direction pouvait imposer des remaniements ou prati- 
quer des coupures dans les manuscrits soumis à son approbation. A un 
archiviste immobilisé dans le classement minutieux d'un seul fonds, 
elle pouvait prescrire de consacrer chaque année quelques mois au 
dépouillement et au classement des autres séries de son dépôt et exi- 
ger qu’il en dressât des répertoires, très sommaires à la vérité, mais 
suffisants pour en rendre la consultation possible et facile en attendant 
la rédaction de l'inventaire analytique. Par les rapports de l'inspection 
générale contrôlant les rapports annuels des archivistes, la direction 
pouvait être tenue au courant du degré de classement de chaque dépôt 
et donner des instructions en conséquence à ses subordonnés. Enfin 
par les cours de classement d'archives institués à l'École des chartes, les 
doctrines de l'hôtel Soubise pouvaient être enseignées aux jeunes géné- 
rations d’archivistes. 

Voilà ce que pouvait donner l’ancienne méthode sagement appliquée 
sous la haute surveillance de l'administration centrale. 


Que donnera la méthode nouvelle ? 

Elle diffère de l’ancienne par quatre réformes : 

4° Elle impose aux archivistes l'obligation de cataloguer tous les do- 
cuments conservés dans les dépôts dont ils ont la garde et non plus 
seulement ceux qui leur paraitront présenter quelque intérêt. 

2 Elle interdit tout développement dans les analyses et proscrit 
toute citation, sauf dans un petit nombre de cas. 

3° Elle prescrit le numérotage de toutes les pièces des dossiers. 

4° Elle crée sous le nom de répertoire numérique un nouveau type 
d'inventaire, destiné à l'impression, lequel pourra être appliqué aux 
séries modernes M à Z. 

La première de ces réformes est de beaucoup la plus grave. L’archi- 
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viste devra cataloguer, en indiquant leurs numéros d'ordre et leurs 
dates, toutes les pièces d'une liasse ou d’un carton, et en indiquant le 
folio, tous les actes insérés dans un registre. A la vérité, il lui sera per- 
mis d'analyser tantôt individuellement les pièces dont l'intérêt réside 
en elles-mêmes, tantôt collectivement celles dont l'intérêt réside surtout 
dans leur groupement. 

Même avec cette atténuation, voyons ce que cette méthode donnera 
dans la pratique. Prenons un fonds judiciaire; ils sont très nombreux 
et très abondants dans les dépôts départementaux : le fonds du parle- 
ment de Grenoble, par exemple, et dans ce fonds un registre d’arrèts 
pris au hasard. Il comprend 350 feuillets in-folio, et en moyenne trois 
arrêts par feuillet, soit 350 X 3 = 1050 arrêts. C'est donc un millier 
d’arrêts qu'il faudra cataloguer individuellement, car je ne vois pas 
comment, dans un registre de cette nature, on pourrait pratiquer le 
catalogue par groupement. Si l’on admet que l’analyse de chaque arrèt 
réduite au numéro du feuillet, aux noms des parties et à la date, sans 
tenir compte de l'objet du litige (qui a bien parfois son intérêt), occupera 
environ trois lignes d'inventaire, cela nous donnera une copie de 
1050 X 3 — 3150 lignes, c’est-à-dire 31 pages d’impression in-4 à deux 
colonnes, à raison de 100 lignes à la page. Notez que ce registre de 
350 feuillets n’est pas une exception dans les fonds judiciaires ; ilen est 
dans ce même fonds du parlement de Grenoble un grand nombre de 
beaucoup plus volumineux; il en est de 500, 700 et 1000 feuillets, dont 
l'inventaire sommaire, d'après les règles nouvelles, exigerait de 40 à 
60 pages d'inventaire in-4. Et dans ces 60 pages, le malheureux archi- 
viste n'aurait pas le droit de consacrer quelques lignes supplémen- 
taires à dix ou douze arrêts particulièrement intéressants. 

Prenons dans la série G un registre de délibérations capitulaires 
comptant 500 feuillets : à raison de deux délibérations par feuillet et de 
trois lignes d'analyse par délibération, nous aurons 500 X 2 X 3 — 
3000 lignes et à l'impression 30 pages in-4 à deux colonnes. 

Dans les archives communales, les registres de délibérations consu- 
laires donneront les mêmes résultats. Prenons le registre BB 25 des 
archives de Grenoble, comprenant les délibérations de l'année 1578. 
Inventoriés d’après l'ancienne méthode, ses 292 feuillets ont donné 
deux pages d'inventaire, dans lesquelles je crois avoir relevé tout ce 
qui pouvait servir à l'histoire de la Ligue à Grenoble; j'ai pu même y 
insérer un extrait assez copieux d'un discours très significatif d’un con- 
sul ligueur. La nouvelle méthode m'interdira ces extraits. et elle m’im- 
posera l'obligation de cataloguer individuellement toutes les délibéra- 
tions insérées dans ce registre, et il y en a environ trois ou quatre par 
feuillet. C'est donc environ 1000 analyses que je devrai rédiger, dont 
un assez grand nombre sans intérêt; à deux lignes en moyenne l'une, 
cela donne 2000 lignes ou 2 pages d'impression. 
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Que sera-ce lorsqu'il s’agira d'un registre paroissial d'état civil? La 
circulaire du 25 mars 4909 a prévu cette catégorie de registres, et elle 
exprime le vœu que tous les actes qu'ils contiennent soient l’objet d'une 
mention réduite, à la vérité, à ses termes essentiels : des noms et des 
dates. J’en prends un au hasard dans la série GG des mêmes archives 
de Grenoble, dont je viens d'achever l'inventaire. Il est coté GG 51 et 
compte 437 feuillets. Dans l'inventaire actuellement imprimé, il occupe 
deux colonnes et demie où sont analysés, avec les détails essentiels, une 
cinquantaine d’actes de baptêmes. Quelques-uns de ces actes et notam- 
ment l’un d'eux, signé de la main de Molière, sont signalés avec quel- 
ques développements; d’autres sont plus sommairement analysés, mais 
toute note intéressante est relevée. Que donnera ce registre inventorié 
suivant les règles nouvelles ? 11 contient environ cinq actes par feuillet, 
soit en tout 437 X 5 — 685 actes. Il est impossible de réduire les ana- 
lyses à moins de deux lignes, c'est donc 685 X 2 — 1370 lignes, c’est- 
a-dire 13 pages 3/4 qui seront nécessaires pour inventorier ce registre, 
si l'on veut relever, même très brièvement, tous les actes qu'il con- 
tient. 

L'inventaire des registres paroissiaux de la ville de Grenoble, conçu 
d'après l’ancienne méthode, donnera quarante feuilles d'impression. 
Pour appliquer la nouvelle méthode, il faudrait quatre cents feuilles 
d'impression, c’est-à-dire environ huit volumes d'inventaire. 

Ces exemples pourraient être multipliés. Tels quels, ils suffisent à 
démontrer que la méthode instaurée par la circulaire du 25 mars 1909, 
si elle était appliquée rigoureusement, irait directement à l'encontre des 
intentions de la Commission supérieure des archives. Celle-ci deman- 
dait que les inventaires fussent abrégés, pour en rendre la publication 
plus rapide. Les inventaires du nouveau modèle seraient dix fois plus 
longs que ceux dont on accuse la prolixité. Dix fois plus longs à rédiger, 
dix fois plus longs et plus coûteux à imprimer, et l’on peut ajouter dix 
fois moins faciles à consulter. 

En effet, et ceci nous amène à la seconde réforme opérée par la cir- 
culaire du 25 mars 4909, la concision extrême imposée indistinctement 
à toutes les analyses d’actes, en faisant de l'inventaire sommaire une 
sorte d’aride table des matières, en rendrait la consultation ingrate et 
peu fructueuse. Les actes importants y seraient noyés dans une mer de 
paperasses sans intérêt, comme ils le sont souvent dans nos dépôts 
d'archives. Mais on avait considéré, jusqu’à présent, que c'était la mis- 
sion de l’archiviste de les dégager de cette gangue et de les signaler à 
l'attention des travailleurs. Ce signalement, il lui sera désormais interdit 
d'en élargir le cadré en faveur d'un titre dont il croirait intéressant de 
mettre en relief la portée historique : il importe, avant tout, que l'in- 
ventaire justifie son titre de sommaire. 

Il lui est surtout défendu de citer quelques extraits d'un document 
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particulièrement curieux. Et pourtant, quatre ou cinq lignes d'extraits 
textuels donnent parfois une idée plus exacte d'un document que la 
plus fidèle des analyses. À la vérité, la circulaire du 25 mars 41909 
admet à la rigueur de cette défense des exceptions assez nombreuses, 
résumées dans cette formule : « Les extraits ne sont admis que dans 
les cas où il serait impossible de résumer la pièce sans des citations 
textuelles. » Il conviendrait d'élargir cette formule et d'autoriser les 
extraits toutes les fois qu'ils peuvent servir à faire mieux comprendre 
le sens et la portée d'une pièce. Comment proscrire les extraits lorsqu'il 
s'agit d'inventorier des registres de comptes ou leurs pièces justifi- 
catives, des délibérations départementales, communales ou hospita- 
lières, des recueils de correspondances, des protocoles de notaires con- 
tenant des traités avec des artistes, des testaments, des inventaires de 
meubles, de livres ou d'objets d'art, sans parler des autres cas prévus 
par la circulaire du 25 mars 1909 ? 

3° La numérotation des pièces de chaque article est une mesure 
excellente en soi lorsqu'elle vise des articles peu volumineux et des 
pièces d’une certaine importance. Elle parait un peu excessive quand 
elle s'applique par exemple à ces volumineux sacs de procédures 
comme en fournissent par milliers les greffes des anciennes judica- 
tures. Ces sacs, qu'il est impossible de diviser, puisque chacun d’eux est 
relatif à une seule affaire, contiennent parfois cinq à six cents pièces. 
Le numérotage de ces paperasses est-il bien utile et vaut-il la peine et 
le temps qu'il exigera ? En tous cas, c'est encore là une complication de 
main-d'œuvre qui n'est pas de nature à accélérer l'avancement des in- 
ventaires. 

4 Les répertoires numériques seront, eux aussi, de bons instruments 
de recherches en attendant l'achèvement de l'inventaire analytique. 
Mais a-t-on réfléchi qu'en ce qui concerne les séries historiques A-H et 
L et Q, ils feront peut-être double emploi avec l'état des fonds des 
archives départementales publié il y a quelques années, et qui, dans la 
pensée de ceux qui en ont prescrit l'établissement, était destiné préci- 
sément à guider les recherches dans les séries non encore inventoriées ? 

En ce qui concerne les archives modernes, la rédaction des réper- 
toires numériques ne va pas sans soulever quelques difficultés. Les 
séries administratives M-Z ne sont pas définitivement closes : elles 
s'accroissent chaque année non seulement de dossiers nouveaux se rat- 
tachant à des sous-séries déjà représentées dans les dépôts des préfec- 
tures, mais encore de subdivisions nouvelles résultant de la création de 
services nouveaux. Supposez achevé et imprimé depuis une dizaine 
d'années le répertoire numérique de la série X : à quoi servira-t-il 
aujourd'hui, avec la multiplication et la transformation des services de 
l'assistance publique ? Seule la série V, quand elle aura reçu le com- 
plément définitif de la liquidation des biens des anciens établissements 
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ecclésiastiques, mais alors seulement, pourra être définitivement inven- 
toriée. 

J'ai fait il y a une trentaine d'années, à mon arrivée dans l'Isère, un 
certain nombre de répertoires numériques des séries modernes. Je 
les ai établis sur fiches pour pouvoir les tenir au courant. Aujourd’hui, 
à raison des ventes de papiers inutiles et des versements des bureaux, 
ces répertoires sont inutilisables. La numérotation des liasses, modifiée 
trois ou quatre fois, a fini par être abandonnée pour tous les dossiers 
non encore soumis à l'élimination des papiers périmés. 

Si l'on veut imprimer des répertoires numériques des archives du 
xix° siècle pour faire suite à la série L, il faut que ces répertoires puis- 
sent être considérés comme définitifs et, par conséquent, qu'ils ne visent 
que des documents destinés à rester définitivement dans les archives. 
Pour les autres catégories de pièces, les répertoires sur fiches suffisent 
et même, à défaut de répertoires, un bon classement méthodique. 

D’autres objections pourraient être formulées contre la publication des 
répertoires numériques, mais il en est une qui, dans les circonstances 
actuelles, prime toutes les autres. C’est que la rédaction et l'impression 
de ces répertoires, en absorbant la moitié de l’activité des archivistes et 
la moitié des crédits mis à leur disposition par les budgets départemen- 
taux, ralentiront fatalement dans la même proportion — au lieu de l'ac- 
tiver — la publication des inventaires sommaires. 

Et ainsi toutes les réformes proposées par la circulaire du 28 mars 1909, 
si elles étaient appliquées littéralement, tendraient au même but : 
rendre plus laborieuse, plus ingrate et surtout plus lente la publica- 
tion des inventaires sommaires. 

Est-ce bien là ce qu'a demandé la Commission supérieure des ar- 
chives? Est-ce bien là ce qu'exige l'intérêt des collections historiques 
dont nous avons la garde? Ceux d’entre nous qui se souviennent en- 
core des incendies de la Commune de Paris et des bombardements de 
la guerre franco-allemande n'ont-ils jamais songé, en inventoriant les 
vieux parchemins confiés à leur sollicitude, que ces vénérables souve- 
airs du passé pouvaient être un jour réduits en cendres par un obus 
étranger ou par la bombe d’un anarchiste, que même ils étaient à la 
merci d'un vulgaire incendie comme celui qui dévorait naguère les 
archives des Basses-Pyrénées ? Et se sont-ils demandé, si l’une ou l’autre 
de ces éventualités se réalisait, si tout ou partie de nos archives provin- 
ciales venait à disparaitre, lesquels des anciens inventaires avec leurs 
copieuses analyses et leurs extraits textuels, ou des répertoires dessé- 
chés de la nouvelle méthode, seraient de nature à rendre le plus de 
services aux érudits de l'avenir ? Les premiers suppléeraient dans une 
certaine mesure aux documents disparus, les autres ne serviraient 
qu'à mesurer exactement l'étendue des pertes subies par la science 
francaise. A. P. 
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Sur la proposition de M. Pasquier, des remerciements sont 
votés à M. Prudhomme et il est décidé que le texte entier de 
son remarquable rapport prendra place dans le procès-verbal 
de la séance. 

Sur l'observation faite par M. Claudon, que le rapport dont on 
vient d'entendre la lecture ne comporte pas de conclusions, une 
discussion s’engage sur la sanction qu'il conviendrait que l'as- 
semblée lui donnât. MM. Lesort, Canal, Besnier, Claudon, Bru- 
chet, Busquet, Roussel et Pasquier y prennent part : ils sont tous 
d'accord pour demander que le représentant élu de l’association 
au sein de la Commission supérieure des archives saisisse cette 
commission des observations qu'a suscilées dans le corps des 
archivistes départementaux la circulaire du 25 mars 1909, et 
que, d'une manière générale, l'administration centrale veuille 
bien, jusqu'a nouvel ordre, examiner avec bienveillance et libé- 
ralité, sans s'attacher rigoureusement à la lettre de cette circu- 
laire, les inventaires qui lui seront soumis. 

MM. Bruchet el Lesort font ressortir la nécessité de laisser à 
l'archiviste une initiative plus grande dans la rédaction des 
inventaires. | 

M. Besnier défend la cause des répertoires numériques et ne 
voudrait pas que le représentant des archivistes à la Commis- 
sion supérieure fût à leur sujet aussi affirmatif que M. Prud- 
homme. M. Busquet est du même avis et, tout en se rangeant à 
l'opinion de son collègue de l'Isère en ce qui touche à la rédac- 
tion de l'inventaire sommaire, propose un vœu tendant à de- 
mander qu'une nouvelle circulaire modifie sur ce point seule- 
ment celle du 25 mars 1909. 

M. Claudon verrait volontiers les répertoires numériques des 
Archives nationales pris comme modèles pour les répertoires 
numériques des archives des départements. 

M. Gabory croit que, en dépit de la circulaire, les choses res- 
teront en l'élat et qu'il n’y a pas lieu de s’émouvoir outre mesure. 

M. Coüard estime que l'on se trouve dans une période de tran- 
sition et que l’expérience des procédés nouveaux d’inventaires, 
préconisés par la circulaire, conduira forcément aux modifica- 
tions utiles. 
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En présence des divergences d'opinions exprimées et en rai- 
son de l'absence de beaucoup de nos confrères de province, 
M. Bruchet dépose un vœu qui obtient la priorité; il est ainsi 
concu : 


L'Association des archivistes français émet le vœu que les 
archivistes départementaux soient invilés à donner leur avis sur 
l'application de la récente circulaire touchant la publication de 
l'Inventaire sommaire et du Répertoire numérique, et que cet 
avis, par les soins du bureau, soit communiqué au représentant 
des archivistes près la Commission supérieure des archives. 


Ce vœu, mis aux voix, est adopté. 

M. le président rappelle qu’un congrès international des archi- 
vistes et des bibliothécaires doit se tenir à Bruxelles du 98 au 
31 août prochain. Il annonce son intention d'y prendre part et 
espère que plusieurs de nos confrères se joindront à lui pour y 
représenter dignement le corps des archivistes français. 

M. Busquet, prenant acte des démarches poursuivies au cours 
de l’année par la délégation nommée le 5 juin 1909, — démar- 
ches dont M. le président a fait l'exposé dans son allocution 
d'ouverture, — dépose le projet de résolution suivant : 


L'Association des archivistes français remercie la délégation 
nommée par elle dans sa séance du 5 juin 1909 des démarches 
accomplies conformément à son mandal ; elle l'invite à les pour- 
suivre instamment, à exposer dès le début de la prochaine légis- 
lature à M. le ministre de l'instruction publique les desiderata 
des archivistes et à s’efforcer de les faire adopter par le gouver- 
nement. 


M. le président répond qu’il compte bien maintenir le contact 
établi entre le bureau de l’assemblée et la commission parle- 
mentaire du statut des fonctionnaires en la personne de son 
rapporteur ; il rendra compte, s’il y a lieu, aux membres de l'As- 
sociation de l’état des négociations, sans attendre la prochaine 
assemblée générale, comme il l'a déjà fait au cours de l’année 
écoulée. 
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M. Pasquier donne lecture de la note suivante, relative au 
versement, à son sens abusif, dans les dépôts d'archives dépar- 
tementales, des registres de comptabilité des trésoriers géné- 
raux et des receveurs particuliers : 


Notre Association n'a cessé de protester contre le versement que 
sont autorisés à faire aux archives des préfectures et des sous-préfec- 
tures les trésoriers généraux et les receveurs particuliers. Des vœux 
ont été émis et renouvelés en ce sens dans plusieurs de nos séances. 
Actuellement la question semble entrer dans la voie de la réalisation. 
Plusieurs conseils généraux, notamment celui du Nord, ont demandé 
que les trésoriers généraux et les receveurs particuliers gardent chez 
eux des documents qui ne sont portés aux archives qu’en attendant la 
suppression. 

La Commission supérieure des archives vient d'être saisie de l’affaire 
avec invitation de proposer une solution. Pour être à même de donner 
son avis en connaissance de cause, elle a chargé un comité spécial de 
lui faire un rapport. Dans ce comité ont pris place un inspecteur géné: 
ral des archives, un inspecteur des finances. L'administration des 
finances, consultée comme il convient, ne manquera pas sans doute de 
consulter les trésoriers et receveurs. Ceux-ci s'empresseront de faire 
comprendre que, si le statu quo n'est pas maintenu, ils seront obligés 
de donner plus d'extension à leurs locaux et par conséquent d'augmen- 
ter leurs dépenses. Pour examiner toutes les faces de la question, il 
importe que les autres intéressés soient consultés, c’est-à-dire les con- 
seils généraux et les archivistes départementaux. 

Les conseils généraux représenteront que, s'ils sont disposés à voter 
les crédits nécessaires à l'installation et aux accroissements des ar- 
chives, ils jugent inutile d'en accorder pour assurer la garde tempo- 
raire de documents à vendre au profit de l'État par l'administration des 
domaines qui ne remboursera pas au département les frais de manipu- 
lation. 

Les archivistes départementaux diront que, dans la plupart des 
dépôts, la place manque pour recevoir les versements effectués par les 
services de la préfecture et les remises de diverses séries par les gref- 
fiers, les notaires et les bureaux de l'enregistrement. En outre, les 
registres de la trésorerie ne sont utilisables que pour les agents des 
finances qui sont obligés de se déplacer pour les consulter et qui 
peuvent seuls en tirer parti à cause des formes techniques de la rédac- 
tion. 

Dans ces conditions l’Association des archivistes français croit devoir 
renouveler les vœux qu'elle a précédemment émis sur la question et 
émet le désir que, pour arriver à une connaissance exacte de la si- 
tuation, l'administration des finances ne soit pas uniquement consultée 
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et que les conseils généraux et les archivistes départementaux soient 
invités à donner leur avis. 


Le vœu, terminant cette note, est favorablement accueilli, 
ainsi que deux autres vœux, également présentés par M. Pas- 
quier, et relatifs, l’un aux archives notariales, dont voici le 
texte : 


Considérant que la législature qui finit n'a pas donné une s0- 
lution définitive aux projets concernant les archives des greffes 
et des études nolariales, l'Association des archivistes français 
émet le vœu que la question soil reprise devant la prochaine 
assemblée, mais que, par suite de la différence existant par leur 
malière el par leur législalion organique entre les dépôts susvi- 
sés, des dispositions soient prises séparément pour régler les 
archives des greffes et celles des éludes nolariales ; 


l’autre, à la suppression des papiers inutiles dans les archives 
communales, ainsi conçu : 


Considérant que dans la séance du 23 mai 1907, la question 
de la suppression des papiers inutiles dans les archives commu- 
nales a donné lieu à une discussion sanctionnée par l'adoption 
d'un vœu favorable à la suppression ; 

Considérant qu'un questionnaire relatif à un projet de sup- 
pression vient d'étre adressé par le direcleur des archives aux 
conservaleurs des principaux dépôts dont la composition com- 
porte une réglementation spéciale, incompatible en beaucoup de 
points avec l'organisation des autres dépôts, notamment avec 
celle des communes rurales ; | 

Considérant qu'il est nécessaire de rendre facile l'application 
du réglement aux secrétaires de maïrie et aux administralions 
municipales, en adoptant des mesures inspirées par l'expérience 
el non par des considéralions théoriques ; 

Considérant que, pour oblenir des renseignements pratiques, 
il convient de recourir à l'expérience des archivisles départe- 
mentaux qui, par suile des tournées d'inspection, sont à méme 
de connatire la situation des archives communales et de propo- 
ser les réformes nécessaires ; 
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L'Association des archivistes français émet le vœu que les 
archivistes départementaux soient invités à fournir des rensei- 
gnements et à donner leur avis sur la question de la suppression 
des papiers inuliles dans les archives communales. 


L'ordre du jour étant épuisé, la séance est levée à sept 
beures. 


LA 


SITUATION DES ARCHIVISTES 


AUX ARCHIVES NATIONALES 


Dans son assemblée annuelle du 1* avril dernier, l'Association 
professionnelle des archivistes a émis un vœu tendant à l’amé- 
lioration des traitements des fonctionnaires des Archives natio- 
nales. Nous devons tout d'abord remercier nos confrères de pro- 
vince d’avoir bien voulu, en s’y associant, donner à ce vœu un 
caractère d’unanimité qui, espérons-le, lui conférera une force 
particulière. Est-il besoin de dire que, présenté à une assemblée 
par définition sympathique. il ne pouvait paraitre à tous ses 
membres que légitime et opportun ? Mais le paraitra-t-il de même 
à ceux qui ont le pouvoir d’en préparer et d'en hâter la réalisa- 
tion ? Nous ne savons, et c’est cependant là le point. Si explicites 
qu'en soient les attendus, il a donc paru utile d'en apporter ici 
un commentaire : il permettra d'apprécier si, en tardant jusqu’à 
ce jour à présenter, après tant d’autres, leur modeste cahier de 
doléances, les archivistes d'État n’ont pas fait preuve d'une dis- 
crétion et d’un désintéressement qui mériteraient récompense ; 
et pourra-t-on leur faire un crime de s’être enfin aperçus que, 
contrairement à l’adage, le silence n'est pas toujours d'or et que, 
pour pénible que soit le geste, il faut se résigner à demander 
pour obtenir ? 

Assurément, parmi les innombrables sortes de fonctionnaires 
français, aucune, plus que celle des archivistes nationaux, n'a 
— si j'ose ainsi dire, — joui, en matière d'appointements, d'un 
plus ferme statu quo : tellement ferme, qu'il semble, hélas! en 
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être devenu inébranlable. Et cependant, par ces lemps de sta- 
tuts, avec quelle joie nous en verrions-nous appliquer un nou- 
veau! L'histoire de nos vicissitudes financières est d'une affii- 
geante brièvelé. Remontons, si vous le voulez bien, au début du 
second Empire : ce n’est point le déluge, et comme cela nous 
semble déjà loin! Un décret parut le 22 mars 1856, complément 
prévu du décret du 22 décembre précédent qui réorganisail les 
Archives de l'Empire. L'article 1° fixait ainsi qu'il suit le chiffre 
des traitements des fonctionnaires : trois classes de chefs de 
section à 7000, 7500, 8000 fr. ; trois classes de sous-chefs à 5500, 
6000, 6500 fr. ; trois classes d’archivistes à 4000, 4500, 5000 fr. ; 
trois classes de surnuméraires auxiliaires à 2500, 3000, 3500 fr. ; 
un agent comptable, allant, en trois classes, de 4000 à 5000 fr.; 
un commis d'ordre, allant de mème de 2500 à 3500 fr. Du direc- 
teur général, il n'élait pas question; il touchait depuis trois ans 
et continua à toucher un traitement de 15000 fr. J'y reviendrai 
tout à l'heure. 

C'est sous ce régime que, pendanttrente et un ans, ont vécu nos 
prédécesseurs; leurs situations étaient modestes ; ils ne s’en 
plaignirent jamais, du moins tout haut ; mais elles le paraissaient 
déjà trop au chef éminent qui, conscient de la valeur personnelle 
et professionnelle de ses collaborateurs, a le mieux senti peut- 
être l’honneur de les diriger et gardé le souci de les défendre : 
dans sa correspondance, le marquis de Laborde, directeur geé- 
néral des Archives de 1856 à 1868, manifeste à plusieurs reprises 
son étonnement de ne point voir dotés de trailements plus avan- 
tageux des érudits qui, la plupart encore simples archivistes, 
s’appelaient Douët d’Arcq, Boutaric, Teulet, Tardif, Demay, 
Luce, Gautier, Viollet, Meyer, Campardon. Du moins, faisait-il 
tout pour les honorer : nous n'oublions pas que si, en 1870, dix 
fonctionnaires des Archives étaient membres de la Légion d'hon- 
neur, dont trois avec le grade d'officier !, c’est pour beaucoup 


1. MM. de Beauchesne, Huillard-Bréholles, de Mas-Latrie, chefs de section ; 
étaient chevaliers : MM. Goschler, chef de section, Douët d’Arcq, Boutaric, 
Dupont, sous-chefs; Tardif, Demay, Gautier, simples archivistes. — Actuelle- 
ment, en 1910, il n'y a aux Archives (en dehors du directeur) que deux chefs 
de section chevaliers de la Légion d'honneur. 
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à M. de Laborde que les Archives doivent la consolation de ce 
passé glorieux. 

En 1887, une modification importante fut introduite dans l’or- 
ganisation des Archives nationales : le directeur général vit son 
titre transformé en celui, — d’allure forestière, — de garde gé- 
néral; c'est l’objet de l’article 1° du décret du 14 mai 1887. 
L'article 8 de ce décret fixait à 15000 fr. le chiffre de son traite- 
ment, et remaniait légèrement ceux de quelques-uns de ses 
subordonnés : les chefs de section sont toujours répartis en 
trois classes, de même que les sous-chefs; mais les premiers 
toucheront désormais 8000, 8500 et 9000 fr., au lieu de 7000, 
1500 et 8000 fr. ; les seconds auront droit à 6000, 6500 et 7000 fr. 
au lieu de 5500, 6000 et 6500 fr. Les archivistes de 1re, 2° et 
3° classes ne bougent pas. Quant aux surnuméraires auxiliaires, 
ils disparaissent, ou plutôt, — chrysalides devenues papillons, 
— ils se muent en archivistes de #°, 5° et 6° classes; mais que 
ce beau titre leur suffise, et qu’ils ne prétendent à rien de plus: 
ils continueront, comme devant, à toucher 2500, 3000 et 3500 fr. 
L'agent comptable et le commis d'ordre, rangés sous la même 
rubrique, voient leurs situations égalisées et évoluer entre 2500 
et 4000 fr. 

Rapprochez ce régime financier du précédent ; la comparaison 
est presque pénible : vous apercevez de suite que la catégorie 
de fonctionnaires la plus nombreuse, celle des archivistes, — 
qui représente, à elle seule, plus des deux tiers du personnel, — 
ne bénéficie d’aucune augmentation; l'élève diplômé de l’École 
des chartes, qui entre aux Archives nationales comme archiviste 
de 6° classe, n’est pas mieux traité sous le régime de 1887 qu'il 
ne l'élait sous celui de 1856; il débute toujours à 2500 fr. et ne 
pourra, comme archiviste, espérer de dépasser le chiffre de 
5000, après que, les cinq échelons de la hiérarchie péniblement 
franchis, il aura atteint la 1'° classe. Or, par un archaïsme re- 
gretlable, le régime de 1887 est encore celui qui gouverne les 
Archives nationales : à telles enseignes qu’en 1910 la siluation 
des archivistes est exactement la mème qu'en 1856. En cin- 
quante-quatre ans, nous n'avons oblenu aucune amélioration. 

M’accusera-t-on de mauvais esprit ou, tout au moins, de sub- 
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tilité si je prétends démontrer mème que le système de 1887 a 
marqué pour nous un recul? Admettons que la passion m’aveugle, 
mais qu’on veuille bien m’entendre : 1° alors que, dans le décret 
de 1856, l'article 13 dispose que « nul n’est promu à une classe 
supérieure s’il ne compte au moins deux ans de service dans 
celle à laquelle il appartient », l’article 9 du décret de 1887, 
plus rigoureux, édicte que, « à moins de titres exceptionnels, 
nul n’est avancé d'une classe s’il ne compte trois ans de service 
dans celle à laquelle il appartient ! »; 2° l’article 2 du décret du 
22 mars 1856 autorisait le cumul des fonctions aux Archives na- 
tionales avec celles de professeur à l'École des chartes: c'était 
là comme un souvenir respectable de l’ancien temps où notre 
alma mater à nous ne faisant qu’un, pour ainsi parler, avec les 
Archives et logée dans leurs locaux, recrutait tout naturellement 
son personnel enseignant parmi les plus expérimentés ou les 
plus éloquenis de nos spécialistes. Ce cumul, — qui n’avait rien 
d’exorbitant, — permettait à des hommes de haule science, 
tous ou presque lous membres de l’Inslilut, d'occuper, dans une 
République qui se plaisait à être athénienne, des situations 
dignes de leur valeur et de services rendus tout ensemble à 
l'administration et à la science française ?. L'article 10 du décret 
du 14 mai 1887 est venu abolir ce privilège : « Aucun fonction- 
naire des Archives nationales ne peut cumuler un autre emploi 
avec celui qu’il occupe dans cet établissement 3. » N'’ai-je donc 
pas raison de prétendre que le léger relèvement des traitements 
des sous-chefs et chefs de section, dû au décret de 1887, est, le 
cas échéant, loin de compenser les résultats fâcheux de l’inter- 
diction du cumul, et est-il si téméraire de conclure que la situa- 


1. Il est juste de dire que, quand les disponibilités financières le leur ont 
permis, nos directeurs successifs n’ont pas craint de passer outre aux disposi- 
tions draconiennes de cet article inhumain. 

2. C'est ainsi que Siméon Luce, dans les derniers temps de sa vie, touchait 
8000 fr. aux Archives et 5000 à l'École des chartes, soit en tout 13000 ; que 
Léon Gautier en touchait 8500 aux Archives, 6000 à l'École, soit au total 
14500 : c'est encore moins qu'un professeur en Sorbonne de première classe. 

8. C'est pour observer cette défense que M. Berger, en 1897, et M. Dela- 
borde, en 1904, nommés l'un et l’autre professeurs à l'École des chartes, nous 
ont quittés, non sans regret. 


ET — A 
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tion de certains chefs et sous-chefs de section pouvait être, sous 
le régime ancien, sensiblement meilleure que sous le nouveau, 
encore que les appointements fussent un peu moins élevés? 

Si du moins, dans notre médiocrité si peu dorée, nous conser- 
vions l'espoir réconfortant d’avancements réguliers, sinon ra- 
pides! Mais, hélas ! si les statuts de 1856 et 1887 ont dit à partir 
de combien d'années nous pouvons espérer être élevés d’une 
classe, ils sont prudemment muets sur l’époque à laquelle nous 
avons mathématiquement le droit d'y compter. En réalité, aux 
Archives nationales, les avancements n’ont lieu que lorsque l’un 
de nous, mourant, prenant sa retraite ou démissionnant, laisse 
par son départ, volontaire ou involontaire, une certaine somme 
d'argent disponible : or, étant donné que le personnel n’est pas 
nombreux, ces trois éventualités se trouvent être relativement 
rares. Le décret de 1887, qui n'a d’ailleurs pas augmenté le 
chiffre des fonctionnaires des Archives et a même supprimé un 
chef (rétabli depuis) pour lui substituer un sous-chef, prévoit 
vingt-six personnes (sans compter le garde général) pour rem- 
plir le cadre du personnel supérieur, à savoir : trois chefs de 
section, un secrétaire (avec rang de sous-chef), trois sous-chefs, 
dix-sept archivisles, deux commis. La réunion aux Archives 
nationales en 1897 du bureau des archives départementales, 
demeuré jusque-là au Ministère de l'Instruction publique, a 
légèrement modifié ce cadre : les fonctionnaires de ce bureau 
sont venus grossir nos rangs, le secrétariat des Archives a été 
rétabli au rang de section (décret du 8 avril 1903), en sorte que, 
actuellement, et toujours sans compter le directeur (qui a rem- 
placé l’ancien garde général), nous sommes trente et un fonc- 
tionnaires : quatre chefs, quatre sous-chefs, vingt archivistes et 
trois commis {. On conviendra que sur trente et une per- 
sonnes, dont la plus âgée a soixante-huit ans, les chances de 
mort — les progrès de l'hygiène aidant — sontextrèmement res- 
treintes ; et en effet, dans ces dix dernières années, de 1900 à 


1. Je laisse de côté le petit personnel, qui compte quinze hommes de service, 
répartis en sept classes et touchant de 1600 à 2200 fr. (plus le logement au 
palais Soubise). Ils avancent à part et sans plus de régularité que nous. 
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4910, nous n'avons eu à déplorer qu'un seul décès. Les admis- 
sions à la retraite ne sont pas, non plus, fréquentes : les chefs de 
section on! le droit de rester en activité jusqu'à soixante-dix ans; 
or, si, dans l’état actuel du personnel des Archives, deux chefs de 
section sontrespectivement âgés de soixante-huiletsoixante-cinq 
ans, les deux autres chefs, en revanche, n'ontque cinquante-trois 
ans, si bien que, normalement, les deux chefs les plus âgés dis- 
parus, il s'écoulera ensuite douze années avant qu'il se produise 
une vacance dans le cadre des chefs de section. Si l’on considère, 
d'autre part, que les quatre sous-chefs sont respectivement âgés 
de cinquante-cinq, quarante-neuf, quarante-neuf et quarante- 
huit ans, et qu’ils ont, j'imagine, le vif et légitime désir de deve- 
nir et de rester chefs aussi longlemps que le règlement les y 
autorise, on verra qu’à leur tour ils ne quitleront les Archives 
que dans quinze, vingt et un et vingt-deux ans. C’est au moment 
où le premier des deux sous-chefs actuellement âgés de qua- 
rante-neuf ans partira, c'est-à-dire dans vingt et un ans, que, 
si les dieux lui sont favorables, tel archiviste actuellement de 
2 classe, âgé de quarante-trois ans, pourra aspirer au rang de 
sous-chef; il comptera soixante-quatre ans d'âge, aura servi 
trente-huit ans comme simple archiviste, et, ayant connu une 
soixantaine encore attristée d’un traitement de 5000 fr., n’en 
gagnera 6000, — à ironie! — que pendant un an ou deux, 
l'impitoyable limite d'âge, fixée à soixante-cinq ans pour les 
archivistes et les sous-chefs, devant arrêter son tardif essor : 
telle est la destinée qui attend aux Archives notre infortuné col- 
lègue! Je n’ai cité là qu'un exemple : je pourrais prévoir parmi 
nous dix curricula vitae aussi lamentables. EL voila pourquoi 
l'Association des archivistes, dans le vœu qu'elle soumet à l'ad- 
ministralion supérieure, demande très instamment que la limite 
d’âge pour la retraite soit uniformément fixée à soixante-cinq 
ans pour tous les fonctionnaires des Archives nationales. 
Délournons nos regards de cet attristant tableau. De loin en 
loin, un vide se creuse dans nos rangs : certains de nos col- 
lègues, animés d’ambilions très légitimes et favorisés du sort, 
arrivent à trouver au dehors des situations plus avantageuses 
ou plus agréables, et nous quittent en démissionnant. Si 
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confraternel que soit l'esprit qui nous anime tous, force nous 
est de nous réjouir de pareils départs : un départ n’a-t-il pas 
généralement pour corollaire un ou plusieurs avancements? Ils 
s’en vont donc couverts de nos bénédictions, ces chers partants 
bénévoles qui nous restent d’ailleurs, pour peu qu'ils aient dix 
ans de services, attachés par les liens cordiaux de l’honorariat, 
et qui peuvent ainsi, quand ils viennent faire un tour à l'hôtel 
Soubise, constater que, dans la vieille maison toujours la même, 
leurs anciens collègues s’alourdissent, sans être imités par leurs 
traitements. De ces départs, d’ailleurs, nous pouvons tirer argu- 
ment pour prouver que le niveau intellectuel n'a point baissé 
aux Archives : n’avons-nous pas ainsi fourni depuis vingt ans 
deux professeurs au Collège de France, un administrateur à la 
manufacture nationale des Gobelins, trois professeurs à l’École 
des chartes? Mais, il ne faut pas se le dissimuler, pareilles au- 
baines deviennent rares; il y a partout encombrement, el vers 
les bonnes places où nous pourrions prétendre ce sont, à chaque 
vacance, ruées de candidats. 11 n’est pas à prévoir que, de long- 
temps, étant donnée la composilion actuelle du personnel des 
Archives nationales, quelqu'un de nous s’évade vers une situa- 
tion meilleure : la politique, même, ne nous a pas encore tentés. 
Et l'usage paraissant s'être fixé de choisir dans le corps des 
archivistes départementaux les deux inspecteurs généraux d’Ar- 
chives, nous n’avons même pas à forger le fol espoir, — ne serait- 
il cependant pas jusqu’à un certain point légitime ? — que l’un 
de ces hauts fonctionnaires soit quelque jour pris dans nos 
rangs. 

Pour être complet, je ne dois pas négliger de signaler que 
des démissions se produisent, de très loin en très loin, du fait 
de collègues qui, favorisés des biens de la fortune, jugent inu- 
tile, après quelques années, de continuer à percevoir leurs 
maigres émoluments d’archivisles, et reprennent purement et 
simplement leur liberté. J’ai vu, en dix-huit ans, deux cas de ce 
genre se produire : ils n'ont pas été contagieux. Sans prétendre 
à connaître la situation de fortune personnelle de chacun de 
mes collègues, je doute, d’ailleurs, que beaucoup pussent se 
permettre pareil geste de grand seigneur; j'ai tout lieu de croire, 
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au contraire, que, pour la plupart, ils en seraient fort empèchés. 
Si cependant je faisais erreur, j’adjure ici mes collègues million- 
naires, surtout s'ils sont chefs de section, de démissionner au 
plus vite : ça leur coûtera si peu, comme dit l’autre, et ça nous 
fera tant de plaisir! 

Étant donné que ces trois événements seuls, — mort, mise à la 
retraite, démission, — commandent, aux Archives nationales, 
les chances de promotion, on ne sera pas étonné d'apprendre 
que les avancements s’y font, si j’ose dire, par à-coups. On peut 
prévoir une mise à la retraite; on prévoit plus rarement une 
mort ou un départ; il arrive que plusieurs années passent sans 
qu’il s'en produise, comme deux peuvent parfois coïncider; les 
avancements s’en ressentent : on a vu des années couler sans 
en amener un seul; on a vu un archiviste de 6° classe rester cinq 
ans et trois mois au traitement de début de 2500 fr., et un autre, 
de la mème classe, s'y morfondre six ans et quatre mois! Si 
le calcul des probabilités n’éliminait pas, par définition, la cer- 
titude absolue dans ses résultats, s'ils ne devaient aussi un peu 
compter sur leur étoile, beaucoup d’entre nous, sous le coup 
des constatations suivantes, sombreraient fatalement dans le 
désespoir. Les moyennes tendent, en effet, à devenir de plus en 
plus défavorables : alors que les trois archivistes actuels de 
4". classe ont mis en moyenne dix-sept ans pour parvenir à ce 
grade, et n’en avaient mis que six pour arriver à la 4° classe, les 
quatre archivistes actuels de #* classe ont mis en moyenne neuf 
ans pour y atteindre, et ces quatre archivistes sont respective- 
ment âgés de 35, 37, 38 et 45 ans. A quel âge et dans combien 
de temps arriveront-ils à la 1" classe? On n’ose y songer : ils 
ont encore trois échelons à gravir. L'âge moyen où l'on devenait 
jusqu'ici archiviste de 1°° classe, — 43 ans, — tend donc à se 
fixer aux alentours de 49 à 60 ans. D'autre part, il n’y a qu'un 
très faible écart d’âge entre les archivistes des diverses 
classes : 

Les trois archivistes de 1r° classe ont respectivement 48, 41, 
40 ans. 

Les trois archivistes de 2° classe ont respectivement 43, 44, 
&2 ans. 
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Les trois archivistes de 3° classe ont respectivement 38, 40, 
41 ans. 

Les quatre archivistes de 4° classe ont respectivement 35, 31, 
38, 35 ans. 

Les trois archivistes de 5° classe ont respectivement 31, 31, 
33 ans. 

Les quatre archivistes de 6° classe ont respectivement 30, 33, 
29, 25 ans. 

On voit, par ce tableau, qu’il n’y a que sept ans d'écart entre 
le plus jeune des archivistes de 1° classe et le plus âgé de ceux 
de 6°; lorsque l’un sera admis à la retraite, soit dans trente ans, 
s’il devient, comme il en a des chances, chef de section, l’autre, 
qui aura soixante-trois ans et sera encore séparé de son aîné 
par une dizaine de collègues, sera-t-il même parvenu au grade 
d’archiviste de 1° classe ? Il est permis d'en douter. 

Je ne voudrais pas m'’attarder à des statistiques par trop déce- 
vantes {, que certains trouveront peut-être hasardées. Mais ce 
que je crois pouvoir dire, sans crainte de démenti, c'est que, vu 
leurs âges respectifs et leurs positions actuelles dans la hiérar- 
chie, beaucoup de fonctionnaires des Archives nationales se reti- 
reront sans avoir alteint au grade de chef de section, même de 
3° classe ; que certains n'atteindront à celui de sous-chef que pour 
en toucher pendant un, deux ou trois ans les émoluments, dont 
ils auront à peine ainsi le temps de goûter la magnificence, — et 
le chiffre de leur retraite s’en trouvera bien amoindri; — et 
que quelques-uns enfin — les infortunés! — devront considérer 
comme bâton de maréchal ce grade d’archiviste de 1"° classe qui 
leur permettra, après quelque trente-cinq ou quarante ans de 
services, de toucher une retraite d’à peine 2500 fr. 

Qu'on m'autorise — j'aurais dû commencer par là — à dire 
quelques mots, si possible discrets, d’une des plus étranges 
anomalies dont notre administration s’afflige ; aussi bien, l'un 
des considérants du vœu adopté par l'Association des archivistes 


1. Mon collègue, M. Martin-Chabot, avec beaucoup de patience et d'ingénio- 
sité, en à dressé d'horrifiants tableaux, qu'il a bien voulu me communiquer ; 
je m'en suis inspiré, mais sans les reproduire... pour éviter des malheurs. 
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la signale-t-il déjà. On ne s'explique pas, à première vue, que, 
tandis que le décret de 1887 a fixé à 15000 fr. le chiffre des émo- 
luments du directeur des Archives, ce dernier n'émarge aubudget 
que pour la somme de 12000 fr. Il est instructif de retracer l'his- 
toire de celte singularité. C’est par un décret du 7 juillet 1853 
que le traitement du directeur général des Archives a été, pour 
la première fois, porté à 15000 fr. 1; M. de Chabrier, M. de La- 
borde, M. Alfred Maury ont successivement touché cetle somme, 
de 1853 à 1871. Or, ce dernier, en mème temps que directeur 
des Archives, élait professeur au Collège de France et avait 
droit, de ce chef, à un traitement de 7500 fr. ; mais, comme un 
réglement de comptabilité générale ne lui permettait pas de lou- 
cher, en tout, plus de 20000 fr., et que ces deux traitements 
réunis eussent formé un total de 22500 fr., M. Maury subit, jus- 
qu'au 1% juillet 1871, sur son traitement du Collège de France, 
une réduction de 2500 fr., et ne se trouva plus toucher ainsi que 
15000 + 5000, soit 20000 fr. A partir du 1° juillet 1871, il de- 
manda sans doute à subir d’une autre manière cette réduction 
et, voulant désormais toucher son traitement intégral de pro- 
fesseur au Collège de France, il supporta la réduction sur son 
trailement, plus élevé, de directeur général des Archives; ceci 
fut consacré par un arrêté ministériel, d’ailleurs sans valeur 
légale 2, du 1° juillet 1871, qui fixait à 12000 fr. le traitement du 
directeur des Archives nationales. C’est ainsi que, du 1* juillet 
1871 à l’époque de sa retraite, en 1887, M. Alfred Maury n'émargea 
plus à notre budget que pour une somme de 12000 fr. Remar- 
quons, néanmoins, que le décret de 1887 maintint au garde gé- 
néral des Archives — c'était le titre nouveau — un traitement 
de 15000 fr. Pourquoi donc, au départ de M. Maury, en celte 
même année, son successeur, M. Servois, qui n'était pas pro- 
fesseur au Collège de France, pourquoi donc, au départ de 
M. Servois, en 1902, son successeur, qui ne l'est pas davantage, 
n’ont-ils pas vu leur traitement relevé à 15000 fr., conformément 


1. Il était, auparavant, de 10C00. 

2. Il me semble que le traitement du directeur des Archives, ayant été fixé 
par décret du chef de l'État, ne pouvait être modifié par un simple arrêté mi- 
nistériel. 


LA SITUATION DES ARCHIVISTES AUX ARCHIVES NATIONALES. 193 


au décret de 1887 1, et pourquoi les effets du cas particulier créé 
par le cumul de M. Maury n'ont-ils pas été abrogés? C'est là un 
mystère que nous renoncçons à approfondir. Ce dont je me doute, 
c'est que, par un sentiment de délicatesse tout à leur honneur, 
les successeurs de M. Maury n'ont jamais voulu attirer l'atten- 
tion sur ce point, et c’est ainsi que, depuis 1887, le garde général, 
bien que devenu, en 1897, directeur des Archives, n’a pas touché 
au delà de 12000 fr. par an. En 1897, cependant, l'occasion était 
propice de relever ce traitement indigne de la fonction ? : en 
recevant le titre de directeur des Archives, notre chef suprème 
voyait, en effet, ses attributions singulièrement élargies, son 
autorité rendue plus grande, sa responsabilité plus lourde; le 
ratlachement aux Archives nationales du service des archives 
départementales, dépendant jusque-là de la Direction du per- 
sonnel et de la comptabilité au Ministère de lInstruction pu- 
blique, lui donnait, par surcroit, la haute main sur toutes les 
archives de France ; il devenait, pour les archives, ce que sont, 
pour les divers ordres d'enseignement, les directeurs de l’ensei- 
gnement supérieur, de l’enseignement secondaire, de l’ensei- 
gnement primaire; il était désormais, comme eux, directeur au 
Ministère de l’Instruction publique, travaillant directement avec 
le Ministre, délégué, le cas échéant, à sa signature. Or, ouvrons 
le budget des dépenses de ce ministère pour l’année 1910 : nous 
constatons que, depuis 1908, les directeurs touchent des traite- 
ments de 18000 et 20000 fr. 3. Le directeur des Archives est, il 


1. Je sais bien que l’article 20 du décret du 14 mai 1887 porte : « Le présent 
décret ne sera exécutoire, dans sa partie financière, que suivant l'état des 
crédits. » Mais, de 1887 à 1910, n’aurait-on pu, avec quelque bonne volonté, 
trouver dans les budgets successifs de quoi parfaire financièrement l'exécution 
de l'article 8 du même décret? 

2. N’est-il pas étrange que le directeur des Archives touche moins qu'un 
recteur de province (13 à 18000 fr.), qu'un directeur d'enregistrement 
(16000 fr.), qu'an conservateur d’hypothèques (15000 fr.), qu'un procureur gé- 
néral et qu'un premier président (18000 fr.)? Sans prétendre à l'égaler à un 
préfet ou à un gouverneur militaire, n’est-il pas peu décent de le voir, sous le 
rapport du traitement, juste l’'égal d’un doyen de Faculté de province qui aurait 
perdu son préciput ? 

3. C'est la situation qui leur est faite aujourd'hui dans tous les ministères : 
aux Affaires étrangères, les directeurs touchent 20000 fr., aux Travaux publics 
16 à 20000, à l'Intérieur 20000, etc. 
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est vrai, logé au palais Soubise, et je conviens que, de ce chef, 
son traitement puisse subir une réduction; mais n'est-il pas 
exagéré que celte réduction atteigne 6000 ou 8000 fr., et ne se- 
rait-il pas équitable que, pour jouir d’une situation égale à celle 
de ses collègues du Ministère, le directeur des Archives se vit 
au moins rétabli dans le traitement de 15000 fr. que, de 1853 a 
1871, ses prédécesseurs n’ont cessé de loucher, et que le décret 
de 1887 a, du reste, reconnu attaché à la fonction 1? En appelant 
l'attention sur ce cas si singulier, l’Association des archivistes a 
simplement voulu s'étonner de voir une mesure provisoire tendre 
a devenir si regrettablement définitive. 


Est-il besoin, maintenant, de longs discours pour exposer 
les raisons d'ordre général qui, aux archivistes comme a 
tous les fonctionnaires francais et, plus particulièrement, aux 
fonctionnaires parisiens, font désirer une amélioration de leur 
sort? Faut-il rappeler combien les conditions de l'existence 
ont changé depuis le temps lointain où les pouvoirs publies esti- 
maient qu'un archiviste de 6° classe était suffisamment rémunéré 
par 2500 fr., un archiviste de 1" classe par 5000, un chef de sec- 
tion par 8000 à 9000? et ne serait-ce pas un anachronisme que 
de l’estimer encore? Les lamentations sur la cherté de la vie à 
Paris, sur les charges de plus en plus lourdes que, depuis dix ans 
surtout, l'on y supporte, sur la « crise » enfin dont on souffre et 
qui ne parait pas près de finir, remplissent quotidiennement les 
journaux. Depuis quelques années le Parlement s’est ému de 
cette situation fâcheuse et a entrepris d'y porter remède. Entre 
tous les discours prononcés dans cet ordre d’idées à la tribune, 
je ne rappellerai que celui, tout récent, où M. Massabuau établit 
« que le prix moyen du fonctionnaire francais en 1909 est de 
1500 fr., et qu’en 1846 ce prix moyen était de 1300 fr., que le 
coût de la vie a plus que doublé depuis 1846, que, par suite, le 
fonctionnaire est moins payé en 1909 qu’en 1846, et qu'il serait 
temps de songer à donner à cette armée de petits fonction- 


3. L'administrateur général de la Bibliothèque nationale, qui n’a pas rang 
de directeur et qui a droit au logement comme le directeur des Archives, 
touche 15000 fr. 
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naires les satisfactions légitimes ou les réparations néces- 
gaires. » On a beaucoup fait, depuis deux ou trois ans, pour 
améliorer en France les situations de toutes sortes, dans la 
plupart des administrations, des échelles nouvelles de traite- 
ments ont été ou sont en train d'être établies; l’armée et l’en- 
seignement ont, en particulier, bénéficié d'améliorations no- 
tables, dans presque tous les ministères, on a décidé un 
relèvement général des émoluments, et l’on y procède peu à 
peu par l'inscription, dans leurs budgets respectifs, de deux ou 
plusieurs annuités. Que l’on ouvre le projet de loi portant fixa- 
tion du budget général de l'exercice 1911 pour l'Instruction pu- 
blique : on y relèvera des annuilés pour l'amélioration des trai- 
tements du personnel de l'inspection académique, des secrétaires 
et commis d'inspection académique, du personnel enseignant 
des Universités, du petit personnel des Universités, des profes- 
seurs de l’École des chartes, du personnel de l'Observatoire de 
Paris, du personnel de la Bibliothèque nationale, du personnel 
enseignant de l’enseignement secondaire, des chargés de cours 
et professeurs de classes élémentaires, des inspecteurs géné- 
raux de l’enseignement primaire, du personnel de l'École des 
hautes études, du personnel des écoles normales primaires, etc. 
De cette manne bienfaisante quelques mielles nous eussent 
suffi ! Plus heureux, nos confrères de la Bibliothèque nalionale 
en sont à leur troisième annuité (1900 fr.) et vont, sous peu, 
jouir de l'intégralité de leurs traitements rehaussés. Quant à 
l'administration centrale du Ministère, voilà deux ans déjà que, 
du haut en bas de l'échelle, elle a ressenti le bienfait d’une amé- 
lioration notable i : ce ne sont que directeurs touchant 18000 et 
20000 fr., chefs de bureau allant de 7000 a 11000 fr. (au lieu de 
7000 à 10000 fr.), sous-chefs de 5000 à 7000 fr. (au lieu de 4500 à 
6000 fr.), rédacteurs de 2500 à 5000 fr. (au lieu de 2000 à 4000 fr.), 
expéditionnaires de 2000 à 4500 fr. (au lieu de 1800 à 4000 fr.). 
Pourquoi donc un chef de section aux Archives nationales, qui 
vaut bien un chef de bureau du Ministère et dont les fonctions 


1. Décret du 31 août 1908, abrogeant le décret du 4 avril 1887, confirmé le 
26 novembre 1897. 
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sont sensiblement analogues à celles d’un conservateur à la 
Bibliothèque nationale, ne pourrait-il pas, par le temps qui 
court, arriver à gagner comme eux 10000 et 11000 fr. ? Pourquoi 
ne créerait-on pas des archivistes principaux, comme on a créé 
des bibliothécaires principaux, ce qui permettrait à ceux d’entre 
nous qui ne pourront jamais devenir chefs ni sous-chefs, de voir 
leur carrière couronnée par un traitement de 6000 fr.? Et re- 
marquez que nous y aurions d'autant plus droit que, tandis 
qu’au Ministère le personnel de l'administration centrale compte 
cent quatre-vingl-douze fonctionnaires et qu'à la Bibliothèque 
nationale il y en a cinquante-neuf, nous ne sommes que trente 
et un, et que les occasions d'avancement sont, par suite, aux 
Archives nalionales, beaucoup moins fréquentes. 

Il est donc grand temps que l’on pense enfin à nous. Depuis 
quelques années, MM. les rapporteurs du budget, tant au Sénat 
qu’à la Chambre, veulent bien reconnaitre, en nous couvrant de 
fleurs, que le service des Archives nationales prend de jour en 
jour une extension plus grande, que le travail y augmente, en 
même lemps que les services rendus. Or — chose singulière — 
nous ne coûlons pas plus cher à l’État en 1910 que nous ne lui 
coûtions il y a vingt-cinq et trente ans. Le personnel des archi- 
vistes n’est pas plus nombreux qu'il n’était à la fin du second 
Empire; toutes proportions gardées, il l’est même moins. En 
1869, il y avait aux Archives nationales quatre chefs de section, 
quatre sous-chefs, dix-neuf archivistes : en 1910, nous sommes 
quatre chefs de section, quatre sous-chefs, vingt archivistes ; 
mais il faut noter que, sur ces vingt archivisles, trois sont venus 
en 1897 du Ministère de l’Instruction publique avec le bureau 
des archives départementales et sont restés affectés à ce service: 
en sorte que le service proprement dit des Archives nationales 
est assuré par dix-sepl archivisles, au lieu de dix-neuf qui y 
étaient employés en 1869. On crie toujours en France — non 
sans raison — contre le chiffre sans cesse croissant des fonction- 
naires : y a-t-il beaucoup d’administrations où, comme dans la 
nôtre, ce chiffre n'ait pas bougé et ail même diminué en qua- 
rante ans ? Notre budgel, qui élait en 1882 de 204700 fr., est 
passé en 1897 au chiffre de 223500 fr.; mais celle augmentation 


LA SITUATION DES ARCHIVISTES AUX ARCHIVES NATIONALES, 1497 


ne résulte pas d’un supplément de crédils accordé par le Parle- 
ment ; elle provient simplement du transferl au palais Soubise 
des quatre fonctionnaires, — trois archivisies et un commis 
— qui formaient, au Ministère, le bureau des archives dépar- 
tementales, et dont les traitements ont été incorporés au budget 
des Archives. Voilà treize ans que nous sommes à ce mème 
chiffre 1. Or, depuis 1882, à plus forte raison depuis 1869 et 1856, 
le travail a singulièrement augmenté aux Archives nationales; 
j'imagine que les dix-neuf archivistes en fonction en 1869 pou- 
vaient raisonnablement suffire à leur besogne; mais les dix- 
sept archivistes d'aujourd'hui suffisent assez mal à la leur. Il me 
serait facile de donner ici des chiffres prouvant que, depuis 
trente ans, l’activité a plus que triplé dans les bureaux et les 
dépôts du palais Soubise. Les archivistes qui, en 1882, rece- 
vaient du public 1106 demandes et, en 1898, 2338, — le double 
— en ont recu, en 1908, 3907, — près du quadruple; 18298 tra- 
vailleurs ont fréquenté en 1908 notre salle du public; de 7503 
articles, déplacés des dépôts en 1882 pour être communiqués 
dans notre salle ou dans nos bureaux, nous avons sauté, en 1898, 
au chiffre de 16129 — plus du double — pour atteindre, en 1908, 
au lotal prodigieux de 30623 articles, — plus du quadruple en 
vingt-six ans. Les versements, de plus en plus fréquents, des 
Ministères et des administrations nous ont créé des obligations 
nouvelles : il a fallu, en moins de dix ans, recevoir, emmagasi- 
ner, classer, cataloguer les archives anciennes et une partie 
notable des archives modernes de la marine, les archives 
anciennes des colonies, celles du sous-secrétariat des beaux- 
arts, pour ne citer que les trois plus gros versements dont se 
sont enrichies les Archives nationales ; ajoutez-y les versements 
ordinaires et extraordinaires des ministères de la justice, de 
l'instruction publique, des travaux publics, du commerce et de 
l'industrie, du travail, dont cerlains ont élé considérables. 
L'avenir nous en réserve encore, qui ne le seront sans doute pas 
moins. En dehors donc des raisons générales qui nous font 


1. En 1910 seulement, la création, depuis longtemps souhaitée, d'un nouveau 
poste de gardien de bureau a eu pour conséquence une augmentation de 2200 fr. 
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désirer un meilleur sort, c’est pour tout ce surcroît de besogne 
aussi qu'il nous paraîitrait juste d'obtenir une modeste compen- 
sation. 


Les Archives nationales de France sont, sans conteste, de tous 
les dépôts d’archives d'Europe le plus étendu et celui dont la 
clientèle est la plus nombreuse. Ceux qui, par leur zèle à pour- 
suivre des classements, à préparer des inventaires, à meltre à 
la disposition des travailleurs leur bonne volonté, leur science 
et leur complaisance, en assurent le bon fonctionnement, sont- 
ils, comme ils seraient en droit de le prétendre, pourvus, au 
regard de leurs collègues étrangers, de situations privilégiées ? 
Il s’en faut de beaucoup, et c'est ce que je veux établir mainte- 
nant {. Rien de plus instructif en effet que certaines comparai- 
sons. Dans son discours à l’assemblée générale du 1° avril der- 
nier, notre président, M. Henri Stein, a déjà donné quelques 
chiffres qui ont plongé dans une silupeur admirative nos collè- 
gues de province. Je rappellerai simplement que les directeurs 
d'archives départementales en Alsace-Lorraine, — c’est-à-dire 
les fonctionnaires qui ont remplacé nos anciens archivistes du 
Haut-Rhin, du Bas-Rhin et de la Moselle — touchent des traite- 
ments qui vont de 4000 à 6800 marks (5000 à 8500 fr.). Dans le 
royaume de Prusse, les archivisles d’État débutent, comme sta- 
giaires, à 1700 marks (2126 fr.), mais passent ensuite d'emblée à 
3400 marks (4250 fr.), pour monter ensuite à 4100, 4800, 5400, 
6000, 6600, enfin à 7200 marks (5125, 6000, 6750, 7500, 8250, 
9000 fr.). Les archivistes du « Geheime Staatsarchiv » à Berlin 
sont plus favorisés encore pour les deux dernières classes : 
3600 et 4200 marks (4500 et 5250 fr.). Tous touchent de plus un 
supplément annuel de 600 marks (750 fr.), qui entre en ligne de 
compte pour le règlement de la pension de retraite : c’est-à-dire 
qu’ils recoivent, au total, 5250, 6000, 6750, 7500, 8250, 9000 et 
9750 fr. ; il n’est ici question, bien enlendu, que des simples archi- 
vistes. On voit que les promotions sont de 700 marks pour les 


1. Mes collègues et amis MM. Henri Stein et Charles Samaran ont bien 
voulu m'aider à recueillir les renseignements qui vont suivre. 


ET 


LA SITUATION DES ARCHIVISTES AUX ARCHIVES NATIONALES. 199 


deux premières classes d’archivistes, de 600 pour les suivantes. 
Comme c’est aux archivisies de Berlin qu'il est le plus exact de 
nous comparer, on peut conclure de là que nos collègues prus- 
siens ont des traitements presque doubles des nôtres. 

En Bavière, le directeur des Archives d'État débute à 
8400 marks (10500 fr.) et touche ce traitement pendant trois 
ans ; la quatrième année il le voit porté a 9000 marks (11250 fr }, 
la septième année à 9600 marks (12000 fr.), la dixième année à 
10200 marks (12750 fr.), la treizième année à 10800 marks 
(43500 fr.), enfin, la seizième année, il atteint son maximum qui 
est de 11400 marks (14250 fr.). Les conseillers des Archives 
d'État (chefs de section) ont des traitements qui vont de 
6000 marks (1500 fr.) a 8000 marks (10500 fr.), et ils arrivent à 
ce dernier trailement au bout de seize ans par cinq promotions 
successives, les quatre premières de 500 marks (625 fr.), la cin- 
quième de 400 marks (500 fr.). Les assesseurs des Archives 
d’Étal (archivisies) vont de 3000 marks(3150 fr.) à 6000 (7500 fr.) 
maximum qu'ils alteignent au bout de dix-neuf ans par six pro- 
motions successives de 500 marks 1. 

Le directeur des Archives grand-ducales de Bade touche un 
trailement minimum de 4500 marks (5625 fr.) et maximum de 
1800 marks (9750 fr.), auquel s'ajoutent un supplément de 
500 marks (625 fr.Jet une indemnité de logement de 1200 marks, 
ce qui porte son traitement minimum à 7150 fr. et maximum à 
41875 fr. Les trois archivistes qui travaillent sous ses ordres 
touchent de 3500 marks (4375 fr.) à 6400 marks (8000 fr.), plus 
un supplément de 375 marks (468 fr. 75) et une indemnité de 
logement de 1050 marks (1312 fr.), soit au total de 6156 fr. 25 à 
9781 fr. 25. 

Si nous passons en Autriche, nous voyons que les iraitements 
des divers fonctionnaires des Archives impériales et royales à 
Vienne sont les suivants (chiffres maximum) : un directeur, 
14200 couronnes (14910 fr.) ; cinq conseillers de section (corres- 


1. Pour l'édification de nos confrères de province, je note que les archivistes 
de cercles en Bavière’ touchent de 4800 à 7200 marks (6000 à 9000 fr.), et 
atteignent ce dernier chiffre en seize ans, par cinq promotions successives de 
900 et 400 marks. 
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pondant à nos chefs de section), 8840 couronnes (9282 fr.); 
quatre archivistes, 6810 couronnes (7150 fr.); cinq archivistes- 
rédacteurs de 1'"e classe, 5380 couronnes (5650 fr.); deux archi- 
vistes-rédacteurs de 2° classe, 4200 couronnes (4410 fr.); un ar- 
chivisie surnuméraire, 1200 couronnes (1260 fr.). 

Arrivons à l'Angleterre : nous voici en plein Eldorado. L’heu- 
reux homme qui entre, de vingt-deux à vingt-quatre ans, au 
Public Record Office pour y commencer sa carrière, est tenu à un 
stage de deux ans; mais, après cet inoffensif purgaloire, il dé- 
bute comme clerk (archiviste) à 150 livres sterling, soit 3150 fr., 
el recoit, chaque année, une augmentation de 15 livres (375 fr.), 
jusqu'à ce qu'il atteigne au traitement de 300 livres (7600 fr.); 
dix années suffisent donc pour arriver, comme simple clerk, à 
un traitement supérieur de 500 fr. à celui d’un sous-chef de 
1" classe de nos Archives nalionales. Passé 7500 fr., l’augmenta- 
tion annuelle est de 20 livres (500 fr.) jusqu'à ce qu’on parvienne 
au traitement de 500 livres, c'est-à-dire de 12500 fr.; c'est 
l'affaire de dix nouvelles années, en sorte qu'il suffit de vingt 
ans pour alleindre ce traitement de 12500 fr., qui aurait chez 
nous des allures directoriales. 11 faut ensuite marquer le pas. 
Après quoi, les clerks qui ont le vent dans leurs voiles de- 
viennent assistant keeper, sorle de chefs de section à grande 
allure : ils sont sept 1, dont les trailements vont, — par aug- 
mentalions annuelles de vingt livres (500 fr.) — de 520 livres 
(14000 fr.) a 700 livres (17500 fr.); en neuf années on devient 
assistant keeper de 1"° classe. Quant au depuly keeper, — c'est 
le directeur, — il recoit 1000 livres tout rond, soit 25000 fr., 
mais peut être pris, comme chez nous, en dehors du personnel. 
N’allez pas croire que, si grassement rémunérés, les fonclion- 
naires du Record Office soient tenus à un travail de forcçats : les 
heures de service sont de dix heures à cinq heures, avec per- 
mission très large de sortir pour le déjeuner; le samedi, les 
portes ferment à deux heures, l'administration anglaise, qui est 
paternelle, ayant prévu que, les veilles de dimanches, les trains 


1. Il y a vingt clerks au Record Office, et le chiffre du personnel est, on le 
voit, sensiblement le même qu'aux Archives nationales. 
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de banlieue exercent, même sur les archivistes, gens austères, 
une irrésistible attraction. Les vacances annuelles sont de trente- 
cinq jours pour les clerks qui ont moins de dix ans de service, de 
quarante-lrois pour ceux qui en ont davantage, on chôme, bien 
entendu, les dimanches el jours de fèles officielles. Assurément, 
un clerk arrivé à son maximum de traitement (12500 fr.) doit 
attendre assez longtemps pour devenir assistant keeper : des 
renseignements qui nous ont été obligeamment fournis, il ré- 
sulte qu'on arrive à ce dernier grade en moyenne aux alentours 
de cinquante-cinq ans, et comme l'âge de mise a la retraite est 
de soixante-cinq ans, on a juste le temps d'atteindre le maxi- 
mum de 700 livres (17500 fr.). Car il y a des retraites; on peut, 
si on le veul, quitter à soixante ans le service; c’est très rare; 
mais, à soixante-cinq ans, on y est tenu d'office. Très excep- 
lionnellement, et quand il s’agit d’un fonctionnaire éminent, 
dont les services paraissent irremplacables, on le laisse en fonc- 
tions jusqu’à soixante-dix ans. 11 n'y a pas en Angleterre, 
comme chez nous, de versements à une caisse des retraites; le 
taux de la retraite est fixé de la manière suivante : on mulliplie 
par le nombre d'années de service un chiffre correspondant au 
quatre-vingtieme du trailement louché en dernier lieu; un assis- 
tant keeper qui se relire à soixante-cinq ans avec quarante-trois 
ans de service et 11500 fr. d'appointements touche donc une re- 
traite d'environ 9300 fr. 

Il existe, en outre, pour les archivisles quelques petits tra- 
vaux supplémentaires qui ne sont pas à dédaigner : on peut 
gagner environ 50 livres (1250 fr.) par an à faire des index en 
dehors des heures de bureau, el, occasionnellement, cinq shel- 
lings (6 fr. 15) par heure en travaillant pour l'Historical manus- 
cripts commission. Enfin, l’on peul ètre membre du Comité pour 
la destruction des documents sans valeur et toucher, de ce chef, 
une indemnité de 25 à 50 livres (625 à 1250 fr.). Le deputy 
keeper actuel louche des suppléments d'environ 400 livres 
(10000 fr.), mais ils n’ont aucun caractere permanent. 

O fortunalos nimium/ sommes-nous tentés de nous écrier, 
— au prix d'un faux-sens qui nous fait confondre bonheur et 
richesse, — en jetant un regard d'envie sur nos voisins d’outre- 
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Manche qui, distants de nous d’un simple vol d'aéroplane, vivent 
dans une telle opulence! Un m'objectera qu'a Londres lout est 
plus cher qu'à Paris : je le sais, et je concède volontiers, — quoi- 
que, depuis un an, le prix de la vie ait, chez nous, terriblement 
monté, — qu'il faut, pour tenir une comparaison exacte, rabattre 
environ un tiers sur les émoluments de nos collègues anglais; 
mais la comparaison est encore à leur avantage : il n’en reste 
pas moins que, amputé d'un tiers, le traitement d’un clerk arrivé 
a son maximum (12500 fr.) représente la somme respectable 
de 8300 fr., alors que celui d’un archiviste de 1"° classe aux Ar- 
chives nationales, — j'en sais quelque chose, — n'est que de 
5000 fr.; et il n’en reste pas moins non plus qu'à cinquante-cinq 
ans, — âge moyen où l'on devient assistant keeper, — je serai 
Join de toucher les 9300 fr. qui représentent, diminué d’un tiers, 
le traitement de mon collègue anglais de ce grade; il n’en reste 
pas moins, enfin, que, même chef de section, je ne pourrai espé- 
rer de toucher à soixante-cinq ans, âge de la retraite, les 11600 fr. 
qui équivalent, diminué de même, au traitement de l'assistant 
keeper parvenu au terme de sa carrière. 


Non, et malgré les quelques prétentions que pourrait nous en 
faire concevoir l’entente cordiale, nous ne demandons pas à être 
traités en Anglais; nous savons que le budget de la France ne 
lui permet pas de traiter princiérement ses archivistes. Mais 
nous nous tiendrons pour satisfaits, si, après avoir pensé à tout 
le monde, on veut bien un peu penser à nous; ce n’est pas le 
tres modeste crédit que nous sollicilons qui grossira de beau- 
coup les dépenses d’un budget quatre fois milliardaire. Et n'y 
a-t-il pas la aussi une question de dignité? Les fonctionnaires 
qui assurent l'important service des Archives de l'État et qui 
remplissent honnêtement leur devoir sont, en même temps, pour 
la plupart, des érudits et des historiens qui font de leur mieux 
honneur à la science française; notre petite phalange compte 
quatre docteurs ès lettres, huit anciens membres de l’école de 
Rome, dix-neuf lauréats de l'Institut. Est-ce trop exiger de la 
République, qui, fidèle à une des plus vieilles traditions de 
France, subventionne encore les gens de lettres, que de lui 
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demander d’aider à mieux vivre les deux ou trois douzaines de 
pauvres bénédiclins laïques, — mais bénédiclins chargés de 
femmes et d’enfants, — qui concourent, dans leur mesure, à 
soutenir la renommée de notre vieille école d’érudition ? 

Si j'ai plaidé leur cause avec une chaleur un peu trop vive, 
qu’on m'en excuse : mon plaidoyer était pro domo. J'ai essayé 
du moins, — el bien que la malière ne prèlât guère à rire, — à 
le saupoudrer de quelques grains de bonne humeur : ceci pour 
bien établir qu’au rebours de tant d’aulres qui se manifestent 
aujourd'hui, nos revendicalions n’ont rien de haineux ni d’amer, 
que nous ne prenons point les choses au tragique et n’avons 
nulle envie de mettre à qui que ce soil le poignard sous la gorge, 
que, si nous avons notre pelile dignité, nous sommes dépourvus 
d'arrogance, que nous complons rester toujours gens de bonne 
tenue et de bon ton. Puisque c’est donc le chapeau à la main et 
trés poliment que nous demandons l'accès dans ce bienheureux 
paradis des augmentalions où il nous plairait tant de retrouver 
quelques figures amies que nous savons y être, sera-l-on assez 
cruel pour nous laisser longlemps encore sonner à la porte et 
ne pas nous prier enfin d'entrer? 
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UNE BIBLIOTHÈQUE D'AVEUGLES 


LA BIBLIOTHÈQUE BRAILLE 


La lecture occupe une grande place dans la vie des aveugles. 
Elle est pour eux comme pour les clairvoyants une salisfaction 
morale et intellectuelle, un délassement, une jouissance, une 
aide. Mais elle leur est plus nécessaire Encore. Un clairvoyant 
se distrait ou s’instruit en laissant errer ses regards autour de 
lui. L'aveugle doit chercher dans le livre les visions dont il est 
privé. 


Le livre pour nous, c'est une fenêtre ouverte, 


a dit tres joliment la poëétesse aveugle, Mn° Galeron. 

Parmi les aveugles, beaucoup ont perdu la vue à l’âge adulte. 
Ils connaissaient déja le besoin de lecture, et ce besoin est 
devenu plus impérieux dans leur inaclion ou leur décourage- 
ment. 

Les aveugles trouvent bien quelquefois des personnes de bonne 
volonté qui leur font la lecture. Mais ce ne sont pour quelques- 
uns que des occasions passagères, d’autres hésitent à déranger 
ceux qui les entourent, et il arrive bien souvent aussi que l'aveu- 
gle est isolé ou contraint de vivre dans une famille malveillante. 
Bien peu sont dans une siluation qui leur permetle de prendre 
un lecteur rétribué. En outre, quel que soit le talent du lecteur, 
on n'éprouve pas autant de plaisir à entendre lire qu'a lire soi- 
même en silence, avec la facullé de s’arrèter pour réfléchir ou 
relire un passage. Quel avantage incommensurable que de 
pouvoir tenir sous les doigts un livre pour lequel on n’a besoin 
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de recourir à personne! C’est une délivrance. Dans la solitude, 
ou dans les loisirs que lui laissent ses occupations, ou dans les 
longues heures d'insomnie que cause la souffrance, l'aveugle 
peut lire et se sentir vivre d’une manière plus intense. 

On sait de manière plus ou moins vague que les aveugles ont 
un système d'écriture en relief qui leur permet de lire couram- 
ment par le toucher. Mais on ignore presque généralement que 
les aveugles ont une bibliothèque composée de vingt-cinq mille 
volumes dont profitent tous les aveugles de France et aussi 
de l'étranger qui en on! le désir. 


I. 


La première idée d'instruire les aveugles est due à Valentin 
Haüy qui, à la fin du xvin* siècle, chercha les moyens les plus 
pratiques de suppléer par .le loucher à l’absence de la vue. 
Il composa un alphabet en relief assez forl et les aveugles 
s’habituèrent à suivre le contour des lettres. Mais ce système 
présentait un grand désavantage. En employant les mèmes 
signes que dans lalphabet des clairvoyants, Valentin Haüy 
n’avait pas songé que ces caractères élaient un peu compliqués 
pour être aisément percus par le toucher. Les aveugles les 
lisaient trop lentement pour en éprouver quelque jouissance. 
Après divers essais de quelques typhlophiles, un aveugle, Louis 
Braille, découvrit en 1829 le système usilé aujourd’hui, non 
seulement en France, mais dans tous les pays où l'on s'intéresse 
au sort des aveugles. 

Les caractères conçus par Braille se composent de six points 
en relief au maximum, pouvant former soixante-lrois combinai- 
sons, et servent pour représenter les lettres, la ponctuation, les 
chiffres, les signes algébriques et lous les signes de musique. 

Le point, toujours tangible sous le doigt, même quand il est 
petit et rapproché d’autres points, convenait admirablement aux 
aveugles. L’extrême simplicité de ce système le met à la portée 
_ des personnes même les moins douées. 

En même temps que son alphabet, Braille inventa un appareil 
permettant de l'écrire avec facilité. L'écriture Braille, la Lablette 
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Braille, sont aujourd'hui répandues dans le monde entier et le 
nom de Braille est considéré partout comme celui du plus grand 
bienfaiteur des aveugles. Grâce à lui, ils peuvent maintenant 
lire et écrire couramment et mème avec une certaine rapidité, 
d'où les grands progrès de leur instruction depuis un siècle. 

En appliquant les procédés de l'imprimerie au système Braïille, 
l'on se mit à imprimer des livres en relief à l’Instiltution nationale 
des jeunes aveugles et ailleurs ; surlout des livres classiques ou 
ceux qui étaient nécessaires aux musiciens. Mais cela ne cons- 
tituait qu'un nombre de volumes très restreint et peu répandus, 
car l'impression en relief est forcément très coûteuse. 

Lorsque M. Maurice de la Sizeranne fonda, en 1883, l’As$o- 
ciation Valentin Haüy pour le bien des aveugles, alors bien mo- 
deste, aujourd’hui si florissante, une de ses premières préoccu- 
pations fut de créer une bibliothèque dont pourraient profiter 
un grand nombre d’aveugles. L'Association Valentin Haüy 
n’élait au début qu’un groupement de quelques personnes se 
réunissant chez M. de la Sizeranne pour étudier les questions 
relatives aux aveugles. Au bout de quelque temps, ce groupe, 
dont les intentions généreuses surpassaient de beaucoup la 
modicité des ressources, jela les premiers fondements de la Bi- 
bliothèque Braille. Une centaine de volumes, provenant des Ins- 
tilulions d’aveugles ou de dons particuliers, purent ètre prèlés 
gratuitement aux aveugles. Mais c'élait bien insuffisant. Comme 
je viens de le dire, l'impression en relief coûte encore fort cher. 
Les lettres Braille sont nécessairement plus grandes que les lel- 
tres ordinaires, environ dix fois, afin d’être sensibles au toucher; 
un livre en noir donne plusieurs volumes en Braïlle. En outre, 
pour fournir un relief solide, le papier doit être assez épais et de 
bonne qualité, et par conséquent plus cher aussi que le papier 
des livres de clairvoyants. Sauf de rares exceptions, les aveugles 
ne peuvent donc acheter beaucoup de livres, et seuleruent ceux 
qui leur sont indispensables, et les imprimeries spéciales n'im- 
priment que les ouvrages dont elles sont assurées de trouver 
une vente de cent exemplaires. 

Pour augmenter la bibliothèque, il fallait donc avoir recours 
à des copies manuscrites, et de plus à des copies gratuiles, car 
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le budget modeste de l’œuvre ne permeltait aucune dépense. 
M. Maurice de la Sizeranne et ses collaborateurs firent appel à 
leur entourage el à leurs amis. Deux ou trois personnes debonne 
volonté éludièrent le système Braille et se mirent à copier quel- 
ques volumes. Quelques jours, même quelques heures, suftisent 
pour se familiariser avec l’alphabet Braille. Les femmes qui 
s’adonnèrent à ce nouveau travail y trouvèrent bientôt une de 
leurs plus chères distractions. Peu à peu la contagion de l’exem- 
ple, une active propagande, provoquèrent une généreuse ému- 
lation. Le nombre des livres alleignit rapidement cinq cents. En 
même temps, l’Association Valentin Haüy se développait, 
oblenait la personnalité civile, augmentail son champ d'action 
et aussi ses adhérents. Après diverses élapes elle s’installait en 
1895 avenue de Breteuil et réunissait en un seul groupemeni les 
multiples services dont elle se composait. L'un des plus impor- 
lants, la Bibliothèque Braille, comptait alors onze cents volumes 
et soixante copistes ; en 1906, on avail quinze mille volumes, 
dont environ deux mille de musique. En 1907, l'Association Va- 
lentin Haüy s'installa définitivement rue Duroc, dans un logis 
spécial, construit pour elle et admirablement disposé pour la 
commodité des aveugles et des divers services. La Bibliothèque 
Braille occupe une grande partie de la Maison des aveugles. 
Elle compte aujourd'hui vingt-cinq mille volumes et quinze 
cents copistes. 

La Bibliothèque Braille est la première de ce genre et la plus 
considérable. D’autres ont été créées sur son modèle, princi- 
palement en Allemagne, en Angleterre et aux États-Unis, mais 
aucune encore ne l'égale. Ce fait est d’autant plus remarquable 
que la Bibliothèque Braille, fondée avec des ressources presque 
nulles, se développe avec un budget restreint, tandis que telle 
bibliothèque étrangère s’entretient à l’aide d'importants capi- 
taux. 


I. - 


Un des principes de l'Association Valentin Haüy est d’utiliser 
le travail des aveugles de préférence à celui des clairvoyants, 
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chaque fois que cela est possible, — et les cas sont beaucoup 
plus nombreux qu’on ne le croirait communément. C’est en rai- 
son de ce principe que tout le service de la Bibliothèque Braille 
est fait par des aveugles. Les cinq bibliothécaires, les trois em- 
ployés du bureau de copie, même le relieur et l’homme de peine 
qui fait les colis sont tous aveugles. De même la commission 
d’études et de publications chargée de veiller aux progrès de la 
bibliothèque, et en général à tout ce qui concerne l’amelicration 
des ressources intellectuelles, est en partie formée d’aveugles. 
Les lecteurs de la Bibliothèque Braille sont placés dans des 
conditions autres que des lecteurs clairvoyants, et il est néces- 
saire que des aveugles apportent dans celle question leur expé- 
rience personnelle. 

Une visile à la Bibliothèque Braille ne manque jamais d’inté- 
resser. Son but spécial implique, en effet, une organisation 
curieuse, el tout y est combiné en vue de l’usage particulier 
auquel elle est destinée. Le service de la bibliothèque occupe tout 
le second étage de la Maison des Aveugles; la bibliothèque elle- 
même en tient une large part. Elle a été construite en petits 
élages, de manière à ce que tous les volumes soient, sans 
échelle, à portée de la main; disposition adoptée, on le sait, 
dans beaucoup de bibliothèques nouvelles. Les livres en Braille 
sont de gros volumes et nécessitent un certain espace. Aussi les 
rayons de la bibliotheque sont-ils assez rapprochés ; entre eux 
les passages sont étroils et mulliples. Mais les aveugles y circu- 
lent sans aucune gène, tant les disposilions sont ingénieuses. 
Dans le couloir central, chaque épine, c’est-à-dire chaque double 
rang de volumes, porte en Braille les indicalions s’appliquant à 
chaque rayon. L’aclif et intelligent bibliothécaire en chef con- 
nail tous ses volumes, et sans hésitation, il va vous chercher de 
suile le livre que vous demandez. 

La Bibliothèque Braille, nous l’avons dit, comprend environ 
vingt-cinq mille volumes, ce qui représente plus de six mille 
ouvrages. La bibliothèque musicale compte à elle seule quatre 
mille volumes. Elle s'est beaucoup développée depuis quelques 
années, au grand avantage des aveugles, dont beaucoup sont 
musiciens, par goùt ou par profession. 
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Le catalogue de labibliothèque est fait parle personnelaveugle. 
Chaque livre est représenté par une fiche de papier assez fort 
portant en Braille le nom de l’auteur, le titre de l’ouvrage et le 
numéro de classement. On fait une fiche par ouvrage et non 
par volume en Braille. Ainsi un ouvrage composé de dix ou vingt 
volumes est représenté par une seule fiche. Ces fiches, rangées 
par ordre alphabétique, occupent vingt-lrois boites. La manipu- 
lation en est facile pour les aveugles, qui les consullent aussi 
aisément que nous consultons un de nos catalogues. 

Il y a quelques années, on a essayé d'imprimer le catalogue 
en Braille à l’usage des lecteurs; mais la progression croissante 
de la bibliothèque menacçail de rendre ce catalogue trop volu- 
mineux et, par suite, trop coûteux. On y a donc renoncé. 
Cependant, loujours en vue des lecteurs, on a dressé récem- 
ment le catalogue complet de la bibliothèque par liste alpha- 
bétique de noms d'auteurs. Ce catalogue sera copié en un cer- 
ain nombre d'exemplaires qui pourront être prèlés aux abonnés 
de la Bibliothèque Braille. Les aveugles qui voudront en faire 
l'acquisition auront la faculté de le faire copier. Ce catalogue 
fournira quatre volumes de plus de cent pages chacun. Puis on 
prépare la publication de ce catalogue en caractères vulgaires. 

Les livres sont écrils sur du papier assez épais, mais souple 
et résistant, qui conserve lécriture très longtemps. 11 faut un 
papier qui ne se déchire pas sous le poinçon et qui en garde nel- 
tement l'empreinte. Les volumes ont de quatre-vingts à cent 
vingt pages. Le format généralement adopté est lin-8 raisin. 
Pour quelques ouvrages, on emploie l’in-4 : environ un vingtième 
des livres de la Bibliothèque Braille sont de ce format. Mais il 
est peu maniable. On l’emploie pour les dictionnaires et autres 
livres qui ne sont pas destinés à de fréquents usages. 

Le principal inconvénient de l'écriture Braille, c’est la grosseur 
des volumes et leur faible contenance. Il faut toujours plusieurs 
volumes en Braille pour un livre en noir. Mais il est nécessaire 
que les caractères aient une certaine surface pour être aisément 
sentis au toucher. Beaucoup d’aveugles arrivent à lire ce qu’on 
appelle « le fin lignage », plus petit que l’écrilure Braille ordi- 
naire; mais d'autres en sont incapables ou ne le font qu'avec 
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lenteur et difficulté. On n'a donc pu songer à employer ce fin 
lignage pour les livres, bien que le volume de ceux-ci en eût été: 
fort diminué, car un lrop grand nombre d'aveugles n’auraient pu 
en profiter. Il a donc fallu recourir à d’autres systèmes, et c’est 
ainsi que l’on a linterligne el l’interpoint. Dans l'écriture ordi- 
naire, un côlé seulement de la page est utilisé. Dans l’écri- 
lure interligne, on écrit sur le verso, et les points ainsi for- 
més viennent se placer dans les interlignes du recto. La leclure 
est moins agréable, car le papier est plus fatigue ; el comme la 
pression du doigt s'exerce tantôt d’un côté de la feuille, tantôt de 
l’autre, l’écriture est moins durable. Aussi, bien qu’on puisse 
écrire eninterlignes avec la tablette et le poincçon, la plupart des 
livres en interlignes sont imprimés, car on peut alors employer 
du papier plus résistant et les points sont plus réguliers. Dans 
l'écrilure à inlerpoints, les lettres du verso sont enchevètrées 
dans celles du recto. On comprend que ce système use le papier 
encore plus rapidement et soil peu employé pour des ouvrages 
qui doivent être d’un usage fréquent. Cependant les périodi- 
ques sont imprimés de cette facon 1. 

Pour augmenter la contenance des livres Braille sous un 
même volume, on a donc recours à un autre genre d’abrévialion, 
à l’abrégé orthographique, qui diminue d’un quart l’espace 
occupé par le texte en Braille. Ce système est ainsi appelé parce 
qu'il reproduit l'orthographe grammaticale, comporte des règles 
invariables, el tous ceux qui le connaissent doivent l'écrire 
de la même manière. Cet abrégé est relativement récent (1882), 
mais il s'est répandu très vite et sa grande simplicité le rend de 
plus en plus familier à tous les aveugles. Comme il s'écrit aussi 
plus rapidement, la plupart des aveugles n’emploient plus main- 
lenant d'autre systeme. La moitié des livres de la Bibliotheque 
Braille sont écrils en abrégé, d'où épargne de temps pour le 
copiste, avantage pour le lecteur de recevoir plus de texte à la 
fois, et économie de place pour la bibliothèque. Néanmoins il 


1. Pour plus de détails sur les différents modes d'impression, voir les études 
de M. Pérouze dans le Valentin Hay, revue universelle des questions rels- 
tives aux aveugles (mai, juin, juillet 1909, février 1910), à l'Association Valen- 
tin Haüy, 9, rue Duroc, à Paris. 
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faudra toujours des livres en toutes lettres, car parmi les lec- 
leurs il y a des enfants, des personnes peu instruites, el d'autres 
qui ont appris le Braille depuis peu. 

Un volume en noir de moyenne élendue donne une transcrip- 
tion de cinq à dix volumes en Braille. Les ouvrages de longue 
haleine sont donc plutôt rares. Pourtant quelques ouvrages 
fondamentaux existent. Mais pour certains autres on doit 
renoncer à la transcriplion intégrale et adopter le système des 
extraits ou des coupures. Le soin de faire ces extraits n'est con- 
fié qu’à des personnes capables de s'acquitter judicieusement de 
cetle tâche 

Bien entendu, ce système des coupures s'applique seulement 
aux très longs ouvrages, et la généralilé des livres Braille repro- 
duisent textuellement les volumes en noir dontils sont transcrits. 
L'écriture Braille en toutes lettres sert admirablement pour les 
nouvelles et les articles de revue, qui donnent alors juste la 
matière d’un volume. 

Tous les genres sont représentés dans la Bibliothèque Braille, 
car les lecteurs sont de toutes conditions et de tout âge. 

Comme partout, le roman lient une place prépondérante. Il 
est toujours demandé par les lecteurs, et c'est un des genres pré- 
férés des copisles. Aussi le choix en est-il très varié et la liste 
déja longue. Les dernières nouveautés arrivent très vile à la 
bibliothèque. 

Les livres pour les enfants sont aussi très nombreux. Jules 
Verne est largement représenté et la Bibliotheque Braille pos- 
sédera son œuvre au complet, à la joie des jeunes lecteurs. Car 
les aveugles, autant que les clairvoyants, ont la passion des ré- 
cits de voyages et d'aventures !. Avec ces derniers livres, l’his- 
toire est une de leurs lectures favorites. La Bibliothèque Braille 
possède presque autant de volumes d'histoire que de romans. 
Outre des traités d'histoire de France, elle a quelques ouvrages 
de fond, tels que L'Europe et la Révolution française d'Albert 
Sorel (114 volumes), La vie des hommes illustres, de Plutar- 


1. Voir, sur les goûts et les aptitudes des aveugles, l'ouvrage : Les aveugles 
par un aveugle, par Maurice de La Sizeranne (Paris, Hachette, 1908). 
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que, les Commentaires de César, l'Histoire des Princes de Condé, 
du duc d’Aumale, 1813-1815 d'H. Houssaye (46 volumes), les 
Mémoires de Marbot (31 volumes), les œuvres de Lenôtre, elc. 

Les travaux de critique sont particulièrement uliles aux aveu- 
gles, car, encore plus que les clairvoyants, ils sont dans l'impos- 
sibilité de lire tous les ouvrages originaux. Citons, parmi les 
auteurs transcrits, Sainte-Beuve, Jules Lemaître, Faguet, Arvede 
Barine, elc. : 

Le théâtre antique et moderne comprend tous les classiques 
et un grand nombre de contemporains. 

La poésie figure en bonne place, car l'aveugle est fervent de 
rylhmes et de vers. Presque lous les poètes français de toutes 
les époques existent à la Bibliothèque Braille. 

La littérature étrangère est représentée par des œuvres de 
Tolstoï (La guerre et la paix, 33 volumes), Dostoïewski, Dickens 
(David Copperfield, 23 volumes), G. Eliot, Conan Doyle, Grazia 
Deledda, etc. 

Les ouvrages de vulgarisation scientifique, de sociologie, de 
philosophie, s’accroissent activement d'année en année. 

Les langues mortes ou étrangères ne sont pas oubliées. Outre 
une certaine quantité d'auteurs latins, la biblivthèque possède en 
ilalien la Divine Comédie, en anglais quelques pièces de Shakes- 
peare et des romans, et divers ouvrages allemands el espagnols. 
Les transcriplions de ce genre sont très demandées depuis quel- 
que temps, car leur absence élait une lacune grave et présentait 
un obstacle pour les aveugles voulant étudier les langues. On 
a donc acceplé avec gratitude l'offre de quelques personnes 
désireuses de transcrire des vocabulaires, des grammaires et 
des méthodes. 

Les livres religieux sont assez abondants, car des personnes 
charitables ont une prédilection pour copier ce genre d'ou- 
vrages, du reste très demandés par beaucoup d'aveugles. Outre 
des sermons et conférences des grands orateurs de la chaire, la 
bibliothèque possède une transcription de la Bible, les mono- 
graphies des saints les plus connus, elc. 

Comme un grand nombre d’aveugles s'occupent de musique, 
les ouvrages de musicographie doivent avoir une importance 
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particulière à la Bibliothèque Braille. Il y a donc des histoires 
de la musique, des biographies de compositeurs illustres el des 
travaux de critique musicale. En musique proprement dite, 
la bibliothèque est surloul riche en musique de piano, puis 
viennent la musique de chant, la musique d'orgue el la musi- 
que instrumentale. Les méthodes pour divers instruments, les 
solfèges, les traités d'harmonie sont en nombre varié. 


ILE 


La Bibliotheque Braille se divise en trois services : la Biblio- 
thèque centrale, la Bibliothèque circulante et le service des 
copistes. | 

La Bibliothèque centrale comprend elle-même le service de 
distribution et le service des envois. Le règlement est fort sim- 
ple. Tout lecteur doit verser un cautionnement de cinq francs 
et ne peut conserver les livres ou les morceaux de musique plus 
de deux mois. Ce cautionnement doit répondre des pertes et des 
délérioralions. Comme on donne généralement plusieurs livres 
a la fois, il est toujours très inférieur à la valeur des livres. Il 
est obligaloire, mais les aveugles indigents trouvent toujours 
quelque personne charitable ou quelque membre de l'Association 
Valentin Haüy qui le versent pour eux. I] faut reconnaitre, à 
l'éloge des lecteurs, que la quantité de livres perdus ou détério- 
rés est presque nulle. 

Le mercredi est jour de grande affluence à la Bibliothèque 
Braille. Ce jour-la, les aveugles de Paris el des environs viennent 
rapporter les livres qu'ils ont lus et en prendre d’autres. La 
Salle des bibliothécaires est alors exlraordinairement animée el 
joyeuse. Les amis se retrouvent, les habilués causent avec l’un 
ou l’autre ; tous les sujets sont effleurés, loutes les situations se 
coudoient. Des ouvriers, guidés par leur femme ou l’un de leurs 
enfants, frôlent au passage le lecteur aisé qu'accompagne son 
valet de chambre ; des jeunes filles, anciennes élèves de l'Insli- 
tutlion nationale, y rencontrent leurs professeurs, d’anciens 
condisciples refont connaissance. C'est, pendant plusieurs heu- 
res, un va-et-vient des plus curieux parmi les ballols de livres 
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qu'on détache ou qu'on referme. Les différents lypes de lecteurs 
s’y reconnaissent comme dans toules les bibliothèques : le lec- 
teur aimable, toujours satisfait de ce qu'on lui donne ; lelecteur 
grincheux qui n'obtient jamais les livres qu'il désire; le lecteur 
malchanceux qui demande régulièrement des livres déjà sortis; 
le lecteur qui éprouve le besoin de donner son avis sur le choix 
des autres, elc. 

Chaque lecteur doit verser un bon de cinq centimes par volume 
et par semaine, ou par quinzaine s’il s'agit de musique. Toute- 
fois, la première semaine d'emprunt, ou quinzaine s'il s’agit de 
musique, est gratuite. 11 achèle ces bons, en arrivant, au secré- 
tariat, et les donne au bibliothécaire. (Les lecteurs pauvres 
recoivent graluitement les bons qui leur sont nécessaires.) Des 
fiches portent le nom de l'auteur et le titre des livres prètés, le 
nom du lecteur et la date du prèl. Quand un livre revient, on 
vérifie de suite la date de la sortie et de la rentrée, et l'on 
annule la fiche. Un bibliothécaire est chargé des fiches de livres, 
un autre des fiches de musique. Le jeudi, les lecteurs peuvent 
venir lire sur place tous les ouvrages qu'ils désirent, mais il y a 
très peu d’amaleurs. 

La Bibliothèque Braille n'aurait rempli qu’a demi le but de son 
fondateur si les aveugles de Paris seuls eussent pu en profiter. 
Mais les aveugles de toute la France peuvent en jouir grâce au 
service des envois et à la Bibliotheque circulante. 

Deux fois par semaine, le lundi et le vendredi, a lieu un ser- 
vice d'expédition pour la province et l'étranger. Cent vingt-cinq 
colis en moyenne sont envoyés par mois, comprenant environ 
mille volumes. La bibliothèque a un mouvement total de qua- 
rante mille volumes par an. Les lecteurs font une lisie des 
ouvrages qu'ils désirent et l’envoient au bibliothécaire en chef. 
Cette liste doit être assez longue, environ quinze ou vingt titres, 
car beaucoup des livres demandés peuvent être sortis et il faut 
que le bibliothécaire puisse faire un choix. Les colis sont de 
trois, cinq ou dix kilos : ces derniers sont les plus nombreux. 
Les colis de trois el de cinq kilos sont enveloppés d’une toile 
imperméable, les colis de dix kilos sont emballés dans des pa- 
niers spéciaux appartenant aux lecteurs. Le port est à la charge 
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du destinataire, mais le prêt des livres est graluil. Les lecteurs 
parisiens qui se font envoyer des colis doivent payer, comme les 
lecteurs qui viennent à la Bibliothèque, un bon de cinq centimes 
par volume, car l’expédition dans Paris est peu coûteuse et ces 
lecteurs pourraient le plus souvent venir eux-mêmes à la biblio- 
thèque. Les lecteurs n’appartiennent pas seulement à la ban- 
lieue de Paris ou à la province, mais la Bibliothèque Braille en 
compte également en Suisse, en Allemagne, en Angleterre, en 
Belgique, en Autriche, en Espagne, en Turquie, en Russie, au 
Canada, etc. | | 

Comme la bibliothèque doit payer le transport des colis pour 
l'aller, le lecteur, pour ne pas envoyer chaque fois le prix du port, 
rembourse en « bons de colis » qu'il peut se procurer à l’avance. 
Le prêt des livres est gratuit, sauf pour Paris, parce que la 
dépense du transport est déjà lourde pour quelques lecteurs. 
Il faudrait pouvoir taxer ceux que l’on sait dans une certaine 
aisance, mais il faut ajouter que quelques-uns de ceux-là se font 
un devoir d’envoyer un don à la Bibliothèque Braille de temps 
a autre. Par contre, la bibliothèque fail un certain nombre d'envois 
gratuits ou semi-gratuits à des aveugles nécessiteux et isolés. 

Les envois sont également contrôlés par un service de fiches, 
fiches des lecteurs avec leurs adresses, fiches des livres. expé- 
diés, avec l’adresse, la date, le numéro du volume. 

La Bibliothèque circulante répond aux besoins du très grand 
nombre d’aveugles qui sont dans une situation trop modeste 
pour pouvoir faire la dépense des transports de livres. Pour ceux- 
là, on a établi un service régulier en organisant des dépôts. La 
Bibliothèque possède en ce moment quarantie-six dépôts en 
province, neuf à Paris et dans la banlieue, et un à Lausanne. 
Ces dépôts sont divisés en cinq régions. La localité où se trouve 
le dépôt est choisie, non pour son importance, mais en raison 
du nombre de lecteurs aveugles à satisfaire. 

Une caisse contenant trente volumes est envoyée dans l’une 
de ces villes, où elle reste trois mois. Une personne de bonne 
volonté accepte la charge de ce dépôt, dont elle est responsable. 
C'est généralement un aveugle. Les lecteurs n’ont qu'à se rendre 
chez le dépositaire ou envoyer prendre les livres qui sont mis 
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gratuitement à leur disposition. Au bout de trois mois, la caisse 
passe à un autre dépôt pour être remplacée par la suivante. Elle 
circule successivement ainsi dans une série de dépôts et revient 
a la Bibliothèque Braille au bout d'environ deux ans. Le trans- 
port de ces caisses est entiërement à la charge de la Bibliothè- 
que. | 

Les volumes choisis sont aussi variés que possible pour répon- 
dre à tous les besoins, car ils circulent dans des milieux très 
divers. Parmi ces dépôts, un service spécial est institué pour les 
écoles et asiles d’enfants, car les ouvrages doivent être alors 
choisis plus particulièrement. 

Les caisses sont toutes établies sur le mème modèle, la ferme- 
ture en est simple et solide, et des poignées les rendent trans- 
portables. L'intérieur est divisé en quatre compartiments, de 
facon que tout au plus en plaçant la caisse sur un des côtés 
(position normale), un livre n'ait à supporter le poids de plus de 
six volumes, afin d'éviter l’écrasement des points. Elles sont 
construites de façon à pouvoir servir de bibliothèques, les com- 
partiments faisant rayons. Sur la paroi intérieure du couvercle 
est vissée une feuille de celluloïd portant en points la liste des 
volumes, contenus dans la caisse. 

Le service de la Bibliothèque circulante comporte, comme les 
autres, tout un répertoire de fiches, car il ne faut pas remettre 
en route pour la même direction des volumes ayant déjà circulé 
depuis peu. 

À Lyon, depuis quelques années, et à Marseille depuis peu, 
existe une petite bibliothèque locale créée par l'Association 
Valentin Haüy, qui a envoyé dans ce but un certain nombre 
de volumes. Cette année, on a créé aussi un fonds destiné spé- 
cialement aux hôpitaux. 

Bien qu'on n’ait constaté aucun cas de contagion par les livres 
d'aveugles, on a songé à calmer les appréhensions de quelques 
personnes objectant que les livres d’aveugles étaient manipulés 
plus que d’autres par suite du mode de lecture. Tous les livres 
de la Bibliothèque Braille, à leur rentrée, sont désinfeclés aux 
vapeurs de formol. Les livres, posés sur la tranche et largement 
ouverts, sont enfermés sur des rayons à claire-voie dans une 
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armoire spéciale. Des cuveltes laissent dégager les vapeurs de 
formol qui désinfectent sans altérer en rien les caractères des 
volumes. En outre, sur la première page de chaque livre se 
trouve collée une étiquette en Braille ainsi libellée : « Il est 
hygiénique de se laver les mains avant et après la lecture. » 
On se représente le travail continuel que nécessite l’adminis- 
tration de la Bibliothèque Braille, et il est vraiment remarquable 
de constater quel ordre et quelle méthode y apportent les bi- 
bliothécaires qui, nous l'avons dit, sont tous aveugles. 


IV. 


Cependant, ce n'est là qu’une partie de l’œuvre accomplie par 
ce vaillant personnel. 

La plupart des livres de la Bibliothèque Braille sont manus- 
crits, et nous avons expliqué pourquoi les livres imprimés étaient 
en nombre relativement faible. Parmi ceux-ci, on trouve surtout 
des volumes de musique, car les imprimeries ont plus facilement 
le débouché de ces publications, nécessaires pour les aveugles 
musiciens, professeurs et organistes. La majorité des livres sont 
donc copiés à la main par des personnes de bonne volonté, des 
femmes, des jeunes filles, quelquefois même des hommes et 
parfois des enfants. Aujourd’hui le nombre de ces copistes béné- 
voles s'élève à quinze cents. Tous ne sont pas également actifs; 
les uns copient régulièrement plusieurs volumes chaque année, 
d’autres copient un peu au gré de leurs occupations qui les 
empêchent de le faire couramment el avec suile; d’autres se 
lassent et abandonnent le Braille, et les copistes débutants four- 
nissent une somme de travail relativement minime. Mais, chaque 
année, le nombre des bonnes volontés augmente el aussi celui 
des volumes dans une proportion rapide. Cette année, par 
exemple, sont venus cent soixante copistes nouveaux, et la 
Bibliothèque s’est enrichie de quinze cent vingt volumes. 

La question des copistes est de la plus haute importance, 
puisque sans eux la Bibliothèque Braille n'exislerail pas. Outre 
. la queslion d'imprimerie, l'Associalion Valentin Haüy ne pour- 
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rait avoir de copistes rétribués (elle en a pourtant quelques-uns), 
car le budget de la Bibliothèque Braille n’est pas élevé (3000 fr. 
sur 10000 fr. de dépenses). Elle a comme seules ressources une 
somme que lui alloue l'Association Valentin Haüy sur l’ensemble 
de se srecettes et quelques modestes dons ou subventions. 

Des instructions spéciales sur l'écriture Braille et la trans- 
cription des livres pour les aveugles sont données à toutes les 
personnes qui en font la demande. Le service des copistes est 
assuré par trois aveugles et un clairvoyant. Trois fois par se- 
maine, les lundi, mercredi et vendredi, les personnes chargées 
de ce service se Liennent à la disposilion des copistes débutants 
ou déja experts ayant besoin de renseignements ou d'indica- 
tions. La province fournit aussi une quantité notable de copis- 
tes, car ces explications peuvent être facilement données par 
correspondance, et il y a un échange annuel de trois mille six 
cents lettres environ entre le bureau des copistes et ses corres- 
pondants. Outre le personnel attitré du bureau des copistes, 
quelques personnes clairvoyantes viennent plusieurs fois par 
semaine pour lire la correspondance, dépouiller des catalogues 
en noir, vérifier des textes ou des documents divers, enfin colla- 
borer au travail de l’œuvre aussi utilement que possible. 

Chaque fois qu'une personne désire être copiste, on lui fait 
remplir un questionnaire sur lequel elle inscrit son nom, son 
adresse et le genre d'ouvrages qu’elle veut transcrire. On connaît 
ainsi les tendances de chaque copiste et l’on peut leur demander 
des transcriptions conformes à leur goût; par conséquent, leur 
travail sera fait plus vite et avec plus de joie. 

Comme nous avons vu les aveugles venir chercher des livres 
et rapporter ceux qu'ils ont lus, de même au bureau des copistes 
nous assistons à la visite des personnes qui viennent rapporter 
le volume transcrit et demander conseil pour un autre. Afin 
d'éviter qu’il y ait double emploi et que deux personnes copient 
en même lemps le même livre, les secrélaires indiquent eux- 
mêmes les volumes à copier. Le copiste envoie par exemple une 
liste des livres dont la copie l’intéresserait, Le secrétaire véri- 
fie lesquels de ces livres existent déjà en Braille et le copiste 
en choisit un dans ceux qui restent, en l’indiquant au bureau 
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des copistes. Ou bien, si le copisle n’émet aucun désir particu- 
lier, le secrétaire lui indique un volume que l’on voudrait possé- 
der. Les copistes qui ont des livres à leur disposilion fournissent 
eux-mêmes le texte, ou bien la bibliothèque procure des volumes 
en noir qu'on lui a prêtés ou donnés. Certaines personnes, en 
effel, ayant des livres dont elles ne font pas usage, en font don 
à la Bibliothèque Braille pour le bureau de copie. La bibliothèque, 
avec son budgel restreint, ne peut prendre à sa charge l'achat 
des livres à transcrire. On eut, l’année dernière, l’idée de deman- 
der le concours des auteurs, c’est-à-dire le sacrifice d’un exem- 
plaire de leurs œuvres en faveur des aveugles. Un article de 
M. Pierre Villey, dans le Temps, el une lettre de M®° Galeron, 
publiée par Loti dans le Figaro, ont oblenu déjà quelques dons 
de ce genre a la Bibliothèque Braille. 11 est à désirer qu’ils se 
poursuivent, car cela permeltra de donner aux lecteurs aveu- 
gles plus de nouveautés et assez rapidement. 

Le bureau des copistes, — qui est donc d'une importance 
capitale, puisque c'est lui qui entretient et augmente la Biblio- 
thèque Braille, — dispose de tout un système de fiches. Pour 
le choix des ouvrages, des fiches portent les litres des livres à 
copier, avec l'indication de l'éditeur et le prix du livre, pour 
renseigner immédiatement les copistes qui voudraient acheter 
eux-mêmes les volumes à transcrire. 

Un catalogue sur fiches classé par ordre alphabétique et noms 
d'auteurs porte les titres de tous les ouvrages qui sont à la 
bibliothèque ou en cours de copie; de sorte qu’il suffit d'y trou- 
ver le titre d'un volume pour savoir qu'il ne faut point le don- 
ner à copier. Pour contrôler les renseignements du répertoire, 
on peut consuller le catalogue en Braille à l’usage des lecteurs, 
qui contient les Litres des ouvrages existant à la Bibliothèque 
Braille à l'époque de la dernière mise à jour de ce catalogue, et 
trois séries de fiches, la première contenantles titres d'ouvrages 
en cours de copie, la deuxième ceux des ouvrages à la reliure, 
la troisième ceux des ouvrages complets et reliés, mais non 
encore inscrits au catalogue des lecteurs. Toutes ces catégories 
de fiches sont tenues avec le plus grand soin et l’on conçoit 
qu'avec une méthode aussi précise el si bien ordonnée, le fonc- 
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tionnement du Bureau de copie ne supporle pas d’accrocs, ou 
très rarement. 

Le même système règle la copie des livres et la copie musi- 
cale. 

Un grand nombre de copistes déjà expérimentés transcrivent 
les livres avec soin et sans faute. Mais d’autres, débutants ou 
connus pour un peu de négligence, n’apporlent pas toujours un 
travail parfait. Pour éviter que des volumes défectueux encom- 
brent inutilement la bibliothèque, deux aveugles pour les livres 
et un pour la musique sont chargés de lire les volumes rendus 
par ces copistes. Si le travail est trop mauvais pour être d’un 
usage quelconque, — le cas est rare, heureusement, — on le 
fait recommencer ou on le supprime. S'il contient des fautes peu 
importantes qui n’entravent pas la lecture, on le met à la Bi- 
bliothèque. Les copisles sont avertis de leurs erreurs afin de ne 
pas les renouveler. 

Avant d'être cataloguës et mis en circulation, les livres sont 
reliés. Le travail se fait au siège mème de l’Associalion Valentin 
Haüy. Un aveugle et sa femme sont occupés constamment à la 
reliure. Ils terminent en moyenne une centaine de volumes par 
mois. On colle sur le plat du volume une étiquette portant en 
Braille son titre et son numéro, et le livre est prèt pour sa 
longue et féconde carrière. 

Un seul exemplaire serait insuffisant pour certains ouvrages 
plus fréquemment demandés par les lecteurs. En outre, au bout 
d’un temps qui varie suivant l’usage du livre, les points en relief 
s’aplatissent sous le frottement du doigt, et la lecture en devient 
moins facile ou moins agréable. Ces faits nécessitent le lravail 
de double copie. Quand un livre est transcrit en Braille, il peut 
être recopié par un aveugle qui lit de la main gauche pendant 
qu’il écrit de la main droite. Le service de seconde copie emploie 
donc non des copistes bénévoles, mais des aveugles rétribués. 
Une soixantaine d’aveugles, à Paris et en province, sont occupés 
a ce travail. Le gain est modestie, mais appréciable pour la plu- 
part d’entre eux, car ce sont ordinairement des infirmes ou des 
gens que leur mauvaise santé empèche d'exercer un mélier plus 
lucralif, ou des aveugles vivant dans une localité où ils ne peu- 
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vent trouver une silualion suffisante. On fait transcrire aussi 
quelques ouvrages destinés à être vendus, soit à des aveugles 
aisés, soit à des typhlophiles qui voudraient en faire bénéficier 
des aveugles pauvres. Ce travail, qui doit être très soigné, offre 
un nouveau débouché pour les aveugles rétribués. S’ils arrivent 
a gagner 0 fr. 60 ou 0 fr. 75 par jour, c’est un petit appoint dans 
un ménage pauvre. Depuis quelque temps, un copiste de mu- 
sique clairvoyant est installé en permanence à l'Association Va- 
lentin Haüy. Les aveugles musiciens, qui ont besoin à bref délai 
d'un morceau, soil pour leur enseignement, soit pour une exé- 
culion, peuvent faire copier, au prix ordinaire des bureaux de 
copie, ce qu'ils désirent, pour la date indiquée. Ce service est 
appelé à un certain 2evsloppements car on en sent chaque jour 
la nécessité. 

Tel est, d’une façon générale, l'ensemble de l’œuvre et la vie 
de la Bibliothèque Braille. Il n’est pas besoin d'insister pour que 
l'on en comprenne l'action bienfaisante. Aussi, chaque année, 
le nombre des lecteurs augmente, et il est heureux que chaque 
année amène aussi un nouveau nombre de copistes, car il en 
faut toujours et toujours davantage. Multiplier les livres, c’est 
concourir à l'indépendance de l’aveugle, c’est le tirer de la mi- 
sere, de la douleur, de la nuit, et le ramener à l'existence nor- 
male. C'est pour l'avoir senti de toute son âme généreuse 
d’apôtre que M. Maurice de La Sizeranne a créé la Bibliothèque 
. Braille, et les aveugles ne se lasseront jamais de lui en rendre 
grâces. 


JACQUELINE THEVENIN. 


CHRONIQUE DES ARCHIVES 


Allemagne. — Les missions d'érudits néerlandais se poursuivent 
activement dans les archives étrangères; de M. A. Hulshof nous enregis- 
trons les recherches entreprises à Rostock au point de vue de l'his- 
toire des Pays-Bas : Verslag van een ondersoek te Rostock naar hand- 
schriften, drukwerken en bescheiden, belangrijk voor de geschiedenis 
van Nederland ('s Gravenhage, 1910; in-8 de x-90 p. et pl.). 


Alsace-Lorraine. — Les archives révolutionnaires du département 
de la Moselle à Metz ont fait l'objet, de la part de M. Ern. Hauviller, 
d’un inventaire sommaire qui a paru par ses soins dans les Annales 
révolutionnaires (Paris), janvier 1910 (fin en juillet); on y remarque 
entre autres une abondante correspondance des représentants du 
peuple. 


Autriche-Hongrie. — Aux archives d'État, à Innsbruck, on con- 
serve une correspondance du cardinal Cristoforo Madruzzo, évêque de 
Trente à l’époque du Concile, et intermédiaire entre la Curie romaine 
et la Cour impériale; M. And. Galante a attiré l'attention sur ces lettres 
dans une communication adressée aux Wiscellanea di sludi in onore di 
Attilio Hortis (Trieste, 1910). 


France. — M. Georges Weulersse vient de présenter comme thèse 
de doctorat une étude sur Les manuscrits économiques de François 
Quesnay et du marquis de Mirabeau aux Archives nationales; inventaire, 
extraits et notes (Paris, Geuthner, 1910; in8 de vi-153 p ); il a omis de 
rechercher l’origine de ces documents, conservés aujourd’hui dans les 
cartons M 778 à 785 du dépôt national de France. 

— La publication de M. A. Aulard : Æecueil des actes du Comité de Salut 
public, avec la correspondance officielle des représentants en mission et 
le registre du Conseil exéculif provisoire, se poursuit par les tomes XIX 
et XX, s'arrétant au 11 mars 1795 (Paris, 1909-1910 ; in-8 de 1v-827 et 
1v-839 p.). — En même temps, M. A. Debidour commence la publica- 
tion du Recueil des actes du Directoire exécutif, dont le tome Ier (Paris, 
4910; in-8 de xx1v-867 p.) s'arrête au 20 mars 1796. 

— Le tome IV des Procéès-verbaux des Comités d'agriculture et de 
commerce de la Constituante, de la Législative et de la Convention, par 
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MM. F. Gerbaux et Ch. Schmidt (Paris, 1910 ; in-8 de xvut-813 p.), achève 
la publication. Comme pour les volumes précédents, les originaux 
appartiennent aux Archives nationales. 

— À M. Antoine Thomas nous devons : Le Comté de la Marche et le 
Parlement de Poitiers (1418-1436); Recueil de documents inédits tirés 
des Archives nationales (Paris, Bibliothèque de l'École des Hautes Étu- 
des, 1910; in-8 de LxxIx-321 p. et carte). 


AIN. — La construction du nouveau bâtiment des archives départe- 
mentales s'achève. L'inventaire de la série L a été commencé. Divers 
documents anciens ont été trouvés dans les communes de Rillieux et 
de Simandre, ainsi qu'à la sous-préfecture de Belley (papiers relatifs à 
la seigneurie de Groslée). 


LS 


AISNE. — L'installation des archives commence à s'améliorer; elles 
viennent d'être assurées pour une somme de 4150000 fr. Plusieurs réin- 
tégrations importantes ont eu lieu; du greffe du tribunal civil de Laon, 
les papiers de l’ancien bailliage de Vermandois, du présidial et du 
tribunal révolutionnaire local; des bureaux de l'enregistrement, 
9987 registres antérieurs à 1808 concernant le contrôle des actes 
notariés et la vente des biens nationaux; de diverses localités, des 
registres de comptes de la seigneurie de Gandelu (1554 et 1564), des 
terriers de Rognac (xvne-xvii° siècles), et les cahiers des doléances de 
Vivières en 1789. 


ALLIER. — On se préoccupe d'inventorier la série L. — Divers bu- 
reaux de l'enregistrement ont versé 491 registres de contrôle, tous pos- 
térieurs à 1784. Les documents acquis concernent principalement la sei- 
gneurie de Chambonnet, la famille de Ligondès et la commune de Vicq. 


ÂLPES (HAUTES-). — 1] y a lieu d'améliorer le local des archives dépar- 
tementales et de le préserver des dangers d'incendie. — Les commu- 
nes de Ceillac, de Réotier, de Saint-Martin-de-Queyrières, du Sauze et 
de la vallée du Queyras, y ont déposé leurs titres anciens (depuis le 
xinIe siècle). M. Meyssirel a offert des documents relatifs au collège et 
aux prisons d'Embrun, ainsi qu’à la stratégie militaire (1741-1849). 
M. le chanoine Templier a de son côté donné des papiers de la seigneu- 
rie de Châteauvieux-sur-Tallard et de Saint-Jacques-en-Valgaudemar. 
L'administration de l'enregistrement a transmis 1664 registres d’insi- 
nuations et de contrôle des actes notariés depuis 1732. La chambre des 
notaires de Briançon a déposé également toutes les minutes de l’ancien 
tabellionage local, comprenant 547 articles et remontant à l'année 1499 
(à peu près rien pour le xvi° siècle). La veuve de M. Martin, maire de Gap, 
a offert une assez grande quantité de documents provenant d'anciennes 
études d'avoués et d'avocats de Gap, parmi lesquels les papiers de 
J. Bouffier, receveur de l'élection de Gap à la fin du xvun* siècle. Le 
total de ces dons et dépôts forme un ensemble de 5061 articles. — 
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L'état matériel des archives municipales d'Embrun est toujours des 
moins satisfaisants. 


CHARENTE. — Le dépôt des archives départementales vient d’être 
assuré pour une somme de 180000 fr. Plusieurs municipalités y ont 
mis leurs titres en dépôt; de même les notaires de Brossac et de Salles- 
la-Valette. L'administration des Domaines a versé 894 registres de 
contrôle des actes notariés et d’insinuations. À été acquis un inventaire 
en 2 vol. in-folio, rédigé en 1743, des titres des seigneuries de Monti- 
gnac-Charente et Touriers, dépendant de la duché-pairie de La Roche- 
faucauld (les titres eux-mêmes sont perdus). 


CHER. — Un répertoire numérique a été dressé pour la série Q. Un 
premier classement a été établi pour le fonds de l'abbaye de Chezal- 
Benoit (série H). — Un dernier versement de l'administration de l’en- 
registrement a été effectué : il comprend 598 registres. Dons à signa- 
ler : papiers relatifs à la gestion de P.-Fr. Couet de La Haye, receveur 
de l'élection de La Charité-sur-Loire (1773-1790) ; et dossier de corres- 
pondances de personnages politiques du département, de 1860 à 1881 
(qui ne pourront être communiquées qu'en 1940). — Les archives mu- 


nicipales de Saint-Amand-Montrond viennent d’être pourvues d’un: 


excellent classement. Par contre, il a été constaté de graves lacunes 
dans les archives municipales de Bourges, qui n'ont pas toujours été 
l'objet d’une surveillance assez active. 


CoRREzE. — Le dépôt départemental demeure insuffisant; on ne se 
préoccupe pas suffisamment de son état d'’infériorité. On déplore la 
perte de divers documents, appartenant aux archives municipales de 
Brive, qui ne sont peut-être que momentanément égarés. 


Dovss. — L’archiviste a pu se rendre compte que l’État sommaire 
des papiers de la période révolutionnaire paru en 1907 était fort incom- 
plet; par exemple, il a retrouvé des lettres de Masséna, de Pichegru et 
de l’ambassadeur en Suisse Barthélemy, dont il donne dans son rapport 
quelques extraits et fac-similés. 11 signale, dans la série M des archives 
départementales, de curieux documents sur un-projet de rattachement 
du pays de Montbéliard au Würtemberg en 1815; et publie également 
un état sommaire des papiers de la période 4848-1852. La mairie de 
Mouthier a envoyé une liasse de minutes notariées (1668-1709) qui 
étaient conservées dans cette commune. — La ville de Besançon a 
assuré ses archives pour une somme de 150000 fr. Quant à la ville de 
Montbéliard, elle loge toujours ses titres municipaux, d'un intérêt indis- 


cutable et récemment catalogués, dans un grenier voisin du théâtre 


où ils sont exposés à tous les risques d'incendie. 


Eure. — Les archives se sont enrichies du fonds de l'amirauté de 
Quillebeuf, remis par la ville de Pont-Audemer; du versement de 
1635 registres des bureaux de l'enregistrement (xvir<-xix° siècles), sur 


EE, 
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lesquels on trouvera des détails dans le rapport de l’archiviste pour 
1909, p. 164-175; du fonds du chartrier féodal du Quesnay (150 liasses 
depuis le xvi° siècle), offert par la comtesse de Luchapt ; de quelques 
réintégrations (comptes des fabriques de Saint-Aubin de Menesque- 
ville, de Notre-Dame de Corneuil, de Saint-Julien de Renneville, et de 
Fleury-sur-Andelle). 


EURE-ET-LOIR. — L'administration de l’enregistrement a versé 
1267 registres du contrôle des actes notariés et des insinuations (xviti*- 
xIx° siècles) ; les bureaux de la préfecture ont transmis des documents 
relatifs à la guerre de 1870 ; le département de Seine-et-Oise s'est des- 
saisi de divers registres de tabellionage de Gallardon et de registres 
de la fabrique de Vernouillet-lès-Dreux. — Les séries L et R ont été 
revisées. 

INDRE. — L'archiviste a acquis pour son dépôt, d'un particulier, le 
chartrier de la seigneurie d’Argy (20 cartons à partir du xiv* siècle), et 
recu en don quelques pièces concernant les seigneuries de Mézières- 
en-Brenne et de Chezal-Garnier. — On imprime l'inventaire des archi- 
ves municipales de Châteauroux. | 


ISÈRE. — Le dépôt départementäl a besoin d'être agrandi. De nou- 
velles recherches ont été effectuées dansles archives du parquet général 
de la cour de Grenoble pour retrouver des documents des années 1848- 
1852. M. le comte de Monts a offert des documents sur la noblesse du 
Dauphiné, sur l'abbaye de Laval-de-Bressieux, et sur les prieurés de 
La Côte-Saint-André et Saint-Roman. 


LoïR-ET-CHER. — Les archives se sont accrues des papiers de l'an- 
-cienne fabrique de Conan, et ont été assurées contre l'incendie. L’ar- 
chiviste s'est particulièrement occupé du classement de la série Q, et 
donne dans son rapport de 1909, p. 295-301, le cadre de classement des 
archives domaniales de Vendôme. 


Lomme. — Les séries K et M vont être complètement refondues. Le 
versement des archives des bureaux de l'enregistrement comprend 
1085 articles. L'archiviste va publier, sous forme de dictionnaire, un 
inventaire analytique de tous les papiers recueillis sur le département 
par feu le sénateur Brossard. — Des documents anciens existent dans 
les archives hospitalières de Boën et de Bourg-Argental. 


LOIRE (HAUTE-). — L’archiviste a entrepris l'analyse du fonds du char- 
trier de la Chaise-Dieu. Dons à enregistrer : un cadastre du mandement 
de Bonnas (1608); 200 pièces des xiv*-xvin* siècles, sur la seigneurie du 
Villard à Saint-Arcons-de-Barges. 


LOIRET. — De l'administration de l'enregistrement sont venus gros- 
sir le dépôt départemental, déjà très encombré, 848 registres des : 
années 1693-1808, et les archives anciennes de la fabrique de Saint- 
Gondon (xv*° siècle-1790) ont été réintégrées. M, Chambon a remis quel- 
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ques pièces sur la période révolutionnaire à Pannes et sur les événe- 
ments de 1870-71 dans le département. — La ville d'Orléans, ainsi que 
quelques autres communes du département, ont assuré leurs archives. 


LOZÈRE. — A signaler la réintégration d’un registre de notaire de 
Vébron (1489-1492). 


MARNE (HAUTE-). — Un certain nombre de documents onteété réinté- 
grés des mairies de Biesles, Bologne, Chaumont, Cirey-les-Mareilles, 
Laharmand et Roôcourt-la-Cote. Quelques communes consentent à dépo- 
ser leurs titres à la préfecture. 


MOoRBIHAN. — Les accroissements de l’année comportent les minutes 
anciennes de vingt-quatre notaires de l'arrondissement de Vannes 
(247 liasses, années 1653-1842) et 1148 registres versés par l’adminis- 
tration de l’enregistrement (1694-1809). On envisage la construction 
d'un dépôt neuf. 


Norb. — Le récolement récent des archives départementales du 
Nord, les plus importantes de France, a accusé un rayonnage de 
10057 mètres, et a permis d'établir deux registres méthodiques de la 
plus grande utilité pour les recherches. Un nouveau bâtiment en ciment 
armé, disposé d’une façon très ingénieuse, permet de recevoir le trop- 
plein de l’ancien dépôt devenu depuis longtemps insuffisant. Les clas- 
sements ont porté principalement sur les fonds révolutionnaires {fonds 
du Directoire du département, correspondance des représentants en 
mission), sur la belle collection des placards des xvu*-xvi siècles (un 
catalogue méthodique en a été rédigé), sur le fonds du Parlement de 
Flandre (10000 liasses déjà formées avec fiches de renvoi), sur les 
papiers de la guerre de 1870-71, sur les dossiers de naturalisation. Le 
nombre des communications, qui étaient de 173 par an dans ce dépar- 
tement il y a cinquante ans, est aujourd hui de 47927. Accroissements : 
documents sur l’abbaye de Marchiennes, sur les familles du Tournaisis 
(xive-xvi® siècles) ; et 1728 registres de la période 1791-1808 provenant 
de l'administration de l'enregistrement. Un musée des archives a été 
créé. 


PAs-DE-CALAIS. — Une nouvelle annexe est nécessaire au dépôt dépar- 
temental, qui est comble. Et cependant les versements et accroisse- 
ments continuent : 1076 registres provenant de l'administration de 
l'enregistrement, la plupart postérieurs à 1789 et antérieurs à 1808; des 
terriers, des pièces de comptabilité et de justice, des papiers de fabri- 
ques, des documents révolutionnaires, réintégrés des communes de 
Calais, Condette, Ergny, Izel-lès-Hameau, Lambres, Pas, Rouvroy et 
Samer; des papiers des tribunaux révolutionnaires de Montreuil-sur- 
Mer et de Saint-Pol, un complément des fonds du conseil d'Artois et de 
la sénéchaussée de Saint-Pol, retrouvés dans les greffes des tribunaux; 
un: dossier sur l'église Sainte-Croix d’Arras. Joignons-y les dons de 
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pièces concernant l’abbaye de Beaulieu, les seigneuries d'Engoudsent, 
d'Inxent et de Montcavrel. On trouvera dans le rapport de l'archiviste 
le cadre de classement des administrations municipales de canton. — 
Plusieurs municipalités ont déposé à la préfecture leurs titres et leurs 
registres paroissiaux anciens. L'inventaire des archives municipales de 
Calais, terminé, va être imprimé. 


Puy-bEe-DÔômE. — La salle du public des archives départementales est 
trop exiguë. Le dépôt a été assuré pour une somme de 350000 fr. La 
série Q est inventoriée et la série S en cours de classement. Ont été 
achetés : un document sur la réunion des États provinciaux à Issoire 
en 1372, et des lettres de Couthon. Ont été donnés : des papiers prove- 
nant de la succession Saint-Joanny et concernant les villes de Thiers et 
de Châteldon, un inventaire des titres de la seigneurie de Saint-Bon- 
uet-le-Châtel. Ont été réintégrés : 2294 registres provenant de l’admi- 
nistration des domaines, les papiers de la fabrique cathédrale de Cler- 
mont-Ferrand (obituaire, contrats depuis le xn° siècle, comptes du 
xvule siècle) et ceux de la fabrique de Saint-Amable de Riom (registre 
de fondations depuis 1405, rédigé en 1629, et inventaire des titres). — 
La municipalité de Vic-le-Comte est rentrée en possession du registre 
des délibérations pour les années 1787-1791, précédemment égaré. 


PYRÉNÉES (HAUTES-). — Le dépôt départemental a été assuré pour 
une somme de 50000 fr. Le classement de la série Q est terminé; celui 
de la série Z est en cours. M. Baurdette a offert un registre de la muni- 
cipalité de Préchac (1790), ainsi que des documents concernant les sei- 
gneurs de Couffitte et Vieuzac en Lavedan. Le maire de Lourdes a 
transmis le registre de la Société populaire des Amis de la Constitution 
de cette ville. 


SARTHE. — Diverses réintégrations ont accru le dépôt pendant le 
dernier exercice : archives de la fabrique de La Ferté-Bernard (21 lias- 
ses et 24 registres) et du chapitre cathédral du Mans (160 articles); 
64 registres du bureau d'enregistrement du Mans (1790-1831); registre 
des délibérations de l'administration municipale du canton de Conlie 
(an IV-an VII1); registre des chartes du prieuré de Montreuil-le-Henri, 
écrit en 4737. — On prépare l'inventaire des archives hospitalières du 
Mans. | 


SAVOIE. — L'archiviste s'est préoccupé de classer le fonds sarde des 
années 1815 à 1860, et a entamé des négociations pour la réintégration 
de fonds savoisiens conservés à Turin, en se fondant sur un texte 
diplomatique contemporain de l'annexion. Il a tenté aussi de mettre 
un peu d'ordre dans les archives du Sénat de Savoie, conservées en 
dehors de son dépôt. Il a dressé une table des délibérations du district 
de Chambéry, une autre des arrêtés du préfet du Mont-Blanc depuis 
l'an VIII, enfin une table analytique des délibérations du Conseil 
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général et du directoire du département, du 7 mars 1793 à la fin de 
l'an III. Les documents réintégrés proviennent des anciennes archives 
de l'archevèché de Chambéry, de l'évêché de Moutiers, et surtout de 
l'évêché de Saint-Jean-de-Maurienne (13 registres et 115 liasses depuis 
le x° siècle, documents sur les mines, les familles, le collège, les pas- 
sages de troupes, etc.). 

SEINE-INFÉRIEURE. — La riche collection des archives de l'arche- 
vèché de Rouen (documents à partir de 1434) a été versée au dépôt 
départemental, ainsi que les registres de formalité, au nombre de 
1466, provenant des divers bureaux de l'enregistrement. Ont été offerts 
des plans de la terre de Catillon et de Varangeville-sur-Mer. On a dressé 
l'inventaire des documents relatifs au coup d’État de 1851. 


SOMME. — Ont été réintégrés des documents depuis le xive siècle, 
provenant des fabriques d’Abbeville, Amiens, Doullens, Saint-Valery- 
sur-Somme, etc. ; en tout 97 liasses et M registres. 

VenDÉE. — Le dépôt départemental a été assuré pour une somme 
de 105000 fr. 

VIENNE (HAUTE-). — Aux archives ont été déposées 131 liasses de 
minutes de M° Valade, notaire à Bellac (depuis 1642, avec répertoires), et 
38 liasses de minutes de Me Menentaud, notaire à Verneuil-sur-Vienne 
(depuis 1605). Elles se sont encore enrichies de documents provenant 
du château de la Bastide (avec inventaire), de papiers relatifs au coup 
d'État de 1851. — On signale dans quelques mairies du département la 
perte de registres de l'époque révolutionnaire dont l'existence avait 
été signalée antérieurement. 


Yonngs. — Ont été réintégrés au dépôt départemental trois Rte. 
des délibérations de l'administration municipale du canton de Ver- 
menton (an IV à an VIII). 


Italie. — Le cardinal Respighi a pris des mesures pour centraliser 
au Palais de Latran, à Rome, les archives des paroisses romaines, qui 
seront désormais d'une consultation plus aisée et en même temps à 
l'abri des dilapidations toujours à redouter. 

— Dans sa notice intitulée : Quelques matinées aux archives du 
Vatican (Revue des Pyrénées, XXII, 1911, n° 3), M. G. Desdevizes du 
Dézert signale surtout des documents intéressant l’histoire d'Espagne. 


Monaco. — Une nouvelle publication, faite à l’occasion de l’inaugu- 
ration du Musée interocéanique, par les soins de M. L.-H. Labande, 
conservateur des archives du Palais, a pour titre : Recueil des lettres de 
l'Empereur Charles-Quint qui sont conservées dans les archives du 
Palais de Monaco (Monaco, impr. de Monaco, 1910 ; in-4 de xviri-137 p. 
et fac-similés). Bien que quelques-unes de ces lettres closes, la plupart 
originales, aient été déjà imprimées, la publication intégrale, compre- 
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nant 21 documents inédits, est une contribution importante à l’histoire 
des événements qui s’accomplirent en Europe de 1524 à 1548; la 
langue employée est le latin, le français, l'espagnol et l'italien ; l'anno- 
tation est copieuse, l'index précieux, et la préface contient de très utiles 
observations sur la diplomatique, suggérées à l'éditeur par l'examen 
attentif de ces documents. | 


Pays-Bas. — Nous avons à mentionner les deux derniers volumes 
des Verslagen omtrent 'sRijks oude Archieven, XXXI (1908) et XXXII 
(1909), qui ont paru respectivement en 4909 et 1910. Ils renferment, 
comme les précédents, les rapports de chacun des archivistes de l'État, 
à La Haye et dans les provinces, avec la liste des acquisitions et des 
dons qui ont accru chaque dépôt; l'indication des travaux exécutés 
dans les bibliothèques et archives d'Italie pour la recherche des docu- 
ments intéressant l’histoire néerlandaise ; l'inventaire des archives de 
Popkensburg en Zélande, du fonds de la seigneurie de Tilburg et Goirle 
aux archives de Nord-Brabant, du fonds particulier de la famille de 
Brederode aux archives de la principauté de Detmold; enfin l'indica- 
tion des collections de minutes notariées existant dans quelques-uns 
des dépôts provinciaux (Gueldre, Frise, Limbourg). 
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Les manuscrits de la « Cité de Dieu ». — Sous les auspices de la 
Société des bibliophiles français, M. le comte Alex. de Laborde vient 
de consacrer une étude extrêmement importante à ces manuscrits et 
l'a intitulée : Les manuscrils à peintures de la Cité de Dieu de saint 
Augustin (Paris, Rahir, 1909 ; in-folio de x1x-534 p. et 138 pl.) ; on y 
trouvera une ample description de chacun d'eux et de leur illustration, 
une précieuse notice biographique sur le traducteur commentateur 
français Raoul de Presles (appelé à tort de Praelles), et de nombreuses 
observations qui démontrent chez l'auteur, outre un goût très sûr et 
une érudition étendue, une parfaite connaissance du sujet, les manus- 
crits ainsi reproduits et étudiés étant dispersés dans toute l’Europe : aux 
manuscrits dont les miniatures sont attribuées au « célèbre peintre 
François » ou à son atelier, que M. de Laborde a décrits et dont le 
plus célèbre est le francais 18-19 de la Bibliothèque nationale, je puis 
lui en signaler un nouveau, appartenant à S. C. Cockerell et prêté par 
Jui en 1908 à l'expôsition du Burlington Club : c’est une transcription 
partielle faite vers 1470 des Sept articles de la foy de Jean Chappuis 
(le jugement dernier). 


L'Exposition du Burlington Club. — On a exposé à Londres une 
série de très précieux et peu connus manuscrits à miniatures dont le 


catalogue, magnifiquement illustré et tiré à très petit nombre, a paru: 


sous ce titre : Burlington Fine Arts Club; Exhibition of illuminated 
manuscripls (London, 1908; in-folio de xxxt11-138 p. et 162 pl.). On y 
voyait des manuscrits anglais, français, flamands, italiens, espa- 
gnols, etc., provenant des bibliothèques de Cambridge, d'Edimbourg, 
de Glasgow, d'Oxford, des chapitres de Hereford et Winchester, du Vic- 
toria and Albert Museum, et de nombreuses collections privées, parmi 
lesquelles nous citerons celles de H. Yates Thompson, duc de Devon- 
shire, major Holford, lord Aldenham, G. Salting, rev. Dewick, J. Pier- 
pont Morgan, C. W. Dyson Perrins, Sydney C. Cockerell, Alfr. H. Huth, 
C. Brinsley Marlay. Voici les principaux numéros de cette exposition 
tout à fait remarquable : 11. Psautier glosé irlandais (xe siècle); — 
12. Sacramentaire de Beauvais (xe siècle) ; — 16. Psautier d'Ernulf, ar- 
chevèque de Milan (c. 1000) ; — 31. Psautier de saint Bertin [Saint-Omer] 
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(c. 4170) ; — 38. Psautier latin avec paraphrase en français (xtie siècle) ; 
— 52. Livre d'heures de l’église de Salisbury (1240) ; — 54. Antiphonier 
‘de l’abbaye de Beaupré près de Grammont (1290); — 66. Psautier du 
diocèse de Constance (c. 1224) ; — 71. Bestiaire anglais (c. 1180) ; — 
85. Psautier de Gérard de Damville, évêque de Cambrai (xum° siècle) ; — 
87. Livre d'heures de Jeanne de France, reine de Navarre (c. 1336) ; — 
90. Psautier d'Isabelle de France (c. 1260) ; — 98. Fueros de Aragon, 
écrit par Michael Lupi de Candiu (c. 4300) ; — 100. Grandes Chroniques 
de France, copiées par Charles V ; — 104. Heures de Henry duc de 
Warwick (xve siècle) ; — 106. John Foxton’s Cosmographia (York, 1408); 
— 110. Boccaccio (Paris, c. 14410) ; — 141. Gilles de Trasegnies (trans- 
crit pour Louis de Bruges, 4464) ; — 112. Bréviaire de la reine Éléonore 
de Portugal (xvi° siècle) ; — 118. Bible écrite pour Philippe ou pour Ro- 
bert d’Anjou (Naples, xive siècle); — 120. Ordp missae (avec miniatures 
de Nicolo da Bologna, xiv* siècle); — 122. Bible Vulgate, transcrite 
pour le cardinal Nic. Albergati par Cazaninus Johannis de Montebellio 
(1428) ; — 124. Ovide, écrit à Naples par Antonello Petrucci (c. 1480); 
— 12%. Missel de la Chartreuse de Florence (c. 1500) ; — 131. Livres 
. d'heures de Paris et de Châlons-sur-Marne (xv* siècle) ; — 136. Livre 

. d'heures de Francois II duc de Bretagne (c. 1470); — 137. Livre 
d'heures, attribué à Fouquet (c. 1470) ; — 144. Portrait de Simon Ben- 
ning par lui-même (1558) ; — 147. Livre de prières de Charles-Quint 
(1533) ; — 149. Livre d'heures d’Utrecht (xv* siècle); — 156. Office de 
la Semaine sainte, ayant appartenu au pape Jules IT (Florence, 1510) ; 
— 159. Livre de psaumes ayant appartenu à Francesco Maria duc d’Ur- 
bino (c. 1510). 

— Une quatrième édition revue (Paris, Champion, 1910; in-8 de 94 p.) 
vient de paraitre des Jnstructions élémentaires et techniques pour la 
mise el le maintien en ordre des livres d’une bibliothèque de Léopold 
. Delisle. On y trouvera les précieuses indications d’un maitre sur l'es- 
tampillage, le classement, le numérotage, le traitement des doubles, la 
rédaction des doubles, le catalogue, la tenue des registres d’entrée et de 
prêt, dont les bibliothécaires malheureusement ne se préoccupent par- 
fois pas assez. Je regrette l'absence d’un chapitre, qui me parait un in- 
dispensable complément, sur la reliure et les conditions dans lesquelles 
elle doit être comprise et poursuivie. — En même temps, la librairie 
Champion met en vente les {Instructions pour la rédaction d’un catalo- 
gue de manuscrits et pour la rédaction d'un inventaire des incunables 
conservés dans les bibliothèques publiques de France (1910 ; in-8 de vir- 
99 p.), dues également à Léopold Delisle : cette réimpression nous 
parait moins utile, puisqu'à l'heure actuelle les deux grandes entre- 
prises du catalogue des manuscrits des départements et du catalogue 
général des incunables sont toutes deux en bonne voie d'achèvement. 
On remarquera aussi dans cet ouvrage des enthousiasmes surannés, 
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comme celui qui présente le Dictionnaire de Deschamps comme une 
œuvre utilé à consulter ; on devrait plutôt dire : à négliger. 


Allemagne. — Alex. Reichardt a longuement décrit et étudié le 
manuscrit À 445? de la bibliothèque royale de Dresde : Der Codex 


Boernerianus der Briefe des Apostels Paulus (Leipzig, Hiersemann, 1909; : 


in-8 de 24 et 198 p.). 

— Un manuscrit historique arabe de Gotha vient d'être édité pour la 
première fois par Hugo Bunz : Al-Makrizi; Kitab Itti az Al-Huna/fä 
bi Ahbâr Al-A’imma Al-Hulafä (Leipzig, Harrassowitz, 1909 ; in-8 de 
x1-453 p. et pl.). 


Autriche-Hongrie. — Le tome XVIII des Deutsche Texte des Mit- 
telallers (Berlin, Weidmann, 1910; in-8) est l'œuvre de J. Jaksche et 
contient le « Gundacker’s von Judenburg Christi Hort » d’après le ma- 
nuscrit de Vienne. 

— Le premier fascicule des « Quellenstudien aus dem historischen 
Seminar der Universität Innsbruck » (Innsbruck, Wagner, 1909; in-8 
de 464 p.) est consacré à l'étude d’un manuscrit conservé à Linz : Die 
Linzer Handschrift des deutschen Vegez, par J. K. Mayr. 


.__ France. — Un aperçu historique sur la bibliothèque de Bar-le-Duc, 
par. M. G. Vigo, a paru dans les Mémoires de la Société des lettres, 
sciences et arts de Bar-le-Duc, 4° série, VII (1909), p. 79-197. 

— Les manuscrits de l’abbaye de La Noë à la Bibliothèque nationale 
ont fait l'objet d’une notice de M. Étienne Deville (Revue catholique de 
Normandie, XVII, 1908, p. 316-325). 

— Un manuscrit de la bibliothèque de l'Arsenal, commandé à la fin 
du xv° siècle dans les Flandres par Isabelle de Lalaing, dame de Hen- 
nin-Boussu, est connu sous le nom d’Heures de Boussu : M. Henry 
Martin en décrit le contenu et les bordures symboliques dans un 


savant article de la Gazette des Beaux-Arts, février 4910, p. 415-438, 


avec planches. 

— La maison Berthaud frères, de Paris, vient d'éditer la reproduc- 
tion des miniatures du manuscrit 1186 de la bibliothèque de l'Arsenal : 
Psautier de saint Louis et de Blanche de Castille, avec notices de 
M. Henry Martin.— Chez le même éditeur paraitront successivement les 
fac-similés d'autres manuscrits de l’Arsenal : Bible française du 
xuie siècle à figures byzantines (no 5056); la « Fleur des histoires », 
manuscrit à miniatures de 4454 offert à Philippe le Bon (5087-58); le 
Bréviaire de René II de Lorraine (n° 601) ; les « Histoires romaines » 
ornées de miniatures italiennes du xve siècle (n° 657). | 

— Dans le 2e fascicule des Mémoires de la Société des amis de l'Uni- 
versité de Clermont-Ferrand (1910), consacré à des études archéologiques 


de M. Louis Bréhier, on remarque un long travail descriptif et compa- . 


ratif, fort instructif, sur la Bible (incomplète) conservée à la bibliothè- 
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que de Clermont, et la Bible de Souvigny, conservée à la bibliothèque 
de Moulins : cette comparaison peut fournir des renseignements sur les 
procédés de travail en usage dans les ateliers de miniaturistes du 
moyen âge, car M. Bréhier étudie le style des compositions qui ornent 
les deux manuscrits (de la fin du xu° siècle), en donne quelques repro- 
ductions et les croit originaires d'un même atelier établi dans le nord 
de la France. 
_. — M. Henri Jadart publie dans les Mémoires de l'Académie de Reims 
et à part (Reims, 1910 ; in-8 de 169 p.) des Extraits des autographes de 
la Bibliothèque de Reims; Lettres diverses du Y VI° au XIX® siéele. 

— Un 4° Bulletin de la Bibliothèque et des travaux historiques de la 
ville de Paris a paru sous la direction du conservateur M. Marcel Poète 
(Paris, impr. nationale, 1909; in-8 de Lxvi-137 p. et pl.); il contient, 
indépendamment de divers documents administratifs, deux répertoires 
intéressants : Le catalogue du fonds Vacquer à la bibliothèque de la 
Ville (surtout sur le Paris ancien), par MM. de Pachtere et Ch. Sel- 
lier ; et le catalogue très détaillé des manuscrits entrés dans le mème 
dépôt de 1906 à 1908, par M. G. Henriot. 

— Le catalogue des Scalæ coptes de la Bibliothèque nationale de 
Paris, par M. Mallon, a paru dans le tome 1V (1910) des Mélanges de la 
Faculté orientale de Beyrouth. 


Égypte. — Commence de paraitre en 1910, par les soins de Vincenzo 
Fago, un Bulletin de la bibliothèque de l'Université égyptienne (Le Caire, 
impr. Roditi; in-8). 


Italie. — L'Annuario della libera universitä provinciale di Urbino 
. (Urbino, 1910; in-8 de 201 p.) contient une étude historique sur la 
bibliothèque, par L. Nardini. 

— Le miniature della topografia cristiana di Cosma Tears 
(codice vaticano greco 699) sont reproduites avec une étude de Mgr C. 
Stornajolo (Milano, Hæpli, 1908 ; in-fol. de 52 p. et 64 pl.). 

— Dans la Revue de l'Art ancien et moderne, janvier 1910, p. 5-20, 
M. Paul Durrieu étudie une Bible du duc Jean de Berri, en deux volu- 
mes, conservée à la bibliothèque du Vatican : elle fut offerte par le 
prince avant 1394 au pape Clément V et on en trouve trace dans les re- 
gistres pontificaux à partir de 1450. 

— C'est d'après les originaux conservés à la bibliothèque nationale de 
Florence qu'ont été édités et reproduits Due insigni autografi di Galileo 
Galilei e di Evangelista Torricelli (Firenze, 1908; in-4 de 8 p. et 13 pl.), 
à l'occasion du deuxième Congrès de la Società italiana per il progresso 
delle Scienze et du troisième centenaire de la naissance de Torricelli. 

— La reproduction intégrale du Breviarium Grimani (in-folio), avec 
introduction de G. Coggiola, vient de s'achever avec le douzième 
volume (Leipzig et Leiden, 1910). 
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La publication des lettres missives. — Auteurs et libraires, archi- 
vistes et bibliothécaires sont intéressés à la question Du droit de publi- 
cation posthume des lettres missives, question que vient de traiter M. A. 
Lahure dans une brochure très instructive qui porte ce titre (Paris, 
impr. Lahure, 1909 ; in-8 de 36-xLviir p.), sous forme de rapports à 
deux congrès d'éditeurs. Diverses condamnations ayant été prononcées 
récemment sur cette matière, des plus controversées, pour publication 
de lettres missives (de personnes défuntes) qui appartiennent à des 
dépôts publics, il serait nécessaire d'établir une jurisprudence sage et 
internationale, qui ne soit pas intolérante, car il faut distinguer l’histo- 
rien du maïitre-chanteur, et permettre à l’un ce qu'on interdit à l'au- 
tre. Question d'espèce, qui ne doit pas être tranchée par des règles 
fixes, comme on l’a dit trop souvent. La question est-elle aussi insoluble 
que le prétend un des correspondants de M. Lahure? Les législations 
suisse et italienne poussent en tout cas leur rigorisme jusqu'à l'absurde, 
en autorisant les héritiers à poursuivre la publication d’une correspon- 
dance antérieure sans aucune limile de durée. De combien de précieux 
textes ne serions-nous pas privés, si tous les héritiers de nos grands 
écrivains se décidaient à mettre leur veto ? 


Répertoire d'art et d'archéologie. — Un précieux dépouillement 
des périodiques français et étrangers parait depuis janvier 1910, au 
double point de vue de l’art et de l'archéologie (sans distinction d’épo- 
ques), par les soins d’un Comité pour faciliter les études d'art en 
France, dont M. Marcel Aubert est le secrétaire (Paris, Bibliothèque 
d'Art et d'Archéologie, 1910 ; in-4). Nous ne pouvons que souhaiter la 
bienvenue à un organe qui manquait en France, et dont l'intérêt ne se 
discute pas. Les notices explicatives et documentaires qui suivent la 
mention de chaque article seront fort appréciées. Si ce Répertoire 
parait avec régularité et se termine chaque année par de bons index, 
nous n’aurons rien à cet égard à envier à nos voisins. Quelques petites 
observations de détail : les pages extrêmes de chaque article sont 
tantôt mentionnées, tantôt omises (on fera bien d'unifier) ; le périodique 
L'Art flamand et hollandais est classé à la Belgique dans le premier 
fascicule, aux Pays-Bas dans le second (ce qui semble étrange); le 
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contenu de Art et décoration a été confondu avec celui de l'Art déco- 
ratif (ce qui est un peu déroutant) ; enfin, on parait négliger beaucoup 
de publications de sociétés provinciales, alors que l’on enregistre des 
articles de journaux quotidiens (Figaro, Gaulois, Journal, Débats, 
Temps, Matin, New York Herald) : n'est-ce pas là un abus, ces articles 
étant parfois même anonymes et médiocrement documentés ? 


Bibliographies cartographiques. — A son ouvrage intitulé : 
Régions naturelles et noms de pays (Paris, Colin, 1908 ; in-8 de 1v-356 p. 
et pl.), M. le professeur L. Gallois a joint un précieux appendice biblio- 
graphique (p. 284-348) consacré à l'étude des progrès de la carto- 
graphie de la région parisienne jusqu'à la carte de Cassini, et donnant 
l'indication raisonnée de tous les documents de cette nature, imprimés 
ou manuscrits, conservés dans les archives publiques, bibliothèques et 
collections privées. 

Nous avions déjà des bibliographies cartographiques locales pour 
diverses régions de la France (Artois, Touraine, Bretagne, Champagne); 
joignons-y encore le récent travail de l'abbé Ch. Aimond : Catalogue 
des cartes relatives à l’histoire de la région qui a formé le département 
de la Meuse (Mémoires de la Société des lettres, sciences et arts de Bar- 
le- Duc, 4° série, VII, 1909, p. 198-223). 


Le romantisme en Allemagne. — Le récent ouvrage de M. A. Fari- 
nelli sur le romantisme en Allemagne : Zl Romantismo in Germania 
(Bari, Laterza, 1911 ; in-8 de 216 p.; n° 41 de la Biblioteca di cultura 
moderna), est pourvu d'une ample bibliographie, qui occupe près de 
75 pages du volume. Elle est distribuée en 20 chapitres, et les recher- 
ches y sont assez commodes. L. A. 


Bibliographie de la littérature italienne. — J'ai dit ici même 
(Bibliographe, 1904, p. 323) tout le bien que je pensais du Supplément 
bibliographique annexé, en 1904, au Manuale della Letteratura italiana 
de MM. Alessandro D'Ancona et Orazio Bacci. Dans le tome VI et der- 
nier de la nouvelle édition de ce Manuel (Firenze, Barbèra, 1910 ; vm- 
595 p ), nous retrouvons cet appendice bibliographique, mais singuliè- 
rement augmenté ; il n’occupe pas moins de 180 pages du nouveau 
volume, au lieu des 92 pages de la première édition. Il n'est pas d’ar- 
ticle qui n’ait été remanié et n'ait recu des additions plus ou moins 
considérables ; plusieurs articles mème sont entièrement nouveaux. 
Cet excellent répertoire, auquel a collaboré M. Mario Pelaez, contri- 
buera à faire du manuel de MM. D'’Ancona et Bacci, aujourd'hui si 
répandu, un instrument de travail des plus utiles. L. A. 


Une bibliographie de l'histoire d’Italie. — Nous avons annoncé 
en son temps la publication d'une bibliographie courante annuelle de 
l'histoire d'Italie, et présenté quelques observations critiques à ce sujet. 
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L'Annuario bibliografico della storia d'Italia dal sec. IV dell era vol- 
gare ai giorni nostri (Pisa, Spoerri) est actuellement à son 7e volume 
(1909 ; in-8 de x1v-574 p.) se référant aux travaux de l'année 1908. La 
rédaction en est confiée à MM. A. Crivellucci, G. Monticolo et F. Pintor, 
aidé de nombreux collaborateurs. C'est une entreprise considérable, 
très appréciée malgré quelques imperfections, et qu'il est désirable de 
voir poursuivre, étant donnée la masse considérable de revues locales 
italiennes, et aussi le nombre des publications paraissant à l'étranger 
sur la matière. Mais il faudrait aussi qu'un érudit bibliographe de la 
péninsule se chargeât de la partie rétrospective : un répertoire biblio- 
graphique de l’histoire d’Italie jusqu’à 1900, sur le modèle du Dahl- 
mann, ne tentera-t-il donc personne ? 

— Il ne faut pas oublier qu'il existe, d'autre part, une bibliographie 
de l’histoire d'Italie (époque moderne exclue), par les soins de Karl 
Schellhass, tous les ans, dans les Quellen und Forschungen aus italieni- 
schen Archiven und Bibliotheken (Rom, Loescher); il en existe un tirage 
à part, mis en vente, d'environ 120 pages. 


Le nouveau « Bulletin mensuel des récentes publications fran- 
çaises de la Bibliothèque nationale ». — Le département des im- 
primés de la Bibliothèque nationale a publié, de 1882 à 1908, un Bul- 
letin mensuel des livres imprimés en France et entrés à la Bibliothèque. 
A partir de 1909, on présente ce Bulletin sous une forme plus acces- 
sible aux lecteurs (classement des notices suivant un ordre méthodique 
qui rapproche les ouvrages traitant de sujets analogues), et on donne 
aux volumes annuels constitués par la réunion des douze fascicules 
mensuels une utilité bibliographique permanente (table par noms d'au- 
teurs, et table par ordre de matières). Cet important recueil forme 
ainsi pour 1909 un volume in-8 de xfi-1449-XXxVI-XLIV p. qui se vend 
45 fr. (10 fr. par abonnement). Un astérisque mentionne les ouvrages 
entrés par une autre voie que par le dépôt légal ; les appendices con- 


tiennent l'indication des livres anciens acquis ou donnés, des cartes et 


plans. La très grande supériorité de ce Bulletin sur le « Journal officiel 
de la librairie » provient du choix des publications enregistrées, et de 
la valeur des collaborateurs qui préparent ces listes sous la direction de 
M. A. Vidier. On devine les services qu'il peut rendre à tous points 
de vue (Paris, Champion). 


La « Bibliographie des Bibliotheks- und Buchwesens ». — La 
plus complète des bibliographies annuelles de l’histoire du livre et des 
bibliothèques est celle qui parait sous ce titre par les soins de M. Ad. 
Hortzschansky, pour la cinquième fois en 1908 (Leipzig, Harrassowitz, 
1909 ; in-8 de vu-459 p.) et pour la sixième fois en 4909 (Leipzig, Harras- 
sowitz, 1910 ; in-8 de vii-444 p.), aux prix respectifs de 7 et 6 mk. 
Nomenclature copieuse, bien classée, parfaitement au courant, claire- 
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ment imprimée, munie d'une bonne table : c'est plus qu'il n'en faut 
pour mériter d'être conservée et consultée comme un instrument de 
travail de premier ordre, que l'on fera bien de mettre en bonne place 
dans tous les centres de travail. 


La Bible latine de Gutenberg à 42 lignes. — La librairie Welter, 
de Paris, annonce la réimpression photomécanique de la Bible latine 
imprimée à Mayence par Gutenberg vers 1450-1455, d’après l’exem- 
plaire de la Bibliothèque royale de Munich ; elle formera 2 vol. in-folio 
d’ensemble 1282 pages avec initiales, lettres et ornements en couleur. 
Le tirage sera limité à 500 exemplaires, au prix de 750 fr. — D'autre 
part, on annonce que la même réimpression va être exécutée en Alle- 
magne (Leipzig), sous la haute direction de M. Paul Schwenke, à un 
prix sensiblement égal. Cette débauche d'éditions est-elle bien en rap- 
port avec la valeur intrinsèque du Êre et n'a-t-elle qu'un simple 
intérêt de curiosité ? 


Réimpression de la « Bibliographie des Bibliographies » de 
Léon Vallée. — On annonce également la réimpression, par procédé 
anastatique, de ces volumes publiés en 1887. Une telle reproduction, 
_ après treize ans, ne s'explique pas et ne mérite pas qu'on s’y arrèle. 
Car il était au moins indispensable d'améliorer l'ouvrage et de le 
mettre à jour. 


La collection des dessins d’archéologie de Gaignières. — Tel 
est le titre d’un ouvrage mis en souscription par la maison Berthaud 
frères à Paris, et dirigé par M. J. Guibert, conservateur adjoint du 
Cabinet des Estampes à la Bibliothèque nationale. Les albums in-4, au 
nombre de 25, coûteront ensemble 400 fr.; ils contiendront environ 
2500 planches qui comprendront quatre principales catégories de des- 
sins, recueillis au xvii* siècle par Roger de Gaignières et conservés 
aujourd’hui tant à Paris qu'à Oxford : 4o Monuments funéraires ; 20 Vi- 
traux, panneaux peints et objets d'art; 3° Tapisseries ; 4° Vues topo- 
graphiques de villes, abbayes, églises, châteaux. Il est inutile d'in- 
sister sur l'intérêt du recueil projeté. 


Un nouveau fascicule d’ « Appendices ad Hainii-Copingeri 
Repertorium bibliographicum ». — Nous avons signalé en leur 
temps les quatre premiers fascicules de la publication du Dr Diet. Reich- 
ling (Monachii, Jac. Rosenthal, 1909); celui-ci, qui devait être le der- 
nier, est un nouveau supplément, et on nous promet encore un ultime 
fascicule consacré aux bibliothèques suisses et aux index. Les dépôts 
qui ont fourni la matière de ces nouvelles additions à Haïin et à Copin- 
ger (sont-ce bien toujours réellement des additions ?) et de ces rectifi- 
cations, plus ou moins importantes, sont principalement italiens (la 
Brera, la Trivulziana et l’Ambrosienne de Milan, la Victor-Emmanuel 
de Rome, la Casanatense, la Marciana de Venise, la Riccardienne de 


168 CHRONIQUE BIBLIOGRAPHIQUE. 


Florence, l’'Estense de Modène, etc. M. Reichling est un voyageur tou- 


jours en quête de nouveau, et son recueil devra toujours être consulté 
à l'égal de ceux de ses devanciers. 


La « Doctrina cristiana » du P. J. de Ripalda. — Le dernier tra- 
vail bibliographique de M. Juan M. Sanchez a pour titre : Doctrina cris- 
tiana del P. Jerônimo de Ripalda é. intento bibliogräfico de la misma 
annos 1591-1900 (Madrid, impr. alemana, 1909 ; in-8 de x1v p., 46 ff. et 
113 pl.). Il contient une réimpression totale de l'édition parue à Burgos 
en 4591 (d’après le seul exemplaire connu), et la très longue liste rai- 
sonnée des rééditions, au nombre de près de 500, faites depuis cette 
époque jusqu’à nos jours dans la plupart des villes de la Péninsule, à 
Palma, à Mexico, à Puebla, à Oaxaca, à Caracas, à Manille, voire à 
Paris, à Alencon, à Poissy (France), et à Tambobong. L'auteur, né à 
Téruel en 1536, mort à Tolède en 1618, appartenait à l'ordre des Jésui- 
tes; il a écrit quelques autres ouvrages de piété. 


Une collection musicale. — La librairie C.-G. Boerner, de Leipzig, 
a fait aux amateurs l'envoi du Catalogue de la bibliothèque musicale de 
M. J.-B. Weckerlin, bibliothécaire honoraire du Conservatoire national 
” de musique de Paris. On lit au-dessous l'indication suivante : « Ouvra- 
ges relatifs à la musique, à la danse et au théâtre, dont la vente aura 
lieu à Leipzig, le jeudi 10 mars 1910 et les jours suivants à dix heures 
du matin ». Le catalogue est précédé d'une notice sur le vieux musico- 
mane, actuellement âgé de quatre-vingt-neuf ans, et sur les ouvrages 
qui ont constitué sa riche bibliothèque. Nous en détachons le passage 
suivant : « M. Weckerlin aimait les ouvrages où figure quelque dédi- 
cace autographe de l'auteur... ; il avait réuni un certain nombre de 
livres ou partitions portant des signatures ou annotations autographes 


de compositeurs célèbres. Par exemple : Félicien David, symphonie, 


partition d'orchestre avec dédicace autographe signée ; Gounod, Ulysse, 
partition d'orchestre avec corrections et additions toutes autographes de 
la main de Gounod ; Massenet, partition piano et chant de Cendrillon, 
avec une ligne de musique et un envoi autographe; Traité de mélodie 
de Reiïicha, annoté par Méhul; Rossini, les Soirées musicales, avec dé- 
dicace autographe. Parmi les grandes partitions signalées particulière- 
ment comme rares, les unes parce qu’elles ont disparu de la circula- 
tion, les autres parce qu’elles n'ont pas été mises dans le commerce, on 
trouve : Beaujoyeux, Ballet comique de la Reine (Paris, 1582); Campra, 
l'Europe galante (1697); l'édition italienne introuvable d’Or/eo ed Euri- 
dice (1764); partitions de Lully, entre autres le Temple de la paix et 
l’Idylle sur la paix ; l'édition originale des cantates de Rameau, publiée 
aux frais de l’auteur; une partition rarissime, Erminia sul Giordano 
(Roma, 1637); toute une série de « Psaumes de David », musiques de 
Denis Caignet, 1624, Claude Goudimel, 1667, Jacques de Gouy, 1650, 
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Claude Le Jeune, 1635, etc. On s'étonne que Weckerlin ait fait prendre 
à sa collection le chemin de l'Allemagne. Quelques-unes de ces curio- 
sités ont été acquises par la Library of Congress, de Washington. 


Bibliographies individuelles. — Hans F. Helmolt, à qui sont dues 
de nombreuses publications sur Léopold Ranke, vient de donner 
une importante bibliographie du grand historien allemand : Ranke- 
Bibliographie, mit einem Bildnis Rankes von W. Hensel, aus dem 
Jahr 1859 (Leipzig, 1910 ; in-8 de 65 p.). Cette bibliographie comprend 
deux parties distinctes. Dans la première on trouvera : 1° une liste 
alphabétique des œuvres de Ranke, classées d'après le premier mot du 
titre; 2 l'indication des traductions anglaises, françaises ou autres; 
3° une liste chronologique des écrits de Ranke, dans laquelle sont men- 
tionnées, à leur date, les traductions et réimpressions, La seconde par- 
tie est consacrée à tout ce qui a été écrit sur Ranke; les publications y 
sont rangées alphabétiquement d'après le nom de l'auteur. Cette seconde 
partie, la plus considérable, avait paru, en juin 1910, dans le Bôrsen- 
blatt für den Deutschen Buchhandel ; elle témoigne de recherches mul- 
tiples. M. Helmolt, qui professe un véritable culte pour Ranke, n'a rien 
négligé pour rendre son travail aussi complet que possible. L. A. 

— Le recueil des Mélanges et documents publiés à l'occasion du 
deuxième centenaire de la mort de Mabillon (Paris, Poussielgue, 1908 ; 
in-8 de xLv11-374 p.) ne pouvait moins faire que de donner une biblio- 
graphie générale des ouvrages relatifs à Mabillon parus jusqu'à ce jour ; 
ce travail, qui occupe les pages xxxIu-XLvi! du volume, a été dressé 
chronologiquement ; il est l’œuvre de M. Henri Stein. 

— Un ouvrage très important et d'une haute érudition musicale, que 
M. André Pirro a fait paraitre sur L'esthétique de J. S. Bach (Paris, 
Fischbacher, 1908 ; in-8 de 540 p.), comporte une excellente bibliogra- 
phie spéciale : 4° sur Bach ; 2° sur les contemporains, élèves et émules 
de Bach ; ces indications ne comprennent pas seulement les livres im- 
primés, mais un grand nombre de manuscrits conservés dans les 
bibliothèques les plus diverses. 

— À la mémoire du roi Oscar de Suède, M. Joh. A. Almquist a dressé 
une liste raisonnée el complète de ses écrits : Hans Majestät Konung 
Oscar Il:s genom trycket utgifna skrifter 1849-1907 (Stockholm, 
Nordstedt, 1908 ; in-8 de 57 p.). 

— M. 9. Roman, après nous avoir donné sa propre Bibliographie his- 
torique et archéologique (Paris, Picard et fils, 4907 ; in-8 de 19 p.), riche 
de 290 numéros, mais bien étrangement classée [relative surtout au 
Dauphiné}, a dressé la liste chronologique des ouvrages d'Arthur de 
Boislisle, à la suite de sa Notice nécrologique sur Arthur de Boislisle, 
membre de l'Institut (Paris, 1909 ; in-8 de rv-30 p. ; extr. du Bulletin de 
la Soc. des antiquaires de France). 
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REVUES SPÉCIALES 


4. — ZENTRALBLATT FÜR BIBLIOTHEKSWESEN (jan.-febr. 1910) : J. Franke, 
” Die Bibliotheken der preussischen Ministerien und der obersten Reichs- 
âmter ; — Alf. Schulze, Der Bibliothekar und sein Beruf; — C. Vol- 
pati, Per la storia e il prestito di codici della Marciana nel secolo xvi; 
— P. Schwenke, Neue Denkmäler des ältesten Buchdrucks in der Ber- 
liner kônigl. Bibliothek. 


— ZENTRALBLATT FÜR BIBLIOTHEKSWESEN (märz 4940): M. Spahn, 
Ueber die systematische Sammlung der deutschen Zeitungen; — 
Ch. W. Berghoeffer, Die Ausbildung der Anwärterinnen bei der Freih. 
Carl Rothschildschen Bibliothek; — K. Pretzsch, Zur Vereinfachung 
des Aksessionsdienstes. | 


— ZENTRALBLATT FÜR BIBLIOTHEKSWEN (april-mai 1940) : K. Lôffler, 
Stuttgarter handschriftliche Kataloge der Weingartener Klosterbiblio- 
thek; — E. Jacobs, Zur Kenntnis Maugérards ; — M. Bollert, Der 
Bibliothekar und sein Beruf; — W. Erman, Denkschrift über die Neu- 
katalogisierung der Bonner Universitätsbibliothek ; — P. Zirler, Die Bi- 
bliotheken der vorderôsterreichischen Kapuziner-Provinz ; — K. Rieder, 
Praktisches zur Handschriftenphotographie. 


à. — IL LiBRO E LA STAMPA (genn.-febr. 1910) : C. Frati, Versi italiani 
‘ nel codice Cumanico della Marciana e F. Petrarca ; — F. Novati, Un 
convento pratese saccheggiato nel 1383 dal suo custode ; — L. Frati, 
Frammento di un antico canzoniere musicale francese ; — A. Favaro, 
À proposito di Gugl. Libri et della sua « Histoire des sciences mathéma- 
tiques en Italie ». 

8. — NEDERLANDSCH ARCHIEVENBLAN (1910, n° 2) : C. L. De Leur, 
Proeve van regelen voor het samenstellen van indices ; — H. Obreen, 
Hoe is de Paaschstijl in de xui° eeuw ons land binnengekomen ? — 


J. Huizinga, De jaarstijl van Haarlem ; — N. Bouricius, Delftsche stijl ; 


— H. E. van Gelder, De gemeente-archieven in 1908. 

— NEDERLANDSCA ARCHIEVENBLAD (1910, n° 3) : N. G. Pierson, Opmer- 
kingen over middeleeuwsche geldswaarden in Nederland; — 
J. F.E, Boele, Willekeur van Zaandam inzake weigering van inzage 
van publiekrechtelijke dossiers aan de tegenparti]. 
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4. — REVISTA DE ARCHIVOS, BIBLIOTECAS y Musxos (enero-abril 1910) : 
R. del Arco, La imprenta en Huesca, apuntes para su historia; — 
N. Diaz de Escovar, Décadas del Teatro antiguo español (1660-1669) ; — 
A.-M. de Barcia, Catälogo de la colleccién de dibujos originales de la 
Biblioteca nacional (suite) ; — L. de Torre, La Academia del Gran Capi- 
tâän Pedro Navarro ; — M. Gaspar y Remiro, Documentos ârabes de la 
Corte Nazari de Granada [suite]; — J. Juderias, Una nueva biografia 
de Felipe II. 

— REVISTA DE ARCHIVOS, BIBLIOTECAS Y MuSEOSs (mayo-jun. 1910) : E. Saa- 
vedra, Abderrhamen I, monografia historica ; — M. Serrano y Sanz, Bio- 
grafia de D. Diego Ladrôn de Guevara, obispo de Panamä, virrey del 
Perü ; — R. Blanco, Para la historia del Monasterio de Guadalupe, no- 
ticias de un manoscrito ; — Instrucciones para la Catalogaciôn de ma- 
nuscritos, estampas, dibujos, fotografias y piezas de müsica de las Biblio- 
tecas püblicas. 

5. — BULLETIN DE L'ASSOCIATION DES BIBLIOTHÉCAIRES FRANCAIS (1940, 
n° 4) : H. Dehérain, Le classement et les catalogues des ouvrages im- 
primés à la Bibliothèque de l'Institut ; — M. Giraud-Mangin, Notes sur 
les bibliothèques des lycées et collèges ; — Ch. Mortet, A propos du 
livre de M. Eug. Morel sur les bibliothèques ; — Le budget de 1910 et 
les bibliothèques ; — (n° 2) : A. Vidier, Publications nouvelles concer- 
nant les bibliothèques francaises ; — M. Vitrac, Le dépôt légal. 


6. — L’ARCHIGINNASIO : BULLETTINO DELLA BIBLIOTECA COMUNALE DI Bo- 
LOGNA (lugl.-dic. 4909) : F. Bosdari, La biblioteca popolare del Comune 
di Bologna ; — A. Sorbelli, I manoscritti Manzi-Nascentori ; — A. Sor- 
belli, I manoscritti Protche ; — L. Frati, La biblioteca della nazione ale- 
manna in Bologna; — A. Sorbelli, Angelo Cuccoli e le sue commedie ; 
— ÏT,« Ausmo » ‘Haïin 2174) è di Baldassare Azzoguidi ? 


— L’ARCHIGINNASIO (genn.-febr. 19140): E. Orioli, Contratto per corre- 
zione di stampe nel secolo xv ; — L. Frati, Le tavole di scherma e di 
lotta di Paolo Kal ; — A. Sorbelli, I manoscritti Gualandi. 


7, — REVUE DES BIBLIOTHÈQUES (janv.-mars 1910) : Ch, Beaulieux, Ca- 
talogue des ouvrages de la Réserve (1501-1540) de la Bibliothèque de 
l’Université de Paris [fin]; — S. de Ricci, Les pérégrinations d'un ma- 
nuscrit du Roman de la Rose; — Les manuscrits de la bibliothèque 
du prince Frédéric-Henri d'Orange; — J. Gaston, Une xylographie 
française trouvée dans une reliure ancienne. 

— REVUE DES BIBLIOTHÈQUES (avril-juin 1910): E. Deville, Les manus- 
crits de l'ancienne bibliothèque de l’abbaye de Bonport{[fin]; — G. Ber- 
toni, Di un manoscritto estense contenente un trattato grammaticale di 
Francesco Gonzaga ; — M. Fosseyeux, Registres de tailles du xvi° siè- 
cle conservés aux Archives de l’Assistance publique à Paris; — J. Bon- 
nerot, J. B. Cotton des Houssayes bibliothécaire en Sorbonne; — 
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M. Prévost, Inventaire sommaire des documents manuscrits contenus 
dans la collection Châtre de Cangé à la Bibliothèque nationale. 


8. — Macyar KÔNYVSZEMLE (jan.-märcz 1910) : P.Gulyäs, Un manuscrit 
inconnu de Vitéz dans la bibliothèque de Hanovre; — J. Gäbor, Con- 
tributions à l’histoire des copistes hongrois du moyen âge ; — P. Gulyäs, 
Les bibliothèques scientifiques de Paris ; — Nos bibliothèques de pro- 
vince en 1908 ; — I. Horväth, La littérature bibliographique hongroise 
du quatrième trimestre 1909. 


— MAcyar KÜNYVSZEMLE (apr.-jun. 1910) : La bibliothèque Széchényi 
du musée national hongrois en 4909 ; — C. Timar, Oswald de Lasko et la 
bibliographie ; — P. Gulyas, Les bibliothèques scientifiques de Paris [fin]. 


9. — BULLETIN DU BIBLIOPHILE ET DU BIBLIOTHÉCAIRE (janv.-mai 1910) : 
J. Dedieu, Montaigne et Sadolet ; — G. de Mouchy, Bossuet et Fénelon : 
l'édition de leur correspondance [suite] ; — Eug. Griselle, Un supplé- 
ment à la correspondance du cardinal de Richelieu ; —G. Lambin, Les 
rapports de Bossuet avec l'Angleterre ; — Comte de Laborde, E. Quen- 
tin-Bauchart bibliophile; — Abbé Urbain, La bibliothèque de P. Daniel 
Huet, évêque d’Avranches ; — L. Pinvert, Sur l'opinion que le xvite siè- 
cle a eue du xvr°. 


10. — La BiBLioriLiA (genn.-febr. 1910) : G. Crocioni, Opera di P. Mar- 
tire Scardova [fin] ; — M. Morici, Di due Frammenti storici nocerini; 
— L. Zambra, Manoscritti editi e inediti di Pietro Metastasio nel Museo 
nazionale di Budapest ; — L. Rocco, Giunte e correzioni al Sommer- 
vogel ; — I. Schwarz, Eine unbekannte Ausgabe der Pars II der Ser- 
mones medicinales von Nicolaus Falcutius (4491). 


— La BiBLIOFILIA (marzo-apr. 1910) : A. Sorbelli, Il tipografo della prima 
edizione del « Singularia dicta » di Francesco da Crema ; — L. Olschki, 
L'influenza della scrittura e della stampa sulla civiltà secondo Herder, 
Rousseau e Lichtenberg ; — G. Boffito, Saggio di bibliografia Egidiana 
[fin] ; — A. Bonaventura, Gli autografi musicali di N. Paganini. : 


— LA BIBLIOFILIA (magg.-lugl. 19140) : Aug. Blanchet, Le papier et sa 
fabrication à travers les âges ; — C. Mazzi, Ricordi del Savonarola ; — 
L. Zambra, I] manoscritti italiani nella Biblioteca Széchényi del Museo 
nazionale ungherese ; — C. Frati, Bollettino bibliografico marciano 
[suite] ; — H. Vaganay, Les romans de chevalerie italiens d'inspiration 
espagnole [suite]. 

11.— THE LiBRARY JOURNAL (jan. 1910): L. R.Wilson, The Public Library 
as an educator ; — B. E. Carr, Some aspects of a financial Library ; — 
H. O. Brigham, Co-operalion between special Libraries ; — (febr. 4910) : 
À. Brooks, What I expect of an index ; — F. M. Hopkins, The place of 
the Library in high school education ; — F. W., Preservation of manus- 
cripts ; — (march 1910): Symposium on coordination or affiliation of 
Libraries ; — J. R. Donnelly, The Library School and the Library ; — 
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H. H. Furness, Shakespearean editors past and present ; — New Natio- 
nal Library of Brazil (Rio de Janeiro) ; — W. K. Jewett, The treatment 
of reserved books ; — W. R. Eastman, Summary of library Legislation 
for 1909; — (april 4910) : M. S. Draper, The Children's Museum in 
Brooklyn ; — E. P. Underhill, Crumbs of comfort to the children’s 
Librarian ; — (may 1910) : Symposium on coordination or affiliation of 
Libraries ; — J. E. Elliott, Indexing and other unorganized forms of 
library Work ; — T. F. Currier, Change of name of corporate bodies; 
— L. N. Feipel, À new scheme for card catalogs ; — (june 1910) : 
Library Work and the New York Library Club ; — R. C. Taggart, The 
ventilation of a Library; — M. L. Raney, A time-saver of the Johns Hop- 
kins University Catalog Department ; — H. O0. Wellman, Rool reading- 
books in the New York Public Library. 


COMPTES RENDUS 


Guide aux Archives du Vatican, par GisBERT Brox, directeur de 
l'Institut historique néerlandais à Rome. Rome, Loescher, 1910; in-8 de 
x-96 p. — Prix : 4 fr. 

On possède déjà de nombreux travaux sur l’histoire et l'organisation 
des archives du Vatican. Les derniers seulement en date, celui de 
l'abbé Guérard (1901) entre autres, sont les plus utiles à consulter, par 
qui veut trouver un guide sûr dans ce vaste dépôt. S'inspirant des 
plus récents travaux, et les complétant par de sérieuses recherches 
personnelles, M. le chanoine Brom est parvenu à nous donner des 
notions, puisées à la meilleure source, pour l'utilisation des nombreux 
fonds dont se composent les archives vaticanes. Je m'étonne seulement 
qu'un érudit aussi bien renseigné n'ait pas connu le très remarquable 
et très important travail de M. G. Bourgin qu'a publié le Biblio- 
graphe moderne, en 1905 (p. 251-362), sous le titre de : Les Archives 
pontificales et l'histoire moderne de la France, et que de multiples réfé- 
rences rendent indispensable à quiconque entreprend un travail sur 
une période postérieure au xv° siècle. 

L'exposé de M. Brom est concis et clair; il l’a divisé en chapitres 
désignés sous le nom d’Archivio segrelo, Archives d'Avignon, Archives 
de la Chambre apostolique (comprenant les /ntroitus et exitus, les Obli- 
gationes et solutiones, les Collectoriæ et les Diversa Cameralia), Archives 
_du château Saint-Ange, Archives de la Daterie, Archives consistoriales, 
Archives de la Secrétairerie d'État (Nonciatures et légations, corres- 
pondances), et Collections diverses (Pio, Carpegna, Bolognetti, Ronconi, 
Farnesiane, Borghese, etc.). En procédant avec méthode, il donne une 
idée générale et exacte des richesses inépuisables que Rome offre à 
l'attention des différents instituts historiques créés par les gouverne- 
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ments étrangers, comme aussi des initiatives individuelles, de plus en 
plus fréquentes. | HS. 


Das Frankfurter Stadtarchiv, selne Bestände und seine 
Geschichte, von Prof. Dr Rupocr Junc, Direktor des Stadtarchivs. Frank- 
furt am Main, J. Baer und Co., 1909 ; in-8 de xxvi-414 p. (Verôffentlichungen 
der historischen Kommission der Stadt Frankfurt am Main, 1.] 


En 1896 déjà, M. Jung avait publié un historique des archives de la ville 
de Francfort-sur-le-Mein. Mais depuis treize ans ce dépôt s’est sensible- 
ment accru, et le conservateur qui en a la garde a considérablement 
élargi son plan primitif. Le présent volume est à la fois, comme le pre- 
mier, un historique et un inventaire des différents fonds, classés 
d'après le principe de provenance. On: doit reconnaître qu’en raison de 
sa situation de ville libre jusqu’en 1866, Francfort a des archives plus 
importantes que d’autres cités, et que l'on y rencontre des documents 
(politique extérieure, guerre et paix, etc.) absents ordinairement des 
dépôts municipaux. En raison aussi de sa situation de ville choisie 
pour l'élection et le couronnement des empereurs depuis 1147 jusqu’en 
1792, il s'y trouve des documents relatifs à ces événements. L'Ordre 
teutonique et l'Ordre de Saint-Jean de Jérusalem possédaient des 
biens à Francfort, et sont représentés par une série de liasses. Des 
annexes donnent le catalogue sommaire des manuscrits historiques, 
des fonds privés des familles von Glauburg, Steitz, von Stalburg, von 
Lersner, etc., qui successivement sont venus enrichir le dépôt. La plu- 
part des séries administratives se continuent jusqu'à nos jours. Enfin 
une dernière partie indique brièvement les fonds d'archives qui exis- 
tent à Francfort en dehors des archives municipales (ceux de l’ancienne 
Confédération germanique, 1816-1866, de la Chambre de commerce, 
du Consistoire évangélique, des Communautés des réformés allemands, 
des réformés français, des catholiques et des israélites, des familles von 
Holzhausen et von Bethmann, et de quelques autres associations ou 
fondations anciennes). Tout ceci indépendamment des fonds qui consti- 
tuent un dépôt communal. Dans chacune des séries qui d'ailleurs 
remontent au xive ou au xv* siècle pour la plupart, les lacunes sont 
rares. 

On lira avec intérêt l’histoire du dépôt écrite par M. Jung, dont toute 
l'activité est concentrée sur son service, fort bien organisé et régi par 
un règlement du 12 novembre 1869. H.S. 


Katalog der Handechriften der Danziger Stadtbibliothek, 
Teil 2 und Teil 3; bearbeitet von D’ Orro GUnrser, Stadtbibliothekar. Dan- 
zig, Saunier, 1903-1909 ; in-8 de vur-588 et vir-424 p. 


Le premier volume du catalogue des manuscrits de la bibliothèque 
de Danzig, préparé par A. Berlling, date de 1899; il comprenait surtout 
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les matériaux de l’histoire locale. Les deux volumes complémentaires 
que la sollicitude de M. Otto Günther a successivement fait paraitre 
dans ces dernières années achèvent heureusement la publication; ils 
comprennent par conséquent, indépendamment des matériaux rela- 
tifs à l’histoire de la Prusse proprement dite, de la Pologne et autres 
pays, les manuscrits de jurisprudence, de théologie, de philosophie, de 
science, de médecine, de sociologie, de commerce, de technologie, de 
philologie et de littérature, enfin deux collections particulières for- 
mées par K. G. Ortmann et par Joh. Uphagen au xvui° siècle (intéres- 
sant surtout l’histoire locale). Au total environ 1860 manuscrits, décrits 
avec le grand soin et la réelle compétence dont le savant bibliothécaire 
de Danzig a déjà donné tant de preuves. Les provenances sont toujours 
indiquées; les noms des copistes mentionnés lorsqu'ils ont pris soin de 
se faire connaître; des notes bibliographiques intelligemment grou- 
pées chaque fois qu'il est nécessaire; un copieux index alphabétique 
terminant chacun des volumes. Les manuscrits du moyen âge sont 
relativement peu nombreux; on y compte cinq arabes, deux turcs, 
deux arméniens, un tamoul, un très court fragment hébraïque, deux 
fragments du xine siècle du roman d'Apollonius et de Gautier de 
Coincy; seule la musique a été exclue comme étant de nature à former 
une catégorie spéciale, trop différente du reste de Ja collection. 

Les bibliothèques allemandes qui n’ont pas encore catalogué les ma- 
nuscrits confiés à leurs soins pourront prendre modèle sur la publica- 
tion dont vient de nous doter M. Günther; ils ne sauraient trouver de 
meilleur exemple à suivre. HS. 


Inventaire des sceaux des pièces originales du Cabinet des 
titres, à la Bibliothèque nationale, par J. Roman, correspondant 
de l’Institut. Tome I. Paris, impr. nationale, 1909; in-4 de [1v-]vi 945 p. 
{Collection de documents inédits sur l’histoire de France.] | 


Douët d’Arcq et Demay ont fait connaitre, par de vastes publications, 
un très grand nombre de sceaux conservés dans les archives de Paris 
et de plusieurs départements français. Ils se sont acquis, ce faisant, 
une réelle et juste notoriété. Ce n’est pas que leurs travaux soient irré- 
prochables : en une matière aussi complexe et aussi hérissée de diff- 
cultés, .il est impossible de ne pas laisser passer quelque bévue. Car il 
faut être héraldiste, archéologue, paléographe et historien pour entre- 
prendre des ouvrages de ce genre, il importe d'avoir également soin 
de la partie généalogique et de l'identification des noms de lieu; il con- 
vient de s'arrêter à quantité de détails où, si l’on n’y prend garde, il est 
trop aisé de faire fausse route. 

Marchant sur les traces de ses deux devanciers, M. Joseph Roman a 
décidé de nous: donner l'inventaire des sceaux conservés au Cabinet 
des titres de la Bibliothèque nationale. L'idée était excellente. Mais . 
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l'ouvrier n'était pas à la hauteur de sa tâche, et dans le catalogue 
des 8067 articles qui composent son tome premier, il a accumulé 
fautes sur fautes, au point que l'on peut se demander en vérité 
pourquoi il s'est attelé ainsi à une besogne notoirement au-dessus de 
ses forces. Il a pris pour argent comptant le classement même des 
pièces originales de la Bibliothèque nationale, et adopté les lectures 
qu'avait cru devoir se permettre le bibliothécaire chargé dudit classe- 
ment; et, sans y regarder de plus près, il a réussi à amonceler des 
erreurs qu'avec un peu de sens d'observation et de critique il eût 
été facile d'éviter en grande partie. 

M. Roman ignore-t-il qu’il existe, à la disposition des travailleurs, 
des listes d’abbayes? Car il nous cite l'abbaye de Leaue (6304, pour 
l'Eau), de Bou (6656, pour du Vœu), de Notre-Dame de Leffart (6320, . 
pour Lessart), de Mornienval (7917, pour Morienval), d’'Echaalis (3112 
et 3621, pour Les Echarlis), des Cordelières de Saint-Martin lès Paris 
(1956, pour Saint-Marcel). Ignore-t-il qu'il existe des dictionnaires 
topographiques capables de le renseigner sur des localités telles que 
Moneto-sur-Cher (7596, pour Menetou), £scaplet et Staple (2622, pour 
Étaples), la Motte de Maïisse (3112, pour la motte de Messey), Cloes en 
Brie (6784, pour Cluis en Berri), Benchard en Vendômois (6798, pour 
Bénéhard), Anguillemoustier et Pontronart (3260, pour Englemoustier 
et Pont-Rouart), Fleury en Brière et Darnemois (3177, 3179, pour Fleury- 
en-Bière et Dannemois), Yany (7709, 7711, pour Eawy), Châtillon, Da- 
zergues (2435, pour Chätillon-d’Azergues), Pondenclies (3516, pour 
Pont-de-Veyle), Trie-le-Hérault (3452, pour Trie-Chäteau), Chiennoy 
(3549, pour Chémery), Neumon en Terraisse (2989, pour Nouvion-en- 
Thiérache), et pour retrouver les véritables noms de Avit-le- Vieil 
(3151), Villars-en-Azois (2933), le fort de Bertufaite (2504), la sei- 
gneurie de Saint-Sinc-Banayrorio (2493), celle de Saint-Maurice-sur- 
Laveson (2097), Anderny (3725), Bieute et Brieuté (3279, 3281), Chà- 
tel-Achard (2115), Veuly-le-Normand (3480), l'église de Fonterbault 
(3623)? Dans la plupart des cas, ces erreurs proviennent de mauvaises 
lectures, comme encore le Château Servatenno près Toulouse (3446, 
pour Castel-Sarrasin), Dreux (3848, pour Druyes), Paucilly (3819, pour 
Pavilly), la seigneurie de Afontreuil-sur-Bois. Sous le n° 2342 signalons 
un joli trio : « Sceau de la Burète, les généraux des Maillettes, et la 
vigne de Port-Enuzelle ». S'agit-il de Damien Cailar, capitaine pour 
Louis XI à Llivia en Cerdagne ? M. Roman le place à Livie en Sar- 
daigne, sans se douter qu’en 1471 Louis XI n’a pas, que l’on sache, 
guerroyé en Sardaigne. Nous voyons le lieutenant du bailli de Conse- 
rans (lisez : Cotentin) donner un ordre au vicomte d’Avranches (3436); 
un archidiacre de Pinchèéres (lisez : Pinserais) en l'église de Chartres 
(3791); un archidiaconé de Seliac à Avignon (722); un archidiacre et 
élu (?) au diocèse de Bayeux (28387; un archidiacre de Valenchines 
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(2488); un chancelier du comte de Blois, Guillaume de Crèvecœur, 
qualifié d’archidiacre de Brabant (3742). Jean de Termonde (Tenre- 
monde) est écrit Teuremonde (3158) ; François de Coetlogon (3306) est 
dit seigneur d’/beris (?); Pierre de Saint-Broing est écrit Saint-Bérong 
(2939), et Jean de Castelnau-Bretenoux est mentionné sous le nom de 
Chäâteauneuf-de-Brelenoux (2949, 2950); Jacques le Gentil, imprimeur 
à Rouen en 1542, est qualifié d’imponneur (3157); Blanchet Braque, 
d’une famille pourtant assez connue, est écrit Bragne (2071) alors 
que ses parents sont à leur vraie place; mais les noms les mieux portés 
ne sont pas à l'abri des bizarretries : Jean et Guy de Châtillon, comtes 
de Blois et seigneurs d’Avesnes, possèdent des seigneuries aussi 
étranges qu'étrangères, Stouchene et Legonde (2987, 2988, 2995); les La 
Meilleraye deviennent Milleraie (3566, 3594) et les Sénectère sont 
confondus avec les Sancerre (3585); les Coëtnan sont appelés Coethuen 
(3300) et les Coetquen Couesquen (3563); les Lestrange sont à Estrange; 
les Le Bouteiller de Senlis (2020 et suiv.) paraissent d'illustres inconnus; 
les La Fayette sont classés à Motier. Je vous recommande encore : les 
Matignon, mentionnés tantôt à Goyon, tantôt à Matignon; Étienne de 
Leurs Maisons (Lormaison), maitre des requêtes du duc d'Orléans (6824, 
6825) ; Jean de Cuise, seigneur de Pouis (3793); Nicolas de la Court- 
veuve, pour la Courneuve (3637); les Du Cos de la Hitte classés soit 
à Cor (3445), soit à Cocé (1572); les Giversac à Ginersac; les Bouberc 
à Bonberch et Bonbers, etc. 

D'ailleurs les dédoublements ne sont pas rares, et il y a vraiment 
trop de négligence à n'avoir pas reconnu les mêmes personnages dans 
Jean de Cintray (3152) et Jean de Curtray (3810); Antoine Lenaudis 
(6323) et Antoine de Lebaudis (6308); Jean de Graville (5422) et Jean 
Malet, seigneur de Graville (6852) ; Louis de Cramail (3675) et Louis de 
Carmaing (2522) ; Pierre Coutel, bourgeois de Toulouse (3654) et Pierre 
Cotel, marchand de Toulouse (3526); Pierre de Cocils (3296) et Pierre 
de Coussils (3405), etc. Pourtant les dates, les qualifications et les 
armoiries pouvaient aider singulièrement à les rapprocher. Le bon 
Gace de la Bigne, chapelain de Charles V et poète, n’est pas épargné 
(2230), et je signale à votre attention un Normand nommé Guidon (?) 
Madour, un certain Jean de Maintenon dit le Borgne de la queue fsic) 
(6808), Dompt Henri de Bury, prévôt de Saint-Pierre de Corbie (2347) 
(j'ai bien peur que ce Dompt figure ici à l’état de prénom). Il était 
bien facile d'identifier Ruis Cabeca de Vaca, capitaine de la mer d’Es- 
pagne en 1382 (8012). 

D'ailleurs, si j'arrive aux étrangers, la mesure est comble et nous 
jonglerons avec les noms les plus extraordinaires. Voici les bandes du 
colonel de Theis (20892) et le régiment suisse de Gallati (3806); voici 
Marc-Antoine Colonna, dont la seigneurie de Pagliano est francisée en 
Palian (3349); voici un Cuneo, associé de la compagnie des Docenti, qui 
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est appelé de Coing et qualifié de compagnon (3316) ; un Clifton devenu 
Cliston (3266); un Cloux de Langenonia ou un Mangue de Louvain 
(6197 et 6647), chevaliers. allemands; un Anguillara défiguré en Renzo- 
Ursin de Cère (2683). M. Roman ne craint pas le mélange de deux 
langues, et n'hésite pas à présenter des associations de prénom et de 
nom telles que Jules Caracciolo (2474) et Nicolas de Cordova (3464), 
tandis qu'il écrira Julio Centurione (2678), Dominico Crema (36%), 
Ludovico Costa (3516). Il est d'autre part impossible de savoir s’il s'agit 
d'un Français ou non, en présence de noms aussi singuliers que Roc 
de Chodogno (3130), Casimir de Camille (2422), Raoul Charnok (2883), 
Henri Crani (3681), Othe de Leca (6314), Astelin de Marches (6764). Il 
est impardonnable d'écrire duc d'Atry (6760), et duc d'Albanie (6410). 
Mais peut-on demander plus d’exactitude en cette matière à un auteur 
qui a osé imprimer receveur de Pouve pour Péronne (7918), sénéchaus- 
sée de Beauvais pour Beaucaire (6318), le Clos des galères (sic) de Rouen 
(2085, 3140, 6790, 8010, 8012, etc.), le verdier des Mons de Lenque 
(3697), le Vicomte d’Ange en Normandie (pour Eu) (3028), la Reine blan- 
che (2798, 3344, 6618, etc.), l'enquêéteur des caves et foires du roi (pour 
eaux et forêts) (340), le maréchal de la Foy (sic) (6382), un panetier 
de grenier à sel (1206), et Jean de Magnéville, seigneur d’Ycellieu ! 
M. Roman a mal lu et souvent mal compris. Si je voulais poursuivre 
davantage, je noterais encore des centaines et des centaines d'endroits 
où l'erreur est manifeste sans que l'on ait besoin de recourir au texte 
analysé ou au sceau décrit. Ces descriptions elles-mêmes donneraient 
lieu à de multiples observations. Le travail a été conduit trop vité, avec 
trop de fantaisie, sans souci des difficultés qu'il présentait et des écueils 
où l'on pouvait se briser. Le naufrage est complet, et le sauvetage im- 
possible. Si l'on veut qu'une telle publication puisse aider à la diffusion 
de la science et à une connaissance plus parfaite du passé, comme on 
est en droit de le lui demander, il faut la recommencer. H. S. 


Bibtiographlie du droit internatlonafi, par le MARQUIS DE OLIVART. 
Paris, Pedone, 1905-1908 ; 3 fasc. in-8 de virt-930-xxit p. — Prix : 25 fr. 
L'auteur a fait paraitre, en 1899, un Catalogue d’une bibliothèque de 

droit internalional, qui était le catalogue de sa propre collection. Le 

Bibliographe mnderne avait annoncé cette publication. La présente 

bibliographie n'est qu’une deuxième édition, mais très augmentée et 

mise à jour; elle comprend notamment les publications officielles et 
autres relatives à la guerre hispano-américaine, à la question du Maroc, 

à la question des frontières équatoro-péruviennes, aux conférences de 

la paix (La Haye). Toutefois le principe me parait défectueux, car, au 

lieu de refondre entièrement ses fiches, M. de Olivart a dans le premier 
fascicule réimprimé purement et simplement son travail antérieur, 
dans le second apporté un premier supplément, dans le troisième un 
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second supplément. Ainsi les mêmes divisions et subdivisions repa- 
raissent à trois reprises différentes, ainsi se fait sentir un défaut 
d'unité quelque peu fâcheux et qu'il eût été facile de faire disparaitre. 

Assurément, puisqu'il s’agit d'une collection privée, si belle soit-elle, 
on ne doit pas s’attendre à trouver groupés là tous les travaux relatifs 
au droit international. Il y a surtout des ouvrages en langue espagnole, 
comme on doit s’y attendre, un grand nombre en langue italienne et 
en langue francaise (parmi les lacunes surprenantes, je citerai le travail 
important de G. Salles sur l'origine des consulats); les livres allemands, 
anglais, sont assez médiocrement représentés. Parmi les livres en lan- 
gues slaves, j'en note un, publié en croate que l’auteur a pris pour du 
magyar : c’est bien le même pays, mais ce n'est tout de même pas 
une raison pour que l’on confonde les deux idiomes! 

On fera bien, lorsqu'on consultera cette bibliographie, — et on devra 
la consulter sur cette matière tant qu'une autre ne l'aura pas rempla- 
cée, — de ne jamais se fier uniquement à elle. On la considérera 
comme une base utile aux premières recherches. L'auteur annonce une 
table qui sera précieuse, et qui formera un fascicule indépendant. 

H. S. 


Bibliographie féonographique du Lyonnais; tome Ier, 1re partie 
(Portraits), par Marius Aunin. Lyon, A. Rey, 1909; in-8 de [iv-]viu-215 p. 
[Bibliothèque de la ville de Lyon; Collection de travaux de bibliographie.] 


Voici une excellente idée réalisée. A côte de la bibliographie locale 
(pour Lyon elle existe et très remarquable, par les soins de M. Charléty), 
l’iconographie locale. Et cette première partie, consacrée aux portraits 
de célébrités lyonnaises, sera suivie de plusieurs autres qui verront le 
jour peu à peu et continueront la série par les vues, plans et monu- 
ments de Lyon et du département. 

M. Audin a consciencieusement dépouillé les répertoires généraux, 
les collections locales, et un grand nombre de publications diverses; 
et jl explique au début sur quoi ont porté ses recherches : 1° estampes 
originales tirées sans destination spéciale ; 20 estampes hors texte 
tirées ou non à part d'ouvrages; 30 illustrations dans le texte; 40 pho- 
tographies ou dessins originaux déposés dans les collections publiques. 
Osera-t-on demander davantage ? Évidemment, ce répertoire ne com- 
prend pas les peintures et les sculptures passées en vente, vues dans 
des expositions, ou appartenant à des collections particulières : c’eût 
été trop demander peut-être, mais ne serait-il pas possible de souhaiter 
que la bibliographie iconographique du Lyonnais s’augmente d’un vo- 
lume qui les mentionnerait ? Ce ne ser& d’ailleurs pas le plus aisé à 
composer, tant la matière est diverse et éparse. Mais l'exposition rétros- 
pective de Lyon en 1904, l'exposition d'œuvres du sculpteur lyonnais 
Chinard, organisée à Paris en 1909, n'auraient-elles pas fourni les pre- 
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miers éléments, pour ne citer que ces deux là ? Et alors, par exemple, 
à côté de François de Régny répertorié par M. Audin, nous aurions vu 
paraître Alexandre-Antoine Régny, trésorier général de la ville de Lyon, 
et sa fille, dont les bustes par Chinard sont la propriété de M. Reynaud; 
à côté de Chinard lui-même, nous aurions apercu sa première femme 
Antoinette Perret, dont le buste en terre cuite orne le musée de Lyon. 
Tel qu’il est du moins, ce volume appelle la sympathie; les descrip- 
tions sont nettes et soignées; les dates, pour les modernes, ont été 
toujours vérifiées. Un tel travail mérite d’être encouragé. H. S. 


Inventaire chronologique des cartes, plans, atlas, relatifs à 
la Nouvelle-France et à la province de Québec (1508-1908), par 
N. E. Dionwe, bibliothécaire de la Législature de la province de Québec. 
Québec, Société royale du Canada, 1909; in-8 de viu-124-1v-v1 p. 

M. Dionne est l’auteur d'un copieux inventaire chronologique des 
ouvrages publiés en langue française dans la province de Québec, 
ainsi que des ouvrages publiés à l'étranger sur la province de Québec 
et de la Nouvelle-France ; il a été signalé dans le Bibliographe moderne, 
1907, p. 395. Celui-ci en est le complément, et sera aussi bien accueilli. 
Il l’a fait précéder d'une introduction historique et critique sur la va- 
leur des plus anciennes cartes de la Nouvelle-France. A quelques rares 
exceptions près, M. Dionne a décrit des exemplaires qu'il a vus lui- 
même, il en donne la désignation précise, et les dimensions exactes. Son 
catalogue s'arrête à l’année 1906 et comprend plus de 1250 numéros. 

On apprendra en outre avec plaisir que le même bibliographe compte 
poursuivre son travail et publier des suppléments réguliers, d'abord 
quinquennal (pour la période 1905-1910), puis annuels. On lui saura 
certainement gré de tant de persévérant dévouement à l’ingrate biblio- 
graphie. H. S. 


Bibliographie des impressions et des œuvres de Josse Badius 
Ascensius, imprimeur et humaniste (1462-1535), par Pa. Re- 
NouaRD. Paris, Ém. Paul et fils et Guillemin, 1908; 3 vol. in-8 de vir1-328, 
1V-548 et 1v-531 p. avec 44 fig. — Prix : 55 fr. 

Auteur érudit et apprécié de plusieurs ouvrages sur l'imprimerie à 
Paris et sur Simon de Colines en particulier, M. Ph. Renouard a été 
tenté par la curieuse figure de cet illustre Flamand, correspondant et 
ami de Gaguin, d'Érasme, des frères de Marnef, de Béda, de Nic. Bé- 
rault, de Pierre Danès, de Lefebvre d’Étaples, de Jacques Toussain, 
qui eut Henri Estienne pour petit-fils, et fut un excellent latiniste en 
même temps qu'un très actif typographe. Résumons d’après lui sa bio- 
graphie : Il fait ses études à Gand, à Louvain, puis en Italie (Ferrare, 
Mantoue), d’où il vient professer à Valence et à Lyon; il commence 
alors à se faire connaitre par de nombreuses éditions, et entre à l’im- 
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primerie Trechsel sans que ses nouvelles fonctions nuisent en quoi que 
ce soit à ses œuvres personnelles; il collationne les textes, écrit les 
préfaces, corrige les épreuves. Un premier séjour à Paris, à partir de 
1492, le met en relations avec tous les savants que compte la capitale ; 
mais c’est surtout après la mort de Trechsel et les difficultés survenues 
avec sa veuve qu'il quitte définitivement Lyon et se met en rapport 
avec le libraire parisien Jean Petit. Il reprend ses publications avec 
plus d'activité que jamais (1499) et devient à son tour imprimeur et 
éditeur (1503) jusqu'à sa mort. M. Renouard a consacré un important 
chapitre à l’étude de ses ateliers, de son matériel, de ses marques, des 
illustrations et des encadrements de ses livres; on y trouvera d'inté- 
ressants détails sur les prix de revient des impressions à cette époque, 
sur les chiffres des tirages, sur les relations des éditeurs entre eux. 
D'autre part, il étudie ses œuvres grammaticales, morales, poétiques, 
historiques, ses commentaires et ses préfaces. 

Mais ce n'est là qu'une faible partie des patientes recherches poursui- 
vies par l’auteur. Les deux derniers volumes forment une ample biblio- 
graphie des ouvrages édités, commentés ou imprimés par Josse Badius; 
et comme M. Renouard est passé maitre en l'art de décrire les vieux 
livres, on peut s'attendre à y trouver toute la précision et toute la 
sûreté nécessaires. Les volumes décrits ont à peu près tous passé par 
les mains de l’auteur; les préfaces de Badius sont réimprimées in 
extenso ; les notices sont pleines de renseignements précieux pour l’his- 
toire littéraire du début du xvi° siècle, et si parfois on peut constater 
quelque insignifiante coquille 1, il faut tenir compte de l'immensité du 
travail et apprécier surtout l'immense service rendu. Beaucoup d'er- 
reurs anciennes ont été heureusement rectifiées. Et comme cette 
bibliographie est classée par noms d'auteurs, M. Renouard l'a complétée 
par une table générale chronologique par noms de lieu d'impression, à 
laquelle succèdent un index des noms d'imprimeurs et de libraires, et 
une table générale des noms cités. 

Ces trois volumes ont leur place marquée dans toutes les bibliothè- 
ques. Et souhaitons que tous nos vieux imprimeurs français trouvent 
un bio-bibliographe qui les traite avec cette conscience et cetle méthode : 
beaucoup d’entre eux le méritent d’ailleurs, à des degrés divers, sans 
avoir eu la notoriété de Josse Badjus dans le monde littéraire de son 
temps. H.S. 


1. Tome II, p. 143, on s'explique mal comment un livre, les Apparitores 
Septem de Th. Barba, dont il existe des exemplaires à la Biblioth. Mazarine, 
à Avignon et à Nancy, « n'est guère connu que par la mention qui en est faite 
au catalogue des livres de Joseph Techener », 
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Catalogue général des incunables des bibliothèques publiques 
de France, par M. Peczecuet. Tome III (Compagnies-Gregorius). Paris, 
A. Picard et fils, 1909; in-8 de visr-658 p. — Prix : 12 fr. 


Le continuateur de M''e Pellechet, M. Louis Polain, met tout son zèle 
à poursuivre dans les meilleures conditions l'entreprise qu'elle n’a pas 
eu le temps de mener à bien. Les deux premiers volumes ont paru en 
1897 et en 1905; avec celui-ci nous ne devons pas être loin de la moitié 
de la publication. Elle comprend, on s’en souvient, les incunables con- 
servés dans les bibliothèques publiques de France (Chantilly, l’Institut 
. de France, d'autres encore n'ont pas été compris), quelle que soit 
l'origine de ces volumes, dont une notable proportion a été imprimée 
en Allemagne et en Italie. Parmi les ouvrages qui sont mentionnés le 
plus fréquemment, je note ceux de Gralien (Decrelum), de Guillaume 
Durand, évêque de Mende, de J. Duns Scott, de Denys le Chartreux, de 
Datus, de Donat, d'Évrard de Béthune, de Gaguin, de Gerson, de Mar- 
sile Ficin, du pape Grégoire le Grand, de Gérard de Vliederhoven; les 
plus rares paraissent être les publications de circonstance (sorties en 
partie des presses de Pierre Le Caron, à Paris), et les éditions à bon 
marché, tels que les formulaires d'avocats et certains livres d'école 
ou de piété, condamnés par leur essence même à disparaitre prompte- 
ment. Parfois les variantes dans deux éditions différentes du même 
atelier sont si insignifiantes qu’un œil exercé peut seul arriver à les 
distinguer. Chaque fois qu'il a été nécessaire, Polain a renvoyé à Hain, 
aux recueils d'Holtrop, de Burger, de Woolley, de Thierry-Poux et de 
Claudin ; lorsque la description antérieure est un peu sujette à caution 
(par exemple pour les Coutumes de Bretagne, imprimées à Loudéac en 
1485), une note nous en prévient. La méthode nous parait excellente et 
tout à fait digne d'éloges. H. S. 


Catalcch de la Biblioteca musical de fa Diputacio de Barce- 
lona, per Fezip PepreL. II. Barcelona, tip. Oliva, 1909; in-4 de 382 p. 
Le tome second et dernier de ce luxueux catalogue de la bibliothèque 

musicale du Palais de la Députation, à Barcelone, a suivi de près le 

premier, par les soins inlassables de l’'éminent maître, musicographe et 
musicien, Felip Pedrell. Il comprend la presque totalité de la division 
des partitions (musique sacrée, musique vocale profane, musique dra- 
matique) et la littérature musicale. Une table alphabétique de tous les 
noms et une copieuse bibliographie achèvent lFouvrage, où, comme 

pour le premier volume, les notes historiques abondent. Les curieux y 

trouveront de plus, avec reconnaissance, un certain nombre d'œuvres 

anciennes transcrites par les soins du grand artiste qui s’en est fait 
l'éditeur; particulièrement dans les pièces d'orgue (Cabanillas, Ximenes, 

Elias), les monodies et les madrigaux (Vasquez, Flecha), données non 

comme spécimens fragmentaires, mais en entier. De nombreuses repro- 
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ductions musicales ou typographiques ornent d'ailleurs ces pages. C’est 
un travail des plus remarquables en son ensemble. H, DE C. 
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Index de périodiques. 


Zentralblatt für das Deutsche Reich; Sachregister für die J. 1873 bis 
1908. Berlin, Heymann, 1909 ; in-8 de 192 p. (7 mk.) 

Die neue Zeit; Wochenschrift der deutschen Sozialdemokratie. Gene- 
ral-Register des Inhalts der Jahrg. 1903-1907, bearb. von Em. Wurm. 
Stuttgart, Singer, 1908 ; in-8 de 128 p. (2 mk.) 

Indice generale del Monitore dei Tribunali (vol. XXXIX-XLVIII, 
1898-1907). Milano, Società editrice libraria, 4909; in-4 de 581 p. (25 1.) 

Entscheidungen des Reichsgerichts; Entscheidungen in Zivilsachen. 
General-Register zum 61-70 Bde. Leipzig. Veit, 1910 ; in-8 de xxvu- 
724 p. (10 mk.) 

Zeitschrift für phystkalische Chemie, Stôchiometrie und Verwand- 
schaftslehre. Namen und Sachregister zu den Bd. XXV-L, von F.W. Küs- 
ter. I. Leipzig, Engelmann, 1909 ; in-8 de 160 p. (5 mk. 60.) 

Archiv für Psychiatrie und Nervenkrankheiten; Register für Bd. XXXI- 
XLV, redig. von E. Siemerling. Berlin, Hirschwald, 1909 ; in-8 de 65 p. 
(2 mk.) 

Graefe’s Archiv für Ophthalmologie; General-Register zu Bd. LXI- 
LXX, bearbeitet von D' W. Schlsefke. Leipzig, Engelmann, 1909 ; in-8 
de 108 p. (4 mk.) 

Verhandlungen der deutschen dermatologischen Gesellschaft ; 1-X Con- 
gress. General-Register. Berlin, Springer, 1909; in-8 de 85 p. (3 mk.) 

Journal of Mental Science ; General Index from the 30tb to the 54th 
vol. inclusive, by T. W. and C. F. Mac Dowall. London, Churchill, 
1909 ; in-8 de 93 p. (5 sh.) 

Inhaltsverzeichnis und Sachregister der Deutschen Bauseitung (1867 
bis 1908), von Jul. Faulwasser. Hamburg, Boysen und Maasch, 4909; 
in-4 de 11-49 p. (2 mk.) 

Index du Mercure de France (1672-1832), donnant l'indication, par 
ordre alphabétique, de toutes les notices, mentions, annonces, plan- 
ches, etc., concernant les beaux-arts et l'archéologie, par Étienne 
Deville. Paris, Schemit, 1910 ; in-4 de vi-269 p. (15 fr.) 

Register zum Jahrbuch (1856-1861) und zu den Mitteilungen (1856- 
1902) der k. k. Zentralkommission für Kunst- und historische Denkmale. 
HT (Orte). Wien, Schroll, 4909 ; in-4 de 1v-116 p. (3 kr. 60.) 
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Silzungsberichte der kaïserl. Akademie der Wissenschaften in Wien 
(Philosophisch-histor. Klasse). Register zu den Bdn. 151 bis 160. Wien, 
Hôlder, 1909 ; in-8 de v-244 p. (5 kr. 80.) 

Mitteilungen des Instituts für ôsterreichische Geschichtsforschung ; 
Inhaltsverzeichnis zu Bd. XXI-XXX, bearb. von Kasp. Schwarz. Inns- 
bruck, Wagner, 1910 ; in-8 de 72 p. (2 kr.) 

Archiv für lateinische Lexikographie und Grammatik, mit Einschluss 
des älteren Mittellateins. Register zu Bd. XI-XV. Leipzig, Teubner, 1909; 
in-8 de 26 p. (1 mk.) 

Index alphabétique des cinquante premiers volumes de la Revue des 
Études juives. Paris, Durlacher, 1910 ; in-8 de vu-430 p. (12 fr. 50.) 


Table décennale des publications de la Société de l'histoire de Paris 
et de l'Ile-de-France; troisième série (1894-1903). Paris, Champion, 
1909 ; in-8 de 1v-88 p. (2fr.) 

Table générale des matières contenues dans les Bulletins du Musée 
historique de Mulhouse, XXI (1897) à XXX (1906), dans le vol. XXX 
(Mulhouse, E. Meininger, 1907). 

Cenno storico ed indice generale della Rassegna puygliese di scienzse, 
lettere ed arti per le annate dal 1884 al 1906 (vol. I-XX111), dal Elena 
Beltrami. Trani, Vecchi e C., 1910; in-4 de 46 p. 


Register op de artikelen voorkomende in hetT'}dschriftvoor Indische 
taal-, land-, en volkenkunde en de Verhandelingen van het Bataviaasch 
Genootschap van kunsten en welenschappen, loopende tot het jaar 1907. 
Batavia, Albrecht and Co., 1908 ; in-8 de v-276 p. et 98 p. (1 fi. 50.) 


Indici del Giornale storico della Letteratura italiana, vol. I-L (1883- 
1907). Fasc: 3. Torino, Loescher, 1909 ; in-8, p. 321 à 506. 


Geographische Zeilschrift; Register zu den ersten 10 Jahrg. (1895- 
4904), zusammengestellt von F. Thorbecke. Leipzig, Teubner, 1909; 
in-8 de vi-118 p. (5 sh.) 

Index to The Month (1864-1908), arranged under subjects and 
authors. London, Longmans, 1909 ; in-8 de 84 p. (3 sh. 6 d.) 


Îlistoire de l'imprimerie. 

Études sur l'art de la gravure sur bois à Venise ; les livres à figures 
vénitiens de la fin du xv*° siècle et du commencement du xvi°, par le 
prince d'Essling. Deuxième partie (ouvrages imprimés de 1501 à 1525). 
Paris, H. Leclerc, 1909 ; in-folio de 680 p. et pl. (300 fr.) 

De la introducciôn y establecimiento de la imprenta en las Coronas 
de Aragôn y Castilla y de los impresores de los incunables catalanes. 
Barcelona, tip. L'Avenc, 1909 ; in-8 de 360 p. et 21 fig. (10 pes.) 


Cf. un article de Dom Lambert : Divers incunables d'Aragon inédite 
ou peu connus, dans le Bulletin hispanique de janvier 1910. 
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À brief account of the University Press at Oxford, by Falconer Madan. 
Oxford, University Press, 1909; in-8 de vi-40 p. et fig. (60 c.) 


Bibliographie. 


GÉNÉRALITES. — Î cento migliori libri italiani, scelti e indicati, con 
osservazioni bibliografiche, da G. Fumagalli. Milano, Hoepli, 1909 ; in-16 
de 47 p. 


— Catalogo metodico degli scritti contenuti nelle pubblicazioni perio- 
diche italiane e straniere. Parte I (Scritti biografici e critici) : indice 
generale a tutto l’anno 1906 (Biblioteca della Camera dei Deputati). Roma, 
tip. Camera dei Deputati, 4909 ; in-8 de 117 p. 


— Indice per materie del Catalogo generale della libreria italiana 
dall’ anno 1847 a tutto il 1899. I, per Att. Pagliaini. Milano, E. Rubini, 
4909 ; in-4 de 866 p. 

— Manuel de l'amateur de livres du xixe siècle (1801-1893), par 
Georges Vicaire. Fasc. XX. Paris, Rouquette, 1909 ; in-8, col. 385 à 800. 
(10 fr.) 


— Catalogue général de la Librairie française ; continuation de l'ou- 
vrage d'Otto Lorenz. XIX (1900 à 1905). Fasc. 4 à 8 (I-Z). Paris, Per 
Lamm, 1909 ; in-8 de 816 p. (40 fr.) — XX (Table des matières des 
tomes XVIII-XIX). Fasc. 1 (A-Eg.). Paris, Jordell, 1910 ; in-8 de 240 p. 


— The English Catalogue of books for 1909. London, Low, 1940 ; in-8 
de 336 p. (6 sh.) 


— The annual Library Index (1908), including periodicals, american 
and english, by W. I. Fletcher. New York, Office of the Publishers’ 
Weekly, 1909 ; in-8 de 1x-411 p. (8 5.) 

— American Bibliography ; a chronological Dictionary of all books, 
pamphlets and periodical publications printed in the United States of 
America 1639-1820, with bibliographical and biographical notes, by 
C. Evans. V (1774-1778). Chicago, Evans, 1909 ; in-4 de xv-455 p. (8 15.) 


— The Annual american Catalog 1908. (Suppl. I to the American Ca- 
talog, 1905-1907.) New York, Office of the Publishers’ Weekly, 1909; in-8 
de xLvI11-379 p. (8 3.) 


— Stikords-Katalog over norsk Literatur 1882-1907, af S. Hauff. 
Fasc. 3-6. Kristiania, Cappelen, 1909 ; in-8, p. 33 à 202. (6 kr.) 


ANONYMES ET PSEUDONYMES. — Deutsches Anonymen-Lexikon, von 
Mich. Holzmann und Hans Bohatta. V (1851-1908). Leipzig, Breitkopf und 
Haertel, 1909 ; in-8 de vi-352 p. (15 mk. 75.) 

— Svenskt Anonym- och Pseudonym-Lexikon; Bibliografisk fôor- 
teckning üfver uppdagade anonymer och pseudonymer i den svenska 
litteraturen, af Leonard Bygdén. If, fasc. 4. Uppsala, Akadem. Bok- 
tryckeri, 1909 ; in-8, col. 289 à 384. 
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HAGIOGRAPHIE. — Bibliotheca hagiographica graeca, ediderunt socii 
Bollandiani. Editio altera emendatior. Bruxelles, Société des Bollan- 
distes, 1909 ; in-8 de xv-299 p. (45 fr.) 

THÉOLOGIE. — Kurzer Wegweiser durch die alt-katholisch-apologe- 
tische Literatur, von W. Schirmer. Bonn, Alt-katholischer Pressverein, 
“é ; in-8 de 96 p. 

Maryland, the land of sanctuary ; a history of religious toleration 
in Maryland from the first settlement until the American Revolution, by 
Rev. W. T. Russell. Baltimore, Furst Co., 1908 ; in-8 de xxxvin-621 p. 

Cette œuvre du secrétaire du cardinal Gibbons contient une biblio- 
graphie détaillée n’occupant pas moins de 19 pages. 

PHILOSOPHIE. — A text-book of experimental psychology, by C. S. 
Myers. London, Longmans, 1909 ; in-8 de’xvi-482 p. 

À la fin de chaque chapitre, utile bibliographie du sujet. 

MÉDECINE. — Literatura medicalä româneascä, din Gh. Crainicianu. 

Bucuresti, Socec, 1907 ; in-8 de 1v-483 p. 


— Bibliografia gymnastica medica, von Edg. F. Cyriax. Wärishofen, 
1909 ; in-8 de xxim-161 p. 


— Bibliografia médica española contemporänea, por Ed. Sänchez \ 
Rubio. Madrid, Tello, 1909 ; in-4 de 443 p. (10 p.) : 

— Sanitation of public buildings, by W. Paul Gerhard. New York, 
Wiley, 1907 ; in-12 de x1-262 p. (8 1.60.) 

Chaque chapitre se termine par une bonne bibliographie. | 

— Selected bibliography of :sanitary science and allied subjects, by 
Arthur W. Smith. New York, Stechert, 1909 ; in-8 de 40 p. (50 c.) 

— Bibliography of Trypanosomiasis, comp. by C. A. Thimm. Lon- 
don, Dulau, 1910 ; in-8. (4 sh.) ° 
— Histoire de la lèpre en France ; Lépreux et cagots du sud-ouest, 
par le D' H.-M. Fay. Paris, Champion, 1940 ; in-8 de xxvi-784 p. (18 fr.) 

Importante bibliographie du sujet aux pages 703-713. 

— À history of nursing ; the evolution of nursing systems from the 
earliest times, by M. Adel. Nutting and Lavinia L. Dock. London, 
Putnam, 1907 ; in-8 de xv-549 et v-461 p. (21 sh.) 

Avec une abondante bibliographie systématique. 

— Patologia e clinica dei tumori renali, dal dott. R. Minervini. Na- 

poli, Pasquale, 1909 ; in-8 de 171 p. et fig. 


— Patologia dell” apparecchio surrenale e degli organi parasimpatici, 
dal dott. N. Pende. Milano, Società edit. libraria, 1909 ; in-8 de x-376 p. 
et pl. 


Ces deux ouvrages comprennent une partie bibliographique. 
ANTHROPOLOGIE. — Bibliography of anthropology and folk-lore 1907 ; 
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containing works published within the British Empire, by N. W. Tho- 

mas. % annual issue. London, Nuit, 1908 ; in-8 de 74 p. (2 sh.) 
GÉOLOGIE. — The data of Geochemistry, by Frank W. Clarke. Was- 

hington, United States Geological Survey, 1908 ; in-8 de 716 p. (8 2.) 


— À bibliography of topographical and geological works on the Phle- 
graean Fields, by R. T. Günther. London, R. Geographical Society, 
1908 ; in-8 de vi-100 p. (5 sh.) 

— Bibliography of North American Geology for 1906 and 4907, by 
F. Weeks and J. M. Nickles. Washington, United States Geological Sur- 
vey, 1909 ; in-8 de 347 p. (8 1.) 

— Essai de bibliographie analytique des travaux paléophytologiques 
relatifs aux districts de l’Aubrac, du Cantal, du Cézallier et du Mont- 
Dore, par Ant. Lauby. Paris, Béranger, 1910 ; in-8. (5 fr.) 

MINES. — Index of mining engineering literature, comprising an 
index of mining, metallurgical, civil, mechanical, electrical and chemi- 
cal engineering subjects as related to mining engineering, by Walter 
R. Crane. New York, Wiley, 1909 ; in-8 de x11-812 p. ($ 4.) 

BOTANIQUE. — Bibliographia botanica, von W. Junk. Berlin, Jung, 
1909 ; in-8 de xvui-288 p. (1 mk.) 

— Handbook of Flower Pollination, by Paul Knuth; transl. by 
J. R. Ainsworth Davis. Oxford, Clarendon Press, 1910 ; in-8 de xxxri- 
4730 p. en 3 vol. (84 sh.) 

Très abondante hibliographie du sujet aux pages 212-372 du tome Ier. 

ZOOLOGIE. — Bibliotheca zoologica Danica (1876-1906) ; Fortegnelse 
over « Danmarks zoologiske Litteratur », udg. af Naturhistorisk Fore- 
ning ved Svend Dahl. Kjoebenhavn, Gad, 1910 ; in-8. (4 kr.) 

SCIENCES EXACTES. — À history of the logarithmic slide rule and allied 
instruments, by F1. Cajori. New York, Engineering News Publishing Co., 
1909 ; in-12 de vi1-136 p. et pl. (8 1.) 

Avec une ample bibliographie de 14 pages. 

— Führer durch die mathematische Literatur, mit besonderer 
Berücksichtigung der historisch wichtigen Schriften, von Felix Müller. 
Leipzig, Teubner, 1908 ; in-8 de x-252 p. {7 mk.) 

— Alphabetischer Katalog der russischen Bücher über Mathematik 
die in Russland erschienen sind von Anfang der Buchdruckerei bis auf 
die letzte Zeit (1682-1908), von D. V. Agapov. Orenbourg, Breslin, 4908 ; 
in-8 de 43 p. [En russe.) 

ÉDucaTION. — The catholic school system in the United States; its 
principles, origin and establishment, by Rev. J. A. Burns. New York, 
Benziger, 1908 ; in-8 de 425 p. (8 1.25.) 

Appendice bibliographique de 13 pages. 
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— A bibliography of children's reading, comp. by Frank. Th. Baker. 
New York, Teachers’ College, 1908 ; in-8 de 1v-129 p. (60 c.) 
— Growth and education, by J. M. Tyler. Boston, Houghton and 
Mifflin, 1907 ; in-8 de x1v-294 p. (8 1.50.) 
Se termine par une bibliographie de 20 pages. 
— Bibliografia drukôw, odnoszacych sie do komisyi edukacyi naro- 
dowej (1770-1794), na J. Lewicki. Lwôw, Poloniecki, 1908; in-8 de 172 p. 


JURISPRUDENCE. — A preliminary bibliography of modern criminal 
law and criminology, by J. H. Wigmore. Chicago, Northwest University, 
1909 ; in-8 de xu1-128 p. (8 0.65.) 

— Litteratuur en rechtspraak betreffende de ongevallenwet 1901 en 
beroepswet, door H. L. van Duyl an A. Heringa. ie vervolg (tot jan. 
1907). Haarlem, Tjeenk Willink, 1907 ; in-8 de 1v-163 p. (4 f. 90.) 

— Verzameling van Nederlandsch-Indische rechtspraak en rechts- 
literatuur (1898-1907), door J. Duparc. 4e vervolg (1908-1909). ’s Graven- 
hage, Nijhoff, 1909 ; in-8 de vur-169 p. (4 f. 75.) 

— Della responsabilità civile e penale degli amministratori di società 
per azioni, con larghi massimari di giurisprudenza, per Enr. Soprano. 
Torino, Bocca, 1910; in-8 de vin-251 p. (8 1.) 

Contient la bibliographie du snjct. 

SCIENCES POLITIQUES. — The development of the State ; its governmen- 
tal organization and its activities, by J. Q. Dealey. New orX, Silver and 
Burdett, 1909 ; in-8 de 343 p. (8 1.50.) 

Chaque chapitre est accompagné d’une courte bibliographie. 

— The government of european cities, by W. B. Munroe. London, 
Macmillan, 1909 ; in-8 de vir-409 p. (8 2.50.) 

Les sources et la littérature du sujet occupent 23 pages. 

— Primary elections ; a study of the history and tendencies of pri- 
mary election legislation, by C. E. Merriam. Chicago, University Press, 
1908 ; in-8 de x1-308 p. (8 1.25.) 

Appendice bibliographique à la fin. 


SCIENCES SOCIALES. — International peace ; a list of books with refe= 
rence to periodicals, in the Brooklyn Public Library. Brooklyn, 1908 
[1909] ; in-16 de 53 p. 

— Bibliographie der Sozialwissenschaften ; IV (1908), von Herm. Beck 
und Otto Waldschütz. Dresden, von Bühmert, 1909 ; in-8 de 664-111 p. 
(42 mk.) | 

— Saggio bibliografico degli articoli contenuti in riviste italiane e 
straniere sulle questioni del lavoro. V (1908). Roma, tip. Nazionale, 
4909; in-8 de vuni-50 p. (40 c.) 

— Svensk social Litteratur (1832-1907), af Sven Tunberg och N. Her- 
litz, Stockholm, Erman, 1907 ; in-8 de xv-107 p. (2 kr.) 
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— Colonization ; a study of the founding of new societies, by Alb. G. 

Keller. Boston, Ginn, 1908 ; in-8 de x1-632 p. et pl. (8 3.) 
Importante bibliographie de 13 pages. 

—- International commercial policies, with special references to the 
United States, by G. M. Fisk. New York, Macmillan, 1907 ; in-8 de xvi- 
3-288 p. (8 1.25.) 

Contient une bibliographie générale de 13 pages. 

— Della emigrazione europea ed in particolare di quella italiana, 
per P. Em. De Luca. Torino, Bocca, 1909; in-8 de 224, 351 et 277 p. 
avec pl. (30 1.) 

Avec la bibliographie du sujet, traitée avec soin. 

— The negro problem ; a bibliography, comp. by Vera Sieg. Madison 
(Wisconsin), Free Library Commission, 4908 ; in-8 de 22 p. 

— À history of slavery in Cuba (1511-1868), by Hubert H. S. Aimes. 
New York, Putnam, 1907 ; in-12 de xi1-298 p. 

Complété par une importante bibliographie. 

— Bibliography of the Chinese question in the United States, by 
R. E. Cowan and B. Dunlap. San Francisco, Robertson, 1909 ; in-4 de 
68 p. (8 1.40). 

FINANCES. — Essai bibliographique sur la lettre de change, le billet 
à ordre et le chèque, par le baron Guillaume (Revue de l'Institut de 
droit comparé, Il, 1909, p. 394-495). 


— Bibliographie raisonnée de la science des finances, par Paul 
Haensel. [. Jaroslavl, tip. Gubernskago Pravlenija, 1908 ; in-4 de 1v- 
110 p. (60 kop.) 

INDUSTRIE. — L'évolution industrielle de la Belgique, par J. S. Le- 
winski. Paris, Rivière, 1910 ; in-8 de vurr-450 p. (10 fr.) 

Avec un important appendice bibliographique sur l'évolution indus- 
trielle de la Belgique depuis 1800. 

Musique. — Führer durch die Violin-Literatur ; Berühmte Geiger 
und Geigen, von Fritz Meyer. Leipzig, Bosworth, 1910 ; in-8 de xx- 
224 p. et pl. (2 mk.) | 

BEAUX-ARTS. — Internationale Bibliographie der Kunstwissenschaft ; 
V (1906), bearb. von Otto Frôhlich. Berlin, Behr, 1909; in-8 de vini- 
399 p. (18 mk.) 

ARCHÉOLOGIE. — Bibliographie raisonnée des travaux relatifs à l'ar- 
chéologie du Cambodge et du Champa, par G. Coedès. Paris, Leroux, 
1909 ; in-8 de 47 p. “ 

— The discoveries in Crete and their bearing on the history of 
ancient civilization, by Ron. M. Burrows. New York, Dutton, 1907 ; 
in-8 de xvi-244 p. et pl. (8 2.) 

Ce petit volume est accompagné d'ane bibliographie. 
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— Repertorium van tijdschriftartikelen betreffende Nederlandsche 
monumenten van geschiedenis en kunst 1901-1908, door A. van 
Rijnbach. Leiden, Théonville, 4910 ; in 8 de vui-46 p. (1 fr. 25.) 


MYTHOLOGIE. — Bericht über die Literatur zur antiken Mythologie 
und Religionsgeschichte aus den Jahren 1898-1905, von O. Gruppe. 
Leipzig, Reisland, 1908 ; in-8 de 652 p. {Jahresbericht über die Fort- 
schritte der klassischen Altertumswissenschaft; Suppl. Bd. 137.] 


— The cults of the greek States, by Lewis R. Farnell. V [fin]. 
Oxford, Clarendon Press, 1910 ; in-8 de x11-496 p. et pl. (18 sh. 6 d.) 
On trouvera dans ce volume la littérature afférente au culte d’Hermès 
(p. 62-76), au culte de Dionysos (p. 280-324), au culte d'Hestia (p. 366- 
373), au culte d'Hephaistos (p. 390-395), au culte d'Ares (p. 408-414), et 
à d’autres d'ordre secondaire (p. 448-483). 
GÉOGRAPHIE, — La conquista dell’ Atlantico, per F. Ravizza, Milano, 
Treves, 1910; in-16 de 267 p. (3 1. 50.) 
Contient la bibliographie du sujet. 


— Bibliographie de la Campine Anveraoise, par J. E. Jansen (Taxan- 
dria, 1908, p. 102-153). 

— Livländische Geschichtsliteratur 1906, von A. Feuereisen. Riga, 
Kymmel, 1909; in-8 de 1v-74 p. (2 mk.) 

— Bibliographie der Literatur über die Luneburger Wenden und 
das Wendland, von E. Mucke (Zeitschrift des histor. Vereins für Nie- 
dersachsen, 1908 ; in-8, p. 175-190 et 374-375). 

— Bibliographie zur Geschichte der Stadt Lindau in Bayern, von 
W. Sensburg. Lindau, Stettner, 1908 ; in-8 de 52 p. (2 mk.) 


— Albanesische Bibliographie, von F. Manek, G, Pekmesi und 
À. Stotz. Wien, Gerold, 1910 ; in-8 de x11-147 p. (4 kr.) 

— Bibliographie générale de la Péninsule balkanique; V (1901-1905), 
par J. Civjé. Belgrade, 1908 ; in-4 de 217 p. 

— Bermuda in periodical literature ; a bibliography, by G. Watson 
Cole. Boston, Book Co., 4907 ; in-8 de 276 p. (8 3.) 

— The bibliography of the Philippine Islands, by J. Alex. Robertson. 
Cleveland, Arth. H. Clark, 1908 ; in-8 de 440 p. (8 10.) 


— Bibliography of the Japanese Empire; II (comprising the litera- 
ture from 1894 to the middle of 1906), with additions and corrections, 
by Fr. von Wenckstern. Tokyo, Mazuren Kabushiki Kaiïsha, 1907 ; in-4 
de xvI-486, 28 et 21 p. (25 sh.) 

HISTOIRE. — Bericht über die griechischen Historiker (1905-1908), mit 
Auschluss der Herodot, Thukydides und Xenophon, von F. Reuss (Jah- 
resbericht über die Fortschritte der klass. Alitertumswissenschaft, CXLII, 
1909, p. 1-225). 
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— Quellenkunde zur allgemeinen Geschichte; Il. Handbuch der 
Quellenkunde zur rômischen Geschichte, von H. Vildhaut. Wer!l, Stein, 
1908 ; in-8 de v11-368 p. 

— Jahresberichte der Geschichtswissenschaft, herausg. von Geo. 
Schuster. XXX (1907). Berlin, Weidmann, 1909; in-8, x11-410-574 et vi- 
468-322 p. (56 mk.) 

— Trevirensia; Literaturkunde zur Geschichte der Trierer Lande, 
von J. Mark. Trier, Lintz, 1909; in-8 de 154 p. (6 mk.) 

— Altpreussische Bibliographie für die Jahre 1905 und 1906, nebst 
Nachträgen zu den früheren Jahren, von W. Rindfleisch. Kônigsberg, 
Beyer, 1909 ; in-8 de 108 p. (3 mk.) 

— Les pays d'obédience dans l’ancienne France, par E. Durtelle de 
Saint-Sauveur. Rennes, Plihan et Hommay, 1908 ; in-8 de 104 p. 

Contient une abondante bibliographie. 


— L'Assistance et l'État en France à la veille de la Révolution, par 
C. Bloch. Paris, Picard, 1908 ; in 8 de xL1V-504 p. 


La bibliographie du sujet occupe les pages xxxri-Lxiv. 


— La rivoluzione francese (1788-1792), per G. Salvemini. Milano, Si- 
gnorelli, 4908 ; in-8 de x1-547 p. 
Une bonne bibliographie choisie accompagne chaque chapitre. 


— La seconda Restaurazione e la monarchia di Luglio (1815-1848), per 
Lic. Cappelletii. Torino, Bocca, 4910; in-8 de vit-BB4 p. et pl. (6 1.) 
Avec bibliographie du sujet. : 
— Bibliografia dell’ assedio di Torino dell’ anno 1706, per Vinc. Ar- 
mando e Ant. Manno. Torino, Bocca, 1909; in-8 de 56 p. (estr. dalle 
Campagne di guerra in Piemonte, IV). 


— Il risorgimento italiano ; conferenze, con appendice bibliografica, : 
per C. Rinaudo. Torino, tip. Olivero, 1910 ; in-8 de x1-830 p. 

— Writings on American History (1906) ; a bibliography of books and 
articles on United States and Canadian History published during the 
year 1906, by G. G. Griffin. New York, Macmililan, 1908 ; in-8 de xvi- 
186 p. (8 2.50.) 

— The bibliographer's manual of American History, containing an 
account of all state, territory, town and county histories relating to the 
United States of North America, by T. Lindsley Bradford. III (M to (}). 
Philadelphia, V. Henkels Co., 1908 [1909] ; in-8 de 314 p. (8 3.50.) 

— Arizona bibliography ; a private collection of Arizoniana, comp. by 
J. Amasa Munk. 2d edition. Los Angeles, Munk, 1909 ; in-8 de 98 p. 

— Bibliografia de la Revolucion de Yara ; folletos y libros impresos 
de 1868 a 1908, por Luis M. Perez. I. New York, Stechert, 1908 ; in-8, 
(8 1.25.) 
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Bibliothèques. 


Le biblioteche pubbliche in Inghilterra, relazione da Guido Valensin. 
Firenze, tip. Aldino, 4908; in-8 de 18 p. 

ARCETRI. — Catalogo della biblioteca dell’ osservatorio astronomico di 
Arcetri, per V. Messeri. FIpentés tip. Galletti e Cocci, 1909; in-8 de 
203 p. 

BATAVIA. — Catalogus der Maleische handschriften in het Museum 
van het Bataviaasch Genootschap van kunsten en wetenschappen. Ba- 
tavia, Albrecht, 1909 ; in-8 de 1v-20 et 546 p. (5 f1.) 

BERLIN. — Verzeichnis der Büchersammlung des Architekten-Vereins 
zu Berlin. Berlin, Architekten-Verein, 1909; in-8 de xix-1174 p. (6 mk.) 

BERNE. — Katalog der schweizerischen Landesbibliothek in Bern; 
Alphabetisches Verzeichnis der bis 1900 erschienenen Druckschriften. 
A (Geschichte, Geographie, Landeskunde). Bern, Francke, 1940; in-8 
de xvi 841 el 910 p. (10 fr.) 

BoLoGNa. — La sala Breventani nella biblioteca arcivescovile di Bo- 
logna. Bologna, tip. arcivescovile, 4909 ; in-8 de x1v-33 p. 

BuDaPEsT. — Verôffentlichungen der Stadtbibliothek von Budapest. 
Systematicher Katalog, [IT (Gemeindesoziälismus). Budapest, RIRE, 
1909 ; in-8, vi p., 210 col. et 143 p. (1 fi. 70.) 

CAEN. — Bibliographie des journaux normands qui se trouvent à la 
bibliothèque municipale de Caen; notice historique, Far Gaston Leval- 
ley. Caen, Jouan, 1910; in-8 de 106 p. 

CALCUTTA. — Classified catalogue of the Library of the Director gene- 
ral of Archacology, by S. Konow. Calcutta, Government Printing, 1908; 
in-8 de x1-246 p. 

FiRENZE. — Catalogo della biblioteca del Collegio degli ingegneri ed 
architetti di Firenze; appendice n° 4, per V. Brini. Firenze, tip. Carne- 
secchi, 1909; in-8 de 29 p. 

FRANKFURT AM MAIN. — Katalog der mathematischen Abteilung der 
Stadtbibliothek Frankfurt am Main. Frankfurt am Main, Englert und 
Schlosser, 1909 ; in-8 de x-327 p. (1 mk. 25.) 

HAMBURG. — Katalog der Bibliothek der deutschen Seewarte zu Ham- 
burg; 8 Nachtrag. Hamburg, Friederichsen, 120; in-8 de vi-78 p. 
(2 mk.) 


Le Gérant : F. CoRne. 


BESANÇON. —— IMPRIMERIE JOSEPH JACQUES. 


LE PRÉTENDU MINIATURISTE 


« UGO DE VOSOR » 


Dans un intéressant article de la Revue de l'art ancien el 
moderne 1, qui date déjà de plusieurs années, M. le comte Paul 
Durrieu a étudié avec sa grande compétence l’ « Histoire du bon 
roi Alexandre », manuscrit conservé aujourd'hui au Petit Palais, 
et précédemment décrit dans une publication intitulée : La col- 
lection Dutuil ; Livres et manuscrits 2. Ce volume a fail succes- 
sivement partie des collections des ducs de Bourgogne, Morel 
de Vindé et marquis de Coislin. Le texte qui s’y trouve contenu 
est de Jean Wauquelin; l'illustration, très abondante, est due à 
G. Vrelant el à quelques autres miniaturistes ; on peul comparer 
son exéculion à celle de divers autres manuscrits, notamment 
au missel de Ferry de Clugny (biblioth. de Sienne) et au livre 
d'heures de la collection d’Arenberg (Bruxelles). | 

Les conclusions de M. Durrieu ont été généralement accep- 
tées. Toutefois, à l'occasion d'études entreprises sur les 
Heures d'Anne de Bretagne 3, M. F. de Mély, qui recherche avec 
passion les signalures de minialurisles, a cru pouvoir iniro- 
duire un nom inconnu dans la liste de ces artistes, el tenté de 
prouver que, dans le manuscrit de [l’ « Hisloire du bon roi 
Alexandre » conservé au Petit Palais, l’auteur s’est désigne lui- 
même par une inscription où on lit, d'apres lui, sans conteste, 
« Ugo de Vosor ». 


1. Janvier-juin 1903, p. 49-64 et 103-121. 

2. Paris, 1899, in-folio (p. 176-178). 

3. Voir la Gazette des Beaux-Arts, septembre 1910, p. 174 et 179. 
JUILLET-DÉCEMBRE 1910. 13 
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Dans une séance ultérieure de l’Académie des inscriptions et 
belles-lettres !, M. Durrieu répliqua, réduisant à néant l'hypo- 
these toute gratuite de son contradicteur : « M. de Mély a cru 
avoir trouvé, dans un manuscrit dont je me suis occupé avant 
lui, la signature d’un certain Ugo de Vosor; il a plusieurs fois 
signalé celte prétendue découverte. Or, ce que M. de Mély pense 
être une signalure d'artiste est tout simplement le nom de Wa- 
buchodonosor ». | 

Méprise amusante, semble-t-il; et le débat paraissait clos. 
Mais M. de Mély ne se lient pas volontiers pour batlu, quelle 
que soil parfois l’étrangelé de ses affirmations; el voici qu'il 
répond dans la Revue archéologique à la rectification de 
M. Durrieu, déclarant ? sa propre théorie inattaquable et affir- 
mant que s’il avait commis une telle erreur, il se verrait obligé 
de convenir « des périls de ses audaces et de la fragilité de ses 
hypothèses ». 

C'est donc encore une question d’actualité sur laquelle je vais 
revenir ici, très brièvement d’ailleurs, puisqu'aussi bien les opi- 
nions sont ainsi partagées sur une attribution qui serait de 
première importance si elle méritait d'être prise en sérieuse 
considération. 

To be or not to be. « Ugo de Vosor » a-t-il réellement existé? 
EL aura-t-il désormais droit de cité dans les dictionnaires d'ar- 
listes et dans les répertoires d’enlumineurs? Je réponds non, 
categoriquement. |} faut à tout prix, et autant qu'il est en notre 
pouvoir, empècher que de semblables erreurs se perpétuent. 

N'ayant point confiance dans la photographie et dans la lec- 
ture des autres, M. de Mély a pris lui-même un cliché qu'il a 
agrandi et qu'il nous soumet. Sa propre lecture est ainsi libel- 
lée : IABUGODEUOSOR ET MACABEORUM. Ce qu’il interprète 
triomphalement : I AB UGO DE VOSOR ET MACABEORUM. Voilà 
qui est fort simple, mais si « Ugo de Vosor » désigne claire- 
ment, à ses yeux, l'artiste qui a illustre le manuscrit, le reste 
de l'inscriplion ne laisse pas que d'être un peu gènant pour 


1. Comptes rendus, 1909, p. 456. 
2. Année 1910, t. 1, p. 240-243. 
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certains érudits mal informés. M. de Mély n'est heureuse- 
ment pas de ceux-là; il a ouvert la Gallia chrisliana et sans 
aucune peine y a trouvé la solution du probleme. « Vaulsor, 
« écrit-il, est une abbave bénédictine d'hommes, des bords 
de la Meuse : à peu de distance se trouvait une abbaye 
bénédictine de femmes, les Machabées. On sait combien 
« étaient étroils les rapports entre les abbayes d'hommes 
« et de femmes de même ordre, les secondes relevant des pre- 
« mières.... Ce rapprochement, dans une inscription, de deux 
« noms géographiques, noms d'abbayes voisines du même ordre, 
« d'hommes et de femmes, ne peut donc être omis; pour le 
« rejeter, il faut donner d’autres raisons que le silence. Quant 
« à un nom de moine suivi du nom de son abbaye, nous con- 
« naissons précisément, dans ce même pays de la Meuse, le 
« célebre Hugo d'Oignies, qui signail ainsi les œuvres d’orfè- 
« vrerie sorlies de son précieux ciselet, mais ce n'est pas tout. 
Réellement, il est impossible de voir au commencement de 
l'inscription autre chose que I AB. Or, par une coïncidence 
bien étrange vraiment, alors que tout le monde s'accorde à 
« dater ce beau manuscrit des environs de 14617, l'abbé qui pré- 
« side aux destinées de l’abbaye de Vaulsor, de 1461 à 1489, le 
« lrente-sixieme abbé, s'appelle Jean Abry, dont les initiales 
« sont par conséquent J{ean] Ab{ry]. Par hasard, c'est possible ; 
« Inais voila trois concordances curieuses, bien précises : Jean 
« Abry, Vosor, les Machabées, alors qu’au contraire, pour lire 
« Nabuchodonosor, il faut d'abord changer l’r en x, Ugo en ucho, 
« de en do, Vosor en nosor, enfin négliger et Machabeorum. » 
Fort de ces déductions qu'il juge irréfutables, M. de Mély ter- 
mine en déclarant que l’épigraphie, la géographie, la biographie, 
la regle conventuelle même, l’aulorisent à maintenir le nom 
d'« Ugo de Vosor » là où l’on a cru devoir lire celui de Nabu- 
chodonosor, roi d’Assyrie. 

Mais, hélas! au prix de quelles entorses données sans ver- 
gogne à l’épigraphie, a la géographie, à la biographie, à la règle 
conventuelle même, le collaborateur de la Revue archéologique 
est-il parvenu à ce beau résullat! Jugez-en plutôt. 

Et d'abord, M. de Mely veut lire vosor plutôt que nosor. Libre 


mn 
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à lui, mais qu’il sache bien que les plus habiles paléographes se 
déclarent incapables de distinguer ces deux lettres dans les 
chartes ou les manuscrits du moyen âge. Il affirme que son 
contradicleur transforme go en cho et de en do pour arriver à 
pouvoir lire le nom de Nabuchodonosor. Mais, s'il était plus fa- 
milier avec les texles du xv° siècle, M. de Mély n'ignorerail pas 
que les gens de cetle époque ont toujours appelé Wabugodenosor 
le fameux roi d’Assyrie 1. Enfin, le jambage initial de l'inscription, 
seul visible dans la photographie, n'est que le second jambage 
de la lettre n, confondue avec les dessins de la miniature dans 
le manuscrit du Petit Palais. La personne la moins experte en 
paléographie verra la, sans contestation aucune, le mot lel qu'il 
a été primitivement lu par M.le comte Durrieu, et rien autre 
chose. 

La suite de la discussion sur le thème géographique ne porte 
pas davantage. Quoi qu'en dise M. de Mély, il y a une assez grande 
distanceentre Waulsort, qui est silué sur la Meuse, près de Dinant 
et de la frontière francaise, et Cologne, car les Machabées étaient 
une abbaye de femmes, située dans un faubourg de Cologne; 
ces deux couvents n’ont jamais eu aucune relation entre eux, ils 
n'appartenaient pas au même diocese, et rien ne permet d’expli- 
quer leur réunion sur une inscription, pas même le nom d'un 
miniaturisle. Car, si l'on y réfléchit, que viendrait faire « Ugo de 
Vosor » dans une abbaye de femmes? El comment pourrait-on 
admettre que cel arliste joignil ce nom étranger à celui de 
l’abbaye où il aurait soi-disant vécu et travaillé? M. de Mély 
connait-il beaucoup de moines qui aient porté simultanément 
deux surnoms empruntés à la terminologie géographique ? 
Croit-il, pour lui emprunter un exemple qu’il a lui-même cité, 
que l'on aurait chance de rencontrer un orfèvre se dénommant 
Ugo d'Oignies et de Reichenau, par exemple ? J’ajouterai qu'in- 
voquer à ce propos la règle bénédictine paraitra tout à fait dé- 
raisonnable à tous ceux qui la connaissent, même sans y êlre 
soumis ; el quel texle peut-on bien fournir à l'appui de cette 
these, qui ferait des Machabées une dépendance de Wauisort? 


1. Aujourd’hui on écrit de préférence Nabugadnezar. 
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Le point de vue biographique semblerait, au premier abord, 
plus concluant et, à la lecture de ce passage de la réponse de 
M. de Mély, on serait peut-êlre tenté de se demander s’il n’y a 
pas la en effet quelque bizarre coïncidence dont on devrait tenir 
comple. Son observalion est toutefois plus séduisante que 
jusle. Je laisserai de côté celte remarque, digne d’être faile 
cependant, que les deux leltres AB sont autre chose que l'ini- 
tiale du mot « Abry », qu'il n’est pas d'usage, dans les inscrip- 
tions du moyen âge, de désigner un personnage par les deux 
premières lettres de son nom, et qu'’aussi devrait-on lire plutôt 
Johannes que Jean, par analogie avec le latin Ugo. Mais si, ne 
se contentant pas de recourir à la bienfaisante Gallia chris- 
tiana !, M. de Mély s'élail enquis de plus récents travaux qui 
ont eu l’abbaye de Waulsort pour objet, il aurait, sans doute, 
éprouvé quelque désappointement. Ouvrez, en effet, l’ample 
élude que M. Léon Lahaye a naguère consacrée à l’abbaye de 
Waulsort ?, ou bien le Monasticon belge du P. Berlière 3 qui 
comprend la province ecclésiastique de Namur, vous consta- 
terez avec slupéfaction que dans ces deux ouvrages, composés 
à l’aide de sources très différentes, le nom de Jean Abry a comple- 
tement disparu. Dans Lous les deux, l'abbé qui dirigea Waulsort 
de 1461 à 1488 ou 1489 est appelé Jean de Bouvignes. Et l’on 
sera obligé de croire à la réalilé de ce personnage tel que nous 
le révelent MM. Lahaye et Berlière, car, assurément, ces au- 
teurs n'avaient aucun molif d’être, il y a quinze ou vingt ans, 
désagréables à M. de Mély *. Des lors, l'existence de Jean Abry 
devenant plus que problématique, comment interprélera-t-on 
les premières lettres de l'inscription? Nous a-t-on d’ailleurs 
expliqué pourquoi l’arliste aurait mèlé le nom de labbé de 


1. La Gallia, III, p. 574, dit textuellement : Johannes IV de Chernon, alias 
A bry. 

2. Bulletin de la Société d'art et d'histoire du diocèse de Liège, V (1889). 

3. T. I, p. 47 (Maredsous, 1897, in-4). 

4. Pour plus de garantie, j'ai prié mon collègue et ami M. D. Brouwers, 
archiviste de l'État à Namur, de faire les vérifications nécessaires. Dans tous 
les textes originaux constituant le fonds de Waulsort, l'abbé est partout cité 
sous le nom de Jean de Bouvignes : impossible de retrouver la source de 
l'erreur de la Gallia. 
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Waulsort au sien propre, el sous celle forme énigmatique ? 
L'ouvrage n’a pas été exécuté pour lui, mais pour la cour de 


Bourgogne ; le prétendu Jean Abry, en réalité Jean de Bou- 


vignes, n'avait nul droit à une part d'inscription, même sous 
les apparences les plus modesles. 

Que faut-il donc penser de « la fragilité des hypotheses et des 
périls des audaces » de M. de Mély ? Réfuler une opinion très 
scientifiquement exprimée par une série d’affirmations aussi 
calégoriques, mais également faciles à détruire, me parail être 
un jeu dangereux pour celui qui s’y adonne, et nuisible pour 
la science. On dira bien que M. de Mély n’en est pas à son coup 
d'essai !, et qu’il apporte volontiers une certaine coquetterie à 
soutenir des paradoxes. S'il lui plait, laissons-lui ce passe-temps, 
a condilion toutefois qu'il ne cherche pas à démontrer ce qui 
est indémontrable, qu'il évite d'introduire dans une discussion 
savante des preuves fanlaisistes, lirées à la fois de la géogra- 
phie, de la biographie et de l’épigraphie. La lecture proposée 
est inadmissible; l’explication du mot « Macabeorum » ne résiste 
pas à l'examen ?; l'hypothèse « Jean Abry » doit être rejetée. 
Les quatre pages de la Revue archéologique sont donc, à tous 
les points de vue, infiniment regretlables. Et, quoi qu'on en 
veuille penser, c'est bien le mot « Nabuchodonosor » qui appa- 
rait sur l'inscription de l’une des miniatures de < l'Histoire du 
bon roi Alexandre » ; Ugo de Vosor est un mythe, et rien de plus. 


HENRI STEIN. 


1. Voir Bulletin de la Societé de l'art français, 1907, p. 47. — Cf. L. Di- 
mier, Critique et controverse touchant différents points de l'histoire des arts 
(Paris, 1909, in-16), p. 181. 

2. Que vient faire ici Nabuchodonosor, interroge M. de Mély, dans ce ro- 
man si brillamment illustré? Mais lui-même fournit la réponse, puisqu'il voit 
inscrits dans d'autres miniatures du même manuscrit les mots SENIVAL, 
ALNEUS, SIŒMEON Mosiensis, tous aussi énigmatiques et non susceptibles d’une 
interprétation satisfaisante. Je suis d’ailleurs surpris que M. de Mély ne nous 
ait pas suggéré pour ceux-ci quelque hypothèse. 


INVENTAIRE 


DES ACTES ADMINISTRATIFS 


DE LA COMMUNE DE STRASBOURG 


(1789-An VII) 


CONSERVÉS A LA BIBLIOTHÈQUE NATIONALE 


Outre les documents relatifs à Strasbourg, dont le Catalogue 
de l'Histoire de France 1 donne le détail, le Département des 
imprimés de la Bibliothèque nationale possède deux recueils de 
placards, affiches, avis et proclamalions de l'administration mu- 
nicipale ? mentionnés en bloc par ce calalogue sous les cotes 
Lk7, 9580 et Lkt8. 853-854. Émanant au début du magistrat, plus 
lard du conseil général de la commune, du corps municipal, des 
administrateurs municipaux ou de l’agent national 5, ils forment 
six volumesin-folio. Bien qu’enrichie depuis 1861 du fonds Amé- 
dée Hennequin, et depuis 1899 du don Ristelhüber, cette collec- 
tion est loin d’être complète. 11 a paru cependant intéressant 
d'en dresser un inventaire lant pour faciliter les recherches des 
travailleurs parisiens el des lecteurs de la Bibliothèque que 
pour contribuer à l'établissement d'un répertoire général, au 
moment où le catalogue des A/salica de la bibliotheque de l’U- 
niversité de Strasbourg * poursuil un travail analogue. 


1. T. VIII, p. 611-620, et IX, p. 78-80. 

2. Il existe aussi un recueil d'actes de l’administration départementale du 
Bas-Rhin qu'il y aurait lieu d’inventorier également. 

3. [1 s’y trouve joint quelques pièces émanant du district ou des sections 
que nous avons gardées. 

4. Katalog der haiserlichen Universitäts- und Landesbibliothek Strassburg. 
Katalog der Elsass-Lothringisrhen Abteilung, bearbeitet von Dr. Ernst 
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Cet inventaire ne portera que sur les pièces de la période 
révolutionnaire et sera arrêlé à la fin de l’an VII. Il y a lieu 
cependant de noter l'intérêt que peuvent présenter certaines 
pièces du Consulat, de l’Empire ou de la Restauration. On y trou- 
vera. en effet, à côté de renseignements relatifs aux communaux, 
à la conscription ou aux écoles et ateliers detravail, des documents 
sur la réception de l'Empereur (1805), de Marie-Louise (1810) et 
du duc de Berry (1814). la mise en état de siège de mai 1815, la 
réception des députations des associations fédérales d'Alsace 
(14815), l'attentat contre le général Merlin et le séjour des alliés, 
les courses de chevaux de 18927, la visite de Charles X, les trou- 
bles de septembre 1831, etc. 

Cet inventaire comprendra d’autre part un certain nombre de 
pièces de même nature provenant également de la collection 
Ristelhüber, et groupées dans un recueil in-4 relatif à l’Alsace, 
sous la cote Lk?. 4758. 

Les indications placées apres chaque notice représentent une 
cote conventionnelle désignée par nous : 

I. le volume coté Fol. Lk7. 9580 (1"° série, 1790-an VI), 


II. _ Fol. Lk7. 9580 (1°° série, an VII-1831), 
11]. — Fol. Lk7. 9580 (2° série), 

IV. — Fol. Lk18.853 (1"° série), 

V. — Fol. Lk18, 853 (2° série), 

VI. — Fol. Lk18. 854, 


VIL. — 4° Lk?, 4758, 
avec une sous-numérolation pour chaque volume. Pour les piè- 
ces que possède également la bibliothèque de Strasbourg, on a 
cru devoir ajouter le numéro qu'elles portent dans le catalogue 
de MM. Marckwald et Mentz, tout au moins pour les séries Md. III 
(administration de Strasbourg) et Mc. X (histoire de l’Alsace- 
Lorraine pendant la Révolution). Presque toutes les pièces révo- 
lutionnaires de la série « Administralion » sont réunies en un 
seul recueil qui figure sous le n° 9905. Mais elles sont au catalp- 
gue décrites isolément à leur ordre alphabétique et chacune 


Marckwald und Dr. Ferdinand Mentz (und Dr. Ludwig Wilhelm). La première 
livraison a paru en 1908, la deuxième en 1909, la troisième en 1910. Elles ne 
comprennent que 39 des 77 séries de cette section. 
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d’elles a recu un numéro spécial compris entre 9556 et 10463. Les 
numéros de la série Me. X sont compris entre 5278 et 6868. Celle 
numérotation se distingue donc facilement de celle que nous 
adoptons. 

Une table alphabétique résumera les principales matières 
visées par ces documents. 
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SIGNES ET ABRÉVIATIONS 


C. Commune. 
D. Délibération. 
R.f.u.eti. République francaise, une et indivisible. 
S. Strasbourg. 
+ Textes francais et allemand juxtaposés en deux colonnes. 
= — — — superposés. 
* _ Texte allemand de la pièce francaise précédente. 
Les pièces pour lesquelles nous ne donnons pas d'indication d'adresse 
typographique sont de l'imprimerie P. J. Dannbach, Strasbourg ; celles 
pour lesquelles il n'y a aucune mention de pagination n'ont qu'une page. 


1789 


4. [Règlement du Magistrat déterminant les mesures spéciales 
à la ville pour la convocation des Élats généraux. 40 mars 1789.] 
— Impr. de J. F. Le Roux. In-4, 19 p. [IL 1]. 


2. — — (S.{.n.1.) Gr. in-fol. a 3 col. [III. 2]. 


8. Bericht an die bürgerliche Herren Repräsentanten von den 
sieben Kommissarien erstatlet, den 27 Junius 1789.— Gedruckt 
bey J. F. Le Roux. In-#, 18 p. [III 3]. 

Rapport fait aux représentants de la bourgeoisie, par les commis- 


saires choisis pour conférer avec le Magistrat sur la partie du cahier 
de doléances relative aux intérêts particuliers de la ville t. 


1. Cf. R. Reuss, L'Alsace pendant la Révolution française, I, p. 75. — Cf. 
pour le texte français, 10247. 
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4. Provisorische Reglement die Sirassburgische Bürgerwache 
betreffend. — Gedruckt bey J. F. Le Roux. In-k, 8 p. EI. 5]. 

En suite à la déclaration royale du 14 août 1789. 

8. Souscription patriotique à S. —(S. {. n. 1.) In-4, 3 p. n. ch. 
+ [17]. 

Antérieur au 19 septembre 1789. 

6. [Arrèlé du Magistrat et Sénat de la ville de S. augmentant 
d'un dixième le salaire des journaliers taxes par la municipalité. 
31 oclobre 1789.] — (S. L. n. 1.) In-fol. + [III. 4 et VI. 1}. 


#. [Ordonnance du Magistrat relative à la fabrication des 
confiseries el poudre à poudrer. 2 novembre 1789.] — (S. L. 
n. ?.) In-4, 1 p. [HI 6]. 

#8. Ville de S. Contribution patriotique (17 novembre 1789). 
— Impr. de J. F. Le Roux. Gr. in-fol. à 3 col. [III. 8. — 9760]. 

9. Bericht an die ehrsamen Zünfte lüblicher Stadt Strassburg. 
— (S. ln. 5.) In-4, 10 p. [HI 7]. 

Publication d'un mémoire du Comité de finances du 24 novembre 1789. 


40. [Proteslation des Échevins au sujet des attaques dirigées 
contre Dietrich père et fils (19 décembre 1789)1.]— (S.{.n. 1.) 
In-4, # p. Texte all. [1II. 60]. 


44. [Déclaration des Échevins déchargeant MM. de Dietrich 
pere et fils des imputalions calomnieuses dirigées contre eux 
(22 décembre 1789).] — (S. {. n. 1.) In-4, 3 p. [HE 9]. 


42. Wahl-Instrucklion (23 December 1789). — (S. l. n. 1.) 
In-4, 1 P. (HT. 10]. 


Élection de comités dans les collèges échevinaux. 


1790 


43. De par le Département de police (1790 ou 1791). — (S. 
ln. 1.) In-fol. + II. 53]. 


Défense aux musiciens et danseurs de corde d'entrer en ville pendant 
la foire de Saint-Jean. 


1. Pour cette date, cf. R. Reuss, L'Alsace pendant la Révolution, I, 307. 
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44. Proclamation portant convocation au mercredi 3 février 
prochain des ciloyens actifs de la ville et banlieue de S. pour 
procéder aux élections prescrites par les décrets de l’Assemblée 
nalionale concernant la Municipalité (23 janvier 1790). — 
Impr. de J. F. Le Roux. In-fol. à 3 col. [III. 14]. 


45. * Proklamaliou zur Berufung aller in hiesiger Stadt und 
deren Burgbann wohnhaflen Aktiv-Bürger, um in Zeit acht 
Tagen, namentlich den nächst künfiigen drilten Februar und 
folgende Täge zu den Wahlen zu schreiten, welche zur Errich- 
tung der Munizipaliläten durch die Dekrete der Nationalver- 
sammlung vorgeschrieben sind (23 Jänner 1790). — Gedruckt 
bey J. F. Le Roux. In-fol. à 3 col. [III 15]. 


46. Résultat du recensement du serultin du 8 février [1790] 
et avis relatif aux scrutins suivans. Publié par ordre du Magis- 
trat. — (S. {. n.1.) In-fol., # p. n. ch. [1I1. 17]. 


47. * Erfolg der Stimmen-Zählung des Scrutini von 8" Fe- 
bruar 1790 nebst Bericht die noch bevorstehenden Slimmen- 
Sammlungen betreffend. Auf Befehl des Magistrats publicirt. — 
(S. Z. n. 1.) In-fol., 4 p. n. ch. [ll. 18]. 


48. Résullal du recensement du second scrutin pour la Mu- 
nicipalité du 25 février [1790] et avis pour le scrutin prochain. 
Publié par ordre du Magistrat. — (S. {. n. 1.) In-fol., 2 p. n. ch. 
[HI. 19]. 


49. Resultat du recensement du dernier scrulin pour la Mu- 
nicipalilé du 4 mars, el avis pour le prochain scrutin de 36 no- 
tables. Publié par ordre du Magistrat (6 mars 1790). — (S. L. 
n. 1.) In-fol. [1II. 201. | 


20. Allgemeiner Rath der Stadt S. (15 März 1790). — (S. L. 
n. ti.) In-fol., 2 p. n. ch. [HI]. 21]. 


Liste des membres du Conseil général. 


24. Avis sur les dispositions convenues pour l'installation 
de la municipalité nouvelle de la C. de S. fixée au jeudi 18 mars 
1790. — (S. ln. 5.) In-#4, 4 p. n. ch. Texte fr. aux p. 1-2 et all. 
aux p. 3-4 [IT 22. — 9653. — Cf. 10083]. 
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22. Extrait des registres de la Municipalité de S. du 22 mars 
1790. — Impr. de Le Roux. In-fol. + [VI. 2]. 


Nomination de sept personnes graduées du corps municipal aux fonc- 
tions de juges intérimaires, et organisation de la procédure. 


238. Unterthänigste Vorslellung der Gemeinde von S. über 
ein Bitischrifl, welche den 28te0 Jänner dieses Jahrs [1790] im 
Namen der Juden des Elsasses der National-Versammlung vor- 
gelegt werden und über ein Werk, belilelt: Abhandlung der Frage 
über den Bürgerstand der Juden eben derselben Provinz [April 
179011. — (S, L. n. 1.) In-4, 11 p. [HE 16]. 


24. Ordonnance concernant l'exécution provisoire des règle- 
mens subsislans pour la police des arts et métiers, el la conti- 
nuation de la jurisdiclion des justices tributaires, jusqu'a ce 
qu'il y soit pourvüû d'une autre maniere (3 avril 1790). — Impr. 
de Le Roux. In-4, 5 p. [II!. 23]. 


25. — — Impr. de Le Roux. lIn-fol. à 3 col. = [1III. 25). 


26. * Verordnung die vorläufige Vollziehung der bestehenden 
Policey-Verordnungen und Artikel in Kunst- und Handwerks- 
Sachen, und die Forldauer der Gerichtbarkeil der Zunfigerichte 
bis zu anderweiliger Verfügung betreffend (3 April 1790). — 
Gedruckt bey Le Roux. In-4, 5 p. [III 24]. 


27. Extrait des registres de la Municipalité de la ville de S. 
de l’année mil sept cent quatre-vingt-dix, du Samedi dix-sept 
Avril (— du Lundi dix-neuf Avril). — Adresse à l'Assemblée na- 
Lionale, — (S. {. x. 1.) In-4, 9 p., l’Adresse aux p. 5-9 [VI. 5]. 


Reconnaissance des droits de citoyen actif aux étrangers ayant droit 
de bourgeoisie à Strasbourg. 


28. Proclamation concernant le tarif des boulangers (29 avril 
1790). — (S. L. n. i.) In-fol. à 2 col. [I. 18]. 


29. [Ordonnance portantinterdiction à toute personne élablie 
hors de la banlieue d’emporter de S. plus de deux miches de 
pain. 7 mai 1790.] — (S. L. n. 2.) In-fol. = [1I. 26]. 


1. Sur cette date, cf. Revue des études juives, t. LVIII, p. 112. 
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80. Proclamation de la police (7 mai 1790). — (S. l. n. i.) 
In-fol. + [II1. 27]. 
Prix des denrées au marché. 


841. De par les maire et officiers municipaux (12 mai 1790). 
— (S. l. n.3.) In-fol. à 3 col. [III. 28]. 
Convocation des assemblées primaires. 


82. Extrait des registres de la Municipalité de S. du 31 mai 
1790. — Extrait des registres du Conseil d'administration de la 
Garde nationale strasbourgeoise, du 31 Mai 1790. — (S. L. n. 1.) 
In-4, 4 p. n. ch., le 2° extrait aux P- 3-4 | VI. 4]. 

Réunion de la garnison à la confédération du département du Rhin 
du 43 juin. 

88. * Auszug aus den Registern der Munizipaliläl der Stadt 
Strassburg. Vom 31 May 1790. — Auszug aus den Registern 
des Verwallungs-Raths der Strassburgischen Nationalgarde, 
vom 31 May 1790. — (S. L. n. :.) 1n-4, 4 p. n. ch., le 2° Auszug 
aux p. 3-4 [VI. 5]. 

84. Département de police (7 juin 1790). — (S. l. n. 1.) 
In-4 = [111. 29. — CF. 9800. 

Défense de tirer en ville avec armes ou pétards. 

85. — — (S./.n.1.)ln-fol. + [II]. 30]. 

#36. Auszug aus dem Protokoll der Municipalität der Stadt 
Strassburg. Vom 26 Junius 1790. — 1n-8, 8 p. [VI. 6. — 9638]. 


Dénonciation, à l'Assemblée nationale, de l’envoi clandestin, à diffé- 
rentes corporations de la ville, de la Déclaration et pétition des catho- 
liques de Nimes. 

8'7. Extrail des registres des D. du corps municipal du mer- 
credi 7 juillet 1790. — (S. ln. à.) In-&, 2 p. n. ch. [VI. 7]. 


Protestation contre les attaques des gazettes à l'égard des ecclésias- 
tiques. 


88. Extrait des registres du corps municipal de la ville de S. 
Du 12 Juillet 1790. — (S. L. n. 1.) In-8, 4 p. | VI. 8, — 9856!. 


Suppression de la taille ou Stallzusas et autres droits communaux. 


389. Extrait des registres du Conseil général de la C. des. 
Lundi 9 août 1790 (— Instruction pour les élections dans chaque 
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assemblée primaire [28 août 1790:.; In-8, 14 p., l'Instruction aux 
p. 10-14. [VI. 9. — 9853]. 

Établissement des commissaires de quartiers, des adjoints aux com- 
missaires et des secrétaires-greffiers. 

40. * Auszug aus den Registern der Verhandlungen des Ge- 
meinde-Raths von Strassburg. Montags den 9 August 1790 
(— Anweisung zu den Wahien in jeder Urversammlung [28 Au- 
gust 1790)]. — In-8, 14 p., l'Anweisung aux p. 10-14 [VI. 10. — 
9641]. 

44. Déparlement des arts el méliers (23 septembre 1790). 
— (S. L. n.£c.) In-4,2 p. Textefr. à la p. 4 et all. à la p. 2[1. 19]. 


Concours pour la place d'ajusteur des poids et balances. 


4%. Proclamalion concernant la suppression à dater du 
1°" juillet 1789 des impositions locales ci-devant perçues sous le 
noin de Taille bourgeoise, Slallzusatz, ou de Droits de manance, 
Schirmgeld, et les disposilions relalives au recouvrement des 
arrérages encore dus sur lesdites impositions (25 septembre 
1790). — (S. ln. ii.) In-4, 4 p. [IH 31. -- 10227]. 

48. Proclamalion de par les maire et officiers municipaux 
(25 septembre 1790). In-fol. + [III 32]. 

Police du colportage ; mesures contre les Juifs. 

44. Exirail des registres du Corps municipal portant invita- 
lion aux bons citoyens à acquitter au plutôt les contributions 
publiques et ce provisoirement dans les mêmes proportions 
qu'ils les ont acquitlées pour l’année dernière sauf le compte 
qui leur sera tenu des diminulions qui pourroient résulter pour 
les contribuables ordinaires de la fixalion définilive des nou- 
veaux rôles (6 octobre 1790. — In-fol. à 2 col. [VI. 11]. 

46. * Auszug aus den Registern des Munizipal-Korps. Einla- 
dung an alle gute Bürger, die ôffentlichen Abgaben so bald als 
môglich zu bezahlen, und zwar einstweilen die nemliche Summe, 
oder in dem nemlichen Verhällniss, wie im verflossenen Jahre, 
unter Vorbehalt, ihnen für die Erleichlerungen, welche den 
gewühnlichen Steurbaren aus der Vestselzung der neuen Sleur- 
listen zukomimnen solllen, Rechnung zu hallen (6 Oktober 1790). 
— In-4, 4 p. [VI 12, 
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46. Proclamation du Corps municipal concernant le débit 
illicite des vin, caffé, bierre el autres boissons (23 octobre 
1790). — In-4, 6 p. [1. 20]. 


46 bis. Confédération du Rhin des gardes nalionales de S. 
(22 mai 1790). — In-4, 7 p. [VI 1]. 


4". Bericht welcher der Munizipalitäl den 21 Julius 1790 
von Michael Thomassin, Munizipalheamien und Polizeyver- 
walier, abgestattel wurde. — In-4, 15 p. [VII. 11]. 

[Vidanges.] 


4'3 bis. Extrait des registres des D, du Corps municipal de la 
Ville de S., du mercredi 3 novembre 17901. — Discours de 
M. Mathieu, procureur de la C., prononcé à la séance du Conseil 
général de la C. de S., du 3 novembre 1790. — Addition au dis- 
cours précédent faite à la dite séance. — (S. L. n. 1.) In-8, 15 p., 
le Discours aux p. 6-13, el l’Addition aux p. 13-15 [VI. 13. — 
9851]. | 


Démission de Jacob Mathieu, procureur de la Commune. 


48. Proclamation du Corps municipal (11 novembre 1790). 
— In-fol. + [1.21]. 


Installation du tribunal de district de Strasbourg. 


49. Vorschlag zu einer Leihkasse, unter der Aufsicht der 
H. H. Friedens-Richter und ihrer Beisitzer, der Prüfung der 
Mitburger unlerworfen, von einigen Mitgliedern der Vite Sec- 
tion, Neue Kirche (30 November 1790). — (S. L. n. 1.) In-4, 4 p. 
n. ch. [III. 33] À. 


B0O. Proclamation du Corps municipal (6 décembre 1790). — 
In-fol. + [I. 22 et III. 34]. 

Loterie de la maison des Enfants trouvés. 

61. Proclamation des officiers de la C. de S., concernant 


l’'admodiation de la chasse dans les forêts communales (7 dé- 
cembre 1790). — In-fol. + fI. 23]. 


1. Cf. un état allemand de cet extrait sous le n° 9640. 
2. Voir le texte français à la date du 30 novembre 1791 (ne 110). 
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52. Proclamation du Bureau municipal, concernant les 
mesures de police à observer, relativement aux personnes non 
domiciliées qui séjournent ou passent dans cette ville (30 dé- 
cembre 1790). — In-fol. + [III 35 et VI. 14]. 


1791 


&8. Proclamalion. Les officiers municipaux de Ia ville de S. 
a leurs concitoyens (4 janvier 1791). — (S. |. n. i.) In-fol. à 
2 col. [1. 24 et II. 36]. 

Troubles du 3 janvier. 

53 bis. Proclamation (4 janvier 1791). — (S. l. n. 1.) In-4, 
2 p. [VII 30]. | 

Sur les événements du 3 janvier. 

&4. Copie d’une Lettre circulaire de M. le Maire de la C. deS. 
a MM. les Curés, Prédicateurs et Ministres de ladite Ville, accom- 
pagnée d'exemplaires des Proclamations du Directoire du Dépar- 
tement el du Corps municipal de ladite C., concernant l'événe- 
ment qui a eu lieu en cetle Ville, lundi 3 de ce mois (5 janvier 
1791). — (S. ln. i.) In-4, 1 p. [VIH 31]. 

54 bis. Règlement concernant la convocation et la police 
intérieure du Conseil-general de la C. de S.! (12 janvier 1791). 
— In-8, 15 p. {V. 50]. 

86. Conseil-général de la C. de S. Arrêté concernant les 
signalures recueillies sans délibération antérieure duement 
aulorisée. — Proclamation des officiers municipaux de la C. 
de S. (12 janvier 1791). — In-4, 4 p. [1I!. 37 el V. 49]. 

55 bis. * Gesamler Ralh der Gemeine von Strassburg. 
 Schluss in Betref der Unterschriflen welche ohne vorherige 
und gehürig erlauble Berathschlagung, gesammelt werden 
(12 Jünner 1791). — In-#, # p. [VII 32]. 

56. [Correspondance du maire avec l'Administration du Dis- 
tricl, les curés de Saint-Laurent, Saint-Pierre le Vieux, Saint- 


1. Ci. le texte allemand sous le n° 102%. 
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Pierre le Jeune et Saint-Louis, Mgr Lanz et le sieur Dupont, 
maitre de chapelle, relalivement à l'interruption des offices par 
les chapitres. 15 janvier 1791]. — In-4, 6 p. [IH. 38]. 


5’. Conseil-général de la C. de S. Proclamation à tous les 
citoyens amis de la Religion, de la Loi et de l’Ordre (17 janvier 
1791). — In-#4, 4 p. [I. 25]. 


Serment constitutionnel du clergé. 


&8. Abschrift des Dekrets, welches die Nationalversammlung 
den 22 Jänner 1791 in. der Abendsitzung gab. — Abschrift 
eines Briefs der Elsassischen Deputirten An die Herren maire 
und Munizipalbeamte der Sladt S. — In-4, 3 p. [III. 40. — Cf. 
5280]. 


Envoi de trois commissaires à S. 


59. Instruction pour les élections des juges de paix et de 
leurs prud'hommes assesseurs (25 janvier 1791). — In-4, 4 p. 
[HI 41]. 


60. * Anweisung zur Wah] der Friedens-Richter und ihrer 


Rathsmänner (prud'hommes assesseurs) (25 Jänner 1791). — 
In-4, 4 p. [III 42]. 


61. Chasse dans les isles et forèts de la C. Les officiers mu- 
nicipaux de la C. de $. (29 janvier 1791). — In-fol. + [1. 26]. 


62. Les Officiers municipaux de la C. de S. Proclamation con- 
cernant le service de la Garde nationale (6 février 1791). — 
In-fol. + [I. 27]. 


63. Bericht der Commissarien, welche vom Gemeine-Rath 
den 25 Jänner 1791 ernannt wurden um die Besoldung der Mu- 
nizipal-Beamten zu bestimmen, verfertigt in Gefolg der Berath- 
schlagung vom 12 Hornung 17911. — In-8, 14 p. [V. 51. — 9680]. 

64. Extrait des registres du Corps municipal de la ville de S. 
Du 13 février 1791. — In-foi. + [VI. 15]. 


Interdiction, à 175 ciloyens groupés en vue de constituer une société 
libre, de se réunir avant décision de l’Assemblée nationale. 


1. Cf. pour le texte français 10244. 


JUILLET-DÉCEMBRE 1910. 14 
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85. Proclamalion du Bureau municipal (24 février 1791).— 
In-fol. + [1. 28]. | 

Maintien provisoire des règlements des jurandes et corporations. 


66. Proclamation du Corps municipal concernant l'élection 
d'un Tribunal de commerce (28 février 1791). — In-fol. + [I. 29]. 


67. D. du Corps municipal de la ville de S. du 14 mars 1791, 
portant division de la ville et de son territoire en seclions pour 
l'assiete de la contribution foncière. — In-fol. à 2 col. [V. 52]. 


68. Extrait des registres du Corps municipal de la Ville deS., 
Du 21 mars 1791. — In-fol. + [VI. 16]. 


Condamnation à huit jours de prison du s' de Ramfort, officier au 
régiment de Saintonge, accusé de troubler l'ordre public par la violence 
de ses discours. 

69. Bureau de police (22 mars 1791). — In-fol. + [lII. 43]. 


Service des incendies. 


69 bis. Rapport sur la reconstruction de la salle des fous, 
du 24 mars 1791. — In-4, 8 p. [VII 62]. 


70. La Nation, la Loi et le Roi. Extrait des registres du Con- 
seil-général de la C. de S., du 27 mars 1791. — Extrait des 
Registres du Corps municipal de la ville deS., du 27 mars 1791. 
— In-4, 4 p., le 2° Extrait à la p. 4 [VI. 17. — 9854]. 

Prohibition de la WMonition catholique et ordonnance, et arrestation de 
Jaegle, ci-devant curé de Saint-Laurent. 

74. Extrait des registres de police de la Municipalité de la 
ville de S., du 31 mars 1791. — 1n-fol. + [VI. 18]. 

Condamnation à huit jours de prison de l'instituteur Gravier, pour 
scandale dans la cathédrale. 

2. Proclamation des Ufficiers municipaux de la C. de S., Du 
6 avril 1791. — In-fol. à 2 col. [I. 30]. 

Application des lois et décrets relatifs à la suppression des maitrises 
et jurandes. 

73. Extrail des registres du Bureau municipal. Du 7 avril 
1791. — In-fol. + [VI. 19]. 


Défense aux bateliers-marchands de bois de décharger leurs bateaux 
sur les quais. 
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8 bis. Rapport de l’administraleur des élablissemens publics 
fait au Corps municipal le 15 et 23 avril 1791, concernant les 
questions proposées par le Directoire du Département du Bas- 
Rhin sur les fonds destinés au logement des pauvres infirmes 
et vieillards et les moyens de prévenir l'indigence. — In-#, 27 p. 
[ VII. 68]. 


74. Proclamation des Officiers municipaux de la C. deS., 
concernant la mendicité. Du 16 Avril 1791.—In-fol. + [III. 44). 


ZA bis. — — 1In-4, 4 p. Texte fr. aux p. 1-2 et all. aux 
p. 3-4 [III. 45]. 
#5. — concernant la police générale. Du 16 avril 1791. 


— In-4, 4 p. [l. 31]. 


6 *. Proklamation der Munizipalbeamten der Gemeine von 
S., in Betref der allygemeinen Polizey. Vom 16 April 1791. — 
In-4, 4 p. [I 47]. 


27. Proclamation des Officiers municipaux de la C. de S., 
concernant l’armée auxiliaire. Du 16 Avril 1791. — In-fol. + 
[HI 46]. 


78. — concernant la convocation de la C. Du 16 Avril 
1791. — 1n-4, 3 p. [1. 32. — 10228|. 

Élection du commandant de la garde nationale. 

29 — concernant la mendicite. Du 16 Avril 1791. — 
In-4, 4 p. Texte fr. aux p. 1-2, et all. aux p. 3-4 [1. 33. — 10229]. 

80. Proclamation des Officiers municipaux de la C. de S. 
Du 19 avril 1791. — In-fol. = [1. 34). 

Compagnonnage et apprentissage. 

80 bis. — — 1n-4, 4 p. [1. 35 el IIL. 48]. : 

814. — sur la police du marché aux grains. Du 28 Avuru 
1791. — In-4, 4 p. [1. 36. — 10230). 


82. Extrait des registres de police de la municipalité de la 
ville de S. Du vendredi vingt-neuf Avril 1791.— In-#, # p. Texte 
fr. aux p. 1-2, et all. aux p. 3-4[111. 49. — 9849]. 

Règlement de la boucherie. 
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83. D. du Corps municipal de la C. de S. portant défenses 
d'inhumer dans l'enceinte de la ville. Du 4 mai 1791. — In-fol. 
+ [V. 53]. 

84. Proclamalion du Corps municipal de la C. de S., sur les 


patentes. Du 11 mai 1791. — In-4. Texte fr. aux p. 4-2, et all. 
aux p. 3-4 [I. 37 et 38]. 


85. — — In-fol. +[li. #2]. 


86. Circonscription des paroisses catholiques de la ville de 
S. et de sa banlieue. Extrait des registres du Corps municipal 
de la Ville de S., du 11 mai 1791. — In-4, 7 p. [II, 50]. 


87. * Eintheilung der catholischen Pfarreyen der Stadt S. 
und deren Burgbann. Auszug aus den Registern des Munizipal- 
Korps der Stadt S., vom 11‘ May 1791. — In-4, 7 p. [I 51]. 


8'2 bis. La Nalion, la Loi et le Roi. Proclamation des officiers 
municipaux de la C. de $., sur la vuidange des fosses d’aisance. 
Du 11 Mai 1791. — 1n-4, G p. [VII. 82]. 


88. Proclamation des officiers municipaux de la C. de S., sur 
les marchands forains et colporteurs. Du 11 Mai 1791. — In-4, 
3 p. [VII. 84]. | 

88 bis. Proclamation des Officiers municipaux de la C.des., 
portant règlement pour les cochers de place. Du 23 mai 1791. 
— In-4, 4 p. [l. 39]. 

89. Bureau de police des arts et métiers (25 mai 1791). — 
(S. Zn. 1.) In-4, 2 p. [VII 87]. 

Liquidation des corporations. 


89 bis. Proclamation concernant les délils qui se commettent 
dans les bois et forèts et dans les isles du Rhin appartenantes à 
la C. Du 30 Mai 1791. — In-fol. + [1. 40]. 


90. Déclaration des officiers du Corps du génie employés à 
S. — Extrait des registres du Corps municipal de la ville de S., 
du 9 juillet 1191. — Copie d’une lettre de M. Champmorin, direc- 
leur du Corps du génie, à M. le maire de S., du 16 juillet 1791. 
— Extrait des registres du Corps municipal de la ville de S., du 
18 juillet 1791. — Lettre des maire et officiers municipaux à 
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MM. les officiers du Corps du génie employés à S. (19 juullet 
1791). — (S. ln. 1.) In-#4, 4 p. [VII 102). 

80 bis. Avis au public sur l'échange des assignats (29 juillet 
1791). — In-fol. + [I. 41]. 

914. Consigne générale pour le service de la garde nationale 
(29 juillet 1791). — In-fol. à 3 col. [IHI. 54]. | 

92. La Loi. Extrait des registres du Corps municipal de la 
ville de S. Du 1° août 1791. — In-fol. + [VE. 20]. 

Levée des patentes pour l’exercice des arts et métiers. 

98. — Du 1°‘ août 1791. — In-fol. + [VI. 21]. 

Déclaration des étrangers habitant la ville. 

94. Département de police (2 août 1791). — In-fol. + [1. 42]. 


Fermeture des églises de Saint-Étienne, Sainte-Marguerite, Sainte- 
Barbe et Saint-Jean. 


94 bis. Avis aux citoyens (14 août 1791). — (S.l.n. 1.) In-4, 
1 p. [VIT. 112]. 

Pseudo-souscription faite chez Kolb, cafetier, contre les catholiques. 

96. Consigne générale pour le service de la Garde nationale 
(16 août 1791). — In-4, 12 p. [VIT. 114]. 

96 bis. Polizey-Verordnung über die Goldschmiede-Arbeit 
(16 Augst 1791). — In-4, #4 p. [VII 113]. | 

96. D. du Corps municipal de la C. de S. sur la police des 
constructions de cheminées et lieux où l’on fait du feu! (24 août 
1791). — In-4, 6 p. [V. 55. — 9790]. 

96 bis. * Berathschlagung der Munizipalität der Gemeine von 
Strassburg, ueber die Polizei des Baus der Kamine und der Orte 
wo gefeuert wird (24 Augst 1791). — In-4, 6 p. [VII 1161: 

97. D. du Corps municipal de la C. de S. sur la police du 
ramonage des cheminées (24 août 1791). — In-#4, 4 p. [V. 54]. 


97 bis. Avis au public (26 août 1791). — In-fol. +[I. #3]. 


Condamnation de l’empirique Charles Gosset, se disant chirurgien et 
botaniste. 


1. Pour le texte allemand, cf. 9667, 
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98. D. du Corps municipal de la C. de $., qui supprime la 
laxe de toutes les denrées (27 août 1791). — IAn-fol. + [IV. 1 
et V. 56]. 


99. Extrait des D. du Corps municipal de la C. de S., du 
6 septembre 1791. — Extrait des registres de police de la Muni- 
cipalité de la ville de S., du mardi 17 Maï 1791. — Extrait des 
registres de police de la Municipalité de la ville de S., de l’an 
mil-sept-cent quatre-vingt et onze, lundi le onzieme Juillet. — 
In-#4, 7 p. [VII 195]. 


Arrestation et condamnation du nommé Espiard dit Tassard. 


99 bis. * Auszug aus den Berathschlagungen der Munizipalität 
der Gemeine von $., vom 61 Seplember 1791. — Auszug aus 
der Munizipalilät der Sladt S. Polizey-Memoriali, vom Dienstag 
den 17 May 1791. — Auszug aus den Registern des Polizei- 
Gerichis der Munizipalitäl der Gemeine von S., vom 111 Julius 
4791. — In-4,7 p. [I 551. 

400. D. du Corps municipal de la C. de S., sur la police de 
l'orfevrerie (12 septembre 1791). — In-fol. + [V. 571. | 
4014. — dela ville de S., du 12 septembre 1791. — In-fol. 

+ [V. 581. | 

Logement des troupes de passage chez l'habitant (loi du 10 juillet 4791). 

401 bis. Municipalité de S. Departement des approvisionne- 
ments publics (21 décembre 1791). — {S. l. n.1.) In-4, 1 p. [VIL. 
151]. | 
Vente de bois. 

402. Arrèlé de la municipalilé pour la fête de la publication 


de l’acte constitutionnel, le dimanche 25 septembre 1791. — 
In-4, 4 p. [ VII. 132]. 

402 bis. La loi. D. du Corps municipal de la C. de S., du 
8 oclobre 1791. — In-fol. + [V. 59]. 


Rôle des curés et vicaires des paroisses catholiques dans les inhuma- 
tions. 


403. Avis (9 octobre 1791). — (S. I. n. i.) In-fol. = [I. 44]. 
Heure de fermeture des cafés et débits. 
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404. D. du Corps municipal de la C. de S. concernant la 
police des incendies. Du 10 octobre 1791. — In-4, 30 p. [V. 60. 
_— 9788]. 
405. * Berathschlagung der Munizipalilät der Gemeine von 
Strassburg, die Feuer-Anstallen betreffend (10 Oktober 1791). 
— In-4, 30 p. [IV. 2. — 9668]. 


4106. — — ]In-8, 56 p. [V. 61]. 
407. D. du Conseil municipal de la ville de S., du 22 octobre 


1791. — In-fol. + [V. 62]. 
Circulation des assignats et billets de confiance. 


407 bis. Département de police (24 octobre 1791). — (S. L. 
n. i.) In-4, 2 p. [VIL. 143]. 


Police des auberges. 


408. Département de police (14 novembre 1791). — In-fol. 
+ [HI 57]. 


Propreté des rues. 


469. Extrait des registres du Corps municipal de la C. des. 
Lundi 28 novembre 1791. —(S. I. n.1.) In-4 + [VI. 22]. 

Prix du seigle inscrit au registre du Marché aux grains des 18 et 
25 novembre. 

440. Vœu pour établir des Caisses d'emprunt sans intérèts, 
sous la direction de MM. les Juges de paix et de leurs prud”- 
hommes. Énoncé dans la VI. Section, Temple neuf (30 novembre 
1791). — (S.L n.5.)1n-#, # p. n. ch. [HI 58. — 10445]f. 


444. D. du Corps municipal de la C. de S., du 1° décembre 
1791. — Gr. in-fol. + [V. 63]. 


Annulation, pour vice de forme, de l'élection du s° Marchand comme 
juge de paix, et convocation des citoyens actifs pour l'élection des 
juges des 1e" et 2e arrondissements. 


442%. — du 12 décembre 1791. — In-4, 3 p. [V. 64]. 


Paiement d'un acompte sur les contributions de 4791. 


1. Voir au n° 49 le texte allemand, daté du 30 novembre 1790. 
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413. * Berathschlagung der Munizipalität der Gemeine von 
Strassburg, vom {21e Dezember 1791. — 1n-4, 3 p. [V. 65]. 


444. D. du Corps municipal de la C. de S., du {2 décembre 
1791. — In-fol. + [V. 66]. 


Invitation aux citoyens électeurs à se faire inscrire sur les registres 
des jurés. 

445. — du 19 décembre 1791. Sur l'emploi de la force 
publique et de la police. — (S. {. n. t.) In-8, #4 p. [V. 68. — 
9789]. 


446. “ Berathschlagung der Munizipalität der Gemeine von 
Strassburg, vom 18te (sic) Dezember 1791. Ueber die ôffentliche 
Macht und die Polizei. — In-8, #7 p. [V. 67. — 9670]. 

417. Extrait de la D. du Corps municipal de la C. de S., du 


19 décembre 1791. Concernant la police civile relative aux 
militaires. — In-fol. à 2 col. [V. 69]. 


} 


1792 


418. Extrait des regisires du Conseil-général de la C. de S. 
Du 2 Janvier 1792. — In-4, 7 p. [VI. 93 et 24]. 


Réception de Louis de Narbonne, ministre de la guerre. 


449. * Auszug aus den Registern des Gemeine-Raths der 
Stadt Strassburg, vom 2! Jänner 1792. — 1n-8, 6 p. [V. 70]. 


420. D. du Corps municipal de la C. de S., du 5 janvier 
1792. — In-4, 4 p. [V. TH et VI. 25. — Cf. n° 9791]. 


Police des spectacles. 

424. — — ]n-fol. à 2 col. [IV. 3]. 

122. Le Maire de S. à ses conciloyens. [Signé : Dietrich]. 
— (S.{. n.1.) In-4, 4 p. [I. 45 el V. 721. 


Sur la motion présentée par lui au conseil général de la commune le 
21 janvier 1792, et invitant les Corps administratifs à délibérer sur la 
mise en état de siège de Strasbourg et autres places fortes du départe- 
ment du Bas-Rhin. 


4238. — — 1n-8, 8 p. [li]. 61|. 
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424. Berathschlagung des Munizipal-Corps der Gemeinde 
von Strassburg, die Reinhaltung der Strassen betreffend, vom 
7ten Februar 1792, im zweiten Jahre der Republik. In ôffentliche 
Sitzung. — In-k, 4 p. [IV. #]. 

425. Extrait des registres du Bureau municipal de la C. de 
S. Du 23 Février 1792. — In-fol. + [VI. 26]. 


Enrôolement des volontaires. " 


426. D. du Corps municipal de la C. de S., du 17 avril 1792. 
— In-fol. + [V. 73]. | 

Recensement des habitants dispensés du logement des troupes de 
passage (loi du 10 juillet 1791). 

427. — du 20 avril 1792. — 1n-4, 3 p. [V. 14]. 

Appel au calme. Rappel des dispositions légales contre les auteurs de 
troubles. 

428. * Berathschlagung der Munizipalilät der Gemeinde von 
Strassburg, vom 20ten Aprill 1792. — 1n-4, 3 p. [V. 751. 


429. Avis aux citoyens de la C. deS. (12 mai 1792). — In-#, 
4 p. n. ch. Texte fr. aux p. 1-2, et all. aux p. 3-4 [1. 46]. 


Circulation de la monnaie de cuivre et des billets de confiance. 


430. D. du Corps municipal de la C. de S. Du 2 juillet 1792, 
l'an IV de la liberté. — ( — Du 5 juillet 1792, l'an IV de la 
liberté). In-4, # p. n. ch. Texte fr. aux p. 1-2, et all. aux p. 3-4 
[V. 76]. 

Injonction aux militaires en activité de service qui n'ont pas rejoint 
leurs corps de sortir de la ville. Refus de passeport aux citoyens décla- 
rant vouloir traverser le Rhin pour satisfaire leur dévotion. — Injonc- 
tion aux étrangers de sortir de la ville. Défense de vendre des bateaux 
aux étrangers. 


434. D. du Corps municipal de la ville de S., du 3 juillet 
1792, l'an IV de la liberté. Concernant la vuidange des fosses 
d'aisance. — In-4, # p. n. ch. Texte fr. aux p. 1-2, et all. aux 
p. 3-4 [V. 71]. 

482. D. du Conseil général de la C. de S., du 21 juillet 1792, 
l'an IV de la liberté. — In-fol. + | V. 78]. 

Mesures de surveillance et de police : port de la cocarde nationale ; 
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déclaration et usage des armes à feu; débits de boissons et cafés ; insi- 
gnes des employés de l’administration militaire; auberges, logements 
garnis; étrangers; changements de domicile ; maisons des émigrés. 
433. Auszug aus dem Verbal-Prozess des Gemeinde-Raths 
der Sladl S., vom 265ten Julius 1792, im vierten Jahre der Frey- 
heit. — In-4, 8 p. [HI. 62]. 
Enrôlements volontaires et dons patriotiques. 


434. {Circulaire du Comité permanent du Conseil général de 
la Commune préconisant le maintien de la Constitution. {2 août 
17921. —(S.lI.n.1.) In-4 [HI 63]. 


435. Extrait des registres du Conseil général de la C. des. 
du mercredi 22 août 1792, l'an IV de la Liberté. — Décret de 
l'Assemblée nationale du 18 Août 1798, l’an IV° de la Liberté. 
— Proclamation du Conseil exécutif de la Nation Française. — 
In-4, 7 p., le Décret à la p. # et la Proclamation aux p. 5-7 [VI. 
27]. 

Citation de Dietrich à la barre de l'Assemblée nationale. Suspension 
des membres du conseil général. Nomination de Lachausse, et à défaut, 
de Braun, aux fonctions municipales par intérim. 

436. * Auszug aus den Registern des Gesammten Raths der 
Gemeine Strassburg, Mitiwochs den 22ter 4ugst 1792, im vierten 
Jahre der Freiheit. — Dekret der National Versammlung vom 
A9ten Augst 1792, im 4tee Jahre der Freiheit. — Proklamalion 
des provisorischen Vollziehungs-Raths der franzôsischen Nation. 
— In-4, 7 p., le Dekret à la p. #4, et la Proklamation aux p. 4-7 
[VI. 28]. 


4377. Zusammenberufung der Urversammlungen der Ge- 
meineS., zur Wahl der Wahlmänner, die sich mit den Wahlmän- 
nern des Niederrheinischen Departements vereinigen werden, 
um Deputirle zum National-Convent zu ernennen (23 August 
1792). — In-fol. à 3 col. [IT. 64]. | 

438. Extrait des registres de la Municipalité provisoire, du 
trois Novembre, l'an mil sept cent quatre-vingt-douze, premier 
de la République. Séance publique. — In-4, #4 p. n. ch. Texte fr. 
aux p. 1-2, et all. aux p. 3-4 [ VI. 29]. 


Déclarations de décès et police des inhumations. 
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439. D. de la municipalité provisoire de la C. de S., du 
28 novembre 1792, l'an premier de la R. Portant convocation 
des assemblées primaires pour l'élection des juges de paix, 
prud'hommes-assesseurs el greffiers des juges de paix de cette 
commune. — (S. /. n. à.) In-fol. à 2 col. [V. 19]. 

440. — Du 5 Décembre 1792, l'an premier de la R. Sur 
le renouvellement des Commissaires de police, Adjoints et Se- 
crélaires. — (S. /. n. 1.) In-fol. à 2 col. [IV. 5]. 

441. * Berathschlagung der provisorischen Munizipalität 
der Gemeine Strassburg, Vom 5ten Dezember 1792, im ersten 
Jahre der Republik. Ueber die Erneuerung der Polizey-Com- 
missarien, ihrer Adjunkten und Schreiber. — In-fol. à 2 col. 
[IV. 6]. 

442. Avis (19 décembre 1792). — In-fol. = [H, 65]. 

Jours de séance de la municipalité. 


443. Département de police (25 décembre 1792). — In-fol. 
+ [HI 66]. 


Inscription des citoyens comme jurés. 


444. — Extrait de la Loi du 17 Mars 1191, porlant établis- 
sement de patentes (25 décembre 1792), — In-fol. + [IT 67]. 
445. — Extrait de la Loi sur la police municipale du 
22 Juillet 1791 (26 décembre 1792). — In-fol. + [III. 68]. 
Interdiction des jeux de hasard. 


446. Avis (27 décembre 1792). — (S, L. n. 1.) In-fol. = [ HI. 
10]. 

Biens des émigrés. 

447. Le Conseil général de la C. de S. à ses concitoyens 
(29 décembre 1792). — (S. I. n. 1.) In-8, T p. [I. 2 et V. 80. — 
9748]. 

Retard de la publication des comptes de l'administration municipale. 

448. * Der gesammle Rath der Gemeine S. an seine Mit- 
bürger (29 Dezember 1792), — (S. L. n. 2.) In-8, 7 p. [HI 69. — 
10251]. | 
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1793 


449. Polizey-Deparlement (1793). — (S. l. n.2.) In-4, 1 p. 
[1 47]. 


Formule de nomination de commissaire de police adjoint. 


460. Avis (23 janvier 1793). — In-fol. + [HI. 71]. 
Organisation du bureau de l’état civil. 


461. Perception des contributions publiques. Les officiers 
municipaux de la C. de S. à leurs conciloyens (31 janvier 1793). 
— (S. ln. 1.) In-8, 4 p. [T. 3. — Cf. 10195]. 


452. * Hebung der ôffentlichen Abgaben. Die Municipal- 
beamten der Gemeinde S. an ihre Mitbürger (31 Jänner 1793). 
— (S.l n.1.) In-4, 4 p. [ HI. 59]. 


453. D. du Corps municipal de la C. de $., concernant la 
propreté des rues. Séance publique du 7 février 1798, l'an 
second de la R. — (S. {. n. 1.) In-4, # p.[V. 81]. 


454. Perception des contributions publiques de la C. de S. 
pour les années 1791 et 1792. Le Corps municipal de la C. de S. 
a ses concitoyens (7 février 1793. — In-fol. + [HI. 72]. 

456. Versteigerung der Erhebung der Grund- und Mobiliar- 
Steuer der Gemeinde S. für die Jahre 1791 und 1792 (14 Hor- 
nung 1798). — In-fol. à 2 col. [II 73]. 


456. Avis aux citoyens (15 février 1793). — (S. l. n. 1.) 
In-4 + [I 741. | 


Prix du sel. 


467. Les officiers municipaux de la C. de S. à leurs conci- 
toyens (20 février 1793). — (S. L. n. 1.) In-4, 3 p. + [1.48]. 

Mise en état de défense de la place. Indemnités aux habitants. 

458. Lisle nominalive des personnes étrangères logées dans 
le 1. {3. et 4.] arrondissement de cette ville, suivant déclaration 
faite par les propriétaires et locataires des maisons, siluées dans 
ledit arrondissement, conformément aux dispositions du décret 
du 26 Février 1793, l'an 2 de la R. — (S. {. n. 1.) 3 pieces in-fol. 
a 2.col. [II 75-71]. 


INVENTAIRE DES ACTES ADMINISTRATIFS DE STRASBOURG. 994 


459. Les Officiers municipaux de la C. de S. (S. d.). — (S. £. 
n. i.) In-fol. = [1. 49]. 

Recherche des émigrés et prêtres réfractaires, en application du dé- 
cret du 26 février 1793. 

460. D. du Corps municipal de la C. de S., du 4 Mars 1793, 
l'an second de la R. — In-fol. + [1V. 7 et VI. 30]. 

Police des auberges et cafés. Circulation des assignats. 


4614. Extrail des registres du Corps municipal de la C. desS., 
séance publique Du 14 Mars 1793, l'an 2 dela R. f. — In-fol. + 
[VI. 31]. 

Publication d'une lettre des administrateurs du département du Bas- 
Rhin relative à la contribution à la levée de 300000 hommes. 

462%. Recrutement de l'Armée. Les Officiers municipaux de 
la C. de S. à leurs conciloyens (15 mars 1793). — In-fol. + [1. 
90 |. 


463. Département de police (28 mars 1793). — In-fol. + 
[IH. 78]. 


Recensement des chevaux. 


464. [Circulaire de l’Administraleur de la police relative à 
l'obligation pour tous propriétaires de faire afficher à l'extérieur 
des maisons les noms des habitants (décret de la Convention, 
du 29 mars 1793)]. — In-8, #4 p. [III 80. — Cf. n° 9766]. 


465. [Formule de nomination de Commissaire de police ad- 
joint, en conformité de l’arrèlé du Corps municipal du 7 avril 
1793]. — (S. l. n. 1.) in-fol. [1II. 79]. 


466. D. du Corps municipal de la C. de S., concernant le 
Service de la Garde nationale. Du 10 Avril 1793, l'an 2 de laK. 
fr. — In-4,3 p. [V. 82]. 

467. * Berathschlagung der Munizipal-Corps der Gemeinde 
von Strassburg, den Dienst der National-Garde betreffend. Vom 
10ten April 1793, im 2'** Jahre der fränkischen Republik. — 
In-4, 3 p. [IV. 8]. 

468. Seconde Proclamation (15 avril 1793). — (S.l.n.1.) 
In-fol. + [I. 51]. 

Confiscation de biens d'émigrés. 
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469. D. du Corps municipal de la C. de S., Séance publique 
Du 2 Mai 1798, l'an ? de la K. f. — In-fol. + [IV. 9]. 

Police des auberges et cafés relativement aux militaires et à la circu- 
lation des assignats. — Suivie d’une Déclaration du général comman- 
dant de la place. 

470. Extrait des registres du Corps municipal de la C. deS., 
Séance publique, du Jeudi 2 Mai 1793, l’an 2 dela R.f. — (S. 
lo n.1.)1In-fol. + [IV. 32]. 

Interdiction aux boulangers de vendre des gâteaux. 


474. An die Bürger der XII permanenten Sektionen (11 Mai 
1798). —(S.l.n.1.)1In-4, 8 p.[Il. 81]. 

Déclaration du comité permanent des sections sur son rôle. 

477%. Tableau des déclarations reçues par le Comité de la 
VIe Section de la C. de S., conformément au Décret du 21 Mars 
1793, des étrangers domiciliés dans cette Section, imprimé en 
exéculion de l'Art. VI. dudit Décret (18 mai 1793). — In-fol. 
a 2 col. [1II. 82]. 

4778. D. du Corps municipal de la C. de S., concernant la 
vente des bois de chauffage et fagots. Séance publique du lundi 
27 Mai 1798, l'an 2 de la R. — In-4, 4 p.[V. 83|. 

4774. *“ Berathschlagung des Munizipal-Corps der Gemeinde 
von Strassburg, den Verkauf des Holzes und der Wellen be- 
treffend. Vom 27 May 1793, im zweilen Jahr der fränkischen 
Republik, Oeffentliche Sitzung. — In-#, 4 p. [IV. 10]. 

475 — — In-fol. + [IV. 11] 

476. D. du Corps municipal de la C. deS., du 27 mar 1793, 
l'an 2 de la KR. f. Taux du pain. — In-fol. + [V. 84]. | 

47777. Tableau des déclarations reçues par le Comité de la 
1° Section de la C. de S., conformément au Décret du 21 Mars 
1793, des étrangers domiciliés dans cette Section, imprimé en 
exécution de l'art. VI. dudit Décret (81 Mai 1793). — In-fol. 
. obl. à 2 col. [II. 84). 

478. An die Bürger der XII Seklionen der Gemeine S. 
(31 May 1798). — (S. ll. n. 1.) In-#4, 2 p. [IL 83]. 

Proteslation du comité permanent des sections contre la délibération 
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du Directoire du district du 25 mai, décidant la mise en vente de quatre 
poeles de tribus. 

479. Tableau des déclarations reçues par le Comité de la 
VIle [VIIIS, IX et X°] Section de la C. de S., conformément au 
Décret du 21 Mars 1793, des étrangers domiciliés dans cette 
Section, imprimé en exécution de l'art. VI. dudit Décret (8 juin 
1793). — In-fol. à 2 col. [III 85-88.. 


180. D. du Corps municipal de la C. de S., séance publique 
du lundi 10 juin 1798, l'an 2 de la R. — In-fol. + [IV. 12]. 


Police de la boucherie. 


480 bis. — — ]In-#, # p. Texte fr. aux p. 1-2, el all. aux 
p. 3-4 [IV. 13]. 

4841. Procès-verbal de la séance publique du Conseil général 
de la C. de S., du lundi &8 fuillet 1793, l'an second de la KR. !. — 
In-8, 14 p. [VI. 33. — 10295 |. | 

Réception du représentant du peuple Dentzel et présentation de l’Acte 
constitutionnel. | 

482. D. du Corps municipal de la Ville de S., portant convo- 
cation de l'Assemblée primaire de la C. pour la présentation de 
la Déclaration des droits de l'Homme et du Citoyen et de l’Acte 
constitutionnel. Du 9 juillet 1793, l'an 2 de la R. Séance publique. 
— In-fol. + [1V. 14 et VI. 34]. 


483. Extrait d'une D. du Corps municipal de la C. de S., 
séance publique, du 27 juillet 1793, l'an deux de la KR. f. — 
(S. d. n. 1.) In-fol. + [VI 35]. 

Interdiction d’emporter du pain de la ville. Défense aux boulangers 
de vendre des gâteaux. 

484. D. du Corps municipal de la C. de S., portant convoca- 
tion des Assemblées communales, pour délibérer sur le partage 
des Biens communaux. Du lundi 29 juillet 1793, l'an 2 de la KR. 
Séance publique. — In-fol. + [1V. 15. — 9792]. 


485. Tableau des déclarations recues par le Comité de la 
XIe Section de la C. de S., conformément au Décret du 21 Mars 


1. Voir pour le texte allemand 10410. 
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1793, des étrangers domiciliés dans celle Section, imprimé en 
exécution de l’art. VI. dudit Décret (19 août 1793). — In-fol. à 
2 col. [11I. 89]. 


486. D. du Corps municipal de la C. de S., séance publique. 
Du lundi 26 août 1793, l'an 2 de la R. Défense aux jardiniers- 
cultivateurs de transporter et vendre au dehors leurs légumes 
el jardinages. — In-fol. + {IV. 16]. 

487. |Circulaire des officiers municipaux relative à la taxe 


prescrile par le décret du 13 mai 1793 pour la subsistance des 
familles de soldats. 31 août 1793]. — (S. L. n. 5.) In-4 [IIL. 91]. 


488. D. du Corps municipal de la C. de S., séance publique. 
Du jeudi 5 septembre 1793, l'an 2 de la R. — In-fol. + [IV.17T el 
VI. 36]. 


Vente et prix du bois de chauffage. 


489. Das Munizipal-Corps der Gemeinde S. an seine Mitbür- 
ger (19 Herbstmonat 1793). — In-fol. à 2 col. [III 93]. 


Indemnité aux citoyens ayant souffert des travaux de fortification de 
la ville. | 


490. Avis au public. — (S. {. n. 1.) In-fol. + [VI. 37]. 


Délibération du corps municipal du 23 septembre 1793 fixant le prix 
maximum de la facon d’une corde de bois à fendre et scier. 


494. D. du Corps municipal de la C. de S., séance publique 
du lundi #0 seplembre 1798, l'an second de la R. — In-4, 7 p. 
[1V. 19 et VI. 38]. 


Solde et exemptions de la garde nalionale, — Suivi de la D. du Direc- 
toire du Département du Bas-Rhin du 7° jour de la troisième décade du 
premier mois de l'an second de la République francaise, et de l'approba- 
tion du général Dieche, commandant la place. 


492. * Berathschlagung des Munizipal-Corps der Gemeinde 
Strassburg, Montags den &0sten Sepl. 1793, im zweilen Jahr 
der fränkischen Republik, im ôffentlicher Silzung. — In-fol. a 
3 col. [IV. 18 et VI. 39:. 


Suivi de : Berathschlagung des niederrheinischen Departmentdirecto- 
riums, vom 7 Tag der Jten Decade des ersten Monats im 2ten Jahr der 
Franken-Republik, et de l'approbation du général Dieche. — Cf. n° 199. 
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4938. Département de police (4 octobre 1793). — In-fol. + 
[IL 921. 


Police de la boulangerie. 


494. Tableau des Officiers municipaux membres du Bureau 
municipal, des assesseurs du Tribunal de Police municipale et 
des Commissaires aux commissions permanentes ; nommés par 
le Corps municipal de la ville de S., le 8 Octobre 1793, l'an 
second de la R. f. — (S. 7. n. i.) In-fol. [ VI. 40]. 


495. Extrail des registres du Conseil général de la Ville de 
S., du lundi 14 Octobre 1793, l'an 2 de la R. — (S. £. n. 1.) In-fol. 
+ [VI 441]. 


Visites domiciliaires pour le recensement des denrées et subsistances. 


An II 


496. Extrait des registres du Conseil général de la C. de S. 
Séance publique des autorités constiluées du 27. jour du premier 
mois de la seconde année de la KR. f., u. eti. — (S. &. n.1.) In-fol. 
+ [VI. 42]. 


Empèchements à l'exécution de la taxe des denrées et marchandises. 


497. Extrail des registres du Conseil général de la C. de S. 
Du 30. jour du premier mois de la seconde année de là R. f., u. 
et i. — In-fol. + [VI. 43]. 


Interdiction de cesser l’exercice de tout métier, commerce ou indus- 
trie se rattachant aux denrées et marchandises de première nécessité. 


498. D. du Corps municipal de la C. de S., séance publique. 
Du 30. jour du premier mois de la seconde année de la R. f., u. 
et i. — In-fol. + [IV. 22]. 


Application de la loi du maximum. 


499. Berathschlagung des Munizipal-Corps der Gemeine 
Strassburg, Oeffentliche Sitzung. Vom 30 Tag des 1 Monats des 
2ten Jahrs der fränkischen einen und unzertheilbaren Republik. 
— In-4,7 p.[IV. 23]. 

Service de la garde nationale. — Suivi de Berathschlagung der nie- 
derrheinischen Departmentsdirectoriums, vom 7 Tag der 3ten Decade 
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des ersten Monats im 2len Jahr der Franken-Republik, et de l'approba- 
tion du général Dièche, commandant de la place. — Cf. n° 192. 

200. D. du Corps municipal de la C. de S. Séance publique 
du 30. jour du premier mois de la seconde année de la R. f. u. et 
i. — In-fol. + [IV. 21 et V. 85. 

Expulsion des étrangers suspects. 


2O1. Tableau portant fixation du maximum des salaires, 
gages, main-d'œuvre et journées de travail, à payer dans la C. 
de $., jusqu'au mois de Septembre 1794 ou jusqu'au premier 
mois de la troisieme année de la R. f., u. et i. (3-10 du 2% mois 
an 11). — Gr. in-fol. à 3 col. [1II. 115]. 


202. * Taxe des Maximum der Mieth-Arbeit und Taglohne 
so bis künfligen September 1794 oder bis den ersten Monat des 
drillen Jahrs der fränkischen Republik in S. zu bezahlen 
(3-10 des 2. Monaths im 2. Jahr). — Gr. in-fol. à 3 col. [III 116]. 

208. — — 1n-#,12 p.{lll. 117]. 

204. Avis de la Commission municipale de la C. de S., sur la 
déclaration à faire en exécution du décret du 3 Septembre 1793, 
vieux slile, sur l'emprunt forcé (21° jour du 2 mois de l'an 11). 
— In-fol. + [1I1. 94]. 

206. Extrait des registres du Corps municipal de la C. des. 
Séance publique. Du vingt-six du second mois de l'an II de la R. 
f. u. et i. — In-fol. + [VI. 44). 

Défense aux aubergistes et cabaretiers admis à la distribution de 
pain de céder ce pain aux habitants et militaires de la place. 

206. Avis aux citoyens (S. d.). — (S. L. n. ti.) In-fol. + [1[. 53]. 

Nid relative aux meuniers et boulangers (décret du 

5 brumaire an Il). 

207. Déparlement de police (28 brumaire an dl — (S.l.n. 
î.) In-fol. + (I. 54 et IL. 95]. 


Suppression des calendriers rédigés selon l’ancien style. 


208. Supplément au Tableau portant fixation du maximum 
des salaires, gages, main-d'œuvre et journées de travail publié 


par le Conseil général de la C. de S. (29 brumaire an 11). — 
-In fol. + {I 551. 
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209. * Supplement zu der durch den Gemeinde-Rath zu S. 
publicirten Taxe des Maximum der Mieth-Arbeil und Taglohne ; 
einige neue Artikel enthallend, nebst der Berichtigung einiger 
anderer, in welche sich in gedachter Taxe Fehler eingeschlichen 
hatten : welches Supplement durch gedachten Gemeinde-Rath 
in üffentlicher Sitzung vom 29. Brumaire im 2ter Jahr der einen 
und unzertrennlichen Franken-Republik beschlnssen worden. 
— In-4, 2 p. [HI 117 bis]. 


240. Extrail des registres du Corps municipal de la C. des. 
Séance publique du 2° Frimatre de l'an 11 de la R. f. u. el i. — 
In-fol. + [V. 87 et VI. 45]. 


Injonction aux ouvriers et employés des magasins et établissements 
de la République de continuer leur service. 


æ44. D. de la Commission municipale de la C. de S. Séance 
publique du second Frimaire de l'an second de la R. f. u. el i. — 
In-fol. + [V. 86 et VI. 47]. | 


Brülement des cartes à signes royaux. 


242. — Séance publique du second Frimaire de l'an 
second de la KR, f. u. et i. — In-fol. + [1V. 20 et VI. 46]. 

Publication du décret du 18 du 1er mois sur l’enlèvement des signes 
de la royauté. 

243. Déparlement de police (11 frimatre an 11). — In-fol. + 
[LE 56]. 

Ouverture des registres d'inscription des jurés. 


244. D. du Corps municipal de la C. de S. Séance publique 
du duodi, 12 Frimaire, l'an second de la KR. f. u. et i. — In-fol. 
[V. 88 et VI. 48]. 


Changement de noms des rues. 


245. Liberté. Égalilé. Cinquième Division. Bureau général 
du recrutement des armées. Extrait du Décret du 2 Frimaire, 
concernant l’incorporation des ciloyens de la première requisi- 
lion dans les anciens cadres. — D. de la Commission municipale 
de la C. de S. Séance publique du 15 Frimaire, an 2 dela R.f. 
u. et i. — In-fol. + [IV. 24]. 

Réfractaires. 
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246. Instruction sur l’Ére des Français. À n0S conciloyens 
qui habitent S., ou y font des voyages (16 frimaire an II). —' 
In-#, 4 p. [II 96. — 6076]. 

217. * Unterricht für unsere Mitbürger, welche in S. wohnen 
und dahin reisen, über die neue Zeitrechnung (16 frimaire 17). 
— (S. ln. 1i.). In-4, 4 p. [II. 97. — 6071]. 

218. Extrait des registres du Corps municipal de la C. des. 
En date du 18° Frimaire, de l'an II de la R. f. u. et i. — In-fol. 
+ [VI. 49]. 

Police des subsistances, blés et farines. 

2149. L’Agent national de la C. de S. à ses conciloyens, les 
bouchers et les jardiniers (7 nivôse an 11). — In-fol. + |1. 57]. 

Vente de denrées au-dessus de la taxe. 

220. Les Officiers municipaux de la C. de S. à leurs Conci- 
loyens (8 nivôse an II). — (S.{. n. 1.) In-fol. + [I. 58]. 

‘ Accaparement de la monnaie de cuivre. 

224. D. du Corps municipal de la C. de S. Séance publique 
de l’Oclodi 18. Nivuse, l'an 24 de la R. f. u. eli. — In-4, 4 p. 
Texte fr. aux p. 1-2, et all. aux p. 3-4 [V. 89]. 


Indemnités aux habitants ayant souffert des démolitions faites pour la 
défense de la place. 


22%. — du premier Pluviôse de l'an second de la R. f. u. 
eli. — In-fol. + [V. 90]. 
Expulsion des prostituées. 


223. Les Officiers municipaux de la C. de S. à leurs conci- 
toyens (1% pluviôse an IT). — {S. L. n. à.) In-fol. + [I. 59]. 

Police des subsistances et appel à la tempérance. 

224. L'Adminislrateur de police et des subsistances à ses 
conciloyens (6 pluviôse an 11). — (S. l. n. i.) In-fol. + [[. 60]. 

Grains, farines et fourrages réfugiés. 


225. L'Administraleur de police el des subsistances à ses 
Conciloyens (6 pluviôse an 11). — (S. L. n. 1.) In-fol. + [I. 61]. 
Approvisionnement des commerçants. 


226. Exlrait des registres du Corps municipal de la C. de S. 
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Séance publique du 8. Pluviôse, l'an 2. de la R. f. u. et i. — 
(S. l. n. i:) In-fol. + [V. 91 et VI. 50]. 
Vente des bois et fagots. 


227. À l'agent national de la C. de S. et à tous autres de 
l’Arrondissement (Signé : l'agent national près le District de S., 
Maynoni, 18 Pluviôse an II). —(S. L. n.1.) In-4, 4 p. n. ch. Texte 
fr. aux p. 1-2, et all. aux p. 3-4 [I. 62]. 

Transmission des loi du % frimaire et décrets des 26 frimaire et 
15 nivôse. 

228. L'Administraleur de police el des subsistances à ses 
Concitoyens (16 Pluviôse an 11). — (S. l. n. 2.) In-fol. + [HI 98]. 


Défense de laisser sortir les grains et denrées réfugiés. 


229. Extrait des registres du Corps municipal de la C. de S. 
En date du 23° Pluviôse, de l’an 11 de la R. f. u el i. — In-fol. 
+ [VL 51]. 


Défense aux cafetiers de laisser jouer au billard la nuit. 


230. Liberté. Égalité. Département de police (24 pluviôse 
an ID). —({S.l.n. 1.) In-fol. = [HI. 991. 
Défense aux cafetiers de laisser jouer au billard la nuit. 


2314. Extrait des registres du Corps municipal de la C. des. 
En date du 12° Ventôse, de l'an II de la R.f.u. et i. — In-fol. 
+ [VI 52]. 

Publication de l'arrêté des représentants du peuple près les armées 
du Rhin et de la Moselle, interdisant toute espèce de jeux qui peut en- 
trainer une perte de 6 livres. 

282. D. du Corps münicipal de la C. de S. Séance publique 
du duodi 22° ventôse l'an second de la KR. f. u. et i. — In-#4, 4 p. 
[V. 92]. | 


Réglementation des établissements d'instruction publique. 


233. * Berathschlagung des Munizipal-Corps der Gemeinde 
Strassburg. Oeffentliche Sitzung vom 2247 Ventos, im zweiten 
Jahr der einen und unzertrennlichen Franken-Republik. — 
In-fol., # p. [IV. 25]. 


284. Les Officiers municipaux de la C. de S. à leurs Conci- 
Loyens (28 ventôse an 11). — In-4, #4 p. [I. 63]. 
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Lotissement et distribution des communaux, à charge de plantations 
de légumes. 

235. Liberté. Égalité. Département de police (3 germinal 
an IP. —(S.l.n. 1.) In-fol. = [I. 65]. 

Marché des comestibles. 


286. Les officiers municipaux de la C. de S. à leurs conci- 
toyens (5 germinal an 11). — In-fol. + [I. 66]. 
Déclarations d'indigence. 


237. Liberté. Égalilé. Département de police (5 germinal 
an ID). —(S. ln. 1.) In-fol. = [1. 67 et II. 100]. 

Fabrication de baïonnettes. 

238. Liberté. Égalité. Département de police (8 germinal 
an 1). —(S. ln. 5.) In-fol. = [II 101]. 


Police de l'abattoir. 


239. D. du Corps municipal de la C. de S. Octodi 8. Germinal, 
de l'an second de la R. u. et i. — (8. L. n. 1.) In-fol. + [V. 93]. 

Distribution des pensions el indemnités aux familles des défenseurs 
de la patrie (loi du 21 pluviôse). 

240. Liberté. Égalité. Département de police. Section des 
subsislances. L'administrateur de la police et des subsistances 
a ses concitoyens (11 germinal an I). — (S.{. n. 1.) In-fol. + 
[1 64]. 

Taxation des marchandises achetées par les commercants dans les 
districts voisins. 

244. Les officiers municipaux de la C. de S. à leurs conci- 
Loyens (18 germinal an 11). — In-fol. + [1. 68]. 

Dons rétribués de vêtements à l'usage des armées du Rhin et de la 
Moselle. 

242. Évalité. Liberté. Les Représentans du peuple compo- 
sant le Comilé de salut public à l’Agent national du District de 
S. (Paris, 18 germinal an 11). — D. du Directoire du District de 
S. du 21 Germinal l'an second de la R. f. u. et i. — Strassburg, 
bey Lorenz und Schuler. \,n-4, T p. Texle fr. aux p. 1-4, et all. 
aux p. 5-7 [1. 69]. 


Tableaux relatifs aux personnes incarcérées. 
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243. D. du Corps municipal de la C. de S. Concernant la fa- 

brication du salpétre. Séance publique du 25° Germinal l'an 2 
de la K. f. u. et i. — In-4, 3 p. [V. 94]. 

244. Liberté. Égalité. Fraternité. Département de police 
(1 floréal an 11). — (S. L. n. 1.) In-fol. — [IH 1021. 

Déclaration des chevaux atteints de la morve. 

245. Avis aux citoyens (10 floréal an 11). — (S. l. n. 1.) 
In-fol. + [1. 70]. 

Instituteurs. 

246. La Municipalité de S. à ses conciloyens (12 floréal 
an 11). — (S. l. n. 1.) In-fol. = [II 1041. 

Sur les menées des aristocrates. 

2477. Liberté. Égalité. Vertu. Département de police. Section 
des subsistances. L'administrateur de la police et des subsis- 
lances à ses concitoyens (17 floréal an 11). — (S. {. n. 1.) In-fol. 
+ [1. 71]. 

Distribution de viande aux malades et femmes en couches. 

248. Avis aux ciloyens (19 floréal an IT). — (S. L. n. 1.) 
In-fol. = [1. 72]. 

Certificats de civisme. 

249. Liberté. Égalité. Fraternité. J.-M. Duroi, Représentant 
du Peuple chargé de l’organisalion de la cavalerie de l’armée du 
Rhin, à l'Agent national de S. (19 floréal an Il). — Réquisition 
de l’Agent national du District de S., Du 21° floréal, an second 
de la R. f., u. el i. — Délibération du Directoire du District de 
S. du mème jour. — Gedruckt bey J. H. Heitz. In-4, 12 p. Texte 
fr. aux p. 1-6, el all. aux p. 7-13 [III 103]. 

250. Avis (22 floréal an IP). — (S. ln. 1.) In-fol. = [1. 73]. 

Déclaration, par les marchands, de l'état de leurs marchandises, en 
application de la loi du 26 juillet 1793 sur les accaparements. | 

254. L'Agent national près la C. de S. aux marchands de 
poissons (25 /loréal an 11). — (S. L. n. 1.) In-fol. + [I. 74]. 

Marché et application de la loi du maximum. 


2652. D. du Corps municipal de la C. de S. Séance publique 
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du 2° jour du mois de Prairéal l'an 2 de la R.-f. u. el i. — (S. Z. 
n. à.) In-fol. + [V. 95]. 

Interdiction aux femmes de porter des panaches blancs ou cocardes 
de cette couleur. 

253. Département du Bas-Rhin. District de S. Municipalité 
de S. (5 prairial an 11). — (S. l. n. 1.) In-fol. + [1. 75]. 

Confection des corps de bibliothèques dans la chapelle du collège. 


254. D. du Corps municipal de la C. de S. Séance publique 
du 5° jour du mois de Prairéal l'an 2 de la KR. f. u. ei. — (S. L. 
n. 1.) In-fol. + [V. 96]. 

Police des auberges et débits de vin. 

255. Avis aux ciloyens (6 prairial an IF). — (S. l. n. 1.) 
In-fol. = [III 105]. 

Séances du Corps municipal et du Conseil général. 


266. D. du Corps municipal de la C. deS. prise le 8 Prairial 
2° année de la R. f. u. et i. Séance publique. Pour servir d’ins- 
truction aux commissaires nommés pour le nouveau recensement 
des farines el grains. — (S. /. n. i.) In-4, 2 p. n. ch. [V. 97]. 


257. — Séance publique Du 9° jour du mois de Prairéal 
l'an 2 de la R. f. u. ei. — In-fol. + [IV. 26]. 
Vivandiers. — Suivi de l'approbation du général Dièche. 


268. Extrait des registres du Corps municipal de la C. de S. 
Séance publique du 10 Prairial l’an second de la R. f. u. et i. — 
Impr. de la municipalité. In-4, 7 p. [V. 98 et VI. 53. — 9857]. 


Administration des biens de l'Université. 


259. * Auszug aus den Registern der Munizipalität von 
Strassburg. Oeffentliche Silzung vom 10. Prärial im 2ten Jahr 
der in Einheit und Unzertrennlichkeit beslehenden fränkischen 
Republik. — In-4, 7 p. [VI. 54]. 

260. Les Officiers municipaux de la C. de S. à leurs conci- 
toyens (22 prairial an 11). — In-fol. + [1. 76]. 

Dépôt des cordages. 

261. Avis (25 prairial an 11). — (S. l. n. i.) In-fol. [II 106 
el VI. 55]. 


Invitation aux habitants de pavoiser leurs maisons. 
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262. Extrail des registres du Corps municipal de la C. de S. 
Séance publique du 25 Prairial l'an deux de la R.f. u. eli. — 
(S. Z. n.1.) In-8, 8 p. [V. 99 et VI. 56. — 98581]. 

Nomination d'une commission chargée de présenter au corps muni- 
cipal des mesures de sûreté générale et de salut public. Demande d'ins- 
titution d'une agence nationale de commerce. 

2638. Le Substitut de l'Agent national pres la C. de S. à ses 
concitoyens (27 prairial an 11). — In-fol. + [I. 71]. 

Application de la loi du maximum. 


264. Liberté. Egalité. État des différens magasins militaires 
et autres Dépôts d'effets appartenants à la R., silués dans la C. 
de S. (28 prairial an II). — Bey Treutlel und Würtz. In-fol. 
[HI 107]. 


265. D. du Corps municipal de la C. de S. Séance publique 
du 28. Prairial, l'an 2. dela R.f. u. et i. — (S. {. n. 1.) In-8, 8 p. 
[V. 100 et 101. — 9794]. | 

Police. 


266. * Berathschlagung des Munizipal-Corps der Gemeine 
Strassburg. Oeffentliche Sitzung von 281 Prairial, im 2ten der 
in Einhoit und Unzertrennlichkeit bestehenden fränkischen Re- 
publik. — (S. {. n. 2.) In-8, 8 p. [IV. 27. — 9676]. 


267. Copie d'une lettre de la Municipalité de Wingersheïm, 
district d’Haguenau, adressée à celle de S., en date du 1°" Mes- 
sidor, an second de la R. f. u. et i. — Extrait des registres du 
Corps municipal de la C. de S Séance publique du 1° Messidor, 
l'an second de la R. f. u. eti. — In-fol. + [VL. 57]. 

Envoi, par les cultivateurs de Wingersheim, de 75 livres de beurre 
au marché de Strasbourg, et remerciements de la Commune. 

268. D. du Corps municipal de la C. de S. Portant une nou- 
velle dénomination des rues (4 Messidor an 11). — (S. [. n. i.) 
In-4, 15 p. [V. 102. — 9193]. 

269. Liberté. Égalité. Extraits des registres des délibérations 
du Conseil général de la C. de S. Séance publique des 7 et 
10 Messidor l'an 2. de la KR. f. u. eli. — In-#4, 4 p. [VI. 58]. 


Fixation de la taxe des citoyens réquisitionnés pour les travaux de la 
récolte. 
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270. Egalité. Liberté. Avis aux Ciloyens (8 messidor an II). 
— (S. l. n.1.) In-fol. + [1. 78]. 


Distribution de secours. 


274. Liberté. Égalité. Vertu. L'Administrateur du commerce 
el des approvisionnemens de la C. de S. à ses concitoyens (S. 
d.). — (S. {. n. 2.) In-4, 4 p. [I. 10]. | 

Recensement général de la récolte, en exécution de la loi du 8 messi- 
dor an 1. 

272. Liberté. Égalilé. Extraits des registres des D. du Conseil- 
général de la C. de S. Séance publique des 7 et 12. Messidor de 
l'an 2. de la R. f. u. et i. — In-4, 4 p. [V. 104]. 

Taxes des citoyens requis aux travaux de la récolte. — Suivi de 
l'approbation du Directoire du district des 12-19 messidor an I]. 

2738. * Auszüge aus dem Prolokoll des Gemeinde-Raths der 
Gemeinde Strassburg. ‘Oeffentliche Sitzung vom 7 und 
{2ten Messidor im 2ten Jahre der in Einheit und Unzertrenn- 
lichkeit bestehenden fränkischen Republik. — In-#, 4 p. [VI. 61]. 

274. Extrait des registres du Corps municipal de la C. de S. 
Seance publique du 11 Messidor l'an 2 de la KR. f. u. et i. — (S. 
ln. i.) In-fol. = [V. 103 et VI. 59]. 

Suppression des inscriptions en allemand sur les édifices publics et 
les propriétés privées. 

275. Liberté. Égalité. Extrait des registres du Corps muni- 
cipal de Ja C. de S. Séance publique du 12. Messidor, l'an second 
de la R. f.u. cti. — (S. !. n. 2.) In-4, # p. n. ch. Texte fr. aux 
p. 1-2, et all. aux p. 3-4 [V. 105 et VI. 60]. 

Bataillon des jeunes citoyens formé pour la fête de l’Étre suprême. 


865 DIS. — —  In-fol. + [VI. 62]. 


226. — Séance publique. Du 14. Messidor l'an 2. de la 
R.f.u.eti. — (S. 4. n.1.) In-fol. + [VI. 63]. 

Prix des journées des ouvriers. 

277. Liberté. Égalité. L'Agent national près la C. de S. à ses 
concitoyens (18 messidor an 11). — In-fol. + [1. 79]. 


: Détournement d'armes et effets militaires. 


« 
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277%. Liberlé. Égalité. Plan de la Fète du 26. Messidor de 

l'an second de la KR. f. u. et i., anniversaire du 14. juillet 1789 
(23 messidor an I). — In-8, 8 p. [IH. 109). 

Avec un hymne de Labartasse. 

279. L'Administrateur du commerce el des approvisionne- 
mens de la C. de S. à ses concitoyens (29 messidor an 11). — 
In-fol. + [1IT. 110]. 

Obligation pour les habitants de S., possesseurs de vaches et de 
poules, de fournir le marché d'œufs et de beurre. 

280. D. du Corps municipal de la C. de S. Séance publique 
du 3. Thermidor de l'an second de la République francaise, une, 
indivisible et démocratique. — In-#, 4 p. [V. 106]. 

Recherche des personnes ayant obtenu illégalement des secours (loi 
du 143 prairial an Il). 

281. — du 3. Thermidor de l'an second de la République 
francaise, une, indivisible el démocratique. — (S. /. n. ct.) In-4, 
& p. [V. 107!. 

Police des marchés publics. 


282 — du 6. Thermidor de l’an second de la R. f., u., i. 
et démocratique. — In-#, 3 p. n. ch. [V. 108]. 


Déclaration de naissance des enfants juifs. 


283. Nouveau Tableau porlant fixalion du maximum des 
salaires, gages, main-d'œuvre et journées de travail à payer 
dans la C. de S., arrêté par le Conseil wénéral dans sa séance du 
8. Thermidor de l'an second de la R. u., i. el démocratique. — 
In-4, 18 p. [HI 111. — 10366]. 


284. Liberté. Egalité. Avis au public (18 Thermidor an II). 
— (S.{.n.31.)1n-4, 1 p.[l. 81]. 

Vente de marchandises de la flotte arrivée d'Amérique à Brest. 

285. *“ Freyheit. Gleichheit. Nachrichl an das Publikum 
(183. Thermidor im 11. Jahr). — Strassburg, bey Treultel und 
Würz. In-4,1 p. fl. 80] 

2#6. Extrait des registres du Conseil-général de la C. de S. 
Séance publique exlraordinaire du 14 Thermidor de l'an second 
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de la R. f., u., i. el démocratique. — In-#, 3 p. n. ch. [V. 109 et 
VI. 64]. 


Rédaction d'une adresse à la Convention relative au 9 thermidor. 


287. Liberté. Égalité. Avis aux négociants de cette Commune 
(1 fruclidor an 11). — Strassburg, gedruckt bey J. H. Heitz. 
In-fol. + [1. 82]. | 

Fourniture d'eau-de-vie aux magasins militaires. 


288. Liberté. Égalité. Vertu. Avis aux contribuables colisés 
aux rôles de l'emprunt forcé de la C. de S. (6 fructidor an 11). 
— (S. {. n. 1.) In-fol. [I. 83]. 


289. Liberté, Égalilé, Fraternité, ou la Mort. Convention na- 
lionale. Commission des Dépêches. Les Représentans du Peuple, 
composant la Commission des dépèches, aux citoyens composant 
la C. de S. — (S. {. n. 5.) In-fol. [TI 113]. 

Publication, par le Corps municipal (4 sans-culottide an II), de cette 
lettre relative à l'équipement, par la commune, de treize chasseurs à 
cheval. 

290. Avis aux ciloyens (s d.). — (S. {. n. 1.) In-fol. + [[. 5]. 

Certificats de civisme. 


An III 


294. D. du Corps municipal de la C. de S. En date du 
7. Vendémiaire l'an trois de la R. f.u. eli. —In-fol. + [V. 110]. 

Réquisition de grains, dans le département du Bas-Rhin, pour l'ap- 
provisionnement de la commune. 

292. Liberlé. Égalité. Lettre du Citoyen Daviaud, sous-chef 
d’Adininuistralion de la marine, nommé par le Représentant du 
Peuple Nion, chargé de l'inspection des ports el arsenaux de la 
Montagne, l'Orient, Rochefort el dépendances, pour surveiller et 
presser l’exéculion des arrêtés du Comité de Salut public relatifs 
a la réquisition des chanvres, aux Citoyens Administrateurs du 
District de S., datée de Nantes du 21 Fructidor l’an second de la 
R. f.u.eti. — D. du Directoire du District de S , du 8. Vendé- 
miaire l'an trois de la R.f.,u. et i. — In-#4, 6 p. Texte fr. aux 
p. 1-3 et all. aux p. 4-6 [1I1. 112]. 
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293. D. du Corps municipal de la C. de S. Séance publique 
Du 12 Vendésniaire, l'an trois de la R. f. u. et i. — In-4, #4 p. 
[IV. 29]. 


Police des spectacles. 


294. Liberté. Égalité. D. du Corps municipal de la C. de S 
Séance publique du 17 Vendémiaire l’an 3. de la R. f. u. et i. — 
In-fol. + [V. 111]. 


Réorganisation du collège. 


295. — du 19 Vendémiaire l'an trois de la KR. f. u. el i. 
— (S. L n.71.) In-#4, 4 p. n. ch. Texte fr. aux p. 1-2, et all. aux 
p. 3-4 [V. 112]. 

Taxe du pain. 


296. Examen des jeunes ciloyens qui voudront être admis 
à l’école centrale des travaux publics à Paris (24 Vendémiatre 
an HP). —(S. {. n. 1.) In-fol. a 2 col. [III. 118]. 


297. Les Officiers municipaux de la C. de S. à leurs conci- 
toyens (3 brumaïire an III). — In-k, 4 p. n. ch. Texte fr. aux 
p. 1-2, et all. aux p. 3-4[1. 84]. 

Réquisition de salpètres. 

298. Avis (19 brumaire an IID). —(S. l. n.71.)1n-fol. = [1. 85]. 

Communication des lois sur les rentes F'ABÈRSS déclarées dettes natio- 
nales. 

299. — du 6 Frimaire l'an 3 delaR.f.u.eti. — (S. L. 
n. à.) In-fol. + [V. 113]. 

Distribution des denrées dans les SeCHONES 

800. — — (S.LÙ. n.71.)1n-fol. + [IV. 30 el VI. 66]. 

801. Nachricht an alle Bürger, welche Gläubiger der Gemeine 
und der Nationalschuld überhaupt sind, die auf ein grosses Buch 
eingeschrieben werden soll (15 frimaire an 111). —(S. l. n.1.) 
In-fol. à 3 col. [III. 90]. 

Publication du décret de la Convention des 15-17 et 24 août an II. 

802. — Séance publique du 17 Frimaire, l'an 3 de la KR. 
f. u. eti. — In-fol. + [V. 114; 


Interdiction aux musiciens ambulants de circuler en ville et dans les 
cafés. 
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803. — du 24 Frimaire, l'an 8 de laR.f.u.eti. — In-#, 
4 p. n. ch. Texte fr. aux p. 1-2, el all. aux p. 3-4 TV. 115]. 


Taxe du pain. 


804. — du 8 Nivôse, l'an 8 de la R. f. u. et i. — In-fol. + 
[V. 116 et VI. 73]. 

Défense aux commercants de fermer leurs boutiques. 

305. Liberté. Égalilé. Les Officiers municipaux de la C. de S. 
à leurs concitoyens (14 nivôse an I11). — 1In-4, T p. Texte fr. aux 
p. 1-3, et all. aux p. 4-7 [I. 86]. 

Suppression du maximum. 

306. Liberté. Égalité. Les Administrateurs du commerce et 
des approvisionnemens de la C. de S. à leurs concitoyens (14 ni- 
vôse an IP). — In-fol. + [1. 87]. 

Suppression du maximum et achat des grains et farines. 

807%. Freyheil. Gleichheil. Die Munizipalbeamten der Ge- 
meinde Strassburg an ihre Mitbürger (18. Nivos-18. Regenmo- 
nat des III. Jahrs). — 1n-4, T p. [I. 89]. 

Distribution de terrains communaux. 

808. Liberlé. Égalité. D. du Corps municipal de la C. deS. 
du 22 Vivôse, l'an 3 de la R. f. u. et i. — In-4, 4 p. n. ch. Texte 
fr. aux p. 1-2, el all. aux p. 3-4 [V. 117]. 

Service de la garde nationale et du corps des vétérans. 

809. Municipalité de S. Avis aux ciloyens (4 pluviôse an 111). 
— {n-fol. Texte fr. et all. en 2 col. + | VI. 71]. 

Fixation des jours de séances de la municipalité. 

#40. Liberté. Égalilé. D. du Corps municipal de la C. des. 
du 13 Pluviôse de l'an 8 de la R. f. u. eli. — In-#4, 8 p. [V. 118]. 


Service de la garde nationale. — Suivi d'une approbation du repré- 
sentant du peuple Bailly, du 17 pluviôse, et d’un arrété de publication 
du corps municipal du 18. | 


3414. Avis aux citoyens (16 pluvidse an III). — (S. L. n. i.) 
In-fol. — [1. 88]. 


Inscription des candidats à la place de percepteur des contributions 
publiques de S. 
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842. — — (17 pluviôse an TITI). — (S.l. n. 1) In-fol. — 
(IH. 190 et VI. 72]. 


Élection, par le conseil général, des citoyens Démichel et Heitz, 
comme officiers de l’état civil. 


8143. Liberté. Égalilé. Les Officiers municipaux de la C. des. 
à leurs concitoyens. — D. du Corps municipal de la C. de S. 
Séance publique du 18 Nivôse l'an 3 de laR.f.u.eti. — D. du 
Corps inunicipal de la C. de S. Séance publique du 18 Pluvidse 
l'an 3 dela R.f.u.eli. — (S. /, n. 2.) In-4,7 p. [NI 121]. 


Partage et défrichement des communaux. 

344. — — lIn-ftol. à 3 col. [III. 122]. 

215. Liberlé. Égalité. D. du Corps municipal de la C. de S. 
Séance publique du 22 Pluviôse, l'an 8 de la R. f. u. el i. — In-4, 
& p. n. ch. Texte fr. aux p. 1-2, el all. aux p. 3-4 [V. 119]. 

Injonction aux habitantes de porter la cocarde tricolore. 

846. Avis aux citoyens (25 pluviôse an III). — (S. [. n. 1.) 
In-fol. + [I. 90]. 

Taxe du pain. 

847 — — (8 Ventôse an IIT). — In-fol. + [I. 93]. 

Taxe du pain. 

348. Liberté. Egalité. Les Officiers municipaux de la C. de S. 
a leurs concitoyens (8 ventôse an IIT). — In-4, 4 p. Texte fr. aux 
p. 1-2, et all. aux p. 3-4 [1. 92). 

Tirage au sort des communaux à défricher. 

349. Liberté. Égalité. Le Corps municipal de la C. de S. 
(18 ventôse an IIF). — (S. L. n. 5.) In-4 [1. 193]. 

Circulaire annonçant l'envoi d'un mémoire sur les événements qui 


ont eu lieu à S. depuis la Révolution. 


820. D. du Corps municipal de la C. de S. Séance publique 
du 22 V'entôse, l'an 3 de la R. f. u. et i. — In-fol. + [V. 120 et 
VI. 74]. | 


Police des auberges et cafés. 


824. Avis au public (25 ventôse an IIP). — (S. }. n. 1.) In-fol. 
= (1. 94]. | 
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Secours aux enfants et aux vieillards, en application de la loi du 
28 juin 1793. 


322%. Der Verwaller der Lebensmitlel An Bürger Bäcker der 
Gemeinde S. (28. Ventos im 3. Jahre). — (S. L. n. 1.) In-4 [Il. 
124]. 


Circulaire. 


8323. Copie de la lettre de la Commission des Administrations 
civiles, de Police et des Tribunaux, à la Municipalité de S., du 
12 Ventôse l'an trois de la République francaise une et indivi- 


sible. — D. du Corps municipal de la C. de S. Séance publique 
du 29 Ventôse l'an 8 de la R.f. u. el i. — In-fol. à 2 col. [IV. 31]. 


Taxe de remplacement de la garde nationale. 


824. Extrait d’une D. prise par la Municipalité de la C. deS., 
le 1. Germinal an 3. de la R. f. u. et i., sur la dénonciation qui 
lui a cté faile des troubles qui ont eu lieu au Spectacle national 
en celle C. à la représentation du 30. Ventôse dernier , — (S. [. 
n. i.) In-fol. [VI. 67]. 


325. D. du Corps municipal de la C. de S. du 2. Germinal, 
an 3. de la R. f. u. et i. — In-fol. + [V. 121]. 


Interdiction de la fabrication et de la vente des gâteaux et pains de 
luxe. 


826. Liberté. Egalité. Les Officiers municipaux de la C. de S. 
à leurs concitoyens (5 germinal an IIF). — In-4, 4 p.n. ch. 
Texte fr. aux p. 1-2, et all. aux p. 3-4 [I. 95]. 


Approvisionnements de la commune. 


827. Extrait de la D. prise par le Corps municipal de Ia C. 
de S. le 28. Germinal de l'an 8 de la R. f. u. et i., sur le renvoi 
qui lui a élé fait des réclamations de plusieurs citoyens désarmés 
en exécution de la loi du 21. du même mois, pour fournir des 


1. La suppression sur le rideau du théâtre des mots « La mort » avait 
amené des manifestations au cours desquelles certains spectateurs avaient été 
mulmenés. Voir à ce propos une longue discussion aux registres des délibéra- 
tions du corps municipal de Strasbourg, le" germinal an HIT (Archives muni- 
cipales de Strasbourg). 
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renseignemens et donner son avis. — (S. {. n. 1.) In-4, 2 p. n. ch. 
[VI. 68]. 


Recherche des terroristes et jacobins. 


328. Adjudication au rabais de la fourniture du bois de sapin 
nécessaire à l’entretien des ponts de la C. deS. (4 floréal an III). 
— In-fol: + [I 129]. | 

329. Adjudication (13 floréal an IIT). — In-fol. + [1. 97]. 

Herbages du terrain du polygone. 


8380. D. du Corps municipal de la C. de S. Du 15 Floréal de 
l'an 3 de la KR. f. u. el i. Séance publique. — In-4, #4 p. n. ch. 
Texte fr. aux p. 1-2, et all. aux p. 3-4 [1V. 32 et V. 123]. 

Circulation des assignats. 


334. L’Admiuistrateur des approvisionnemens de la C. de S. 
à ses concitoyens, exerçant le métier de boulangers (15 floréal 
an III). — In-4, # p. n. ch. Texte fr. aux p. 1-2, et all. aux p. 3-4 
LE. 98]. 

Vente du pain. 


832. D. du Corps municipal de la C. de S. Séance publique 
du 25 Floréal(-8 Prairéal), l'an 3 de la R.f. u.eti. — In-4, 12 p. 
[IV. 33]. | 


Organisation de la garde nationale. 


833. — du 28. Prairial l'an trois de la KR. f. u. et i. — 
In-fol. + [V. 125]. | 

Élection des comités chargés de délivrer les certificats d’indigence 
aux habitants demandant des secours. Lieu de réunion des sections. 

334. — du 28 Prairial l'an 3. de la R. f. u. et i. — In-4, 
4 p. [V. 122 et 124 et VI. 69]. 


Dénomination des rues. 


8385. * Berathschlagung des Municipal-Corps der Gemeinde 
Strassburg. Oeffentliche Silzung vom 285tn Wiesen-Monal im 
drilien Jahre der Einen und Unzertrennlichen Franken-Republik. 
— In-4, 4 p. [IV. 34]. 

836. D. du Conseil général de la C. de S. Seance publique 
du 13 Messidor l'an 3. dela R.f.u.eti. — (S. {. n. 1.) In-8, 8 p. 
[V. 126. — 9786]. 
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Convocation des sections et refus d'organiser des sections perma- 
nentes. — Pétition à la Convention tendant à la restitution à la commune 
de Strasbourg des établissements d'assistance. — Strasbourgeois pri- 
sonniers au fort Vauban. — Suivi d'une Délibération du Corps municipal 
de la commune de Strasbourg, du 18 messidor an Il, organisant la réu- 
nion des sections du 24 messidor. 


387. * Berathschlagung des Gemeinde-Raths zu Strassburg. 
Oeffentliche Sitzung Vom 13. Erndlemonat des 3t Jahrs der 
Einen und Uuzertrennlichen Franken-Republik. — Berathschla- 
gung des Munizipal-Corps der Gemeinde Strassburg. Oeffenl- 
liche Silzung, vom 18° Erndlemonal des 3" Jahrs der Einen und 
Ünzertrennlichen Franken-Republik. — (S. [. n. 1.) In-8, 8 p., la 
1° délibération aux p 1-6, la 2e aux p. 6-8 [IV. 35. — 9675]. 

888. Les Officiers municipaux de la C. de S. (22 Messidor 
an II1). — (S.l. n.1.) Gr.in-4 = |1. 99]. 

Vente du pain. . 


889. Extraits des D. du Conseil général de la C. de Strasbourg, 
des 26 Messidor et 3 Fruclidor, 3° année de la R. f. u. et i. — 
(S. L. n. 2.) In-4, 3 p. n. ch. [VI. 10]. 

Emprunt de deux millions pour paiement d'un approvisionnement de 
bois de chauffage. 

840. Avis (17 thermidor an LIT). — (S. L. n.i.) In-4k, 2 p. + 
LE. 400]. 

Adjudication de l'ancienne maison commune. 

344. Les Officiers municipaux de la C. de S. a leurs conci- 
toyens (19 thermidor an III). — In-fol. = [f. 101 et IT. 126]. 

Distribution du pain de section. 

842. D. du Corps municipal de la C. de S. Séance publique 
du Quintidi 5. Fructidor de l'an 3. de la R.f. u.eli. — (S. L.n. 
î.)In-4,2 p.n ch. +iv.127]. 

Accaparement des grains. Circulation des assignats. 

#48. Emprunt volontaire de deux millions. Les officiers mu- 
nicipaux de la C. de S. à leurs concitoyens (6 fructidor an III). 
— In-fol. = [l. 102]. 


344. 1). du Corps municipal de la C. de S. Seance publique 


INVENTAIRE DES ACTES ADMINISTRATIFS DE STRASBOURG. 243 
du 28. Fructidor l'an 3. de la R. f. u. el i. — In-4, 8 p. Texte fr. 
aux p. 1-4, el all. aux p. 5-8 [V. 128. — 9795]. 

Réglementation de la vente du sel. 


An IV 


345. D. du Corps municipal de la C. de S. Seance publique 
du 2 Brumatre de l’an 4 de laR.f.u.eti. — (8. {. n. 2.) In-fol. 
à 3 col. [IV. 36. — 9796]. 


Convocation des sections pour l’élection des sept officiers municipaux, 
des juges de paix et de leurs assesseurs. 


346. — — (S.I{.n.1.)1n-8, 7 p. [V 129]. 

847. * Berathschlagung des Municipal-Corps der Gemeinde 
Strassburg. Oeffentliche Sitzung Vom 21e Webelmonat, im 
4ten Jahr der einen und untheilbaren Franken-Republik. — 
In-fol. à 3 col. [IV. 37. — 9677]. 

848. — — 1In-8,7p.{IV. 38]. 

349. Avis (11 frimaire an IV). —(S.l.n.ci.) In-4 — [1. 104]. 

Adjudication des étaux des Boucheries. 


350. Avis (21 frimaire an IV). — (S. I. n. 5.) In-fol. = [|. 
105]. 


Vente de fagots d’une forêt communale. 
8514. Avis (21 nivôse an IV\.— (S. I. n.i.) In-fol. = [1. 106]. 
Emprunt forcé. Assignats. 


8352. Avis aux citoyens (4 pluviôse an IV). — In-fol. + [IH. 
119). 


Séances de l'administration municipale. 

858. D. de l'Administration municipale de la C. de S. Séance 
publique du 9. Pluviôse lan 4. de la R.f. u. ei. — In-8, 4p. 
Texte fr. aux p. 1-2, el all. aux p. 3-4 [V. 130. — 9777]. 

Police des étrangers. 

354. Avis (21 pluviôse an IV). —(S. I. n.1.) In-8, 2 p. n. ch. 
Texte fr. p. 1, et all. p. 2 [1. 107. — Cf. 10080]. 


Passeports des jeunes gens de la première réquisition. 
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855. Les Officiers municipaux de la C. de S. à leurs conci- 
toyens (4 Ventôse an IV). —(S. i. n. i.) In-fol. à 2 col. — [1. 108. 
— Cf. 10120]. 

Vérification des cultures des communaux. 

8356. D. de l'Administration municipale de la C. de $. Séance 
publique du 5. Ventôse l'an 4. de la KR. f. u. el i. — In-8, 4 p.n. 
ch. Texte fr. aux p. 1-2, et all. aux p. 3-4 [V. 131. — 9778]. 


Défense aux bateliers d'amarrer leurs bateaux aux propriétés situées 
le long de la rivière. 


857. Avis (3 germinal an 1V).—(S.l.n.1.)In-fol. — [1.109]. 

Fête de la jeunesse. 

858. Avis (5 germinal an IV). — (S. [. n. 1.) In-fol. |. 110]. 

Vérification des assignats. 

8359. Avis aux ciloyens (13 germinal an IV). —(S.l.n.1.) 
In-8, # p. n. ch. Texte fr. aux p. 1-2, et all. aux p. 3-4 [1. 111]. 

Cultures des communaux. | | 

360. Avis (22 germinal an IV). — (S.l.n. 1.) In-4 — [1.112]. 

Location de la prairie communale dite Gallenbrüchel. 

864. D. de l'Administration municipale de la C. de S. du 
25 Germinal l'an 4. de la R. f. u. el i. Séance publique. — (8. {. 
n. 1.) In-8, #4 p. [V. 132. — 97791. 

Défense aux maitres à danser de donner des bals aux jours ouvrables. 

362. * Berathschlagung des Munizipal-Verwaliung der Ge- 
meinde Strassburg, Vom 25te7 Germinal, im 4t Jahr der Einen 
und unzertrennlichen Franken-Republik. Oeffentliche Sitzung. 
— In-8, # p. [IV. 39]. 

863. L’Officier municipal administrateur de la police à ses 
conciloyens (30 germinal an IV). — In-8, 4 p. Texte fr. aux 
p. 1-2, et all. aux p. 3-4 [1. 113. — 10119]. 


Port de la cocarde nationale. 
864. Avis (8 floréal an IV). — (S. L. n. t.) In-fol. + [1. 114]. 
Fête des époux. 


865. L'Officier municipal administrateur du bien public à 
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ses concitoyens (9 floréal an IV). — (S. ln. 1.) In-8, 3 p. [I 115 
et NI. 127]. 

Appel en faveur de l’hospice des enfants de la patrie. 

8366. * Der Munizipal-Beamie, Verwaller des ôffentlichen 
Wohls, an seine Mitbürger (9 Floreal im 4. Jahr). — 1In-8, 3 p. 
[1 116 et III. 128. 

367. Avis (14 floréal an IV). —(S. [. n. 1.) In-4 [1. 117]. 

Cultures des communaux. 

368. Avis (18 floréal an IV). — (S. l. n. 1.) In-4[1. 118]. 

Location des herbages du polygone. 

869. D. de l’Administration municipale de la C. de S., du 
4 Prairial l'an 4 de la R. f. u. et i. Séance publique. — (S. {. n. 
1.) In-8, 8 p. [IV. 40. — 9780]. 

Vérification des poids et mesures. 

370. * Berathschlagung der Munizipal-Verwallung der Ge- 
meinde Strassburg, Vom 4te* Prürial, im 4te" Jahr der Einen 
und unzertrennlichen Franken-Republik. Ocffentliche Sitzung. 
In-8, 8 p. [V. 133]. 

874. Avis (9 prairial an IV). — (S.[. n. 1.) In-fol. [I. 119]. 

Cultures des communaux. 

8772. L'Administralion municipale de la C. de S. à ses con- 
citoyens (19 prairial an IV). — (S. L. n. 5.) In-8, 4 p. [1. 120]. 

Service de la garde nationale. 

8773. D. de l'Adminisiralion municipale de la C. de S., du 
27 Prairial l'an 4. de la R.f. u. el i. Séance publique. — In-8, 
8 p. [V. 13%. — 9781. 

Police des marchés. 

374. * Berathschlagung der Munizipal-Verwalluny der Ge- 
meinde Strassburg Von 275tn Prérial, im 4ten Jahr der Einen 
und unzertrennlichen Franken-Republik. Oeffentliche Silzung. 
In-8, 8 p. [IV. 41. — 9673]. 

875. Avis (4 messidor an IV). —(S.l.n.1.)1In-fol. = [1.121]. 

Fête de l’agriculture. 
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3776. L'Administralion municipale de la C. de S. à ses conci- 
toyens (28 messidor an IV). — (S. L. n. 1.) In-fol. = |1. 122]. 
Perception de la contribution foncière pour l'an IV. 
377. L'Officier municipal administrateur du bureau du bien 


public à ses concitoyens (28 messidor an IV). — (S. L. n. i.) 
In-4, 4 p. n. ch. [1. 193]. 
. Dons à l'hospice des enfants de la patrie. 

878. Avis (1 thermidor an IV). — (S. L n.i.) In-fol. = [l. 
124]. 

Fêtes de la liberté. 

879. L’Administralion municipale de la C. de S. à ses conci- 
toyens. — D. de l'Administration municipale de la C. de S., du 
25 Thermidor l'an 4. de la R.f. u. el i. — In-#, 8 p.[1. 195. — 
9562]. 


Taxe du pain. 


380. Les Administrateurs de la C. de S. à leurs concitoyens 
(26 thermidor an 1V)1. — In-8, # p.f[1. 126]. 


Rôle des sous additionnels. 


881. L'Administration municipale de la C. de S. à ses conci- 
toyens (26 fructidor an IV). — 1n-8, # p. [1. 127. — 9563]. 
Service de la garde nationale. | 


882. Avis (4° complémentaire an IV). — (S. l. n. à.) In-4 = 
[L. 128]. 


Adjudication d'objets divers à la douane. 


An V 


383%. Nachricht an die Bürger (12 Vendémiaire im 5. Jahre). 
— In-8, 4 p. [1. 129]. 
Police de la salubrité publique. 


884. L'Administralion municipale de la C. de S. a ses conci- 
toyens (17 vendémiaire an V). — In-8, 6 p. fII. 129. — 9564). 


Police des étrangers. 


1. Cf. le n° 10433 pour le texte allemand. 
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385. * Die Municipal-Verwaltung der Gemeinde Strassburg 
an ihre Mitbürger (17. Vendemiür im 4. [sic, pour 5] Jahre). — 
In-8, 6 p. [I. 103 et 130. — Cf. 10075]. 


386. Copie de la lettre adressée à l'Administration munici- 
pale de la C. de S. par le citoyen Haussmann, commissaire du 
Gouvernement près l’armée de Rhin et Moselle (30 vendémiaire 
an V). — In-8, 4 p. n. ch. Texte fr. aux p. 1-2, el all. aux p. 3-4 
[HI. 130]. 

Félicitations à la garde nationale. 

387. D. de l'Administration centrale du D!‘ du Bas-Rhin, du 
23 Brumaire an 9° de la R.f. u. et i. — D. de l'Administration 
municipale de la C. de S., du 8 Frimaire l'an 5. de la KR. f. u. et i. 
— ÎIn-8, 14 p. [Lk# 731. 1 (171). — 9782]. 

Mesures contre l'épizootie. 


#88. L'Administralion municipale de la C. de S. à ses conci- 
loyens (29 frimaire an V). — 1n-8, 4 p. [I. 131. — 95691. 
Candidatures aux fonctions publiques électives. 


889. — (1 nivôse an V). — In-8, 2 p. n. ch. [I. 132. — 
9566]. 

Patentes. 

890. * Die Municipal-Verwaltung der Gemeinde Strassburg 
An ihre Mitbürger (1. nivose im 547 Jahre). — In-8, 2 p. n. ch. 
[L 133. — 10077]. 


894. Lisie des personnes inscrites à l'Administration muni- 
cipale de la C. de S. conformément aux articles 1. et 2. titre 3. 
de la Loi du 25 Fruclidor an 3, concernant les élections, pour 
les fonctions à remplir dans le mois de Germinal prochain par 
les assemblées primaires de celte C., avec l'indication des fonc- 
tions, pour lesquelles chacune de ces personnes a été désignée 
(4 pluviôse an V). — (S. {. n. 5.) In-fol. [II 132]. 


392. * Verzeichnuss derjenigen Personen, welche in Gemäss- 
heit des 1. und 2. Artikels des 3. Titels des Geselzes vom 
25 Fruktidor 3ten Jahrs, die Wahlen betreffend, für die im 
nächstkünftigen Monat Germinal durch die Ur-Versammlungen 
dieser Gemeinde zu erselzende Slellen bei der Munizipal-Ver- 
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wallung der Gemeinde S. eingeschrieben, benebsti der Anzeige 
der Stlellen, wozu jede dieser Personen bestimmt woden 
(1. Pluviose im 5. Jahr). — In-fol. [HI. 133]. 

398. L'Adminisiration municipale de la C. de $. à ses conci- 
toyens (5 pluviüse an V) — In-fol. = [1. 134]. 

Échenillage des arbres. 

894. Les Administrateurs de la C. de S. à leurs concitoyens 
(12 pluviôs? an V). — (S. l n. 1.) In-8, 3 p. [1. 135. — 9958]. 

Cultures des communaux défrichés. 

895. — (30 pluvidse an V). — In-8, 4 p. n. ch. Texte fr. 
aux p. 1-2, et all. aux p 3-41[1. 136. — 9959]. 

Ventes à l’encan. 

8396. L'Administration municipale de la C. de S. à ses conci- 


Loyens (2 ventôse an V). — In-8, # p. n. ch. Texte fr. aux p. 1-2, 
et all. aux p. 3-4 [1. 137. — 9567]. 


Recouvrement des contributions. 

897. L'Administrateur des finances et domaines de la C. de 
S. à ses concitoyens (2 ventôse an V). — (S. l. n. i.) In-8, 3p n. 
ch. [1. 138 et IE. 131. — Cf. 9556]. 

Cultures des communaux défrichés. 

898. — (4 ventüse an V). — (S. I. n. 1.) In-fol. = [1. 139]. 

Cultures du communal du Contades. 

899. Avis (14 ventôse an V). — (S. I. n. 1.) In-fol. = [1. 140]. 

Cultures du communal de Wacken. 


400. L’Administration municipale de la C. de S. à ses conci- 
toyens (19 ventôse an V). — (S. !. n. 1.) In-8, 7 p. [I. 141. — 
9568). 


Réunion des assemblées primaires électorales. 

4014. Avis (26 ventôse an V). — (S. l. n. 1.) In-4 = [I. 142]. 
Location des terrains communaux d’Eckholtsheim. 

40%. Avis (26 ventise an V). — (S. I. n.1.) In-fol. = [I. 143]. 
Lieu de réunion de l'assemblée primaire de la Monnaie. 


403. Avis. Le commissaire du Directoire exécutif près l’Ad- 
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ministration municipale de la C. de S. à ses concitoyens (28 ven- 
tôse an V). — In-4 à 2 col. = [I. 144]. 

Gendarmerie. 

404. Avis (7 germinal an V). — (S. {. n. 1.) In-fol. = [1.145]. 

Fète de la jeunesse. 

405. L'Adninistration Municipale de la C. de S. à ses conci- 
toyens (14 germinal an V). — (S. ln. 1.) In-fol. = ;1. 147]. 

Recouvrement des contributions. 

406. Avis (14. Germinal im 5. Jahr). — (S. LL. n. 1.) In-fol. = 
[l. 146]. 

Cultures des communaux du polygone. 

40'7. D. de l'Administration municipale de la C. de S., Séance 
publique du 26 germinal l'un 5. de la R. f. u. el i. — Arrêté du 
comité de sûrelé générale, du 11 brumaire, l'an #4. de la KR. f. u. 
eli.— (S.{. n. 1.) In-8, 4 p. n. ch. [V. 135. — 9783]. 

Vente et port d'armes. 

408. * Berathschlagung der Munizipal-Verwallung der Ge- 
meinde Strassburg, Oeffentliche Silzung vom 26te7 Germinal im 
ÿten Jahre der in Einheit und Unzertrennlichkeit bestehenden 
Franken-Republik. — In-8, 4 p. n. ch. [1V. 42]. 

409. Avis (5 floréal an V). — (S. L. n.t.) In-fol. = [I. 148]. 

Fête des époux. 

410. Les Adminisirateurs de la C. de S. à leurs Conciltoyens 
(20 floréal an V). — (S. {I n. 1.) In-8, 3 p. [1. 149. — 9560]. 

Sous additionnels. 

4114. Avis (3 prairial an V). — (S. l. n. 1.) In-fol. = [I. 150]. 

Cultures des communaux défrichés. 

4142. Avis (5 prairial an V). —(S. {. n. 1.) In-fol. = [1. 151]. 

Fête de la reconnaissance. 

413. D. de l’Adminisiralion municipale de la C. de S$. du 


13. Prairial l'an 5. de la R. f. u. et i. Séance publique. — In 8, 
& p. n.ch. Texte fr. aux p. 1-2, et all. aux p. 3-4 [V. 136. — 9784]. 


Circulation des voitures et cavaliers. 
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444. Avis (23 messidor an V).— (S.l.n:i.)1In-fol. = [1. 152]. 

Fête du 14 juillet. 

4146. Avis (4 (hermidor an V). —(S.l.n. 1.) In-fol. = [1. 153]. 

Fête de la liberté. 

416. L'Administralion municipale de la C. de S. à ses conci- 
lovens (14 thermidor an V\. — In-fol. + [1. 154]. 

Recouvrement des contributions. 

44'7. Avis (18 thermidor an V). —(S.l.n.1.)1n fol. = [1.155]. 

Fête du 10 août. 

4148. L'Officier municipal, administrateur des finances et 
domaines de la C. de S., a ses conciloyens (22 (hermidor an V). 
— In-fol. + [1. 156]. 


Suppression des cultures du Contades et rétablissement de la prome- 
nade. 


449. Avis (2 fructidor an V).— (S. I. n. 1.) In-4 = [1. 157]. 

Cultures des communaux de la plaine des Bouchers. 

420. Avis (5 fruclidor an V)j.—(S.{.n.i.) In-fol. = [1. 158]. 

Fête de la vieillesse. 

424. D. de l'Administration municipale de la C. de S., du 
9 Fructidor, an 5 de la R.f.u. et i. — In-8, 8 p. n. ch. Texte fr. 
aux p. 1-4, et all. aux p. 5-8 [V. 137. — 9585]. 


Infractions des cabaretiers et aubergistes aux règlements de police 
relatifs aux militaires. 


422. L'Administralion municipale de la C. de $. à ses con- 
citoyens (16 fruclidor an V). — (S. L. n. 1.) In-8, 4 p. n. ch. [I. 
199. — 9569]. 

Réorganisation de la garde nationale. 

423. Avis (27 fructidor an V).— (S. L. n. i.) In-fol. = [1. 160]. 

Location de tuileries communales. 

424. Avis (30 fructidor an V).—(S.l.n.1.)1n-fol. = [1.161]. 


Anniversaire de la fondation de la République. 
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An VI 


425. Avis ({ vendémiaire an VT). — (S. L. n.i.) In-fol. = [I. 
162]. j 

Réparations de la Tour aux fers. 

426. L'Administralion municipale de la C. de S. à ses con- 
ciloyens (7 vendémiaire an VI). — (S. L. n. 1.) In-fol. = [1. 163]. 

Recouvrements des contributions foncières. 

423. Avis aus (sic) ciloyens (12 vendémiaire an VI). — (S. 
ln. 5.) In-8, #4 p. [1. 164]. 

Police de la voirie. 

42%. L'Administralion de la police el des subsislances de la 
C. de S. à ses concitoyens (13 vendémiaire an VI). — (S.l.n.1.) 
In-fol. à 2 col. = !I. 165]. 

Mesures contre les épizooties. 

429. — (23 vendémiaire an VI). — In-fol. + 1[I. 166]. 

Cérémonie funèbre en l'honneur de Hoche. | 

430. Contribution foncière el palentes pour l’an VI. L’Admi- 
nistralion municipale de la C. de S. à ses concitoyens (28 vendé- 
miaire an VI). — In-fol. + ;1. 167]. 

481. Avis (7 brumaire an V1). — In-tol. + [1. 168]. 

Fournitures de souliers pour l'armée d'Allemagne. 

4382. D. de l’Administralion municipale de la C. de S. du 
12 Brumaire (-17 Frimaire) an 6 de la R. f. u. eti. — (S. L. n. à.) 
In-fol. à 4 col. [V. 138]. 

Service de la garde nationale sédentaire. 

433. — — (S. [. n. 1.) In-8, 15 p., la Délibération du 
12 Brumaire aux p. 1-6, el celle du 17 Frimaire aux p. 7-15 [V. 
140]. 

434. — Du 12 Brumuire (-11 Frimaire et 5 Vendémiaire) 
de l'an VldelaR.f.u.eti. — (S. £. n. i.) In-8, 16 p., la Délibé- 
ralion du 12 Brumaire aux p. 1-6, celle du 17 Frimaire aux p. 1- 
15, et celle du 5 Vendémiaire à la p. 16 [V. 1391. 

Service de la garde nationale sédentaire. 
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485. [Délibéralion prise par l'Administralion municipale, le 
15 frimaire an VI, relativement à la taxe établie en faveur des 
indigents sur les billets de spectacles et produits des autres 
divertissements publics.] — In-fol. + [1. 169]. 

436. L'Administration municipale de la C. de S. à ses Conci- 
tovens (23 frimaire an VI). — In-fol. + 1. 170]. 

Candidatures aux fonctions électives publiques. 

48". D. de l’Admninistralion municipale de la C. de S. du 
23 frimaire l'an six de la R. f. u. el i. — In-fol. + [V. 141]. 

Observation du repos des fètes décadaires et nationales. 

4388. L’Administration municipale de la C. de S. à ses conci- 
Loyens (25 frimaire an VI). — In-8, #4 p. n. ch. ‘l'exte fr. aux 
p. 1-2, et all. aux p. 3-4 [1. 171]. 

Service de la garde nationale. 

439. Copie de la lettre du citoyen André, commissaire exé- 
cutif pres l'administration centrale du département du Bas-Rhin, 
adressée à ceux près les administrations municipales de son 
ressort, en dale du 5 nivôse, de l'an six de la république fran- 
caise une el indivisible. — In-fol. + [Lk$. 731 (14)]. 

Circulation de fausse monnaie. — Suivi d'un arrèté de l'administra- 
tion municipale de S. du 19 nivôse an VI ordonnant l'affichage de cette 
lettre. 

440. D. de l'Administration municipale de la C. de S., Du 
23 Nivôse de l'an VI. delaR.f.u.eli. — (S. 2. n. 1.) #p. n. ch. 
[V. 142]. | Ù 

Emploi des fonds provenant de la souscription en faveur des enfants 
de la patrie. 

_ 441. Avis (27 nivôse an VI). — (S. L. n. 1.) In-fol. = 1. 172]. 

Anniversaire de l'exécution de Louis XVI. 

44%. Avis (16 pluviôse an VI). — (S. L. n. 1.) In-4k= [1. 173]. 

Bail de deux boutiques du Marché neuf. 

443. L'Administralion municipale de la C. de S. à ses con- 
citovens (19 pluviôse an VF). — In-4 = [1. 174]. 

Échenillage. 


oc 
© 
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444. Avis (18 ventôse an VI). — In-fol. + [1. 175]. 
Indemnités à raison de pertes occasionnées par la guerre. 


445. L'Administralion municipale de la GC. de $S. à ses conci- 
toyens (27 ventôse an VI). — In-fol. Texte fr. et all. superposés 
en #4 col. [1. 176 et LI. 134]. 


Convocation des assemblées primaires électorales. 


446. L'Administiration municipale de la C. de S. à ses con- 
ciloyens (13 germinal an VI). — In-fol. + {1. 177]. 

Coupons de l’emprunt forcé de l’an IV. 

44"7. Liberté. Égalité. Département de la police (14 germinal 
an VI). — In-fol. + [II 135]. 

Police de l’abattoir. 


448. D. de l'Administration municipale de la C. de S. Du 
22. Floréal an six de la R.f.u.et i. — In-fol. à 2 col. [V. 143]. 


Observation du calendrier républicain. 


449. Réparation des roules. Avis (21 prairial an VI). — 
In-fol. = [1. 178]. 


460. Palentes. Avis (12 messidor an VI). — In-4 = [I. 179]. 


4514. — (3 Thermidor an VI). — In-fol. à 2 col. —[1I. 180]. 
452. Fête nalionale. Avis (16 thermidor an VI). — In-fol. 
[L. 181]. 


Fête du 10 août. 


453. Liberté. Égalité. Verlu. Avis aux contribuables colisés 
aux rôles de l'emprunt forcée de la C. de S. (6 Fructidor an VI). 
— (S. L. n. 1.) In-fol. [VI. 65]. 

454. Avis (19 fructidor an VI). — In-fol. = j]I. 183]. 

Adjudication d’une coupe de la forêt communale d'OEdenwald. 


465. Avis intéressant aux manufacluriers, fabricans et ar- 
tistes (22 fruclidor an VI). — (S.{. n.i.) In-fol. — [1. 184]. 


Exposition de Paris. 
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An VII 


456. L’Administralion municipale de la C. de S. à ses con- 
ciluyens (13 vendémiaire an VII). — (S. ll. n. 1.) In-8, #4 p. [11.1]. 


Aménagement de la cathédrale pour les cérémonies et réunions répu- 
blicaines. 


45'z. Avis (23 brumaire an VIT). — In-fol. + [IT. 3]. 

Location de biens communaux. 

458. Avis concernant les Communaux (29 brumaire an VIT). 
— In-fol. + [II. 4]. 

459. L'Administralion municipale de la C. de S. à ses conci- 
Loyens (23 frimaire an VIP. — In-fol. + [II. 5]. 

Service militaire. 


460. — (27 frimaire an VID). — In-fol. = [H. 6|. 
Replantation de la promenade du Contades. 
4614. — (27 frimaire an VIT). — In-fol. + [lI. 7]. 


Formulaire des pétitions adressées à l'administration. 
462. Avis (3 nivôse an VIP). — In-4 — [1]. 8]. 
Ouverture des boutiques durant la foire. 


463. L'Administralion municipale de la C. de S. a ses conci- 
toyens (22 nivôse an VII). — In-fol. [1I. 91. 


Commémoration de l'exécution de Louis XVI. 


464. — (23 nivôse an VII). — (S. L. n. 1.) In-fol. à 2 col. 
[11. 10]. 


Application du calendrier révolutionnaire. 


465. * Die Muuizipal-Verwallung der Gemeinde S. an ihre 
Mitbürger (23 Wivose im 7. Jahr). — In-fol. à 2 col. [III 137]. 


466. D. de l'Administration municipale de la C. de S., du 
24 Nivôse de l'an sept de la R. f. u. et i. — (S. L. n. 1.) In-#, 
23 p. [V. 144]. | | 

Police des incendies. — Suivi (p. 21-22) d'une D. de l'Adminis- 
tralion centrale du département du Bas-Rhin du 28 prairéal de l'an 7, 
et (p. 22-93) d'une D. de l'Administration municipale de la C deS., 
du 6 thermidor de l'an sept de la R. f. u. el i. 
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467. — — Affiche en trois placards in-fol. à 3 col. [IV. 
43-45]. 


468. * Berathschlagung der Municipal-Verwallung der Ge- 
meinde Sirassburg, vom 24sten Nivos, im siebenlen Jahre der 
einen und untheilbaren Franken-Republik. — In-4, 20 p. [IV. 46. 
— 9674]. 


469. D. de l'Administration municipale de la C. de S., du 
28 Nivôse an sept de la R. f. u. et i. — In-fol. à 2 col. [IV. 47 el 
V. 1461. 

Annulation, sur une délibération de l’administration centrale du Bas- 
Rhin du 27 nivôse, de l'adresse rédigée le 22 nivôse par l’administration 
de Strasbourg, et relative à la fête du 2 pluviôse 1. 

4730. * Beralhschlagung der Munizipal-Verwallung der Ge- 
meinde Strassburg, vom 28. Wivose, im siebenten Jahre der 
einen und unzertrennlichen Franken-Republik. — In-fol. à 2 col. 


[1V. 48]. 


471. Avis (29 nivôse an VII). — In-fol. — [II. 11]. 

Réparations de la Commanderie de Saint-Jean. 

473%. L'Administralion municipale de la C. de $. à ses conci- 
loyens (25 pluviôse an VII). — In-fol. + [1I. 12]. 

Contribution des portes et fenêtres. 

473. Avis aux citoyens (15 ventôse an VIF). — In-fol. = [I]. 
13]. 

Échenillage. 

4'74. L'Administration municipale de la C. de S. à ses conci- 
toyens (17 ventôse an VII). — In-tol. à 4 col. = [Il. 14]. 


Convocation des assemblées primaires pour les élections aux fonctions 
publiques. 


475. Avis aux citoyens (17 ventôse an VII). — ln-fol. + [11 
15]. 


Fête de la souveraineté du peuple. 


1. Selon la délibération du Département (Arch. du Bas-Rhin, procès-verbaux 
de l’administration du Bas-Rhin, nivôse, 7° année, n° 25162), cette adresse con- 
tenait « une provocation qui, avant le 18 fructidor, a fait assassiner dans la 
République une infinité de citoyens... » 
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476. Avis au public (26 germinal an VIT). — In-fol. + [H. 16]. 

Fête des époux. 

437. — (29 germinal an VIT). — In-fol. = [II. 17]. 

Paiement des acquéreurs de biens nationaux, 

4738. — (21 floréal an VIT. — In-fol. — [11. 18). 

Actes d'adoption. ” 

4799. — (3 prairéal an VIT). — In-fol. + [1l. 19]. 

Fète de la reconnaissance. 

480. Sommation aux conscrils de la 1" el 2° classe de cetle 
commune, alteints par le sort tiré en exécution de la loi du 
28. Germinal dernier et dont le séjour acluel est inconnu (9 prat- 
rial an VIT). — In-fol. + [I1. 201. 

481. Avis au public (13 prairial an VIT). — In-fol. + [II 21]. 

Cérémonie funèbre en mémoire de Bonnier et Roberjot, assassinés au 
congrès de Rastadt. 


482. Avis Aux ciloyens de la C. deS. et à ceux de communes 
exlernes dans l'usage de fréquenter les foires de S. (23 prairial 
an VIT). — In-fol. + [II. 22]. 

Date de la foire d'été. 

483. Avis au public (27 prairial an VIF). — In-fol. = [H. 23]. 

Ouverture des boutiques pendant les foires et marchés. 

484. Avis (27 prairial an VIP). — In-4 = [1]. 24]. 

Adjudication des trèfles et orges ensemencés à la Nouvelle Promenade. 

4865. Avis au public (1 messidor an VIP). — In-fol. + [II 25]. 

Fête de l'agriculture. 

486. D. de l'Administration municipale de la C. de S., du 
5. Messidor de l'an 7. de la KR. f. u. et i. — Gr. in-fol. à #4 col. 
[V. 145]. 

Réorganisation de la police. — Suivi d’une D. de l'Administration 
centrale du département du Bas Rhin du 24 Messidor de l'an 7 de la 
R. f. u. et i. 

48"3. Avis au public {17 messidor an VIT). — In-fol. +[1I. 26]. 


Anniversaire du 14 juillet. 
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488. D. de l'Adminisiralion municipale de la C. de S. du 
21. Messidor de l'an 7. de la R. f. u. el i. — In-fol. + [V. 147]. 

Mesures contre la dégradation des affiches des autorités. 

489. Avis au public (2 thermidor an VI1). — In-fol. + ; 11.27]. 

Fête de la liberté. 


490. — (14 thermidor an VIP). — In-fol. + [H. 28]. 
Anniversaire du 40 août. 


491. L’Adminisiration municipale de la C. de S. à ses conci- 
loyens (12 fructidor an VIP). — In-fol. + [11. 29]. 

Souscription en faveur des incendiés de Saint-Claude. 

492. Avis au public (12 fructidor an VIF). — In-fol. + [11. 30]. 

Anniversaire du 48 fructidor. 

493. — (24 fruclidor an VIT). — In-fol. + [Il 31]. 

Foire de Noël. 

494. Fèle nationale. Avis (Fruclidor ? an VIP). — 11. 33]. 

Anniversaire de la fondation de la République. 


496. Adjudication des fournitures à faire aux prisons | 
pendant l’an 8 (2° complémentaire an VII). — In-fol. + [l1. 321. 


ACTES NON DATÉS 


496. Avis (s. d.). — in-fol. — [I. 8]. 

Fête de la reconnaissance. 

497. Avis (s. d.). — (S. {. n.1.) In-fol. — [1. 11]. 

Fête de l’agriculture. | 

498. Avis (s. d.). — In-fol. — [1. 12 et 13]. 

Fête du 44 juillet. 

499. Avis au Public (s. d.). — (S. L. n. 2.) In-fol. = [1. 9]. 


Vente, par l'administration des subsistances, de bêtes provenant de 
l'évacuation du Palatinat. 


O0. Avis aux citoyens (s. d.). — In-fol. + [I. 1]. 
Mode de communication des décrets aux habitants. 
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501. Déparlement de police. Bureau des subsistances (s. d.). 


— (S. ln. i.) In-fol. + [I 4]. 


502. Déparlement des subsislances. Avis au public (s. d.). 
— (S. Z. n.1.) In-fol. + {I. 6 et LI. 114]. 


Prix du pain. 


808. Fête nationale. Avis (s. d.). — In-fol. = [1. 14]. 


Fête de la liberté. 


504. PES 
Fète des vieillards. 


6O0S. _— 


(s. d.). — In-fol. — 
Féte anniversaire du 18 fructidor. 


506. Der Polizei-Verwalter der Gemeinde S. 


(s. d.). — (S. l. n. 2.) In-fol. = [1. 151. 


(1. 461. 


an seine Milt- 


bürger (s. d.). — In-fol. à 2 col. [III. 13]. 

Communication d’un procédé du vétérinaire Blind contre l'épizootie. 

507. Unterricht für die Commissär, der neuen Aufnahme der 
Früchten zu S. (s. d.). — (S. {. n. à.) In-fol. [III. 12]. 

608. Zeichen welche bey Ausbruch eines Feuers mit der 
Slurmglocke gegeben werden (s. d.). — (S. L. n. i.) In-fol. [HI 


11. — 10458]. 


INDE X 


Abattoirs, 238, 447. 

Accaparements, 220, 250, 342. 

Actes constitutionnels, 102, 181, 182. 

Adoption {Actes d'}), 478. 

Atfiches, 488. 

Ajusteur des poids et balances, 41. 

Allemande (Langue), 274. 

Anniversaires. V. Fêtes. 

Apprentis, 80. 

Approvisionnements, 7, 46, 98, 101 
bis, 109, 156, 186, 195-197, 205, 206, 
218, 223-225, 228-240, 234, 247, 250, 
296, 267, 209, 271-273, 284, 285, 291, 


299, 300, 306, 326, 342, 344, 499, 
901, 507. V. Bois, Boulangers, Com- 
merçants, Marchés, Maximum, Pain. 

Armée, 68, 90, 101, 117, 125, 1%, 
133, 161, 162, 187, 215, 239, 241, 
249, 257, 271. 289, 354, 431, 459, 
480 ; — auxiliaire, 77. V. Magasins. 

Armes, 34, 35, 132, 277, 407, 408. 

Assemblées primaires, 31, 402. V. 
Élections. 

Assignats, 90 bis, 107, 160, 169, 330, 
343, 351, 358. 

Assistance, 50, 73 bis, 236, 247, 299, 
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300, 333, 336, 337, 341, 365, 366, 


377, 435, 440. V. Secours. 

Auberges et cafés, 46, 94 bis, 103, 
107 bis, 132, 160, 169, 205, 229, 230, 
254, 320, 421. 

Baïonnettes, 237. 

Bal, 361, 302. 

Bataillon de jeunes hommes, 275, 275 
bis. 

Bateaux, 130. 

Bateliers, 73, 356. 

Biens nationaux, 227, 471. 

Billets de contiance, 107, 129. 

Blind, 506. 

Bois, 73, 173-175, 188, 190, 226, 339, 
343, 350. 

Bonnier, 481. 

Boucherie, 82, 180, 180 bis, 238, 349, 
441. 

Bouchers (Plaine des), 419. 

Boulangers, 29, 170, 183, 193, 322, 
325. V. Pain. 

Braun, 135, 136. 

Brest, 284, 285. 

Cafés. V. Auberges. 

Cahier de doléances, 3. 

Caisse d'emprunt, 49, 110. 

Calendrier, 207, 216, 217, 437, 448, 
464, 465. 

Cartes à jouer, 211. 

Cathédrale, 71, 456. 

Catholiques, 36, 70, 94 bis. 

Cérémonies funèbres, 429, 481. 

Certificats de civisme, 248, 290. 

Champmorin (De), 9% 

Chanvre, 292. 

Chasse, 51, 61. 

Cheminées. V. Incendies. 

Chevaux, 163, 244, 413. 

Circulation, 413. 

Clergé, 37, 56. 57, 70, 102 bis. 

Cocardes, 132, 252, 315, 363. 

Cochers, 88 bis, 413. 

Collège, 253, 294. 

Colportage, 43, 88. 

Commerçants, 197, 225, 240, 250, 262, 
284, 285, 304, 455. 

Commissaires de police, 39, 40, 140- 
141, 149, 105, 194. 
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Communaux, 51, 61, 89 bis, 184, 234, 
307, 313, 314, 318, 340, 349, 350, 
359, 360, 367, 371, 394, 397, 411, 
442, 457, 458, 484. V. Bouchers 
(Plaine des), Contades, Eckbol- 
sheim, Œdenwald, Polygone, Tui- 
leries. 

Compagnonnage, 80 

Comptes municipaux, 147-148. 

Confiserie, 7. 

Contades, 398, 418, 460, 484. 

Contributions, 5, 8, 44, 45, 67, 112, 
113, 151, ]52, 154, 155, 187, 311, 
376, 380, 396, 405, 410, 416, 4%6, 
430, 472. V. Emprunt forcé, Pa- 
tentes, Taxes, 

Cordages, 260. 

Corporations, 9, 12, 24, 25, 65, 7, 89, 
178. 

Costume, 252. 

Culte, 36, 56, 70, 71, 86, 87, 94, 94 bis, 
102 bis, 130, 159, 275, 275 bis. V. 
Clergé, Églises. 

Cultures, 186, 269, 271-273. V. Com- 
munaux. 

Danseurs de corde, 13. 

Déclaration des droits, 182. 

Défense de la place, 157, 189, 221. 

Démichel, 312. 

Denzel, 181. 

Détenus, 242, 336, 337. 

Détournements, 277. 

Dette publique, 298, 301. 

Deux-Ponts, 227. 

Dietrich, 10, 11, 122, 193, 135, 136. 

Domicile, 132. 

Dons, 241; — patriotiques, 5, 133. 

Douane, 382. 

Droit des pauvres, 435. 

Droits civiques, 23, 27. 

Dupont, maître de chapelle, 56. 

Eau-de-vie, 287. 

Échenillage, 393, ‘443, 473. 

Echevins, 12. 

Eckbolsheim, 401. 

Ecole centrale de Paris, 2%. 

Églises, 94, 56, 70, 71, 94, 456, 471. 

Élections, 12, 14-19, 21, 59, 60, 78, 
111, 137, 345-348, 400, 445, 474. 
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Émigrés, 132, 146, 159, 168. 

Emprunt municipal, 339, 343 ; — forcé, 
204, 288, 351, 446, 453. 

Enfants assistés, 50, 365-366, 377, 
440. 

“Épizooties, 244, 387, 428, 506. 

Espiard. V. Tassard. 

État civil, 138, 150, 282. 

États généraux, 1, 2. 

Etrangers, 13, 27, 52. 93, 130, 132, 158, 
172, 177, 179, 185, 200, 353, 384, 385. 

Être suprême (Fête de l’), 275, 275 bis. 

Événements politiques. 10, 11, 53- 
B4 bis, 58, 64, 10, 90, 94 bis, 118- 
119, 122, 123, 127, 128, 134, 130, 
181, 216, 262, 286, 319, 327, 469, 470. 

Exposition de Paris (an V1), 455. 

Fermeture des boutiques, 304, 462. 

Fêtes et anniversaires, 102, 261, 275, 
75 bis, 278, 357, 364, 375, 318, 404, 
409, 412, 414, 415, 417, 420, 424, 

_ 437, 441, 452, 463, 469, 470, 475, 
476, 479, 485, 487, 489, 490, 492, 
494, 496-498, 503-505. 

Finances de la cominune, 9, 38, 42, 
147, 148, 339, 343. 

Foires, 13, 88, 462, 482, 483, 493. 

Fonctionnaires des pays envahis, 227. 

Fonctions publiques, 311, 388, 391, 
392, 436, 474. V.Juges, Municipalité. 

Forains, 88. 

Forèts, 51, 61, 839 bis, 350. 

Fournitures, 328, 495; — militaires, 
231. 287, 431. 

Fous (Salle des), 69 bis. 

Garde civique, 4; — nationale, 32, 
33, 46 bis, 62, 78, 91, 95, 166, 167, 
191, 192, 199, 249. 308, 310, 323, 
332, 372, 381, 386, 122, 432, 434, 438, 

Gâteaux, 170, 183, 325. 

Gendarmerie, 403. 

Genie, 90. 

Gosset (Charles), 97 bis. 

Gravier, instituteur, 71. 

Heitz, 312. 

Hoche, 429. 

Iles, 61, 89 bis. 

Incendies, 69, 96-97, 101-106, 461-168, 
508. 
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Indemnités de l'administration mili- 
taire, 157, 189. 221, 444. 

Indigents, 236, 333, 435. 

Industrie, 197, 455. 

Inbumations, 83, 102 bis, 139. 

instituteurs, 245. 

Instracuon publique, 232. 233, 245, 
253, 258, 259, 294. 

Jaegle, 70. 

Jeux, 145, 211, 229-231. 

Juges, 22, 59, 60, 111, 345-348. 

Juifs, 23, 43, 282. 

Jurés, 114, 143, 212. 

Kolb, cafetier, M bis. 

Labartasse, 278. 

Lachausse, 135, 136. 

Lanz (Mgr), 56. 

Logement des troupes, 101, 126. 

Mayasins militaires, 210, 264, 287. 

Maison commune, 340. 

Marchand, juge de paix, 111. 

Marchés, 30, 81, 109, 235, 251, 267, 
279, 281, 373, 374, 442, 483. 

Mathieu (Jacob), 47 bis. 

Maximum, 190, 196, 198, 201, 202, 
203, 208, 209, 219, 240, 251, 263, 
305, 306. | 

Mendicité, 74, 74 bis, 79. 

Militaires, 117, 130, 169, 421; — em- 
ployés, 132. 

« Monition catholique » (La), 70. 

Monnaies, 129, 220, 439. 

Municipalité, 14-22, 47 bis, 135, 136, 
142, 147-148, 194, 255, 309, 312, 345- 
348, 352 ; — fonctionnaires, 63. 

Musiciens, 13, 302. 

Musique, 218. 

Narbonne (Louis de), 118, 119. 

Nimes, 30 | 

Œdenwald, 454. 

Orféevres, 95 bis, 100. 

Pain, 28, 29, 176, 183, 295, 303, 316, 
317, 331, 338, 341, 379, 502. 

Paris, 296, 455. 

Paroisses, 80, 87, 94. 

Passeports, 130. 

Patentes, 84, 85, 92, 144, 389, 390, 450, 
451. 

Percepteur, 311. 
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Perquisitions, 195. 

Pétitions (Formulaire des), 461. 
Poids et mesures, 41, 369, 370. 
Police, 13. 34, 73, 75, 76, 115-117, 127, 


128, 164, 169, 265, 266. 302, 486, 488. . 


V. Auberges, Commissaires, Mar- 
chés, Mendicité. 

Polygone, 329. 368, 406. 

Ponts, 328. 

Poudre, 7. 

Prètres réfractaires, 159. 

Prisons, 495. 

Procédure, 22. 

Prostituées, 222. 

Publication des décrets, 500. 

Ramfort, 68. 

Réfractaires, 215. 

Rentes viagères, 298. 

Repos des fètes, 437. 

Réquisitions, 260, 269, 272, 273, 279, 
291, 292, 297. 

Roberjot, 481. 

Rohan {cardinal de), 99, 99 bis. 

Routes, 449. 

Rues : noms des —, 214, 269, 334, 
335. V. Voirie. 

Saint-Claude, 491. 

Saint-Jean (Commanderie), 94, 471. 

Salaires, 6, 201-203, 208, 209, 276, 283. 
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Salpêtre, 243, 297. 

Salubrité, 87 bis, 131, 383. V. Abat- 
toirs, Voirie. 

Secours et pensions, 239, 247, 270, 
280, 321, 333. 

Sections, 171, 178, 299, 333, 336, 337, 
341. 

Sel, 156, 344. 

Signes de la royauté, 210, 211. 

Société libre, 64. 

Souscriptions, 5, 55, 55 bis, 94 bis, 
491. 

Spectacles, 120, 121, 293, 324, 435. 

Subsistances. V. Approvisionnements. 

Tassard (Espiard, dit}, 99, 99 bis. 

Taxes communales, 38, 42. 

Tour aux fers, 125. 

Tribunal, 48, 194. V. Juges. 

Tribus. V. Corporations. 

Tuileries, 423. 

Université, 258, 259. 

Ventes, 395, 499. 

Vétérans, 308. 

Vidanges, 47, 87 bis, 131. 

Vivandiers, 257. 

Voirie, 108. 124, 153, 413, 427. 

Volontaires, 125, 133. 

Wacken, 399. 

Wingersheim, 266. 


NOTES POUR SERVIR A L'HISTOIRE 


DE 


L'IMPRIMERIE À BOURG-SAINT-ANDÉOL 
| (Ardèche) 


AU XVIII SIÈCLE 


Une étude définitive de l'histoire de la typographie en Vivarais 
reste à faire. Henry Vaschalde, dans une brochure qui date de 
pres de trente-cinq ans !, s’est contenté d’aligner quelques 
litres d'ouvrages assez rares, imprimés a Tournon, à Bourg- 
Saint-Andéol, à Privas, a Viviers, à Annonay, el par les presses 
militaires du camp de Jales, qui étaient conservés dans la 
bibliothèque de quelques collectionneurs et dans la sienne 
propre. Les recherches ne paraissent pas avoir été poursuivies 
avec une méthode parfaite; on y lit notamment ? que l’élablis- 
sement de l'imprimerie à Bourg-Saint-Andéol existe, grâce a 
César Chappuis, depuis 1675 environ, el après mention de deux 
affiches ou plaquettes datées respeclivement de 1684 et 1798, 
l’auleur déclare qu'un nouvel imprimeur, Pierre Guillel, s’éla- 
blit dans la même ville vers 1778. 

Si je ne suis pas en mesure de donner une nomenclature 
aussi complète que possible des impressions sorlies des ateliers 
Chappuis el Guillet, — ce qui ne peut être entrepris qu'a l’aide 


1. Établissement de l'imprimerie dans le Vivarais (Vienne, 1877 : in-8 de 
1v-33 p. et pl.; extr. de la Revue du Dauphiné et du Vivarais). 
2. Pages 27-28. 
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des ressources locales el sans doute avec beaucoup de difficulté, 
— du moins puis-je donner quelques détails inedits sur la ma- 
lière, préciser quelques dates, et modifier les conclusions de 
M. Vaschalde, grâce à la correspondance de l'inltendant de Lan- 
guedoc et de son subdélégué en Vivarais. 

Des documents recueillis, il ressort que, par arrêt du Conseil 
du 12 mai 1759, fixant le nombre des imprimeurs de la géncé- 
ralité de Montpellier, Bourg Saint-Andéol s'était vu privé du 
droit d’avoir des presses !; l’imprimeur Chappuis, appartenant 
a la famille qui exercail celle profession depuis pres d’un siecle, 
élait menacé de confiscation et d'amende s’il continuait à se 
servir de son matériel, à l'encontre des decisions souveraines 
du Conseil. 

. Maïs l’arrèl n'avail pas élé applique, la plus qu'ailleurs, avec 
rizvueur. En 1765, les presses fonclionnaient encore, sans bruit, 
sous la direction de Pierre Guillet, qui élait le propre gendre de 
la veuve Chappuis ?. Mais celui-ci, ayant eu l'imprudence de 
vouloir régulariser sa siluation, se vit invilé à cesser complèle- 
men! d'imprimer. Heureusement, il n'avait jamais donné lieu à 
aucune plainte; il « paraissail êlre assez protégé » ; le pays, les 
Élals de la province, l’évèque de Viviers réclamaient avec insis- 
tance son maintien. Ce que voyant, le ministre céda. Mais, 
s'agissait-il de le conserver à Bourg-Saint-Andéol, ou de l'in- 
vilter à s'établir de préférence à Annonay, à Privas ou à Ville- 
neuve-de-Berg? A Paris, on semblait prédisposé à adopter 
plutôt l’une ou l'autre de ces deux dernieres localités. Mais 
l'enquête faile par le subdélégué Laforest, el dont sa lettre du 
8 juin 1767 est l’écho, détermina le ministre à ne rien changer 
a l’état de choses ancien. Par nouvel arrèl du Conseil, en date 
du 21 novembre 1167, P. Guillet fut autorisé à continuer à 
Bourg-Saint-Andéol mème les traditions de famille qui le ratta- 
chaient a celte ville; il ne la quitta, d'après Vaschalde, que vers 


1. Récemment, cette vieille cité féodale a trouvé un érudit historien qui a 
su admirablement faire revivre son passé curieux : Le Bourg Saint-Andéol, 
par Henri Courteault (Paris, 1909, in-4). 

2. La veuve Chappuis, précédemment imprimeur à Lyon et tixée à Bourg- 
Saint-Andéol, touchait une pension annuelle (Archives de l'Ardèche, C 7). 
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1791 pour se fixer à Privas, où il prit le litre d’ « imprimeur 
du département ». 

Un des ouvriers de l'alelier Guillet, en mème lemps son beau- 
frère. nommé Jean-Charles Guiremand, que l’on retrouve plus 
tard aussi installé à Privas, se brouilla avec lui et, en 1772, s'éta- 
blil en cachelte, à son comple, a Bourg-Saint-Andéol même ; 
mais, moins habile que son ancien associé, il ne sul pas se con- 
cilier la bienveillance des aulorites el se fil, au contraire, remar- 
quer par l'impression de livres prohibes el d'ouvrages contraires 
a la religion : on le savait en relations étroites avec un nouveau 
ministre prolestant de Vallon, David Roux. Le 30 septembre 1775, 
Miroménil écril à l'intendant de Languedoe pour rappeler que 
Guiremand, n'élant pas en règle, n'ayant pas oblenu de privi- 
lège, s'expose à des poursuites, et pour l’informer qu’on usera 
de rigueur à son égard ; il lui sera interdit d'exercer sa profes- 
sion « en quelque endroit que ce soit ». Celle fois, les aulorités 
locales, favorables à Guillet, ne pouvaient l’être à Guiremand. 
D'ailleurs. elles réclamaient pour le Vivarais un imprimeur el 
non pas deux; le second était parfailement inulile; Guillet lui- 
mème, père de six enfants, prolestail contre son ancien associé. 
Bien que les choses aient assez longtemps trainé en longueur, 
l'imprimerie Guiremand fut finalement supprimée par arrêt du 
31 décembre 1716 ; et, par la suite, eut lieu une saisie de son 
matcriel (6 septembre 1185), qui fut homologuée par un nouvel 
arrêt du 7 mai 1787. Guillet oblint, en inèême temps, 300 livres 
de dommages-inlérêts. 

Mais notre typographe de Bourg-Sainl-Andéol avait encore élé 
trouble dans sa quiétude et dans ses intérèls par une menace 
de nouvelle concurrence : il s'agissait cette fois de la création, 
en 1782, d'un atelier lypographique à Villeneuve-de-Berg, où 
venait d'être établi un siewe de sénéchaussée. L’intendant de 
Languedoc, consulté, y parut défavorable, alors que le procu- 
reur général du Parlement de Toulouse et.un conseiller en ladite 
Cour faisaient des démarches en faveur de cet établissement : 
un sieur Prunet elail candidat. Mais l'affaire n’aboutil pas. 

Tels sont les faits que l'on peul dégager des documents 
publies ci-dessous. 
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En réalité, la mème imprimerie ne cessa d'exister, unique 
et sans interruption, à Bourg-Saint-Andéol, jusqu’en 1791. 
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À M. de Saint-Priest, intendant. 


Monsieur, je vous envaye un mémoire par lequel le nommé Guillet, 
imprimeur à Bourg Saint Andéol en Vivarais, demande que Sa Majesté 
luy accorde un titre en vertu duquel il puisse continuer paisiblement 
l'exercice de sa profession en cette ville. Je me suis fait représenter 
l'arrêt du Conseil du 142 may 1759, qui a fixé le nombre des imprimeurs 
de la généralité de Montpellier. J'ay vu que, par cet arrest, l'imprimerie 
de Bourg Saint Andéol a été nommément supprimée, et que mème Sa 
Majesté avoit fait deffense au nommé Chappui d’en continuer l'exercice, 
à peine de 5tX livres d'amende, et de confiscation des vis, presses et 
caractères de son imprimerie, ce qui auroit dù être exécuté sur-le- 
champ. Je ne vois donc d'autre chose à faire sur cette demande que de 
l’avertir, de ma part, de se défaire de ses vis et ustencils d'impri- 
merie dans un délay que vous luy prescrirés, et s’il ne le fait pas, vous 
dirés au lieutenant de police de mettre l’arrêt du 42 may à exécution. 
C'est toute la grâce que je peux luy faire. 

Je suis, Monsieur, votre très affectionné serviteur. Ue. 

DE MAUPEOU 1. 

À Paris, le 26 septembre 1765 *. 


IT. 


À M. l'intendant de Languedoc. 


Monsieur, Les opérations qui viennent d'être faittes dans le Vivarais 
par la commission que le Roy a jugé à propos d'y envoyer au mois de 
septembre dernier, et les mesures que Sa Majesté a prises en consé- 
quence pour la réformation de la justice et de la police en ce pays 


J. A cette lettre, Laforest répond qu'il exécutera les ordres qui lui sont 
donnés (Joyeuse, 24 octobre 1765). Aux nouvelles démarches de Guillet, Mau- 
peou répond par une nouvelle fin de non-recevoir catégorique (Versailles, 
10 février 1766). 

2. Ce document, comme tous les suivants, est extrait de la liasse C 2807 des 
Archives de l'Hérault. 
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m'ont paru des motifs bien propres à appuyer les instances des États 
du Vivarais pour rétablir l'imprimerie qui avoit esté supprimée au 
Bourg de Saint Andéol par l'arrêt du conseil du 12 may 1759, dont je vous 
avois fait sentir les motifs par les deux lettres que je vous avois écrittes 
les 10 février et 17 décembre 1766, mais avant que de proposer au Roy 
ce rétablissement, il m'a paru nécessaire de déterminer le lieu où cette 
imprimerie sera le mieux placée pour la commodité des habitans de 
cette province. On sollicite braucoup pour la laisser au Bourg Saint 
Andéol, mais il seroit possible que des intérêts particuliers soit des ha- 
bitans de ce lieu, soit méme du nommé Guillet qui parroit être assez 
protésé, en fussent les seuls motifs, et ce n'est que le bien public qui 
doit en décider; il m’a donc paru qu’il devoit être plus convenable de 
l'établir dans un lieu moins proche des imprimeries de Valence et de 
Vienne, et plus dans le centre du Vivarais. Par les éclaircissemens 
quon m'a donnés à ce sujet, il parroit qu'elle seroit mieux placée à 
Privas où les officiers de Nisme tiennent tous les ans leurs assises, ou 
à Villeneuve de Bergues et à Annonay où il y a des justices royales que 
l'on rendra encor plus considérables ; et que Villeneuve de Bergues 
particulièrement seroit plus dans le centre du pays. Quant au nommé 
Guillet, à qui il semble assez juste de donner la préférence, il doit lui 
être à peu près égal de s'établir en l'une ou l'autre de ces villes, mais 
en tout cas ce sera un assés grand avantage pour lui, pour qu'il passe 
sur une pareille difficulté, qui doit céder au bien de la chose. J'atten- 
dray votre avis sur tous ces points et je suis bien sûr qu’il me mettra à 
portée de proposer à Sa Majesté ce qui sera le plus avantageux à une 
province qu'elle veut bien honorer en ce moment de toute sa protec- 
tion. 
Je suis, Monsieur, votre affectionné serviteur. 


DE MaurEou. 
Paris, ce 8 may 1767. 


III. 


J’avois pris, Monsieur, il y a déjà quelque temps, la liberté d’im- 
plorer votre protection pour notre imprimerie; je viens encore vous 
importuner. 

On me mande de Paris que M. de Bertier, chargé du rapport de cette 
affaire, vous en a écrit le 5 du courant’; le Roy a bien voulu accorder 
une imprimerie au Vivarais, mais on a agité au Conseil la question du 
local. Il sembloit que la décision devoit être pour le Bourg Saint Andéol 
où l’ancien attelier se trouvoit existant et où le syndic du Vivarais a 
témoigné la désirer. Cependant Mgr notre Évèque ayant appris le pre- 
mier du courant qu'on avoit proposé de l'établir ailleurs, il écrivit le 
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mème jour. à Mgr le vice chancelier une lettre très patétique dont il 
eut la bonté de me faire part, dans laquelle il demande le Bourg Saint 
Andéol comme la ville de son dioceze la plus à portée de sa résidence, 
de celle des receveurs des deniers du Roy, et mieux scituée pour les 
secours journaliers, et de plus très désirée par les officiers du pays. 

C'est dans ces circonstances, Monsieur, que je viens implorer vos 
respectables bontés pour moy, et votre protection pour ma patrie ainsy 
que pour le sieur Pierre Guillet, ancien imprimeur, gendre de la vefve 
Chappuy, dont la conduite a tousjours esté régulière. 

Notre prélat (dont la lettre à Mgr le vice-chancelier n'étoit pas encore 
parvenue à sa destination lorsque M. de Bertier vous a écrit) se trouve 
acluellement en tournée dans les Bouttieres, s’il avoit esté icy ou à 
Viviers, il se seroit fait un plaisir de vous certifier ce que j'ay l’ho- 
neur de vous marquer. 

J'ay l'honneur d'être avec l'attachement le plus respectueux, Mon- 
sieur, votre très humble et très obéissant serviteur. 


DOYZE DE PIGERON. 
Au Bourg Saint Andéol, le 11 may 1767. 


[V. 


La nécessité d’une imprimerie dans le Vivarés ayant été reconnue 
d'après une demande des États de ce pays, on supplie que le Bourg 
Saint Andéol soit désigné pour le lieu de cet établissement. 1° C'est une 
des principales villes du Vivarés, et des mieux situées pour cet objet; 
2 c'est dans cette ville qu'il y en avoit toujours eu, et c'est la plus à 
portée de M. l’Évèque. 

On désire aussi que le sieur Guillet, gendre de la veuve Chappuy, 
habitant avec elle, soit nommé imprimeur. Il a exercé cette profession 
jusqu’a l'arrêt du Conseil qui l’a supprimé; il a eu l'approbation des 
États; il n’y a jamais eu de plaintes contre lui; il a les caractères, l’em- 
placement et les fonds nécessaires. 

Le sieur de la Chadenede, sindic du Vivarés, doit écrire sur ces 
objets à Mgr le vice chancelier, et M. Bertier de Sauvigny est supplié de 
les faire comprendre dans l'arrét du Conseil. 


V. 


Monseigneur, 
Vous m’avés fait l'honneur de m'écrire le 19 may sur l'établissement 
à faire d'une imprimerie en Vivarais, suivant l'intention du ministre, 
d'après l'édit nouvellement rendu pour la réformation de la justice et 
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de la police, et il s'agit de scavoir dans quelle ville l'imprimerie sera le 
mieux placée, sur quoy vous avés la bonté de me demander mon avis 
motivé. 

J'ay pris là dessus, Monseigneur, des éclaircissements par moy même, 
ou par des personnes intelligentes, et j'observe d'abord que l'impri- 
merie doit être plutôt dans le Bas Vivarais que dans le Haut, soit parce 
que le haut Vivarais est voisin de Valence en Dauphiné où il y a une 
imprimerie, soit parce que le bas Vivarais est environ la moitié plus 
considérable par son étendue et le nombre de ses communautés; que 
le sindic et le greffier du pays y résident depuis un temps immémorial, 
et qu il est éloigné des villes où il y a imprimerie. 

Dans le Bas Vivarais les villes les plus notables sont Viviers, le Bourg 
Saint Andéol, Villeneuve de Berc, Privas et Aubenas, et parmi ces villes 
je pense que la préférence doit être pour celle du Bourg Saint Andéol, 
attendu qu'elle est la plus considérable, la mieux située au bord du 
Rhône, et la plus à portée de recevoir de Lyon les secours journaliers 
en papier et caractères, la plus à portée encore du sindic du pays qui 
fait imprimer les mandes de la taille, les lettres, mémoires et autres 
écrits pour les affaires publiques; et enfin très voisine de Viviers, siège 
épiscopal, où sont les recettes des tailles et décimes, et qui fournit 
beaucoup d’écrits à imprimer; cette ville de Viviers, quoique la capi- 
tale du pays, en étant d'ailleurs une des plus petites et beaucoup moins 
propre que le Bourg Saint Andéol pour l'imprimerie; les autres villes 
cy dessus dénommées ne sont pas non plus aussy propres, en considé- 
rant leur situation, leur étendue et leur commerce; il est vraisemblable 
que l'imprimerie n’y subsisteroit pas, ou même que l’on ne trouveroit 
pas un imprimeur qui voulüt s’y établir. 

On objectera peut-être, Monseigneur, que l'imprimerie qui étoit au 
Bourg Saint Andéol a été supprimée par arrêt du Conseil en 1758 ou 
4759, mais ce fut sans doute parce qu'elle n'étoit pas revêtue de letres 
patentes, ou parce que M. le vice chancellier ne jugea pas alors à pro- 
pos d'établir une imprimerie en Vivarois; mais les dispositions du mi- 
nistre étant aujourd'huy changées, cette suppression ne paroit pas 
faire obstacle à un établissement nouveau dans cette même ville qui 
mérile la préférence; les États particuliers du pays la luy avoient 
donnée anciennement, ce qui est un préjugé en sa faveur. 

Je suis avec un profond respect, Monseigneur, 

Votre très humble et très obéissant serviteur. 


LAFOREST. 
A Joyeuse, ce 8 juin 1767. 


de) 
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VI. 


A Monsieur Laforest. 
45 février 1774. 


On m'a porté, Monsieur, des plaintes contre le sieur Guiramand, im- 
primeur au Bourg Saint Andéol. On prétend que, quoiqu'il n’ait aucun 
titre qui l’autorise à exercer l’imprimerie, il sort journellement de son 
attelier des ouvrages prohibés et scandaleux, notamment des instruc- 
tions et dissertations à l’usage des protestants, et enfin qu'il est en re- 
lation avec les ministres de cette religion. On produit pour preuve de 
ce dernier fait la copie d'une lettre à lui écrite par le sieur David Roux, 
ministre à Vallon, dont l'original est entre les mains de M. Doize, qui 
offre de vous l’exhiber. Vous trouverés cette copie de lettre cy jointe 
avec un mémoire et un exemplaire d'arrêt du Conseil. Je vous prie de 
prendre tous les éclaircissements nécessaires sur les faits imputés audit 
Guiramand. Vous voudrés bien ensuite m'en faire part et me marquer 
ce que vous en pensés. Cependant vous voudrés bien ne pas compro- 
mettre M. Doize. 

Je suis, etc. 


(Minute.) 


VIT. 


Je me vois forcé, Monsieur mon cher cousin, de vous porter des 
plaintes contre le nommé Guiramant, jadis garçon imprimeur chez le 
sieur Guillet, maitre et rétably par arrêt du Conseil dans notre ville. Je 
ne détailleray pas icy les motifs personels que j'ai de me plaindre du 
sieur Guiraman; mais je dirai, avec le public, que cet homme a icy un 
attelier d'imprimerie d'où il sort journellement des libelles prohibés et 
même scandaleux, notament des instructions et dissertations en faveur 
des protestants; il est en relation avec ce qu’on appelle les ministres 
de cette religion. Le hazard m'a procuré, en original, une lettre écrite 
à Guiraman par le sieur David Roux qui est venu, depuis quelques 
années, s'établir à Vallon, et fait dans ce lieu et les campagnes des en- 
virons les fonctions de prédicateur et ministre, aus assemblées des pro- 
testans. J’ay l'honneur de vous envoyer ci joint copie de ladite lettre 
dont j’ai en main l'original; elle prouve la correspondance du sieur 
Guiraman avec cette race, et l'usage où il est de travailler journelle- 
ment pour eus. 

Je viens donc, Monsieur mon cher cousin, vous suplier de donner 
des ordres pour que le sieur Guiraman cesse ses ouvrages scandaleux, 
et que son attelier soit suprimé. Si vous avés la bonté de charger 
M. de Laforest, votre subdélégué dans ces cantons, de vous faire rendre 
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compte de cette affaire, et prendre à ce sujet des informations, je suis 
persuadé qu'elles seront relatives à ce que j'ai l'honneur de vous man- 
der, et ayant de fortes raisons pour me plaindre de Guiraman, je ne 
rougirai point d'être cité comme son dénonciateur. | 

J'ai l'honneur d’être avec un attachement aussy durable que respec- 
tueus, Monsieur mon cher cousin, Votre très humble et très obéissant 
serviteur. 

D'Oize. 
Au Bourg Saint Andéol, le 44 février 1775. 


VIII. 


Monseigneur, 


En conséquence des ordres contenus dans les letres dont vous 
m'avés honnoré les 15 février et 12 octobre 1775, j'ay pris des rensei- 
gnements sur les contestations survenues entre les sieurs Guillet et 
Guireman, imprimeurs au Bourg Saint Andéol, et j’ay dressé en consé- 
quence le mémoire que j'ay l'honneur de vous envoyer, auquel j'ay 
joint les pièces respectives des parties et notamment la lettre en origi- 
nal écrite par le ministre Roux à Guireman, le 3 du susdit mois de 
février 1775. 

Je suis avec un profond respect, Monseigneur, 

Votre très humble et très obéissant serviteur. 


LAFOREST. 
À Joyeuse, ce 23 juin 1776. 


MÉMOIRE. 


Par arrêt du Conseil en datte du 21 novembre 1767, le Roy ordonna 
que la place d'imprimeur à Bourg Saint Andéol, supprimée par l'arrêt 
du Conseil du 12 may 1759, seroit rétablie et remplie par Pierre Guillet, 
en prétant par luy le serment en tel cas requis. 

Relativement audit arrêt Pierre Guillet prêta le serment et établit 
son attelier d'imprimerie. 

Jean Charles Guiremand, garcon imprimeur (qui étoit marié avec la 
sœur de l'épouse de Guillet, cohéritier de Chapuy, jadis imprimeur), 
intenta des actions relatives à l'hérédité; ces affaires furent arrengées 
par un traité dressé par des personnes charitables, et par une des 
clauses fut convenu que Guiremand travailleroit en société dans l'atte- 
lier de Guillet. 

On travailla paisiblement jusqu'au mois de mars 1772, que Guire- 
mand ayant eù des vivacités avec l'épouse du sieur Guillet, la societté 


fut rompuë. 
Guiremand quitta l’attelier de Guillet, se retira dans une maison qu'il 


HISTOIRE DE L’IMPRIMERIE A BOURG-SAINT-ANDÉOL. 971 


loua en ville, et y établit pour son compte un attelier d'abord en ca- 
chette et ensuite public. 

Ledit sieur Guiremand est accusé de travailler à des ouvrages pro- 
hibés et mème scandaleux, et il prétend être authorisé dans son éta- 
blissement d'imprimerie par le consentement que luy a donné (dit-il) 
Pierre Guillet son beau frère. | 

Les traités passés entre Guillet et Guiremand n'ont pu ni dû autho- 
riser un second attelier, de plus le sieur Guiremand est accusé d’ou- 
vrages deffendus, que bien des gens pourroient peut-être attribuer à 
Pierre Guillet, seul privilégié, qui a toujours jouy d’une très bonne 
réputation ; il s’en faut bien que Guiremand aye cet avantage. 

On joint ici un exemplaire de l’arrèt du 21 novembre 1767 rendu ex- 
clusivement en faveur de Pierre Guillet. 

C'est dans ces circonstances que Monseigneur l'Intendant est supplié 
de donner ses ordres pour interdire à Guiremand la continuation de 
son travail et supprimer son attelier. 


(Minute.) 


IX. 


À Monseigneur le Garde des Sceaux. 


b juillet 4776. 
Monseigneur, 


J'ai l'honneur de vous renvoyer une requête adressée au Conseil par 
le sieur Pierre Guillet, imprimeur au Bourg Saint Andéol, tendante à 
faire supprimer une seconde imprimerie établie audit lieu sans aucun 
titre par le nommé Guiramand, et auquel on impute aussi d'imprimer 
des ouvrages à l'usage des protestants. 

[ est très vrai que le nommé Guiramand a établi sans autorisation 
une imprimerie au Bourg Saint Andéol. J'en donnai avis dans l'état que 
j'envoyai le 4 septembre dernier à M. le lieutenant de police concer- 
nant les imprimeries et librairies du Languedoc, et observai qu'il ne 
devoit exister au Bourg Saint Andéol que la seule imprimerie de Pierre 
Guillet, à qui le privilège en avoit été accordé par arrêt du Conseil du 
91 novembre 1767, mais vous verrés, Monseigneur, par différentes 
pièces jointes à ma lettre, et notamment par un mémoire de mon sub- 
délégué au département du Bas Vivarais, que le sieur Guillet a coopéré 
à l'entreprise de Guiramand en consentant par un'acte de société 
passé avec lui à ce qu’en cas de dissolution ce dernier exercât séparé- 
ment une imprimerie. 

Par rapport à l'imputation faite audit Guiramand d'imprimer des 
ouvrages à l’usage des protestants, elle est prouvée par la lettre que 
lui a adressé le nommé David Roux, ministre à Vallon, le 3 février 
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(77: 


115, dont copie a été annexée à la requête de Guillet, et dont j'ai 
l'honneur de vous envoyer l'original que mon subdélégué a vérifié sur 
des pièces de comparaison et reconnu pour avoir été écrit et signé de 
la main dudit David Roux. 

Dans ces circonstances il me paroit, Monseigneur, qu'y ayant assés 
d'un imprimeur au Bourg Saint Andéol, le sieur Guillet qui en a le 
titre doit en conserver le privilége à l'exclusion de Guiramand dont la 
conduite seule suffiroit pour le rendre indigne d'obtenir la préférence. 

Mais, quelque répréhensible que soit cette conduite, je crois devoir 
vous représenter que la confiscation des livres, caractères et ustenciles 
de ce particulier, l'interdiction d'exercer la profession d’imprimeur 
dans aucun lieu du royaume, et l'amende prononcée par les règlements, 
réduiroient ce particulier à la dernière misère et le priveroient ainsi 
que sa famille de tous moyens de subsister. 

Ce motif me fait présumer que votre commisération vous déterminera 
à borner la punition dudit Guiramand à la suppression de son impri- 
merie, el à déboutter le sieur Guillet des dommages et intérêts qu'il 
réclame, nonobstant la société consentie entre lui et ledit Guiramand 
qui est son beau-frère. 

J'ai l'honneur d'être avec un profond respect, etc. 


(Minate.) 


X. 


À Joyeuse, ce 3 seplembre 1782. 
Monseigneur, 


Si j’ay tant tardé à vous donner les renseignements que vous m'avez 
fait l'honneur de me demander le 1° avril dernier en m’adressant deux 
letres écrites à M. le Garde des Sceaux, l'une par M. le Procureur gé- 
néral du Parlement de Toulouse et l’autre par M. de Vic de Clermont, 
conseiller au même parlement, au sujet de l'établissement d'une im- 
primerie à Villeneuve de Berc, c’est, Monseigneur, que je n'avois pas 
recu jusqu'ici toutes les instructions nécessaires à cet égard, et j'ay 
l'honneur de vous observer aujourd'huy qu'il n’est pas douteux qu’une 
imprimerie ne soit convenable et utile à Villeneuve de Berc à cause du 
nouvel établissement qui v à été fait d'une sénéchaussée et de celuy 
d'un siège présidial que l'on a tout lieu d'espérer d'y faire joindre; le 
sieur Prunet que proposent pour imprimeur M. le procureur général et 
M. de Vic est réputé honnête homme, capable et en état de remplir 
cette place. Mais malgré ce nouvel établissement, deux imprimeries 
paroissent être de trop dans le Bas Vivarais et une seule peut y 
suffire, elle existe à la ville de Bourg Saint Andéol sur la tête du sieur 
Pierre Guillet en vertu d'un arrèt du Conseil du 21 novembre 1767, 
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dont j'ay l'honneur de vous envoyer un exemplaire pour en éviter la 
recherche dans vos bureaux : cet imprimeur expose qu'il a fait des 
grands fraix pour obtenir cet arrêt et monter son atelier, qu'une 
seconde imprimerie luy oteroit la seule ressource qu'il aye pour sub- 
sister avec sa famille nombreuse composée de six enfants, que la ville 
de Villeneuve de Berc n’étant éloignée de celle du Bourg que de cinq 
_ lieües, il prétend que selon les règlements on ne peut établir de nou- 
velle imprimerie qu'à la distance de dix lieues; et dans l'occurrence de 
l'établissement d’une imprimerie à Villeneuve de Berc, il demande la 
préférence pour remplir cette place en s’y transportant avec son ate- 
lier, ou un dédommagement proportionné, et cela paroït juste. J'ay 
l'honneur, Monseigneur, de vous renvoyer cy jointes les deux lettres de 
M. le procureur général et de M. de Vic. | 
Je suis avec un profond respect, Monseigneur, 
Votre très humble et très obéissant serviteur. 


LAFORÉST. 
XI. 


À Monseigneur le Garde des Sceaux. 
- 11 septembre 1782. 


Monseigneur, Vous m'avés fait l’honneur de m'envoyer deux lettres 
qui vous ont été écrites, l’une par M. Le Comte, procureur général au 
Parlement de Toulouse, et l'autre par M. de Vic de Clermont, conseiller 
en cette Cour; ils demandent l'établissement d’une imprimerie à Ville- 
neuve de Berg, et que le sieur Prunet soit nommé pour l’'occuper. Vous 
m'avés chargé de prendre des renseignemens sur l'utilité ou les incon- 
véniens de cet établissement, ainsi que sur la capacité du sieur Prunet, 
et de vous en faire part avec mon avis. 

Depuis l'établissement d'une sénéchaussée à Villeneuve de Berg, il 
n'est pas douteux que celui d'une imprimerie n'y soit de la plus grande 
utilité. On m'a dit beaucoup de bien du sieur Prunet et on assure qu'il 
est très capable de bien remplir son état. Mais le sieur Guillet, impri- 
meur au Bourg Saint Andéol, qui a eu connessance de l'établissement 
demandé pour Villeneuve de Berg, expose qu'il a fait de grands fraix 
pour obtenir cette imprimerie, ainsi que pour la monter en ustensiles; 
que ce second établissement lui oteroit la ressource qu'il ait pour vivre 
avec sa femme et six enfans; que deux imprimeries à une distance qui 
n'est que de cinq lieues ne pourroient se soutenir; il demande donc la 
préférence, offrant de se transporter à Villeneuve de Berg. 

Dans ces circonstances, et ne jugeant pas qu’il soit nécessaire de 
multiplier les imprimeries dans le Bas Vivarais, je crois, dans la con- 
currence desdits sieurs Guillet et Prunet, qu'il est juste d'accorder la 


JUILLET-DÉCEMBRE 1910. 18 


974 HENRI STEIN. 


préférence au sieur Guillet, et de faire transférer l'imprimerie du 
Bourg Saint Andéol à Villeneuve de Berg1. 

Je joins à ma lettre l'arrêt qui a rétabli l'imprimerie au Bourg 
Saint Andéol, et je ne peux que m'en rapporter à ce que vous croirez 
juste. 

J'ai l'honneur d’être avec un profond respect, etc, 


[L'Intendant de Languedoc.] 
(Minute.) 


XII. 


A Monseigneur le Garde des Sceaux. 
| Le 14 mai 1788. 


Monseigneur, J'ai eü l'honneur de vous adresser le 28 du mois de 
janvier dernier l’arrêt du Conseil du 7 mai 1787, qui déclare bonne et 
valable la saisie faite le 6 septembre 1785 des effets de l'imprimerie du 
sieur Guiremand, qui avoit été suprimée par l'arrêt du 31 décembre 
1776, ainsi que le procès verbal de la vente de ses effets faite au sieur 
Laffont moyenant 272 livres. Les frais auxquels la saisie et la vente ont 
donné lieu se portoient à 183 livres 14 sous ; il ne restoit entre les 
mains du nommé Garçon, huissier, qu'une somme de 88 livres 6 sous. 

Le sieur Guillet, qui avoit exposé les dépens pour obtenir les arrèts 
et à qui il avoit été adjugé par celui du 7 mai 1787 une somme de 
300 livres pour domages et intérêts, ayant réclamé les 88 livres 6 sous 
à compte des condamnations pronnoncées contre Guiramand, vous 
avés, Monseigneur, décidé le 11 février suivant qu’il étoit juste de lui 
faire délivrer cette somme qui lui a été payée, ainsi que vous le verrés 
par la lettre ci jointe. Mais il me demande l’arrêt de 1787 et le procès 
verbal dont il s'agit, qui ont resté dans vos bureaux. Comme ces pièces 
peuvent lui être nécessaires, il vous supplie de donner vos ordres pour 
qu'elles me soient adressées. 

J'ai l'honneur d'être avec un profond respect, etc. 


[L'Intendant de Languedoc.] 
(Minute.) 


1. Ce dernier paragraphe a été effacé par la suite. 


L'HISTOIRE DE FRANCE 


DANS LES ARCHIVES DU 


GRAND-DUCHÉ DE LUXEMBOURG 


À plusieurs reprises déjà, j'ai indiqué le parti que l'on pouvait 

tirer d'archives voisines du territoire francais, trop négligées 
jusqu'ici : telles celles de Genève, de Neuchâtel, de Bâle 1, de 
La Haye 2. Autant d'observations et de précisions à joindre aux 
renseignements, naturellement plus généraux, qui figurent 
dans l’ouvrage paru en 1891-1893 sous ce titre : Les archives de 
l'Histoire de France 3. 
_ Aux archives du grand-duché de Luxembourg, ce volume n’a 
consacré que quelques lignes #, rédigées d'après un précédent 
travail de Bonnardot 5. Peut-être sont-elles insuffisantes. Et, 
profitant d’un court séjour dans le grand-duché, j'ai pu, avec la 
très grande bienveillance de M. P. Ruppert, secrétaire général 
honoraire du gouvernement et conservateur bénévole des 
archives dont il a préparé l'inventaire définitif 6, jeter un coup 
d'œil sur ce dépôt classé en 1839 avec beaucoup de soin et de 
méthode 7. 


1. Voir Bibliographe moderne, IV (1900), p. 18-31, et XIII (1909), p. 330- 
341. 

2. Dans le Bibliographe moderne, IV (1900), p. 248-252. 

3. In-8 de xvin1-1000 p. (par Ch.-V. Langlois et Henri Stein\. 

4, Page 801. 

5. Archives des missions, 3° série, XIV, p. 513-552. 

6. Ce volume vient de paraître sous le titre de : Les archives du gouverne- 
ment du grand-duché de Luxembourg; inventaires sommaires (Luxem- 
bourg, V. Bück, 1910 ; in-8 de viui-328-vint p.). 

7. Consulter sur ce dépôt : Rapport sur les archives du gourernement à 
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Ce classement est tripartite. La première section comprend 
les archives anciennes; la deuxième, les années du régime 
français (1795 à 1813); la troisième, le régime des Pays-Bas 
(1815 à 1830-1839). Les archives modernes constituent un fonds 
différent. Voici, par périodes, les différents articles qui méritent 
d’être signalés à l’attention des historiens français : 


Fonds ancien 


X, 33. — Montmédy. — Recueil des fiefs de la prévôté (1602). 
Titres et documents divers rassemblés par les trésoriers des 
chartes N. de Naves et J. Keck (2 vol.). 

X1, 45-16. — Luxembourg, Bar et Lorraine. — Traites, con- 
testalions et accords concernant les délimitations (x1v° siecle- 
1612). 

117. — Partage des terres communes de Marville (1575-1612). 

18-19. — Conférences de Marville (5 vol.; 1582-1602), et rôle 
des assises (2 vol.; 1601-1619). 

22-23. — Exécution des traités de Crépy-en-Valois A544) et 
de Cateau-Cambreésis (1559); documents sur Lumes, Novion, 
Gorze, Orchimont. 

24. — Délimitations entre le Luxembourg et la France, en 
vertu de conventions antérieures (1575-1600). 

25. — Exécution du traité des Pyrénées et conférences de 
Metz (1662). 

26-28. — Contestations avec la France à cause de violations 
de traités; Conférences de Ratisbonne, de Rijswijk el de Lille 
(1680-1168). 

29-30. — Règlement de limiles;, Convention de Versailles 
(1769-1780). 

XIII, 9. — Dénombrement général de 1656 (concerne Mont- 
médy, Ivoix, Virton, Chiny). 

XXII, 2. — Révolution francaise : police, émigrés, étrangers. 


Luxembourg, par Dény (Comptes rendus de la Chambre des députés, 1855 A, 
n° #2); — Würth-Paquet dans les Publications de la section historique de 
l'Institut grand-ducal luxembourgeois, IV, p. 73-90. 
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XXIV, 1-2. — Chartes de l’abbaye de Bonnevoie (dioc. de 
Trèves) 1. 

XXV, 1. — Chartes de l’abbaye de Clairefontaine (dioc. de 
Trèves) ?. 

XLI, 3. — Correspondance des rois de France au sujet de 
l'envoi de chiens et d'oiseaux par l’abbé de Saint-Hubert à la 
Cour. Lettres de princes, ministres et ambassadeurs. 

XLI, 5. — Neutralité et difficultés avec la France. 

LIT. — Archives de la famille de Reinach (fonds Mohr de 
Waldt); Recueil des titres de La Rochette (2 vol.); Cartulaire de 
Bourscheidt et Mersch (1 vol.). 

LIX. — Cartes et plans divers. 


Régime français 


1-3. — Délimitations et division territoriale (département des 
Forèts). 

4-8. — Mouvement de statistique et de population. 

9. — Mendicité et vagabondage. 

10-11. — Service sanitaire. 

42-21. — Agriculture et mercuriales. 

22-27. — Industrie, manufactures et commerce. 

28-42. — Organisation administrative : Arrèlés; Correspon- 
dance du commissaire du pouvoir exécutif près de l’administra- 
tion centrale (an IV-an VIII); Correspondance préfectorale 
(an Vill-an IX); Conseil de préfecture; Conseils général el d’ar- 
rondissement; Dépenses de l'Administration centrale; Per- 
sonnel. 

43-45. — Élections. 

46-59. — Administration el comptabilité communales; Police 
des villes ; Spectacles et fèles nationales; Biens communaux. 

60-61. — Administrations hospitalières et charitables. 

62-65. — Cultes. 


1. Cf. N. van Werveke, Urkundenbuch der Abtei Bonneweg (Luxemburg, 
1880, in-4). 
2. Cf. R. P. Goffinet, Cartulaire de Clairefontaine (Arlon, 1877, in-8). 
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66-71. — Instruction publique. 

72. — Imprimerie, librairie, censure. 

13-83. — Police générale (Insurrection de l’an VII); Usure des 
Juifs; Passeports, Émigrés, et haute surveillance politique; 
Police du culte et prêtres réfractaires; Journaux et presse ; Jeux 
prohibés, Police rurale. 

84-91. — Prisons d’État et prisons militaires; Mesures de haute 
police et service pénitentiaire. 

92-102. — Organisation judiciaire; Notariat; Lois, arrèlés et 
circulaires du département des Forèts (an II1-1814). 

103-107. — Cadastre ; expertises et délimitations. 

408-195. — Contributions directes; Emprunts forcés. 

426-128. — Patentes; Colporteurs. 

199-154. — Domaines et enregistrement; Émigrés, séquestre 
sur les biens; Triage des titres, Inventaires des papiers et titres 
des émigrés et des corporations supprimées ; Propriétés natio- 
nales; Aliénation des biens nationaux (correspondance, affiches, 
procès-verbaux de vente et de rachat). 

455-163. — Eaux et forêts, bois domaniaux et communaux; 
Droits d’usages. 

464-166. — Douanes. 

167. — Droits réunis (labac, sel, boissons, cartes à jouer). 

168. — Octrois; Loteries nationales. 

169-184. — Recelte générale et particulière; Comptabilité dé- 
partementale. | 

185-196. — Trésor public; Monnaies, assignats; Ordonnance- 
ment des dépenses et apurement des gestlions. 

197-203. — Liquidation de la dette publique; Pensionnaires 
de l’État. 

204-223. — Ponts et chaussées : Travaux, entretien, dépenses. 

224. — Postes el messageries. 

295-227. — Navigation. 

228-311. — Conscription et recrutement (an 1V-1814); Garde 
nalionale et garde d'honneur; Déserteurs; Remonte ; Pensions 
militaires; Transports et convois militaires; Approvisionne- 
ments; Génie, arlillerie; Forteresse de Luxembourg; Prison- 
niers de guerre, Alliés; Siège de 1815. 
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312-336. — Arrèêlés de l'administration centrale (an Ill-an VIIl). 

331-310. — Procès-verbaux de vente des biens nationaux (an V- 
1814), avec inventaire alphabétique détaillé dressé en 1858. 

371-745. — Villes et communes. | 

146-963. — Correspondances et délibérations de l’administra- 
tion centrale; Correspondances du préfet 1. 


Régime hollandais 


1. — Prise de possession des pays cédés par la France après 
1815; Délimitations. 

3. — Proces-verbaux de limites; Cartes et plans. 

163-766. — Liquidation des créances dues par la France. 


HENRI STEIN. 


1. Alfred Lefort avait commencé le dépouillement de cette longue série de 
documents pour son Histoire du département des Foréts, dont la première 
partie seule à été publiée (Reims, 1908, in-8). 


INVENTAIRE 


DE LA 


LIBRAIRIE DU CHATEAU DE BLOIS 


EN 1518 


(Suite) 


4 De Architectura. 
[861] Vitruvius De Architectura. 


Latin 7228. — In-fol., vélin, xIv° siècle. — Enluminures. — Re- 
liure à ais de bois couverts de velours rouge. Au vo de la re garde: 
Vitruuius de Architectura. — Fol. 1 r°, anc. n° : McccxiX — 1438 
— 5438. Garde finale; au v° : Vitruuius d’. Ligatus. — Ce ms. de 
39 feuillets, plus les gardes, me semble provenir de Pavie. L’écri- 
ture est italienne. 

4 De perspectiva. 
[862] ViTELLi0 In Perspectiva. 

Latin 7248. — In-fol., vélin, xtu° siècle. — Enluminures. — Re- 
liure maroquin rouge du xviie siècle, aux armes de France sur les 
plats. — Sur la garde, vo : Perspectiva Vitellionis (écriture du 
xvi* siècle). — Fol. 4 r°, anc. n° : huit cent septante cinq — 1122 
— 5440. — Fol. 256 v* : Valoris pros. floren. d. — Prospectiva Ma- 


gistri Vitellionis. — Ce ms. a 256 feuillets. Il a de nombreuses figu- 
res. ll doit provenir de Naples. 


[Fol. 114 r°] 4 Grammatica. C 4 Volumina. 
{4 Couvers de veloux. 


Index seu Tabula Librorum Grammatices Veluto Coopertorum. 
[863] CATHOLICON. 


Latin 7629. — Atlas, vélin, xiIve siècle. — Enluminures. — Re- 
liure à ais de bois couverts de velours bleu. — Fol. 4 r°, anc. no: 
deux cents dix neuf — 4 — 3601. — Fol. 350 r° : De camera com- 
potorum blaesis. — Ce splendide ms. a 350 feuillets. 
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D. / 


[864] DERIVATIONES Hugutionis Cum Tabula Petri de Alingio. 


Latin 7623. — In-fol., vélin, x1v° siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours rouge. — Fol. 4 r°, anc. n0s : sept cents vingt 
deux — 469 — 5031, — v°xxx. — Fol. 142 v° : Iste liber est Bene- 
dicti de Bernardinis .…. — Fol. 146 vo : Si quid deliquit Petrus aut 
scribenda reliquit | Corrige delictum lector supple quod relictum. 
— Guilermus de Marchia. — Puis en rouge : Guielmus de Marchia 
Saptum Anglicus me scripsit.— Fol. 152 v° : Intitulatio 404, fol. 46. 
— Fol. 453 v° : Iste liber est mei Petri Pomayrolis, manu mea pro- 
pria hec scribentis. — Et plus bas : Barchionis. — de la Galiacza. — 
Ce ms. de 153 feuillets, plus les gardes, provient de la bibliothèque 
des rois de Naples. 


[865] Donari Derivationes. 

Latin 7492. — In-fol., vélin, xrv* siècle. — Reliure moderne. — 
Fol. 4 r°, anc. n°% : pcciv — 762 — 5501. — Fol. 118 v° (c’est la 
garde finale) : Iste liber est mei comitis Salomonis de Vecchis. — 
de la Galiacza. — Ce ms., de 118 feuillets, provient de Naples. 


G. 


[866] GLosaror Sive vocabularium. 

Latin 7548. — In-8, papier, xv° siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de cuir brun. — Six feuillets préliminaires non chiffrés. 
— Fol. 4 r°, anc. n°%: MDCCxXXx — dunevinr — 1828 — 6071. — 
Fol. 428 vo, anc. n° : 2290, — Grase nescario (?). — A la fin, cinq 
feuillets après l’explicit et au verso du 2° ais de la reliure : Grama- 
tica. — Ce ms. a 428 feuillets chiffrés, plus douze feuillets non 
chiffrés, y compris les gardes. Il provient de Naples. 


H. 


[867] Hucurio Cum Tabula Vocabulorum. 


Latin 7625. — In-fol., vélin, xive siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de veau brun. — Fol. 3 ro, anc. nos : No 5 — 434 — 5036 
— MDCCXLVI. — Fol. 201 vo : duca de Amerfe. — Ce ms. a 
202 feuillets, plus les feuillets 89 bis et 130 bis, 3 feuillets de garde. 
Il provient de Naples. : 


N. 


1868] [Fol. 114 vo] Nonnius Marcellus de proprietate Sermonum. 
Latin 7576. — In-4, vélin, xv° siècle. — Reliure à ais de bois cou- 
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verts de velours brun. Au verso du 1°° ais : Nonni Marcelli Doctrina. 
Sur la garde, r° : Hunc librum emi Papiæ die xx Julii 1450. Au vo: 
d'un“I[If. — Fol. À r°, anc. n° : 1526 — 5505. — Ce ms. a 153 feuil- 
lets, plus les gardes. Il semble provenir de la bibliothèque de Pavie. 


P: 
(869] Papras. 


Latin 7620. — In-fol., vélin, xve siècle. — Reliure moderne aux 
chiffres de Napoléon I°'. — Sur le 1°" feuillet de garde, r° : Papias 
Vocabulista. — Fol. 1 r°, anc. n° : quatre cents quatre vingts sept 
— 64 — 5031. — Fol. 298 v° : Pagano e uscito d'uno laberintho sa- 
cro. — El diavolo agià papia el suo parlare duro. — Mille miliuni 
de volte. Amen. — Ce ms. a 298 feuillets, les gardes anc. sont con- 
servées. Il me semble provenir de Pavie. 


{(870] Presianus. 


Latin 7541. — In-4, vélin, xv° siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours bleu. — Fol. 4 r°, anc. n° : DCCCLxxxvI — 971 
— 6070. — Ce ms. a 195 feuillets. 


[Fol. 115 r°] 4 Poesis. B 4 Volumina. 
| 4 Couvers de veloux. 


Index librorum Poesis veluto coopertorum Secundum ordinem 
Alphabet. 
[871] Boninus Mediolanensis de varietate fortunæ. 


Latin 8131. — In-fol., vélin, xve siècle. — Miniatures. —- Re- 
liure moderne aux chiffres de Louis-Philippe. — Au r° de la garde: 
Tabula Poetiæ inter duas fenestras liber XVII. — Puis, à la suite, 
« superficie », mot remplaçant « inter duas fenestras » effacé. — 
Fol. préliminaire v° : Armoiries de Galeaz Marie avec les devises : 
ICH . HOF. — GL . MA. — Fol. À r°, anc. n° : huit cents vint six 
— 673 — 669 — 5646. — Armoiries des Visconti-Sforza, avec les 
initiales GZ * M. — Fol. 238 r° : de pauye Ytalie 

au Roy Loys XII° 
— Ce charmant ms. a 238 feuillets, plus un feuillet blanc et les 
gardes préliminaires. Il provient de Pavie. | 


[872] Bucolica Petrarche. 


Latin 8122. — In-fol., vélin, x1v° siècle. — Miniatures. — Reliure 
à ais de bois couverts de velours rose. — Fol. À prélim. r° : Poe- 
tice tabula in superficie liber VII. Cette mention a remplacé celle- 
ci : Poetice tabula inter duas fenestras liber VII. — Francisci pe- 
trarce bucolica. — Fol. 1 r° : MDLxIX — 4145 — 5379. — Ce ms. a 
35 feuillets. Il provient de Pavie. 
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[873] Buccolica Bonini de Montbreto. 


Latin 8368. — In-8, vélin, xve siècle. — Miniatures. — Reliure 
du xvie siècle, en vélin. — Fol. 4 ro, anc. n° : 6478. V. 30. — 
Fol. 3 ro : Armoiries de Philelphe. — Fol. 146 v° : Opus æditum 
auctoris manu octavo Idus Maii 1473. — Ce ms. a 146 feuillets, plus 
deux feuillets de garde. L'auteur en est Philelphe et non Boninus 
de Bonbritio. Je pense que la rédaction de l’article 873 est erronée 
et que le ms. lat. 8368 convient. 


C. 


[874] Claudianus De Raptu Proserpine. 


Latin 8082. — In-fol., vélin, xrv* siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours rouge. — Fol. À v° : Notes de la main de Pé- 
trarque. — Fol. B r° : dni Francisci Petrarce, — tabula poetice in 
superficie liber XIII. — Claudiani opera. — Fol. 4 r°, anc. n° : 
MCLXVIIE — 1982 — 5626. — Fol. final non chiffré au v° : Claudia- 
nus. — L. — Ce ms. de 105 feuillets contient, outre le De Raptu 
de Claudien, une description de la Sicile de la main même de Pé- 
trarque qui en est l'auteur, et de nombreuses notes et gloses de sa 
main également. Ce ms. provient de Pavie, après avoir appartenu, 
après Pétrarque, à Francesco da Carrara. 


E. 


[875] EPIGRAMMATA D. M. Porcellii. 
Latin 8385. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Miniatures. — Reliure 
à ais de bois couverts de velours vert. — Sur la garde r° : Tabula 
poelicæ Inter duas priores fenestras, liber XVIII. — Puis partie de 
cette mention a été ainsi modifiée : Tabula poeticae in superficie 
liber XVIII, sur un 2° feuillet de garde, anc. n° : MMDCxxII. — 
Francesco Sfortia. — Fol. 2 r°, anc. nos : 1202 — 6500. Armes des 
Visconti, et à la marge inférieure, celles de François Sforza, avec 
les initiales FR. SF. — Fol. 42 r° : de pauye Ytalie 
au Roy Loys XIIe. 
_— Ce ms. a 42 feuillets, plus les gardes. I] provient de Pavie. 


(Fol. 415 v°] F. 


[876] FRaNciscus Philelphus de felicitate beneviventium. 


Aucun ms. latin de cet ouvrage à la Bibliothèque nationale. C’est 
probablement l'ouvrage en italien de Philelphe dont il s’agit ici : 
Introduction del ben viver, qui se trouve dans le ms. lat. 7801, 
no 29, splendide ms. en vélin du xv* siècle écrit par P. Hippolytus 
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Lunensis, dédié à Francesco Sforza. Ce ms. est entréà Blois posté- 
rieurement à 1518 avec les livres du cardinal de Bourbon. Il ne 
saurait convenir à cet article ; je le mentionne néanmoins. 


[877] FRancisci Philelphi Sforciados. 


Latin 8126. — In-8, vélin, xve siècle. — Enluminures. — Reliure 
aux chiffres de Louis-Philippe. — Au r° de la garde : Tabula poetie 
in superficie liber XX. Au v°, les armes de Francesco Sforza (parti 
Visconti, parti Sforza) en pleine page, avec la devise : MERITO ET 
TEMPORE. — Fol. 1 re, anc. n°5 : MCCXxIII — 1287 — 5647. — Fol. 1 
v* : de Pauye Ytalie 

au Roy loys XIfe. 
— Ce ms. de 211 feuillets, plus les gardes, provient de Pavie. C’est 
un exemplaire de dédicace, les armes de Philelphe étant peintes 
dans la marge inférieure au r° du premier feuillet. 


[878] FRaNcisCt Philelphi Carmina. 


Latin 8127. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Miniatures. — Reliure 
à ais de bois couverts de velours cramoisi. — Fol. À r°, anc. n°: : 
MCCCCXXVII — 955 — 5649. — Armes de Francesco Sforza et minia- 
ture représentant le duc de Milan recevant ce ms. des mains de 
l’auteur. À la marge infre, les armes de Fr. Philelphe avec les ini- 
tiales Fr. PH. — Fol. 430 v° : de pauye Ytalie 

au Roy loys XIIe. 

— Ce ms. a 130 feuillets. C’est l'exemplaire de dédicace; il provient 
de Pavie. 


{(879] FuLcEenrTu Planciadi vita Et Eiusdem Mithologiarum Liber. 4 In 
eodem Ausonii Ludus Septem Sapientium grecorum Periocha. In Ome:- 
rum Epistole varie. Catalogus nobilium urbium. Prudencii Carmen de 
natura anime. De fide Cassiodori Liber secularium Litterarum. 4 Boetii 
de disciplina scolastica. De decem sybillis. { Aristoteles De pomo. 
4 Enarrationes In Metamorphoseos Ovidii. 4 Prudentii Item Carmen 
De pugna viciorum et virtutum. 4 Alberici viri Illustris Poetarius unde 
Idolorum ritus Inolelevit (sic) ubi omnis vetustas deorum antiquorum 
exprimitur. | 

Latin 8500. — In-fol., vélin, xive siècle. — Miniatures. — Reliure 
moderne aux chiffres de Louis-Philippe. Au vo de la garde : Tabula 
poetice in superficie liber XV. — I Fulgentii Plantiades vita. 

Liber Mithologiarum. 

Ausonii. 

Ludus septem Sapientium. 

Periocha in Homerum. 

Epistole varie. 

Catalogus nobilium Urbium. 


- 
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Prudentii. 

Carmen de Natura Animæ. 

De fide. 

Cassiodori liber secularium Litterarum. 

Boetii de scholastica Disciplina. 

De Decem Sybillis. 

Aristoteles de Pomo. 

Enarrationes in Methamorphoseos Ovidii. 

Prudentii etiam Carmen. 

De Pugna vitiorum et virtutum. 

Albrici viri Illustris Poetarius : unde Idolorum Ritus inoleverit 
ubi omnis vetustas Deorum Antiquorum exprimitur. 

Fol. 4 r°, anc. n° : CLXx — 170 — 4740. — Ce ms. a 105 feuillets. 
Il a appartenu à Pétrarque et provient de Pavie. Ses très nom- 
breuses miniatures et enluminures d'école lombarde sont d’un 
style délicieux. 


[. 


[880] Juvenais 4 Cum Commento. 


Latin 8073. — In-fol., vélin, xiv* siècle. — Reliure moderne. — 
Sur le r° de la garde : Tabula poeticae in superficie liber XI. — Ju- 
venalis. — Au v° : Juvenalis cum comento. À xxxvi1. — Fol. 4 re, 
anc. n0$% : MDCCCLXXXI = 2063 — 56920. Aux feuillets 118 et 119 le 
Comput. — Ce ms. a 119 feuillets, plus la garde. Il me semble pro- 
venir de Pavie. 


[Fol. 416 vo] 4 Poesis. L. 4 Volumina. 
4 Couvers de veloux. 


[881] Lactancii Commentaria Super Station in Thebaidos. 


Latin 8064. — In-fol., vélin, xve siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours. — Sur la garde A r° : Visto per me Franco da 
Lucha 1469. — Lactantius super Statii Thebaida n° xxviI. — Fol. 4 
r°, anc. n° : MDCCLXXXVI — 4937 — 5629. — Ce ms. a 136 feuillets, 
la garde préliminaire A et deux feuillets blancs non chiffrés. Il 
doit provenir de Pavie. 


{882] LEONARD! Dathi florentini tragedie. 


Latin 8362. — Petit in-fol., vélin, xv* siècle. — Reliure à ais de 
bois couverts de velours bleu. Au v° du 1er ais : Opera leonardi da- 
thi — de tragedia hyensale. Sur le feuillet de garde r° : Secretario. 
— Tabula poetie inter duas fenestras liber VI. Cette indication a 
été remplacée par la suivante : Tabula poetie in superficie liber XIX. 
— Ile VII. — Fol. 1 r°, anc. n°° : MccLviIr — 19892 — 6487. — Ce 
ms. a 22 feuillets, plus les gardes. Il provient de Naples. 
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[883] Lucanus. 


‘Latin 8042. — In-fol., vélin, xrve siècle. — Reliure maroquin 
rouge du xvii* siècle, aux armes de France sur les plats. Le feuillet 
qui recouvrait le 1° ais de la reliure primitive est conservé. Au vo 
le titre : Lucanus. — Enluminures. — Fol. 4 prélim. : Tabula poe- 
ticae Inter duas primas fenestras. — et sunt II. — lucanus. — Fol. 1 
1°, anC. n% : MDCCX — 1858 — 5634. — Ce ms. a 115 feuillets, plus 
une garde blanche à la fin. 


[884] Lucanus. 


Latin 8043. — In-fol., vélin, xive siècle. — Enluminures. — Re- 
liure à ais de bois couverts de velours brun. Sur la garde r° : Ta- 
bula poeticae in superficie liber VILIT. — Lucanus et sunt II. — 
Fol. 4 ro, anc. n%: DCLXxXIX — 4066 — 5633. — Fol. 127 v° : 

de pauye Ytalie 
au Roy loys XIIe. 
— Ce ms. a 127 feuillets, plus les gardes. Il provient de Pavie. 


0. 


[885] OMERI Odissea. 


Latin 7880%. — In-fol., vélin, xiv* siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours brun. Au v° du 1* ais de la reliure : Dni Fran- 
cisci petrarche. — Fol. 1 préliminaire r°, cette note du xv° siècle : 
Dans les rerum senilium, on lit Lib. XV ep. « In græciam misi et 
unde Ciceronem expectabam, habui Homerum, quique Græcos ad 
me venit, mea ope et impensa factus est latiniis. — Franciscus pe- 
trarcha decessit 1374 die 23 Julii, dum volumen istud illuminaret, 
vixit itaque post lectionem Iliados annis quinque. — Tabula poe- 
ticæ in superficie liber secundus. — Homeri poetæ Odissea. — 
Fol. 4 r°, anc. n°s : L1 — 54 — 5072, — Ce ms. a 188 feuillets, y 
compris les gardes. Il est annoté de la main de Pétrarque et pro- 
vient de Pavie. 


[886] OuERt Iliados. 


Latin 78801 (Exp. xI1, 146}. — In-fol., vélin, xrv* siècle. — Rekure 
à ais de bois couverts de velours brun. Au verso du 4° ais de la 
reliure : Dni Francisci Petrarce. — Ilyados Omeri. Sur le r° de la 
garde, de la main de Pétrarque : Domi scriptus, patavi ceptus, 
ticini perfectus, Mediolani illuminatus et ligatus in anno 1369. — 
Tabula poeticae in superficie liber primus. — Homeri Ilias. — 
Fol. 1 r°, anc. n° : MCCcII. — Ce ms. a 246 feuillets, y compris les 
gardes. Il est annoté de la main de Pétrarque et provient de Pavie. 


[887] ORATIUS. 


Latin 7975. — In-fol., vélin, xre siècle, — Reliure moderne ma- 
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roquin rouge du xvie siècle, aux armes de France sur les plats. — 
Fol. 1 r°, anc. n° : 5078. Au vo : DCCI — 653. — Ce ms. a 100 feuil- 
lets el n’a pas de provenance antérieure au xvii° siècle. 


[888] Ovinir Methamorphoseos. 


Latin 800. — In-fol., vélin, xie siècle. — Reliure moderne aux 
chiffres de Louis-Philippe. — Sur la feuille de parchemin qui re- 
couvrait la reliure antérieure au r° : Tabula poelicae ad terram — 
sunt alii. — 70. — Fol. 4 r°, anc. n%: MCCCCLXXV — 4610 — 5610. 
— Ce ms. a 151 feuillets. 


[889] Ovipn Varia Opera. 


Latin 7993. — In-fol., vélin, xi1e siècle. — Reliure du xvi° siècle. 
— Fol. 4 r°, anc. n° : 1267 — 555 — 5080 — McLxI. — Secretario. 
— Ce ms. a 101 feuillets ; il provient de Naples. 


[890] Oviius. 


Latin 8010. — In-fol., vélin, xue siècle. — Reliure aux chiffres 
de Charles IX. — Fol. 4 r°, anc. n°‘ : 205, n° 101 — MCCCxxxI — 
1562 — 5616. — Tabula poetice in superficie, liber VIII. — Fol. 205 
v° : Iste liber est mei Johannis dei et apostolicae Sancti [Sedis 
Episcopus Novariensis] .…. Anno Dni Mil. CCCXXIIT. — Ce ms. a 
206 feuillets. Le nom du possesseur étant très effacé, la restitution 
à Johannes Vicecomes, évêque de Novare, est incertaine. 


P 


[891] (Fol. 116 vo]. Persius. 


Latin 8050. — In-fol., vélin, xiv° siècle. — Reliure aux chiffres 
de Charles X. Au v° du 2 feuillet de la garde : Tabula poetice in 
superficie, liber XII. — Persius. — Fol. 1 ro, anc. nos : MCCCCL — 
4580 — 5622. Fol. 18 v° : Jam jam libro expleto Filippo providelo. 
— Est filii olim Clari,est patris jam Clari. — Ut ab omni culpa 
expier ego scriptor scito me scriptorem fuisse ob posse meum. Sed 
quod non pauca dificultas me superabat quam pluries me pietorem 
fuisse manifesto; ut huic a quodam tuus Franceschinus di Albi- 
zis habet Aulum Persium, et ideo si ambigeres ipsum pete ad cor- 
rigendum.— 1321 mensis septimi sub imbre.— Ce ms. a 18 feuillets. 


[892] PLauTus. 


Latin 7891. — In-fol., vélin, xve siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours bleu. — Sur la garde r° : Tabula poeticae in 
superficie, liber II[I. — Plautus. — Fol. 4 r°, anc. n° : MXXxXvII — 
4131 — 5569. — Ce ms. a 118 feuillets. Il me semble provenir de 
Pavie. 
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S. 


[893] Servir In Libros Virgilii Commentaria. 


Latin 7964. — Gr. in-fol., vélin, xiv° siècle. — Enluminures. — 
Reliure à ais de bois couverts de velours rouge. — Fol. À r°, anc. 
n° : CLXL — 165 — 5075. — Fol. 180 r° : Explicit duodecimus liber 
Servii Scriptus per me Dompminum Christophorum, rectorem 
Sancti Thomae de Verona. — Ce ms. a 180 feuillets. Il doit provenir 
de Pavie. 


(894) SraTIUS In Thebaidos. 


Latin 8061. — In-fol., vélin, xive siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours brun. Le feuillet de garde est'un palimpseste en 
latin dont le titre seul est lisible : Comparatio. Ce me semble être 
des comptes. — Slatius Thebaydos. — Fol. 1 ro : Tabula poeticae 
in superficie liber X. — Papinii Statii Thebaïdis libri XII. Anc. 
n°5 : MCCCCLXXVI — 2070 — 5627. — À la marge infre, dessin à l'encre 
des armes des Visconti. — Fol. 420 r° : Hunc librum quam diligen- 
tius potui correxi, ego prior Sanctorum Apostolorum adeo ut ipsum 
ad finem correctum credam bonis habitis exemplaribus. — Petrus 
de Sfondratis. Au v° : III Petrus de Sfondratis. Au v° du 2° ais : 
Liber Petri de Sfondratis. Domino Johannino de Rapulano. — Ce 
ms. a 420 feuillets. Il provient de Pavie. 


T. 


[895] TRAGEDIE Senece. 


Latin 8025. — In-fol., vélin, xive siècle (1398, 1°* février). — Re- 
liure à ais de buis couverts de velours cramoisi. Sur la garde r° : 
Tabula poeticae in superficie liber XIII. — Tragedie Senecae. — 
Fol. 4 r°, anc. n°3 : CCCXXXVII — 338 — 5084. — Fol. 163 v° : Pan- 
talemon de Crema scripsit hoc opus mcccixxxxvin die primo fe- 
bruarii. — Ce ms. a 163 feuillets. 


[896] TRAGEDIE Senece. 


Latin 8026. — In-fol., vélin, xive siècle. — Reliure maroquin 
rouge du xviie siècle, aux armes de France sur les plats. — Garde 
ro : tobula poeticae inter duas fenestras liber III. — Fol. 4 r° : 
Armes des Visconti, à la marge de gauche. Anc. n° : LxxxII — 82 
— 5085. — Ce ms. a 116 feuillets, plus trois blancs. — Il provient 
de Pavie. | 


[897] TRAGEDIE Senece. 


Latin 8264. — In-8, papier, xve siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de veau brun à fers estampés. Sur la garde r° : lo Conte 
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de Ducente. Aliquot Tragedie, — Senece et Moretum. — À x1. — 
Fol. 4 r°, anc. n°: : MCcccLxxvII — 6160, — Armes du comte de 
Dugente. — Au v° du 9° ais de la reliure : In poesia n° VIIII. Sur 
le dos de la reliure : Liber (?) tragediarum Senecae, — Ce ms. a 
51 feuillets. — 11 provient de Naples. 


[898] TERENTIUS. à 


Latin 7910. — In-8, vélin, xv° siècle (1460). — Miniatures. — Re- 
liure à compartiments avec chiffres H et D enlacés, de l'époque de 
Henri IJ. Au centre des plats, armes de France avec le collier du 
Saint-Esprit, — Fol. 4 r°, anc. n° : 1330 — 5578. — Armes et attri- 
buts des Visconti-Sforza, avec attributs variés et devise, initiales 
G. M., [Galéas-Marie]. — Fol. 432 ve : Terentii Afri phorino comæ- 
dia sexta et ultima feliciter explicit Mediolani XI kalendas decem- 
bris 1460. Laus deo semper et gloria. — 

de pauye Ytalie 

au Roy Loys XIe 
— Ce ms. a 132 feuillets plus quatre blancs à la fin. — Il provient 
de Pavie. 


[899] TERENTIUS. 


Latin 7909. — In-4, papier et vélin, xve siècle. — Reliure an- 
cienne en veau brun. — Garde en vélin, au r°, anc. n°s : MCCLXVHI 
— 706 — 5580. — Per J. de Vallibus. — Johannes de Vallibus 
scripsit textum et glosam huius Terentii Parisius. À la suite, notes 
diverses et vers latins. — Au vo du 2e ais de la reliure : Pour Guil- 
Jaume Dubois. — Ce ms. de 130 feuillets, plus 3 feuillets de garde, 
provient de Jean d'Angoulême. 


V. 


[900] Vircizir Opera. 


Latin 7938. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Miniatures. — Reliure 
aux chiffres de Henri I]. — Fol. 1 r°, anc. n° : MCCCXXX VIE — 1458 — 
5584. — En marge infre, armoiries grattées. — Fol, 206 r° : Genue 
die martis XXVIa octobris MCCCCLVI. — Fol. 208 r° : Tou Avtovtou 
Boxxovou. — Fol., garde finale vo : xcccclvu. Iste liber est mey Jacobi 
Bochoni domini Antonii Boconi. — Ce ms. a 206 feuillets, plus les 
gardes. Il a probablement fait partie de la bibliothèque de Pavie. 


[Fol. 417 vo] S Eloquentie. A 4 Volumina. 
4 Couvers de veloux. 


4 Index librorum Eloquentie veluto coopertorum Secundum ordinem 
Alphabeti. 
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[901] ARISTOTELIS Rethoricorum 4 Ciceronis rethoricorum 4 De oratore 
4 Invectivarum In Salustium 4 Philippicarum 4 Topicorum Ciceronis 
4 Commentarii Boecii In topicorum Ciceronis. 

Latin 7695. — Grand in-fol., vélin, xive siècle. — Reliure aux 
chiffres de Charles X. Sur la garde ro : XII] ducati. Au v° : Tabula 
eloquentiae in superficie liber VIII. Puis table des douze traités 
compris dans ce ms. : Rethorica Aristotelis. — Rethorica M. T.C. 
— Orator M .T.C. — Oratio SallustiiinM.T.C.—M.T.C. 
In Catalinam orationes IT. — Pro Q. Ligario. — Pro M. Marcello. 
— Pro rege Dejotario. — De reditu suo ad Senatum. — Philippica : 
M.T.C.— Boetii Topic. libri quatuor. — Topica cum commen- 
tariis Severi Boetii. — Fol, 4 r°, anc. n°° : poxu1 — 660 — 5057. — 
Ce ms. a 185 feuillets. 


[902] CicERO De amicicia. 
- Latin 6618. — I[n-8, papier, xve siècle. — Reliure à ais de bois 
non couvert. — Sur la garde r° : Conte de Ducento. — De amici- 
tia. — Fol. 4 r°, anc. n°5 : MMDCXXXVH. a XI — 2135 — 6100. — Sur 
le 2° plat de la reliure : In philosophia et in grammatica liber 
n° VILIT. — Ce ms. a 47 feuillets. — Il provient de Naples. 


[903] Cicero Philippicarum.. 

Latin 7790. — In-4, vélin, xive siècle. — Reliure à ais de bois cou- 
verts de velours brun. Sur la garde vo : Tabula Eloquentiae quinta 
in pariete — versus hostium liber XV. — Fol. 1 r°, anc. no: : 
MCCCCLXI — 1483 — 5530. — Sur la garde finale v° : Tullius Philip- 
picarum. — Au v° du 2° ais de la reliure : Rhetorica. — Ce ms. a 
85 feuillets. Il provient de Pavie très probablement. 


(904] CicERO De Officiis. | 
Latin 6354. — In-fol., vélin, xve siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours rose. Au v° du 1° ais : Aliquot libri Officiorum 
Ciceronis. — Sur la garde r° : Tabula Eloquentiae in superficie li- 
ber [II], — Sunt hic alii duo. — Fol. 4 r°, anc. n° : MCvir — 41207 
— 5549. — Armes de François Ier. — Ce ms. a 83 feuillets. 


[905] CIcERONIS Questiones Tusculanae. 

Latin 6592. — In-8, vélin, xive siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours bleu. Au r° de la garde : Tabula Eloquentiae 
quinta in pariete versus hostium, Liber XVII. — Fol. 4 r°, anc. n°: 
MDCCCLXXXIX — 973 — 6104. — Fol. 155 v° : de Camera compoto- 
rum bloesis. — Ce ms. a 155 feuillets. 


[906] Cicero De Officiis. | 
Latin 6355. — In-4, vélin, xve siècle. — Enluminures. — Reliure 
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maroquin rouge du xvii* siècle aux armes de France sur les plats. 
Sur la 1r° garde r° : Tabula Eloquentiae in superficie liber IIIT. — 
Jo. Galeaz maria Sforcia Vicecomes Dux Mediolani manu propria. 
Au vo, anc. n° : DCCCCXXXIV. — Fol. 1 r°, anc. n° : 1074. Cette page 
est enluminée avec les armes et attributs des Sforza et la devise 
MIT . ZAÏT. — Fol. 166 r° : de pauye Ytalie 
au Roy Loys XIIe. 

A la suite du texte, 6 feuillets blancs : au r° du 2° : Jo. Galeazii libro- 
rum ; au v° du 3° : Jo. Galeaz Maria; au r° du 4* : Jo. Galeaz, et au 
vo: DVX || Q 10 © GZ | Ÿ MLI Ÿ. — Ce ms. a 466 feuillets, plus 
les gardes et les feuillets blancs signalés à la fin. Il provient de 
Pavie. 


[907] [Fol. 118 r°]. CicErO De Officiis Senectute amicicia. Paradoxa. 


Latin 6607. — In-4, vélin, xve siècle. Reliure à ais de bois couverts 
de velours brun. Au vo du 1°" ais de la reliure : de France. Sur la 
garde r° : Tabula Eloquentie in superficie liber III. — hic sunt 
alii duo. — de France. — de France. Au v° : In hoc volumine con- 
tinentur infrascripti tractatus videlicet : Tullius de officiis. — De 
senectute. — De amicicia — De paradoxis — De somnio Scipio- 
nis. — Fol. 1 r°, anc. n° : mMCcccLiv — 1590 — 6096. — Après le 
texte, le fol. 147 non chiftré, la note : Karolus de Francia dux Nor- 
manorum 41465 ; puis un feuillet blanc et la garde sur laquelle ont 
été écrits des comptes. Au verso « de France » répété trois fois. Au 
v° du 2e ais de la reliure : de France. — Ce ms. a 146 feuillets, 
plus les gardes et les feuillets de la fin. 


[908] CICERO de essencia mundi Et Academica. 


Latin 6374. — In-4, vélin, xive siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours brun. — Au recto de la garde : Tabula Elo- 
quentiae in superficie liber XIX. — Fol. 4 r°, anc. nos : MCCCLXVI 
— 1487 — D54. — Ce ms. a 30 feuillets, plus trois blancs non 
chiffrés. 


[909] Cicero De Officiis. 


Latin 6344. — In-8, vélin, xiv° siècle. — Reliure en veau brun 
estampé. Au v° du 1°" ais : Cicero de Officiis. Les gardes blanches. 
— Fol. 4 r°, anc. n° : MDCLXXV — 1824 — 5553. — de re Alfonso. 
— Tabula eloquentiae in medio, Liber XL. — Au vo de la garde 
finale : Rer. Marco Tullio de Officiis oratore paryo de seta rosa a 
doy Cartaliere. — Au v° du 2% ais : a li philosophi e logica — Paulli 
de Officiis et alia. — Ce ms. a b5 feuillets, plus les gardes. Il pro- 
vient de Naples, et comprend les traités suivants : Cicero de Officiis, 
— S. Paulus Epistolae ad Senecam, — Fr. Petrarca Psalmi septem 
pœnitentiales, — Seneca ad Lucilium de Prudencia divina. 
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[910] CicERO De finibus bonorum. 


Latin 6591. — Ce ms. est en déficit à la Bibliothèque nationale. 
Il est ainsi décrit dans le catalogue de 1744 : « Codex membrana- 
ceus quo continetur Marci Tullii Ciceronis de finibus bonorum et 
malorum libri quinque. Is codex anno 1441 exaratus est. » Il devait 
s'identifier à cet article. 


[94141] Ciceronis Rethorica Nova et Vetus. | 


Latin 7740. — Petit in-8, vélin, xive siècle. — Reliure à ais de 
bois couverts de velours bleu. Sur la garde, r° : De Inventione. — 
Ad Herennium. — Fol. 4 ro, anc. n° : MDCCCccxxx vi — 2126 — 6086. 
— Fol. 107 v° : De Camera compotorum blæsis. — Ce ms. a 106 
feuillets, plus les gardes. 


[912] CiceroONIs Orationes XVIII. 


Latin 7779. — Gr. in-fol., vélin, xve siècle. — Miniatures. — Re- 
liure à ais de bois dont la couverture en velours a été arrachée. Au 
vo du 1° ais : Cicero. — Sur la 1r° garde : Tabula Eloquentie in 
superficie liber primus. — Fol. 1 r°, anc. n° : CLxVII — 168 — 
4790. Armes des Sforza, ducs de Milan, avec attributs et devises : 
MIT . ZAIT. — A . BON . DROIT. — Fol. 350 vo in fine : Mediolani 
sexto kalendas Martias 1459. — de pauye Ytalie 

au Roy loys XIIe. 
— Ce ms. a 358 feuillets, 5 feuillets blancs et de garde non chiffrés. 


[913] Cicero De Natura deorum Et de divinatione. 


Latin 6340. — In-4, vélin, xive siècle. — Miniatures. — Reliure 
moderne avec chiffres de Napoléon Ier, Sur la 4re garde ro : Tabula 
Eloquentiae in pariete versus hostium, liber XVIIII. Même fol. v° : 
Armes des Visconti, peintes en pleine page formant frontispice. — 
Fol. 4 r°, anc. n° : MCCCVI — 1424 — 540. — Ce ms. a 69 feuillets, 
plus quatre feuillets de gardes. Il provient de Pavie. 


[914] Cicero De Re publica Sive Potius — Macrobi Commentarium 
In eodem 6! libro de re publica Una cum hermete Trismegisto de 
Idolo 4 In eodem Apuleus de deo Socratis. 4 In eodem Oratio Ciceronis 
priusquam In exilium Iret cum aliis Orationibus. 


Latin 6369. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Reliure moderne aux 
chiffres de Louis-Philippe. -- Sur la garde r° : Epistolae Tullii — 
n° 455 — 32, — Tabula Eloquentiae in superficie, liber XI. — Fol. 1 
ro, anc. n° : CCCCXIV — 449 — 5058. — Ce ms. a 317 feuillets, plus 
un feuillet de table non chiffré et cinq autres blancs non chiffrés. 
1] me semble provenir de Naples. 


[915] [Fol. 418 vo]. CicERo In Rethorica Cum variis suis operibus Et 
Senece Opusculis. 4 Vide Tabulam In principio Libri. 
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Latin 7698. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours bleu. Au fol. de garde r°, la table annoncée, 
celle des traités de Cicéron et celle des traités de Sénèque conte- 
nus dans le ms. — Fol. 4 r°, anc. n°5 : Ccxxxv — 235 — 5056 — 
202. — Ce ms. a 312 feuillets, plus les gardes. Il peut provenir de 
Naples, comme le ms. 6369. 


[946] CiceRonis Orationes pulcherrime. 


Latin 7778. — In-fol., vélin, xiv* siècle. — Reliure moderne aux 
chiffres de Louis-Philippe. — Fol. 1 r°, anc. n° : CLxxI — 171 — 
4789. — Tabula Eloquentiae in pariete versus hostium, liber XVIII. 
— Ce ms. a 62 feuillets, plus les gardes. 


[917] CiceroNis Epistolae familiares pulchre. 

Latin 8523. — Gr. in-fol., vélin, xve siècle. — Miniatures. — Re- 
liure maroquin rouge du xviie siècle, aux armes de France sur les 
plats. Sur la {re garde r° : Tabula Eloquentiae in superficie liber II. 
La 2° garde blanche. — Fol. 4 r°, anc. n°: CCXXXVI — 237 — 5060. 
— Les marges sont enluminées avec les attributs et armes des 
Sforza et les devises 4 . BON . DROIT. — MIT. ZAIT. À la marge 
infre, tableau représentant le port de Gënes avec des vaisseaux qui 
y entrent. En marge, à droite, portraits du duc de Milan et de la 
duchesse. Au centre, les armes ducales avec les initiales G. M. 
(Galeaz Marie). Les princes sont dans leur palais, situé sur les bords 
de la mer. — Fol. 244 vo : Laus Deo . Mediolani 5 kalendas Junias 
1457. de pauye Ytalie 

au Roy Loys XIIe. 
— Ce ms. a 244 feuillets, plus trois gardes blanches. Il provient de 
Pavie. 


[918] Cicero De oratore De perfecto Oratore de Claris Oratoribus To- 
picorum De particionibus Rethoricorum veterum, etc. 

Latin 7703. — Gr. in-fol., vélin, xv® siècle. — Miniatures. — Re- 
liure à ais de bois couverts de velours bleu. Sur la garde r° : Tabula 
Eloquentise in superficie, liber VI. — 157. — M. T. Cicero de Ora- 
tore ad Q. fratrem — de perfecto oratore ad Brutum. 

De Claris Oratoribus. 

De particionibus. 

Topicorum. 

Rethoricorum veterum. 

Rethoricorum ad Herennium qui tamen creduntur esse Cornificii. 
— Fol. 1 r°, anc. n° : cCLxxI — 472 — 5055. — Armes et attributs 
de Galeaz Maria Sforza, avec devises : HIC. VERGES . NIT . — MERITO. 
ET . TEMPORE, les initiales G + M; MIT .ZAIT. — Fol. 291 vo : M.T. 
Ciceronis rhetoricorum ad Herennum liber III! et ultimo explicit. 
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Mediolani pridie idus octobris MCCCCLXI. Deo Laus Semper et eius 
genitrieis Virginis Mariae. Amen. 

de pauye Ytalie 

au Roy Loys XIIe. 
— Ce ms. a 291 feuillets, plus la garde. Il provient de Pavie. 


[919] CicERONIS Accusationum vel Invectivarum, Philippicarum Cum 
aliis Vide Tusculani. In fine Libri. 


Ces traités se trouvent dans le ms. latin 65992, étudié à l'article 907. 


(920; CIcERO De natura deorum et divinatione. 


Latin 6334. — In-fol., vélin, xive siècle. — Reliure maroquin 
rouge du xvir‘ siècle, aux armes de France sur les plats. Sur le v° 
de la garde : Tabula Eloquentiae in superficie, liber VIII. — Fol. 1 
r°, anc. n° : CXLVII — 447 — 4784. — Fol. 152 ro : Iste liber est 
Angelli de Sanguineis de Roma. — Ce ms., qui contient aussi les 
Tusculanes, a 152 feuillets, plus les gardes. 


D. 


[921] DræiricaTio XVI heroum 4 Cum paulo Vergerio, de liberalibus 
studiis et [fol. 419 r°] Ingenuis moribus. 


Latin 8745. — In-8, vélin, xv° siècle. — Enluminures. — Reliure 
à ais de bois couverts de velours rouge. — Au ro de la garde : Ta- 
bula Eloquentiae quinta in pariete versus fenestram, liber XI. — 
Deificatio XVI heroum Per Martianum de S. Aloisio. — Paulus Ver- 
gerius de liberalibus studiis ac Ingenuis moribus. — Fol. 1 r°, anc. 
n°s : MMCCCCXxC — 4733 — 6454, — Ce ms. a 72 feuillets. L'écriture 
humanistique prouve sa provenance italienne. 


E. 


[922] Ecinius De Roma de Regimine principum. 


Latin 6695. — Petit in-8, vélin, xine siècle. — Reliure à ais de 
bois couverts de velours bleu. Trois feuillets préliminaires. Sur le 
4er vo : Cest liure appartient — a moy el ...…. — et... (ces deux 
lignes sont grattées et illisibles). — Sur le 3° feuillet prélim., v° : Ta- 
bula Eloquentiae quinta in pariete versus hostium, liber XIII. — 
Fol. 4 r°, anc. n° : MMDXXVII — 1696 — 6019. — Fol. 197 vo : de 
camera compotorum blæsis. — Hunc librum dedit abbas Sparnaci 
mihi duci — Aurelianensis anno domini M CCC. XLIIIT° mensis 
februarii die quarta. — Karolus. — Ce ms. a 197 feuillets, plus 
quatre feuillets de gardes non chiffrés. 
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[923] Ecipius De Roma de Regimine principum. 

= Latin 6696. — In-8, vélin, xrv° siècle. — Reliure moderne. — 
Fol. 4 r°, anc. n°° : MMDXVI — 41842 — 6020. — Fol, 109 vo : Q. — 
Ce ms. a 109 feuillets. I] n’a pas d'indication de provenance anté- 
rieure au xvu° siècle, et ne convient peut-être pas. 


(924] EPisTocE Sidonii Et eius varia Epigrammats. 

Latin 2782. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Reliure moderne. — 
Fol. 4 r° : Tabula Eloquentiae in pariete versus hostium, liber VII. 
— Anc. n°%: MCCCLXI — 1818 —- 4331, — Foi. 104 r° : de Camera 
compotorum blœæsis. — Ce ms. a 104 feuillets. 


F. 
[925] FEDERICI Imperatoris Conquestiones super depositione sua. 


Aucun manuscrit pouvant convenir à cet article ne se retrouve 
dans le catalogue des mss. latins. Des lettres de l'empereur Fré- 
déric I" aux papes Alexandre 1II et Adrien IV sont inventoriées, 
mais les mss. dont elles font partie ne proviennent pas de Blois. 


M. 


(926) MacroBius Super somnium Scipionis Cum Apuleio De deo So- 
cratis [fol. 419 vo]. Vita Platonis Et de Imagine mundi. 

Latin 6366. — In-fol., vélin, xiv* siècle. — Enluminures. — Re- 
liure à ais de bois couverts de velours brun. Sur la garde, r° : Secre- 
tario. — Tabula Eloquentiae fn superficie Liber XVI. — Fol. 4 r°, 
anc. n°5 : XLV — 45 — IxIx — 4786. — Ce ms. a 36 feuillets, plus 
la garde. Il provient de Naples. 


[927] Macrogius In Libro Saturnalium. 

Latin 8676. — In-fol., vélin, xiv* siècle ou début xv* siècle. — 
Reliure à ais de bois couverts de velours rouge. Sur la garde, r° : 
Macrobii Saturnales. 707. — Tabula Eloquentiae in superficie liber 
XV. — Fol. 4 r°, anc. n° : DCCLXXVII — 845 — 4739. — Sur la garde 
finale : Macrobius de Saturnalibus. — Ce ms. a 47 feuillets. Il pro- 
vient de Pavie. 


[9281 Marreus Vegetius (sic) de Educatione liberorum. 

Latin 7721. — Petit in-8, vélin, xve siècle (1444). — Reliure à ais 
de bois couverts de velours bleu. — Sur la garde, r° : Tabula Elo- 
quentiae in superficie Liber XVIT. — Fol. 1 r°, anc. n° : MMCCCCxLI 
— 898 — 6313. — Fol. 88 v° : Romae apud Sanctum Petrum Nono 
Kalendas Januarii 1444 exemplatum per me Griour Maclovensis 
diocesis de opido Jocelini in anno 1456. — Fol. garde finale, r° : 
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Liberorum educationis Codex iste applicandus est grammaticis. — 
Ce ms. a 88 feuillets chiffrés, plus 6 feuillets blancs et les gardes. 


0. 


[929] Opus De fallacia Mulierum. 


Latin 6784. — Petit in-8, vélin, xiv° siècle. — Miniatures. — Re- 
liure à ais de bois couverts de veau brun estampé, représentant 
des cygnes et des fleurs de lis. — Fol. prélim. À v° : Speculum 
dominarum sive nobilium mulierum. — Fol. B, C, D : Notes de la 
main de Jean d’Angouléme, en latin. Fol. E, blanc. — Fol. 4 re, 
anc. n° : MMDCLXXI — 4463 — 4663. Fol. 208 r° : Hic finit liber 
speculum dominarum qui pertinet patri reverendo ac domino me- 
tuendissimo domino Johanni de Stampis episcopo Nivernensis di- 
vina miseratione benemerito. Anno domini millesimo III1®° quin- 
quagesimo nono die vero XVIII° octobris. Gardi. — Quem librum 
dedit Comiti Engolismensi Anno Domini 1460 In civitate Turonensi. 
— Ce ms. a 210 feuillets, plus les feuillets A-E préliminaires. Il a 
appartenu à Jean VII d'Étampes, évêque de Nevers (1445-1461), et 
à Jean d'Angoulême. 


P. 


[930] PETRARCHA Rerum familiarum. 


Latin 8570. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Reliure moderne aux 
chiffres de Louis-Philippe. Au r° de la garde : Tabula Eloquentiae 


-quinta in pariete versus hostium liber III. — Fol. 4 r°, anc. n°: : 


quatre cents nonante quatre — 232 — 5377. — Fol. 238 r° : Hunc 
librum dedit Magister Petrus de la Hazardiere mihi duci Aurelia- 
nensis, etc. — Karolus. — De camera compotorum blœæsis. — Ce 
ms. a 238 feuillets, plus les gardes. Il provient de Charles d'Orléans. 


(931] PETRARCHA De Remediis fortune. 


Latin 6497. — In-fol., papier, xve siècle. — Reliure moderne. — 
Fol. 4 re : Tabula Eloquentiae {quinta in pariete versus hostium 
liber].... sunt ali. — Anc. n° : trois cents quarante un — 430 — 
4829. — Fol. 117 v° : Intitulato 85 fo 83. Note signée Jacobo de Mon- 
tagnano, indiquant la mort de Roberta de Ricardis de Orthona, 
femme de Francesco de Montagnana « in Castro Montisagani » le 
41 août 1449. — Ce ms. de 417 feuillets provient de Naples. 


. [932] PErRARcHA Rerum memorandarum. 


Latin 6069 T. — In-fol., vélin, xiv° siècle. — Miniatures. — Re- 
liure moderne avec les initiales R . F. de 1848. — Fol, de garde r°: 
Super tabula Eloquentiae quinta in pariete versus hostium liber 


INVENTAIRE DE LA LIBRAIRIE DU CHATEAU DE BLOIS. 297 


primus. Au v*, armes de Galéas-Marie Sforza avec les initiales G * M. 
— Fol. 1 r°, anc. n* : cent soixante — 338 — 4987. En marge, 
enluminures, et dans les branches de la lettre S, portrait de trois 
quarts de Pétrarque vieux. En marge quatre moines lisant ou écri- 
vant. — Ce ms. a 62 feuillets, plus les gardes. Il provient de Pavie. 


(933] PEerTRARCHA De Viris Illustribus. 

Latin 6069 K. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Miniatures. — Re- 
liure à ais de bois couverts de velours bleu. Sur la garde v° : Pe- 
trarcha de viris illustribus et de gestis Cesaris. Tabula historiae 
septima in pariete versus hostium Liber VII. — Fol. 1 r°, anc. n°’ : 
six cents cinquante VII — 634 — 4988. — Charmantes enlumi- 
nures marginales. Armes des ducs d'Orléans, écartelé de France 
et de Milan. — Fol. 176 vo : Mairardus scripsit diocesis Remensis 
Anno domini Millesimo CCCCne XLVIIIo. — Karolus. — de Camera 
Compotorum blæsis. — Au v° du 2° ais de la reliure : F. Petrarcha 
de Viris Illustribus et gestis Cesaris. — Ce ms. a 176 feuillets, plus 
les gardes. Il provient de Charles d'Orléans. 


[Fol. 120 re.) 
[934] Perrus De Vineis de federici Imperatoris Cum questionibus 


_ super depositione sua. 


Latin 8563. — In-4, vélin, xv° siècle. — Reliure moderne aux 
chiffres de Louis-Philippe. — Fol. A préliminaire, re : Tabula Elo- 
quentiae quinta versus hostium liber XIIII — est hic alius. — Fol. 
Î ro, anc, no°s : MDCLXXXIIII — 832 — 4082. — Ce ms. a 96 feuillets. 


Q. 


[935] QuinTiLrant Declamationes. 

Latin 7802. — In-4, vélin, xiv° siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours bleu. — Fol. 1 ro, anc. n° : Lxxxun1 — 83 — 
5066. — Tabula Eloquentiae in superficie liber XVIII — est hic 
alius. — Ce ms. a 88 feuillets. 


[936] QuiNTiziani Declamationes. 

Latin 7801. — JIn-fol., vélin, x1v° siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours brun. Sur la garde, ro : Tabula Eloquentiae in 
superficie liber XIII — est hic alius. — Fol. 4 ro, anc. n° : cxLvIn 
— 198 — 5067. — Garde finale, vo : mccclxx. — Les feuillets 45 et 
46 sont couverts de notes de deux écritures qui ressemblent à celles 
adoptées par Pétrarque. — Ce ms. a 46 feuillets, plus les gardes. 


[937] Quinrizranus De Institutione Oratoria. 
Latin 7720. — Gr. in-fol., vélin, xiv* siècle. — Reliure maroquin 
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rouge du xvir* siècle, aux armes de France sur les plats. — Fol. 3 


préliminaire, v° : M. Fabi Quintilliani Institutionum oratoriarum 
libri duodecim, tamen initium primi deest, — Fol. 4 ro, anc. n°* : 
CCXL — 240 — 5064. — Ce ms. a 119 feuillets, plus quatre feuillets 
non chiffrés. 


[938] Quinrizianus De Institutione oratoria. 


Latin 7729. — In-fol., papier, xv° siècle. — Reliure moderne. Sur 
la garde, ro : Tabula Eloquentiae ad terram liber — 272 — sunt 
alii. — Anc. n°: cent quatre vingis deux — mMMxlix — 873 — 5067. 
— Fol. 251 vo : Intitulato 40, fo 88. — Sur la garde finale, vo : lo 
Secretario. — Ce ms. est inachevé, il a 251 feuillets, plus 9 feuillets 
blancs préliminaires et les gardes, non chiffrés. Il provient de 
Naples. 


S. 


[939] Summa Dictandi Magistri Thome Cardinalis Capuani. 


Latin 8603. — In-4, vélin, xiv* siècle. — Reliure moderne. Sur 
Ja garde, v° : Tabula Eloquentiae quinta in pariete versus hostium 
liber VI. — Fol. 4 ro, anc. n° : sept cents quatre vints neuf — 
1228 — 5310. — Fol. 77 v°, le nom du copiste : Vivat in cœlis Jo- 
hannes nomine Felix. — Ce ms. a 77 feuillets, plus la garde ini- 
tiale. 


[Fol. 120 v°.] V. 


[940] VicroriNt Commentaria super Libros Rethoricorum Ciceronis. 


Latin 7748. — In-8, vélin, x° siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours brun. Sur la garde au ro a été collée une fiche 
de vélin, provenant de la reliure antérieure, avec ces mots : « Dni 
Francisci Petrarcae » écrits au xv° siècle. — Fol. 1 r°, de l'écriture 
de Pétrarque : In hoc volumine continetur sub duobus libris com- 
mentaria Marcii Fabii Victorini In Rhetoricorum Tullii Ciceronis. 
Anc. n°: DCCCXXXIV — 908 — 6077. — Notes de la main de Pé- 
trarque sur un feuillet après l'explicit, non chiffré — et sur la 
garde finale ces mots : « Universalis Ecclesiae firino Pontifici et 
Pastori.... » écrits sur un fragment de parchemin. — Ce ms. a 169 
feuillets de texte, plus les feuillets non chiffrés. Il provient de Pé- 
trarque, puis de Francesco da Carrara et de Pavie. 


[Fol. 121 r°.] € Historiarum À « Volumina. 


4 Couvers de veloux. 


Index Seu Tabula Librorum historialium velulo coopertorum Secun- 
dum ordinem Alphabeti, 
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_ [941] APPARATUS. Super Titum Livium. 


Latin 6112. — In-8, papier, xv° siècle. — Reliure en veau brun 
à fers estampés. Au vo du 1°" ais et sur la garde sont écrits des 
actes de notaires, sur vélin et en latin. — Fol. 1 ro, anc. n° : 5987. 
— Tabula historiae III versus hostium ad terram f[liber ..….] est 
alius. — Tabula historiae. — Fol. 2 r°, anc. no : mcLvi. — Fol. 83 
v°, Lucii Florii tractatus explicit, Per manum Ro. Huaut xxa de- 
cembris moccccolxvit® — R. Huaut apposui. — Ce ms. a 83 feuillets, 
les gardes et de nombreux feuillets blancs à la fin. 


[942] ApprAnus Alexandrinus de bellis Civilibus. 


Latin 5788. — In-fol., vélin, xve siècle. — Reliure moderne. — 
Fol. À ro : huit cents nonante quatre — 750 — 5254. — Ce ms., de 
41 feuillets, ne contient que le 1° livre; c'est la traduction de 
P. Candido Decembrio. — L'identification est incertaine. 


(943) APppiancs Alexandrinus In Romana historia Et de bellis Civilibus 
Eorundem qui Illiricus Celticusque Libri appellantur. 


Latin 5786. — Gr. in-fol., vélin, xv° siècle. — Miniatures. — Re- 
liure moderne. — Fol. 4 ro, anc. n° : six cent trente cinq — 662 
— 4922. — Armes de Charles d’Amboise. — Ce ms. a 267 feuillets 
de texte, les feuillets 268 à 275 sont blancs. Le 276° vo a des vers 
où sont décrits les sept livres d’Appien. — Je doute que ce ms. 
convienne à l’article 948. | 


[944] APpoLonit Regis Tiri Et Sidonis 4 Et Regis Anthiochi bistoria 
4 Una cum vita — Alexandri Magni { Et Anselmo de Imagine Orbis. 


Latin 8503. — In-fol., vélin, x1v° siècle. — Miniatures. — Reliure 
moderne. Au ve de la garde : Tabula historiae septima in pariete 
versus hostium. — Liber VIII. — Appollonii regis tyrii Historia 
Callistenes de vita Alexandri qui in grece habetur num. 1832. — 
Fol. 4 r°, anc. n° : CCLXxx — 244 — 2800 — 4995. — Hanc histo- 
riam scripsit versu Godofredus L. Viterbiensis Urbinas in eo Libro 
quem de memoria seculorum reliquit. Quem in hoc libraria repe- 
rias hoc titulo Isagoge in libros Gotifredus et F. — num. 221. — 
Ce ms. a 31 feuillets : il est incomplet à la fin. — Le style des mi- 
niatures, qui est milanais, semble prouver qu'il provient de Pavie. 


[945] ARTAXERXIS Vita. 


Latin 5836. — In-8, vélin, xv° siècle. — Reliure moderne. Au vo 
de la garde : Tabula historiae sexta in pariete versus hostium liber 
XXV. — Puis : Ex libris historialibus Pulpito primo ad parietem a 
parte curie castri Littera N. i. — Fol. 4 r°, anc. n° : MpxLIt — 1277 
— 5249. — Dédicace à Alphonse d'Aragon par le traducteur de 
cette vie d'Artaxerxès par Plutarque, un certain Lapo Castellunculo. 
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Fol. 25 v°, après l’explicit, le nom du copiste : Bartholomeo Sachela. 
— Ce ms. a 25 feuillets ; il provient de Naples. 


(946] AuGusTaLis Id est Compendium vite Augustorum Incipiens a 
Julio Cesare Et finiens ad Vinceslaum Anno domini M° ccc° ur vil. 


Latin 6122. — Petit in-8, vélin, xiv* siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours rouge. Sur la garde, v° : Tabula historiae oc- 
tava in pariete versus‘hostium — liber primus. — Fol. 1 r°, anc. 
n°: MMDII — 1873 — 5994. — Fol. 17 vo, l’explicit : l'ouvrage est 
dédié à Nicolas Marquis d'Este : « Kalendas Januarii intrante novo 

‘ anno Mille nie Ixxx vi. — Au fol. 48 ro : Liste des consuls, rois, 
empereurs, etc., de Rome. — Fol. 19 : Karolus de Francia huc 
abreviatum constitit.… Suit la mention de 5 traités historiques 
divers. — Ce ms. a 2 feuillets, plus les deux gardes. — Il provient 
de Charles de Guyenne. 


[Fol. 421 r°.] B. 


[947] Bazpricus Episcopus Dolensis In historia terre sancte. 


Latin 5513. — Petit in-8, vélin, xiv* siècle. — Reliure moderne. 
_ Sur la garde r°, fragment d’un acte très effacé du xui° siècle. Anc. 
n° : N° 4. — Au vw: Anc. n° 1143. Tabula historiae octava in pariete 
versus hostium, liber VII. — Historia hyerosolomitana Baldrici Do- 
lensis episcopi. — Additio ad Librum Baldrici sive 2* historia Edid. 
in vol. cum titulo Gesta dei per Francos p. b94. — Fol. À ro, anc. 
n°5 : MDCCCCLXVI — 40530. — Fol. 97 r° : de camera compotorum 
blæsis. — Ce ms. a 97 feuillets, plus 3 feuillets de gardes. 


[948] BLONDI prima decas. 


Latin 5867 1. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Miniatures. — Reliure 
aux chiffres de Louis-Philippe. — Sur le vo de la garde : Tabula 
historiae septima in pariete versus hostium, liber II. — Ex libris 
historialibus Pulpito 2° ad parietem a parte curie castri Littera H. 2. 
— Fol. 1 r°, anc. n°: 756 — huit cents septante neuf — 9999. 
Armoiries à la marge infre. — Ce ms. a 137 feuillets, plus deux 
blancs non chiffrés et les gardes. 


[949] BLonpi secunda decas. 

Latin 58672. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Miniatures. — Reliure 
aux chiffres de Louis-Philippe. Au v° de la garde : Tabula historiae 
septima in pariete versus hostium liber III. — Ex libris historia- 
libus Pulpito 2° ad parietem a parte curiae castri Littera H. 2. — Fol. 
{ ro, anc. n° : quatre cents quarante deux — x1 — 868 — 4914. — 
Mêmes armoiries qu'à l’article précédent. — Ce ms. a 400 feuillets, 
plus les gardes. : 
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[960] BLonpus de Italia Illustrata. 


Latin 8525 D. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Miniatures. — Re- 
liure moderne aux chiffres de Louis-Philippe. Au r° de la garde, 
anc. n° : 406 — n° 14. Au v° : Tabula historiae septima in pariete 
versus hostium liber I. — Ex libris historialibus Pulpito 2 ad pa- 
rietem a parte curiae castri. Litterä R. 2. — Mêmes armoiries que 
les deux mss. précédents. — Ce ms. a 107 feuillets, plus les gardes. 


(951] Bocarius de Claris Mulieribus. 


Latin 6069 Q. — In-fol., vélin, xiv° siècle. — Miniatures. — Re- 
liure maroquin rouge du xvii* siècle, aux armes de France sur les 
plats. Au v° de la garde : Tabula historiae sexta in pariete versus 
hostium, liber XI11. — Fol. 4 r°, anc. n° : quatre cents nonante — 
1966 — 4993. Armes de Louis d'Orléans, écartelé de France et de 
Milan. Fol. 75 v° : Karolus XI. H. 70. — Mourardi diocaesis Remen- 
sis scripsit. — de camera compotorum blæsis. — Ce ms. a 75 feuil- 
lets, plus 5 feuillets blancs non chiffrés à la fin et les gardes. 


[952] Bocanius De genealogia deorum. 


Latin 7877. — In-fol., vélin, xive siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours rouge. — Au v° du 1° ais de la reliure : Se- 
cunda historiae tabella inferius prope hostium liber 111. — Ex libris 
historialibus Pulpito 5. — Fol. 4 r°, anc. n°‘ : cinq cents cinquante 
cinq — 4068 — 4992. — Suivent 14 feuillets de tables ; au 15° l’inci- 
pit enluminé. — Ce ms. a 161 feuillets. Il me semble provenir de 
Pavie, vu le style milanais des enluminures. 


C. 


[953] COMMENDATIONES Scipionis Africani Maioris. 


Latin 6370. — In-4, vélin, x° siècle. — Reliure maroquin rouge 
aux chiffres de Charles IX sur les plats. — Fol. 4 r°, anc. n° : 
MCCXXXIIL — 4347 — 5556. — Macrobii Ambrosii Theodosii V. C. et 
Inl. Commentaria ex cicerone in somnium Scipionis. — Ce ms. a 
112 feuillets. 


(954] COMMENTARIA Cesaris. 


Latin D769. — In-8, vélin, xv° siècle. — Reliure moderne aux 
chiffres de Louis-Philippe. — Au r° de la 1"° garde : Commentaire 
de Jules César.— Gramont.— Charles de France. — Au vo : N° 160 f. 
— Tabula historiae Sexta in pariete versus hostium liber XXII. — 
Ex libris historialibus Pulpito 80 ad parietem a parte curiae castri 
Littera D. 3. — Fol. 1 ro, anc. n°: : MLxXXVI — 4188 — 5267. — Fol. 
460 vo : Nihil amplius in exemplari volumine P. transcriptor scrip- 
tum invenit, id igitur eius ignaviae aut imperitiae non censetur 
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imputandum. Qui huic dedit operi finem Bituris Maïi xx Anno 
dominicae incarnationis Mo cccc Ixio Ad præceptum Serenissimi 
principis et Domini Domini Caroli francorum regis filii aetatis ejus 
anno Xv°*. — Ce ms. a 160 feuillets. Il provient de Charles de 
Guyenne. 


(955] COMMENTARIA Cesaris. 


Latin 5779. — In-fol., vélin, xve siècle. — Enluminures. — Fol. 
4 r°, anc. n° : DCCLXXIN — 830 — 4938. Armes de Charles d’Am- 
boise. — Ms. de 260 feuillets. — Je mentionne ce ms. sans ètre 
certain qu'il convienne. 


[Fol. 422 r°.] [956] CoMMENTARIA Cesaris. 


Latin 5773. — [n-4, vélin, xv° siècle. — Reliure moderne aux 
chiffres de Louis-Philippe. — Fol. 4 r°, anc. n° : MCCCxLIII — 1468 
— D265. — Enluminures de style milanais. Armoiries d'évéque 
effacées. Ce ms. a 256 feuillets, plus 6 feuillets non chiffrés conte- 
nant un dictionnaire géographique. 


[957] COMMENTARIA Cesaris. 


Latin b780. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Reliure veau citron 
avec chiffres de Henri II sur les plats. Titres dorés et lettres enlu- 
minées.— Fol. 4 r°, anc. n°: MDCCCxCvIII — 2082 — 4936. — A me 
Jo. Francisco Asulano. — Ce ms. a 199 fol., dont les 2 derniers 
sont blancs. — Je doute que ce ms. soit entré à la Bibliothèque 
des rois de France avant le milieu du xvie siècle; je le propose 
néanmoins, car les manuscrits de J. F. Asulan ont pu être acquis 
au début du règne de Francois Ier, 


[958] COROGRAPHIA Quedam Cum historia À tempore Nyni usque ad 
Justinum Catholicum Imperatorem. 


Latin 4951. — In-fol., vélin, xui° siècle. — Reliure moderne. — 


 Fol. 4 r°, Tabula historiae III versus hostium ad terram Liber XIII. 


Anc. n0s : 335 — 4935. — Ms. de 87 feuillets, plus les gardes. 


[959] CRonicA Mediolanensis Cum figuris. 


Latin 6166. — Petit in-8, papier, xv* siècle. — Reliure moderne. 
— Fol. 4 r°, anc. n°‘ : 312 — 10429. — Fol. 4 r°, la date : 4448. De 
Origine civitatis Mediolani per Antm Astesanum. Dédicace aux ducs 
Charles d'Orléans et Jean d'Angoulême. — Ce ms. a 68 feuillets. 
Il a passé au xvii* siècle par le cabinet de Duchesne. Je doute que 
ce soit l’exemplaire de dédicace, le seul qui conviendrait : je le 
mentionne cependant. 


[960] CRonica Solemnis omnium principum per modum Epitomatum 
Abbreviata de Cancellaria Romane Bibliothece. 
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Latin 4933. — In-4, vélin, xiv* siècle. — Enluminures. — Reliure 
veau citron aux armes de Louis XVIII sur les plats. — Sur la garde, 
v° : Tabula historiae septima in pariete versus hostium, Liber VIII. 
— Fol. 1 r°, anc. n°* : 1 — 4181 — sept cents vingt-sept — 5222. — 
Titre en rouge : Imperialis liber de vita, moribus et actis omnium 
principum mundi de bibliotheca sive cancelaria Rome extractus et 
per concilium approbatus necnon et hisloriae Longobardorum et 
Ytalicorumn, hungarorum ac tartarorum. — Fol. 174 r° : Cronica 
solemnis abbreviata de cancellaria romanae bibliotheca. — Cronica 
mei.. filio Ser Bernardi de Casalorcio quinque ducatis.…. — Ista 
moralia est Bernardi.... — Ce ms. a 174 feuillets. 


D. 


[961] Dionorus Siculus. 


Latin 5689. — In-8, vélin, xv*° siècle. — Enluminures. — Reliure . 
aux chiffres de Louis-Philippe. Titre noir et or. Fol. 4 r°, anc. n°: 
mil vint VII — 959 — 5242. — Armes de France soutenues par 
quatre anges. — Ce ms. a 189 feuillets. 


[962] DioczxEs De vita et moribus Philosophie. 


Latin 6069 c. — In-8, vélin, xv* siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de cuir. Sur le r° de la 1"° garde en papier : Conte de 
ducento — Tabula historiae 111 versus hostium ad terram — Liber 
XII. — Fol. 4 r°, anc. n°: MDCLxxxX — 738 — 5778. — Sur le 2° ais 
de la reliure, vo : histloria n° xvur. — Ce ms. a 127 feuillets, plus 

- 8 feuillets papier non chiffrés. Il provient de Naples. 


[Fol. 422 ve.] [963] Dioxisius De burgo super Valerium Maximum. 


Latin 5861. — Gr. in-fol., vélin, xiv* siècle. — Enluminures. — 
Reliure moderne. — Fol. 2 r° : Tabula historiae septima in pariete 
versus hostium, liber VII. — Anc. n°: 560 — 4742. — Ce ms. a 
100 feuillets. Il doit provenir de Pavie, vu le style milanais des en- 
luminures. | 


E. 


[964] Ecisippus De Captivitate Jherusalem Et bello Judaico per Ves- 
pasianum Et Titum. 


Latin 5067. — In-8, vélin, xiv* siècle. — Miniatures. — Reliure 
moderne aux chiffres de Louis-Philippe. Sur le v° de la garde : Ta- 
bula historiae sexta in pariete versus portam — Liber XII, — Ex 
libris historialibus Pulpito 2° ad parietem a parte curiae castri 
Littera D. 2. — Fol. 1 r°, anc. n°* : cCLVIN — 268 — 4167. — Armes 
des Visconti, ducs de Milan. — Fol. 128 r° : Qui dedit expleri, lau- 
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detur mente fideli : ARMANNVS. = Ce ms. a 198 feuillets, plus les 
gardes. Il provient de Pavie. 


[965] Eusesius De Temporibus. 

Latin 4865. — In-fol., papier, xv° siècle. — Reliure moderne aux 
chiffres de Louis-Philippe. Sur la garde en vélin, au r° : Liber Iste 
est ser Andreae Christophori Nacchianti. — Chronica Eusebii Hie- 
ronymi sive Eusebius de Temporibus. — N° xxxxn1 — 41. — Fol. 
4 r°, anc. n°1 : 4953 — 4909. — Ms. de 149 feuillets, plus les gardes 
et un grand nombre de feuillets blancs à la fin. 


[966] Eurropri Romana historia. 


Latin 5798. — In-4, vélin, xiv° siècle. — Enluminures. — Reliure 
moderne aux chiffres de Charles X. — Sur la garde r° : Tabula 
historiae sexta in pariete versus hostium. — Liber XI. — Super 
tabella historiae prima [nferiore prope hostium, liber IIII. — Fol. 
1 r°, anc. n° : MDCCCCII — 2086 — 4944. — Armes des Visconti, 
ducs de Milan. — Ce ms. a 79 feuillets, plus un blanc et 3 feuillets 
de garde non chiffrés. 


F. 


[967] Fascicuzus Temporum. 

Latin 4946. — Gr. in-fol., vélin, xiv* siècle. — Miniatures non 
terminées, mais tracées à l'encre. — Fol. 2 préliminaire : Fasci- 
culus temporum Jncipit a nativitate Lamech et finit anno domini 
532. — Fol. 4 prélim. v° : Historiae secunda tabella inferius prope 
hostium, liber II. — Fol. 1 r°, anc. nos : 222 — 4793. — Le texte 
commence au feuillet 3° verso. — Ce ms. a la note : 

Pauye Ytalie 
au Roy Loys XIIe 
au feuillet 353 r° et dernier. Il provient donc de Pavie. 


[968] Francisci Sphorcie ducis Mediolani vita Et gesta. 

Latin 5890. — In-8, vélin, xv° siècle (1462). — Enluminures. — 
Reliure moderne. — Fol. 4 r°, anc. n° : MccxxxII — 1153 — 10194. 
— Fol. 30 v°, l'explicit : Per P. Candidum x cccc® Lx. — 

de pauye Ytalie 
au Roy Loys XII° 
— Ce ms. a 30 feuillets, plus une garde finale. Il provient de Pavie. 


[969] FRancisct Sphorcie Acta militaria. 

Latin 8125. — In-4, papier, xv° siècle. — Reliure ancienne en 
bois recouvert de veau brun. Fol. 4 garde vélin, r° : Tabula poetice 
in medio. Liber XIII — Francisci Philelphi, — Fol. 4 r°, anc. n° : 

_ MMCCXXXII VIS XXXVI — 2072 — 5648. — Ms. enluminé aux armes 


INVENTAIRE DE LA LIBRAIRIE DU CHATEAU DE BLOIS. 303 


des rois d'Aragon et à celles de l'auteur. FR . PH. Fol. 149 r° : Ex- 
cripsit autem hanc Sphortiada Fabricius Elphistheus. — Je propose 
ce ms. sous toutes réserves. Il provient de Naples. 


G. 


[Fol. 193. r°.] [970] GaurFRibi Grisecotte Comitis Andegavensis filii 
fulconis filiorumque eius Egregia Gesta. 


Latin 6004. — Petit in-8, vélin, xtv* siècle. — Reliure en velours 
rouge du xvie siècle. — Fol. 4 ro, anc. n°s : 43% — 1080 — 9867 — 
28. — Fol. 2 r° : N° 20. — Note datée du 20 juillet 1569. — Ce ms. a 
20 feuillets. La rédaction est de Robin et Le Breton d’Amboise. — 
Cette identification est peu certaine. 


[974] GENEALOGIA Ducum Mediolanensium Cum figuris. 


Latin 5888. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Miniatures. — Reliure 
moderne. La généalogie est précédée du discours de Petrus de 
Castelleto : In exequiis quondam Ill. D. Mediolani etc. Johannis 
Galeaz. Mccccir. xx octobris Sermo. Mediolani. Au 1°" feuillet re, 
miniature représentant le duc de Milan agenouillé. Il est couronné 
par l'enfant Jésus au cou de sa mère. Dans le tableau sont peints 
de nombreux anges qui assistent à la scène. Au fond les armes des 
Visconti représentées plusieurs fois. En marge, les mêmes armes 
alternant avec les douze apôtres. La 2° partie du ms. contient la 
généalogie des ducs de Milan représentés par des médaillons peints 
en grisaille et dorés, jusqu'à Filippo Maria Comes. Fol. 12 v° : 

de pauye Ytalie 

au Roy Loys XII®e 
— Ce ms. de 12 feuillets provient de Pavie. Un autre ouvrage con- 
tenant une généalogie des ducs de Milan, par Angelo Simonetta 
(1502), est conservé parmi les mss. de la Bibliothèque Sainte-Gene- 
viève. 


[972] GERALDI Cambrensis de Mirabilibus Insularum tocius orbis. 


Latin 4846. — Petit in-8, vélin, xiv* siècle. — Reliure moderne 
maroquin rouge. Au 2% feuillet de la garde, r° : Giraldi Kambrensis 
hystoria cum mirabilibus Insularum totius occidentis. Au v° : Ta- 
bula historiae octava in pariete versus hostium liber VIII. — Ex 
libris historialibus Pulpito primo ad parietem a parte curiae castri 
Littera P. 1. — En bas, en capitales : MELLINVS SANGELLASIVS. 
— Fol. 1 r°, anc. n°5 : MMCCCLxxuI — 4981 — 10505. — Ce ms. a 
62 feuillets et 2 feuillets de gardes non chiffrés. 


[973] Gnosius Cretensis de bello Troiano Libri sex Cum vegetio de re 
militari. 
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Latin $691. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Enluminures. — Re- 
liure moderne. — Fol. 4 r° : Est. F. Vegetii liber de re militari, — 
Anc. n° : 658 — 4927. — Fol. 42 vo, en rouge après l'explicit : Iste 
liber est mihi Angeli de Sanguineis de Roma. — Ce ms. a 42 feuil- 
lets. Il me semble convenir à l'article 973. 


H. 


[974] [Fol. 493 ve.] HisroriA Troiana et Romana, Dares frigii Eutropii 
Una cum Theorica Jheronimi Et sancti Augustini Et nominibus Impe- 
ratorum christianorum Qui Romae Et Constantinopoli regnaverunt. In 
fine adduntur nomina Provinciarum Italie Cum Libello de Origine Situ 
et qualitate urbis Rome. 


Latin 692. —- Petit in8, vélin, xui siècle. — Reliure moderne 
aux chiffres de Louis XVIII. — Au 2° feuillet de garde v° : Tabula 
historiae octava in pariete versus hostium — Liber XII. — Ex libris 
historialibus Pulpito Primo Ad parietem a parte curiae castri, Lit- 
tera G. 1. — Fol. 1 r°, anc. n° : MCCCCxCIV — 1633 — 5241. — Ce 
ms. a 59 feuillets. 


[975] HuGonis floriacensis monasterii Cronica Quam dedicavit Yvoni 
Carnotensis Episcopo Incipiens a regno Assiriorum usque ad Ludovicum 
pium Imperatorem Et robertum regem francorum Henricum filium 
eius perducans Cuius herrici Anno tercio Anni videlicet domini m°xxxint 
Urbs parisius flagravit Incendio 4 In fine additur Initium Cronice Et 
origo Gentis longo Bardorum (sic). 


Latin 4963 À. — In-fol., vélin, xiu° siècle. — Reliure Hisdèrne. — 
Fol. 4 r°, anc. n° : 337 — 4554. — Tabula historiae octava in pa- 
riete versus hostium liber IIII. — Ce ms. a 60 feuillets. 


[. 


[976] INNoceNcIT Tertii vita et gesta sui pontificatus tempore Cum 
quibusdam Actis In regno Sicilie. In eodem etiam Continentur Acta 
tempore Gregorii Noni, Innocenti Quarti Et Frederici Imperatoris 
Unacum rebus Gestis diversorum pontificum A Stephano Et formoso. 

Latin 5150. — In-fol., vélin, xiv* siècle. — Reliure moderne aux 
chiffres de Louis XVIII. — Fol. 1 r°, anc. n° : MCCLxXVII — 4905 — 
1488. — Ce ms. a été annoté par Pétrarque ; il a 175 feuillets et 
provient de Pavie. 


[977] Josepaus De Antiquitatibus Judeorum Et bello Judaico. 


Latin 5050. — JIn-fol., vélin, xiv*° siècle. — Enluminures. — Au 
v° de la feuille de vélin qui recouvrait la reliure antérieure : Ta- 
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bula historiae in superficie Liber XVIIII. — Fol. 4 r°, anc. n°’ : 248 
— 3618 — 4. — Fol. 480 v° : 

Finito libro sit laus et gloria Christo 

Qui scripsit scribat semper cum domino vivat 

Vivat in cœlis Perrotus nomine Felix 

Christi Amen. 

Scripsi scriplor scripsisset bene melius si potuisset. 

— Ce ms. a 480 feuillets, plus les gardes. 


(978] JosePpaus de Antiquitatibus Judeorum. 


Latin 5049. — Gr. in-fol., vélin, xtn° siècle. — Reliure moderne 
aux chiffres de Louis-Philippe. De l'ancien feuillet de vélin, qui 
couvrait la reliure, il n’est resté qu'une partie avec cette note : 
Flavi Josephi Antiquitatum Judaicarum libri XX. — Contra Scipio- 
nem liber II — belli Judaici. — Fol. 333 v° : 

Lectus et revisus Josephus..…. 

Anno 1467 de mense Aprilis.... 
— Ce ms. a 333 feuillets. 11 me semble convenir, bien que ce ne 
soit pas certain. 


(979] Josepaus De bello Judaico. 

Latin 5060. — In-fol., vélin, xve siècle. — Miniatures. — Reliure 
maroquin rouge à compartiments aux armes et chiffres de Charles IX, 
avec sur le 4°" plat : IOSEPHVS — DE BELLO IVDAICO. — Fol. À r°, anc. 
n°5 : CXXXVI — 136, — Au méme folio, armes des Pallavicini, avec 
leur nom : PALLAVIC[INI]. — Au fol. 77 v°, après 24 vers en l'honneur 
de Josèphe, cette note : Per me Johannem Baptistam ex marchio- 
nibus Palavicinis genere patriaque cremonensi hæc in luce car- 
mina prodita sunt ad laudem huius elegantissimi ac prestantissimi 
ne dicam judeorum sed romanorum potius oraloris valisque am- 
plissimi ; Simulque ut prodessent ad recolendam mei memoriam ; 
cui dum Favigliano moram traherem apud illustrem avunculum 
meum dominum Johannem Galeaz, Marchionem Salutiarum di- 
gnissimum, non fuit consilium bonum ocium te... ere : sed com- 
muni potius consulens utilitati atque ut ipsa anima fruerer preclari 
facinoris negocio intentus, libuit præfati illustris et incliti patrui 
mei, cui post deum omnia debeo, cum id sibi placere intelligerem, 
presentem librum sicut apparet litteris exarare ? Cum nativitas do- 
mini nostri lhesu Christi quinque xxx'* quatercentum et mille sub 
aprilis mensis septima luce — duceret annos. — Fol. 78 r° : Pre- 
sens hoc opus miniavit Fr. Ludovicus de Prioribus de Nicia provin- 
ciae, provinciae Ordinis Sancti Benedicti. m° cccc xxxvur. Die 
xve novembris. — Ce ms. a 79 feuillets, plus les deux gardes. 


[980] Jusruwi Epithomata In Trogum Pompeium. 
Latin 4958. — In-fol., vélin, Xv° siècle. — Miniatures. — Reliure 
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maroquin rouge du xvi* siècle, aux armes de France sur les plats. 
— Au 4° feuillet préliminaire, v° : Tabula historiae in superficie 
liber XIII. — Fol. 4 r°, anc. n° : MpcxcuI1 — 1847 — 5261. — 
Armes, attributs et devises de Galéas-Maria Sforza, duc de Milan. 
MERITO . ET. TEMPORE — A. BON . DROIT. + MIT +- ZAIT + G + M. — 
Fol. 147 vo : de pauye Ytalie 
au Roy Loys XII° 

— Ce ms. a 147 feuillets, plus quatre préliminaires. Il provient de 
Pavie. 


K. 


[981] Karozr Magni Acta Commentizata Per modum Compendii Per 
Aymericum de Peyriaco decretorum doctorem, Abbatem monasterii 
Moysaiensis. 


Latin 5944. — In-4, vélin, xive siècle. — Reliure moderne. Au 
r° de la garde : Tabula Eloquentiae quinta in pariete versus hos- 
tium — Liber V. Au v° : Est alius libellus exiguus copertus corio 
rubeo in hac libraria in quo Caroli Magni Vita descripta est autore 
incerto sed alligata alteri libello Callixti PP de Miraculis Sancti 
Thomae Apostoli. — Fol. 4 ro, anc. nos : 1343 — mccxxix — 9638. 
— Ce ms. a 134 feuillets. Le latin 5945 du même auteur en est un 
abrégé. 


[982] Karoui Octavi Et christianissime domus francie Laudes Ori- 
goque Davitica. 


L'identification de cet article est difficile, par suite du défaut de 
désignation d’auteur. C’est peut-être l'ouvrage de Symphorien 
Champier : Caroli VIII et Ludovici XII Francorum reges gesta 
(lat. 6202 prov. du cardinal Georges d’Amboise) ou encore et 
plutôt : Petri Lazaroni Carmen ad Carolum VIII Francorum 
regem, de ipsius animi excellentia (lat. 6203, vélin, xve siècle, en 
déficit). Le latin 5971 A, in-4, vélin, xve siècle, enluminures de 
style milanais, dont le titre concorde, par Johannes Angelus de 
Legonissa, peut convenir, il a l'indication de provenance de Blois. 
Fol. garde r° : Tabula eloquentie quinta in pariete versus hostium 
liber VIIIT. — Anc. n° : 9795. Fol, 4 r°, anc. n° : MCCXXX V1 — 4477. 
Armes de France. Ms. de 86 feuillets. 


L. 


[983] Luc flori Epithomata In Titum Livium. 
Latin 5791, — Petit in-8, vélin, xv° siècle. — Miniatures. — Re- 
liure à ais de bois couverts de velours cramoisi. Au v° de la garde: 
Tabula historiae in superficie liber X. — Florus. — Fol. { r°, anc. 
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n°s : MCX — 1210 — 5259. — Armes des Visconti-Sforza avec les 
attributs, devises, initiales, etc. : G. M. MERITO . ET . TEMPORE — À. 
BON « DROIT. — —+- MIT + ZAIT +. — Fol. 109 v° : 

de pauye Ytalie 

au Roy Loys XIT° 
— Ce ms. a 197 feuillets, 8 feuillets blancs, plus les gardes. Il pro- 
vient de Pavie. 


(984] Lucn flori Epithomata In Titum Livium. 


Latin 7594. — In-8, vélin, xv° siècle. — Miniatures. — Reliure 
moderne. — Au 1° feuillet préliminaire après le feuillet de garde : 
Tabula historiae sexta in pariete versus hostium Liber III. — Fol. 
3 r°, anc. n°: : MDCLVII — 1807 — 5260. — Ce ms. a 46 feuillets, 
plus deux feuillets préliminaires. 


[985] Lucu flori Epithomata In Titum Livium. 


Latin 5789. — In-4, vélin, xve siècle, — Reliure maroquin rouge 
xvie siècle, aux armes de France sur les plats. — Fol. 1 r°, après 
une mention d’ancien possesseur effacée : Iste liber est monia- 
lium etc.…, on lit : Tabula historiae [septima] octava in pariete 
versus hostium Liber IIT. — Anc. nos : Mccccxiv — 1537 — 99 — 
5258. — Ce ms. a 45 feuillets. | 


M. 
[986] MARE Historiarum. 


Latin 4915. — Gr. in-fol., vélin, xv* siècle. — Miniatures. — Re- 
liure maroquin rouge du xvie siècle, aux armes de France sur les 
plats. Fol. 1 ro, anc. n°: : 50 — 4684. — Fol. 21 : Miniature repré- 
sentant le duc de Berry. — Ce ms. a 414 feuillets. Convient-il à cet 
article : je ne saurais l’affirmer, je le mentionne cependant. Il peut 
provenir de la bibliothèque de Jean II, duc de Berry. | 


O. 


[987] [Fol. 124 vo.] OTiA Imperialia Gervasii Tilberiensis Tempore 
Othonis quarti. | 


Latin 6489. — In-fol., vélin, xive siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de velours bleu. — Fol. 4 ro : 497 — 4905. — Sur la garde 
finale un acte daté : Datum et actum in loco monasterii de Monte 
Alto Parmensis diocœæsis die ut mensis madii Anno domini 
Mocccixxite. Cet acte a été déchiré au milieu pour faire disparaitre 
les noms d'un possesseur du ms. écrit au vo. A ce vo on lit encore: 
Jacobus de Sancto Petro Cidello legavit hoc opus. — Ce ms. a 189 
feuillets, plus la garde finale. Il me parait provenir de Pavie. 
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P; 


[988] PauLus Orosius De Ormestra mundi videlicet de miseriis Et 
Calamitatibus Orbis. 


Latin 4872. — In-fol., vélin, xu° siècle. — Reliure moderne. La 
garde est du xive siècle, comme le prouvent des actes judiciaires 
datés du mois, mais non de l’année qui y ont été écrits. Leur écri- 
ture me semble être celle de Pavie au xive siècle. — Fol. 1 ro, anc. 
n°s : CCCXCV — 426 — 4900. — Tabula historiae in pariete versus 
hostium liber XVI. — Au v° du fol. 87 : Hic liber Orosii est mei 
Jacobi ab hereditatibus de Sancto Sebastiano. — Paulus Orosius. — 
Ce ms. a 87 feuillets, plus la garde finale. Il provient de Pavie. 


[989] PauLus Diaconus De gestis Longobardorum. 


Latin 6159. — Petit in-8, vélin, xi° siècle. — Reliure moderne. 
Au r° de la garde : Cronica longobardorum Regum per Paulum 
dyaconum. — Ex libris historialibus Pulpito 2° ad parietem a parte 
curiae castri Littera C. 2. — Fol. 4 r°, anc. n°: : pcccxxxvi — 910 
— 10421. — Iste liber est ad usum domini Johannis Vicecomitis 
dei gratia Episcopi Novariensis et Comitis. — Fol. 402 vw, l'anc. n°: 
16. — Sur la garde finale, deux listes d'écoliers de 1283. — Ce ms. 
a 102 feuillets. — Il provient de Pavie, et a appartenu à Giovanni 
Visconti. 


[990] PETRARCHA De gestis Cesaris. 


Latin 5784. — In-fol., vélin, xive siècle. — Miniatures. — Reliure 
moderne. Fol. 4 r°, anc. n°“: mil trente quatre — 649 — 5376. — 
Enluminures marginales et armes des Visconti. — Ce ms. a 49 
feuillets, plus la garde finale. Il provient de Pavie. 


(991] PETRARCHA Epithomata de clarissimis heroibus A Romulo usque 
ad Cayum Cesarem. 


Latin 6069 Fr. — In-fol., vélin, xive siècle. — Miniatures. — Reliura 
moderne aux chiffres de Louis-Philippe. Feuillet préliminaire, r° : 
Tabula Historiae septima in pariele versus hostium, liber III. — 
Au ve, portrait de Pétrarque de profil et table des chapitres du ms. 
— Fol. 4 r°, anc. n°: six cents nonante — 1221 — 4989. Dessin à 
la plume représentant le triomphe de la renommée. Marge infr° : 
Armes des Visconti. — Lettres initiales enluminées. — Fol. 195 v : 
Ulpius trayanus explicit. — Hoc opus expletum quod invidia carere 
queror, suspice clementissime patavi ductor et vive diu felix et 
vale, gentibus decus insigne. — Transcriptus propria manu et ex- 
pletus trecentesimo septuagesimo nono die vigesimo quinto januarii. 
— Lombardia Serico quorumdam clarissimorum heroum ad incli- 
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tum Franciscum de Cararia Patavi dominum, post Francisci Pe- 
trarce poetae Laureati obitum explicit supplementum. — Ce ms. a 
195 feuillets, plus la garde prélim. Il provient de Francesco da Car- 
rara et de Pavie. L'ouvrage a été commencé par Pétrarque à l’ins- 
tigation du seigneur de Padoue. A la mort de Pétrarque, son ami 
Lombardo della Seta l’a terminé. Ce ms. est l’autographe de Lom- 
bardo. Le portrait de Pétrarque, s’il n’a pas été peint de son vivant, 
est peu posterieur à sa mort. Ce ms. a une grande importance. 


[992] Purus De viris Illustribus. 


Latin 6144. — In-8, vélin, xv° siècle. — Reliure moderne. Sur la 
garde r° : Tabula historiae in superficie liber XII. — Ex libris his- 
torialibus Pulpito 3° ad parietem a parte curiae Castri, Littera B. 8. 
Puis la table, avec incipit au nom erroné de l'auteur : Capitula pli- 
nii secundi oratoris Veronensis de Viris illustribus. L'auteur véri- 
table est Cornelius Nepos. — Fol. 4 r°, anc. n°% : DCCxLvII — 772 
— 869 — 5995. — Gaii Plinii secundi oratoris Veronensis liber de 
viris illustribus. — Fol. 21 v° : Plinius de viris illustribus. — Ce 
ms. a 22 feuillets, plus les gardes. Les feuillets 20 à 22 sont blancs. 
Il provient de Pavie. 


(993] PLuTaarcus De viris Illustribus. 


Latin 5828. — In-4, vélin, xv° siècle. — Reliure moderne aux 
chiffres de Louis-Philippe. — Sur la garde v° : Tabula historiae in 
superficie — Liber XVI. — Ex libris historialibus Pulpito 3° ad pa- 
rietem a parte curiae Castri Littera G. 3. — Fol. 1 r°, anc. n°* : six 
cents quarante six — 417 — 4924. — Ce ms. a 215 feuillets, plus 
trois blancs. 


[994] [Fol. 125 re] PLuraArRCcHUS De viris Illustribus. Una cum Apoteg- 
matibus (sic) Eiusdem Et historia probi Et de viris Illustribus. 


Latin 5826. — In-8, vélin, xv*° siècle. — Enluminures. — Reliure 
moderne aux chiffres de Louis-Philippe. — Fol. 4 r°, anc. n°: : 
MCCCXXXIII — 1502 — 5246. — Table des vies écrite au xv° siècle. 
Les traducteurs, d’après cette table, sont Lapo de Castiglioncio et 
Francesco Filelfo. — Au v° : Tabula historiae in superficie li- 
ber XVII. — Ex libris historialibus Pulpito 3° ad parietem a parte 
curiae castri Littera E. 3. — Fol. 4 r° : Armoiries. — Ce ms. a 
275 feuillets, plus quatre blancs. Il me semble provenir de Naples. 


[995] PLurnarcus De vita et moribus Illustrium virorum. 


Latin 5830. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Enluminures. — Re- 
liure moderne aux armes de Louis-Philippe. Sur la garde r°, anc. 
n° : 261 no 93. — Tabula historiae in superficie liber XV. Au vo, la 

” table avec les noms des traducteurs. — Fol. 4 r°, anc. n° : quatre 
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cents septante cinq — 554 — 4736. — Ce ms. a 249 feuillets, plus 
deux blancs. 


[996] PLurarci Vite per Leonardum Aretinum Latine facte. 


Latin 5833. — In-fol., vélin, xv° siècle. — Enluminures. — Re- 
liure moderne. — Au v° du 1er ais : Plutarci vitae per Leonardum 
Aretinum, ces mots écrits d’une main française, puis table des 
vingt et une vies écrites de la même main. — Fol. À r°, anc. n° : 
449 — 4923. — Ce ms. a 262 feuillets, chiffrés seulement de 1-ccix 
au xv° siècle par suite d'omission. | 


[997] Poaius De Viris Illustribus Catholicis Incipiens Ad Adam Et 
etiam gentilibus. 


Aucun ouvrage de Pogge n’est connu sous ce titre. Il s’agit peut- 
être du De varietate fortunae. Les deux mss. de la Bibliothèque na- 
tionale de cet ouvrage proviennent de Colbert et de Baluze. Je 
pense qu'il y a eu erreur dans la rédaction de cet article et qu'il 
s’agit de Fr. Pétrarque. Ce serait alors le ms. lat. 6069 G qui s’iden- 
tiferait le mieux à cet article. — In-8, vélin, xiv° siècle. — Minia- 
tures. — Reliure veau brun xv° siècle. Au v° du 4er ais : Un vais- 
seau accostant à terre, — Fol. À r°, anc. n° : 882 — 5376. — Fol. 
27 vo : Compendium quorumdam illustrium virorum ad Inclitum 
insignis gloriae ducem Franciscum de Carraria Patavi Dominum 
post celeberrimum Franciscum Petrarcam obitum, Lombardi a 
Serico explicit supplementum. — m. ccc Ixxx. die van decem- 
bris Rure. — C’est le Compendium de Viris illustribus de Pétrarque 
achevé par Lombardo della Seta. — Ce ms. a 27 feuillets. Il pro- 
vient de Fr. da Carrara et de Pavie. 


[998] ProBus Emilius de Viris [lustribus. 

Latin 6837. — In-4, vélin, xv° siècle. — Miniatures. — Reliure 
veau citron moderne. — Au v° de la 1re garde : Æmilius Probus 
de Iilustribus Ducibus exterarum gentium. — Au v° du 2° feuillet 
de garde : Tabulla historiarum in superficie liber XI. — Fol. 4 r°, 
anc. n% : MCCCCXII — 988 — 5251. — Armes des Visconti-Sforza 
avec les initiales G. M. (Galeaz Maria Sforza). — Fol. 411 v°, Medio- 
lani vi° nonas maias 1450. Deo Laus. — de pauye Ytalie 

au Roy Loys XIIe. 
— Ce ms. a 113 feuillets de texte, le fol. 112 blanc et trois feuillets 
de garde. Il provient de Pavie. 


S. 


[999] SazzusTu Jugurtinum bellum. 
Latin 5747. — In-8, vélin, xv° siècle. — Miniatures. — Reliure 
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moderne. — Au r° de la Âre garde : Tabula historiae in superficie 
Liber II. — Ex libris historialibus Pulpito 20 ad parietem a parte 
curie castri Littera À. 3. Au vo : Sallustius Bellum Jugurtinum. — 
Fol. 4 r°, anc. n° : MCCxXXXII — 1346 — 5277. — Fol. 46 v°, Karolus. 
— de Camera compotorum blæsis. — Ce ms. a 46 feuillets, plus les 
gardes. Il provient de Charles d'Orléans. 


[1000] SazzusTu Catillinarum bellum. 


Latin 5753. — Petit in-8, vélin, xiv* siècle. — Enluminures. — 
Non relié. Au v° de la garde : Tabula artis militaris I1II versus fe- 
nestras ad terram. Pro historia est alius. — Salustius. — Fol. 1 r°, 
anc. n° : MMDCLXXVI — 2165. — 5274, — Fol. 16 vo : Iste Sallus- 
tius …. — qui vidit ad scolas Magister Beltramoli. — .... — ]ste 
Sallustius. — Guiotus de Sancto Georgo qui est mihi 3 die vus sep- 
tembris McccLxxxxt1. — Iste liber est Géorgii de Rubeis. — Ce ms. 
a 16 feuillets. Il me parait provenir de Pavie. 


[1001; Sozinus De memorabilibus mundi. 


Latin 6817. — Petit in-8, vélin, xv° siècle. — Miniatures. — Re- 
liure à ais de bois couverts de velours rouge. Au v° du 1°" ais de la 
reliure : sig. decivi. — Au v° de la garde : Tabula historiae sexta 

in pariete versus hostium. — Liber X. — Fol. 4 r°, anc. n° : 
MCCCLVI — 4477 — 5205. A la marge infre: Armes des Visconti, deux 
fois peintes. — Ce ms. a 72 feuillets, plus les gardes. Il provient de 
Pavie. 


[1002] [Fol. 195 v°] Sozius De memorabilibus mundi Cum.quodam 
tractatu medicine. 


Latin 6812. — Petit in-8, vélin, xmi° siècle. — Reliure moderne 
maroquin brun. 56 feuillets seuls subsistent contenant la première 
partie. La deuxième a disparu. Ce ms., alors qu'il était complet, a 
été soustrait par Barrois et réintégré depuis. 


[1003] Sozinus De memorabilibus mundi Cum historiis Eutropii Et 
longobardorum Et brevi origine Gothorum, Vuandalorum Et Suevorum 
Et cronica Martiniana Et fratris Thome de Imperatoribus Et pontifici- 
bus Et cronica Anglie. 


Latin 6815. — [In-fol., vélin, xiv° siècle. — Enluminures. — Re- 
liure moderne. — Fol. 4 r°, anc. n° : CCxxVII — 227 — 4917. — Ce 
ms. a 213 feuillets, plus les gardes. Le style des enluminures sem- 
ble prouver sa provenance de Pavie. 


[1004] STRABO De Situ Orbis. 
Latin 4797. — Gr. in-fol., vélin, xve siècle. — Miniatures. — Re- 
liure moderne. — Fol. 4 v° : Armes de France — et armes du car- 
dinal d'Albi, Jean III Geoffroy, avec ses initiales : 10 CA ALBIESIS. — 
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Fol. 289 vo : VESPASIANVS * LIBRARIVS * FECIT * FIERI * FLORETIE. — 
Ce splendide ms. a 289 feuillets ; l'explicit est au fol. 285 ve. Les 
n°® anc. sont au fol. 1 r° : cLxvIt — 167 — 4730. — Il faut comparer 
les miniatures de ce ms. avec celles du Ptolémée de même prove- 
nance. M. Durrieu a fait une très intéressante étude dans « le Ma- 
puscrit » publié par Labitte de ces deux manuscrits. Il est à suppo- 
ser qu'ils ont été offerts par le cardinal d'Albi à Louis XI. 


[1005] Sueronius De duodecim Cesaribus Cum Epithomatibus Flori 
Et sexti Julii frontini Stratagematibus Historia Romana Eutropii Et Ci- 
ceronis philippicarum Et tusculanarum questionibus. 


Latin 5802. — Gr. in-fol., wélin, xiv* siècle. — Enluminures. — 
Au v° de la garde : Tabula historiae [septimsa] sexta in pariete ver- 
sus hostium — liber XVII. — Sunt etiam II. — Lucii Annei Flori 
Epitome. — Eutropius et Frontini Stratagemata. — M. T. C. Philip- 
pica. — Ejusdem questiones Tusculanae. — Armes des Visconti 
dessinées. — Ex libris historialibus Pulpito 3° ad parietem a parte 
curie castri Littera T. 3. — Fol. 4 r°, anc. n°% : 32 — 4940. — Ce 
ms. a 489 feuillets, plus les deux gardes. Il provient de Pavie. 


- [1006] SuErTonius De duodecim Cesaribus. 


Latin 3806. — Petit in-8, vélin, xv° siècle. — Miniatures. — Re- 
liure moderne. — Fol. 1 1°, anc. n°s : M1 — 1095 — 6284, — Fol. 
179, après l'explicit cette note : Suetonii Tranquilli de duodecim 
Caesaribus opus elegantissimum feliciter explicit et ego [Johannes 
Anchemardi] Perusini iemis fugiens intemperiem recreandi animi 
gratia simul et novi aliquid cognoscendi transcripsi in civitate Vi- 
terbii in propriis ædibus annum agens etatis xxvVuI. Dei xXx11 sep- 
tembris mcccclx Pont. s. d. n. Pii divina providentia Papae II Anno 
tertio. — Fol. 1483 v° : 1. ANCHEMAÏ[N]DI. — Ce ms. a 183 feuillets. 
Nous pensons qu'il a fait partie de la bibliothèque de Blois et qu'il 
s'identifie à l’art. 1006. 


T. 


[1007] TaBuLa Speculi historialis Vincencii. 


Latin 4906. — !n-8, vélin, xiv° siècle. — Reliure moderne. — 
Fol. 4 vo : Joannis Hautfumei tabula in Speculum historialis. — 
Tabula historiae octava in pariete versus hostium liber VIIII. — 
Anc. n° : MCCCXxI — 1040 — 5226. — Ex libris historialibus Pul- 
pito 2 ad parietem a parte curie castri Littera E. 2. — Fol. 198 v° : 
Johannes Vallesii. — Fol 199 (bl.) : Lig(atur). — Ce ms. a 198 feuil- 
lets, plus les deux gardes. 


[1008] Tucinipes In historia greca. 


Latin #713. — In-6, vélin, xv* siècle. — Miniatures. — Reliure 
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moderne aux chiffres de Louis-Philippe. — Au r° de la garde : Ta- 
bula historiae in superficie liber XIII. — Fol. 4 r°, anc. n°* : mil 
six cents deux — 608 — 571 — 4920. — Armes de France et armes 
du cardinal d’Albi avec ses initiales : 10. ca. 4. — Fol. 229 r° : 
VESPASIANVS LIBRARIVS — FECIT ‘ FIERI ‘ FLORENTIE. — 229. — Ce 
splendide manuscrit a 228 feuillets, plus trois feuillets non chiffrés 
et les gardes. — Cf. art. 1004, ms. qui a la même origine. 


V. 
[1009] Vazerius Maximus. 

Latin 5840. — In-fol., vélin, xv* siècle. — Miniatures. — Reliure 
moderne. — Âu v° de la garde : Tabula historiae in superficie, 
liber VII, — Fol. 4 r°, anc. nos : 4574 — 174 — 4945. — Miniature 
représentant l'auteur et la vue d’une ville qui ressemble à Flo- 
rence. — Au vo de la garde finale : Valeri Maximi Ave Maria Augus- 
tinus, Johannes Galeaz Maria Sfortia Vicecomes dux Mediolani sex- 
tus. — Ce ms. a 197 feuillets, plus les gardes. Il provient de Pavie. 


[1010] VazerIvS Maximus. 

Latin 6853. — In-8, vélin, xve siècle. — Miniatures. — Reliure 
moderne. Au vo de la garde : Tabula historiae in superficie 
liber VII[I]. — Fol. 1 r°, anc. no : 5289. — Armes et attributs des 
ducs de Milan. — Fol. 198 vo : de pauye Ytalie 

au Roy Loys XIe. 
— Ce ms. a 199 feuillets, plus les gardes. Il provient de Pavie. 


[4041] VincEeNTH’ Historialis prima pars. 


Cet article semble n'être plus représenté par aucun manuscrit à 
la Bibliothèque nationale, le seul des manuscrits du Speculum his- 
toriale de Vincent de Beauvais, provenant de Blois, encore conservé, 
étant une deuxième partie (v. art. 10192). 


[1012] ViNcENcu1 Historialis Secunda pars. 


Latin 4901. — In-4, vélin, xiv° siècle. — Reliure moderne. — 
Au ro de la garde, ces notes, en partie effacées : .… per eum Pa- 
risius .…. MCCCIXxxXII quarto decimo mense Augusti. — Au vo : 
4 Volumen speculi historialis. 

Vigesimus quintus liber f. 3 etc. 

Vigesimus secundus liber f. 263. 

— Tabula historiæ octava in pariete versus hostium liber X. — Ex 
libris historialibus Pulpito 20 ad parietem a parte curie castri Lit- 
tera F. 2. — Fol. 1 ro : Tabula quarti voluminis. — Anc. n°‘ : neuf 
cents seize — 448 — 4912. — Au v° de la garde finale : Speculum 
historialis volumen quartum. — Ce ms. a 309 feuillets. C'est le 
4° vol. de l'ouvrage. 
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[1013] Vrre Diversorum principum. 


L'identification de cet article est difficile, vu le manque de détails 
du titre indiqué. Je n'ai trouvé dans le Catalogue des manuscrits 
latins aucun manuscrit qui me parût convenir. 


[1014] Vira Quinti Sertorii Et publici Emilii Per Leonardum Areti- 
num. | 
Latin 5835. — In-4, vélin, xv° siècle. — Enluminures. — Reliure 
moderne. — Au v° de la garde : Tabula historiarum sexta in pa- 
riete versus hostium liber XXVI. — Ex libris historialibus Pulpito 
Primo, ad parietem a parte curie castri, Littera I. 1. — Fol. 1 re, 
anc. n° : MDXLIIII — 2285 — 5248. — Ce ms. a 49 feuillets, plus la 
garde initiale. 


[4045] Vira Pirrhi Epirotarum Regis. 


Latin 6136. — Petit in-8, vélin, xve siècle. — Enluminures. — 
Reliure à ais de bois couverts de velours bleu. — Au v° de la garde : 
Tabula historiae sexta versus hostium Liber VII, — Ex libris histo- 
rialibus Pulpito primo ad parietem a parte curie castri. — Littera 
O. 4. — Fol. 4 ro, anc. n°: MMCCCCLXXX — 1732 — 5966. — Ce ms. 
a 23 feuillets, plus trois blancs. 


[10161 ViTA Galbe Et Othonis Cesarum Per Franciscum Philelphum. 


_ Latin 6140. — Petit in-8, vélin, xve siècle. — Enluminures. — 
Reliure moderne. — Au v° de la garde : Tabula historiae sexta in 
pariete versus hostium. — Liber XXIIII. — Ex libris historialibus 
Pulpito primo ad parietem a parte curie castri. Littera R. 1. — Fol. 
4 r°, anc. n° : MMCXLI! — 2333 — 5970. — Ce ms. a 82 feuillets, 
plus trois blancs. 


[Fol. 126 v°] 4 Greca À 4 Volumina. 
4 Couvers de veloux. 


4 Sequitur Tabula seu Index Librorum Græcorum et Hebreorum 
coopertorum veluto Secundum ordinem Alphabeti. 

[1017] AcTus Apostolorum Cum epislolis canonicis Et beati pauli 
apostoli. 

Grec 102. — Petit in-8, vélin. — Enluminures. — Reliure aux 
chiffres de Henri Il, à compartiments. Fol. 1 r° : Secretario. Anc. 
n°5 : MDI — 1641 — 2870. — Li acti de li Apostoli. — La 2° garde 
en papier de méme que le fol. 169 ont des notes en grec du milieu 
du xvie siècle, — Ce ms. a 390 feuillets, plus les gardes. — Il pro- 
vient de Naples. 


[1018] ARISTIDES Panathenaica Cum aliis eius operibus. 
Grec 2948. — Petit in-8, vélin, xu° siècle. — Reliure aux chiffres 
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de Henri II, à compartiments. — Fol. 4 r°, anc. n°’: DCLxxvin — 
CXXV — 1549 — 9782. — Le titre est de la main de J. Lascaris. — 
Ce ms. de 344 feuillets contient onze traités. 


B « Hebreum. 


[10149] BiBLiA Hebrea Completa. 


Hébreu 28. — Petit in-8, vélin, xiv* siècle (1346). — Reliure aux 
chiffres de Henri IT, à compartiments. Fol, 384 vo (2e col.) la date 
ainsi conçue en hébreu : Nigmerou elou haketoubim 25 yom 
lekodesch ab shemat 104 le-élef cha-shishi (5104); ce qui signifie : 
Sont finis ces livres le 25e jour du mois de Ab de l'année 104 en 
plus du 6e siècle (5104). — Ce ms. a 384 feuillets. 


C. 


[1020] CarisosrToui Omelie plures et varie. 


Grec 1023. — Petit in-8, vélin, xui° siècle. — Reliure aux chiffres 
de Henri II, à compartiments. — Fol. 211 r°, la date en grec : 
gnoav o pou Xoyot — : K a : :.— Fol. 327 v° : Senmono Guerrero. 
— Ce ms. a 327 feuillets. Il provient de Naples. 


E. 


[4021] EVANGELISTE Quatuor commentizoti. 


Grec 71. — Petit in-8, vélin, xiv* siècle. — Reliure aux chiffres 
de Henri II, à compartiments. Fol. 4 r°, anc. n°*: MCCCLxN — 942 
— 2%866. — Ce ms. a 201 feuillets, plus deux blancs non chiffrés. 


[4022] [Fol. 127 ro] EVANGELISTE Quatuor cum canonibus. 


Grec 49. — In-8, vélin, xie siècle. — Miniatures. — Reliure aux 
chiffres de Henri IT, à compartiments. — Fol. 4 r° : Secretario. — 
Anc. n% : 734 — 2242. Miniature tracée à l'encre. Fol. 1 v°, anc. 
n° : DCCCCLXXVI — DCLXXIX. — Fol, 201, anc. n° : AVI d. — Ce ms. 
a 201 feuillets. Il provient de Naples. | 


G. 


[1023] GreGorit Nazanzeni Sermones. 

Grec 563. — In-fol., vélin, xin° siècle. — Reliure aux chiffres de 
Henri Il, à compartiments. — Fol. 2 r°, anc. n° : pccxvir — 775 
— 1992. — Fol. 452 vo : lo Secretaio de Grex. — Ce ms. a 152 
feuillets. I] provient de Naples. 
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[1024] GRAMMATICA Greca de orthographia Et constructione. 

Grec 2558. — Petit in-8, vélin, xive et xve siècles. — Reliure aux 
chiffres de Henri II, à compartiments. — Fol. 4 r°, anc. n° : MMxx1I 
— 1657 — 3232. — Ce ms. a 168 feuillets, dont le dernier est pa- 
limpseste. 


[1025] GREGORII Nazanzeni vite Et omelie sanctorum multorum. 
Grec 642. — In-8, vélin, xiie siècle. — Reliure en velours vert 
aux chiffres de Henri [1. — Fol. 4 r°, anc. n° : MDCxCv — 1848 — 
2297. — Ce ms. a 315 feuillets. 


H. 


(4026) HERMOGENIS Rethorica. 
Grec 2983. — Petit in-8, vélin, xie siècle. — Reliure avec chiffres 
de Henri II, à compartiments. — Fol. 1 r°, anc. n° : Secretario — 
DLV — 595 — 3265. — Ce ms. a 274 feuillets. Il provient de Naples. 


[1027] Hesiopus Cum Commento. 
Grec 2773. — Petit in-8, vélin, xrv* siècle. — Reliure aux chiffres 
de Henri II. — Fol. 4 r°, anc. n° : MCCxCIr — 1528 - — 3299. — Ce 
ms. a 103 feuillets. 


LFol. 497 ve.] L. 


[1098] LaupEes Ex divinis Du misteriis grammaticae exposite 
Incerti auctoris. 

Grec 2574. — Petit in-8, vélin, xiv' siècle. — Reliure aux chiffres 
de Henri II. — Fol. 4 r°, anc. n°‘: pccccur — 987 — 3227. — Ce 
ms. a 450 feuillets, dont certains sont palimpsestes. C'est la Sche- 
dographia de Manuel Moscopoulo. 


P. 


[4029] PSALTERIUM Grecum. 
Grec 22. — Petit in-8, vélin, xue siècle. — Enluminures. — Re- 
liure aux chiffres de Henri II. — Au v° de la garde : Secretario. — 
Fol. 4 r°, anc. n° : DCCCxLIX — 928 — 92853. — Ce ms. a 280 feuillets. 


[1030] PsaLTERIUN Caldaicum, Hebreum, Grecum, Arabicum et Lati- 
num. 

Vélin 53. — In-fol., vélin, 4546. Titre : Psalterium Hebræum, 
Græcum, Arabicum et Chaldæum, cum tribus latinis interpretatio- 
nibus et glosis. — Epitre de Jacobus Antiquarius à Augustinus 
Justinianus : Mediolani Kalen. Aprilis 1516. — Préface de Augustinus 
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Justinianus à Léon X. Genuse Kal. Aug. 1516 (en 5 langues). Im- 
primé par « Petrus Paulus Porrus in ædibus Nicolai Justiniani 
Pauli presidente reipublicae genuensi pro serenissimo francorum 
rege ».— Et « Petrus Paulus Porrus Mediolanensis, Taurini degens ». 


[1031] PROVERBIA Salomonis. 


Grec 35. — Petit in-8, vélin, xur° siècle. — Enluminures. — Re- 
liure aux chiffres de Henri IT. — Fol. 4 r°, anc. n° : MCCCCLXxIv. 
— 1609 — 2857. — Fol. 112 vw : Secretario. — Ce ms. a 112 feuillets. 
Il provient de Naples. 


V. 


(1032] VOCABULARIUM Grecum Et grece Expositum. 


Grec 2630. — In-fol., vélin, xu1° et xuie siècles. — Reliure aux 
chiffres de Henri II. — Fol. 4 r°, anc. n°5 : pxciv — 642 — 2180. — 
Ce ms. a 258 feuillets. 


[Fol. 128 et 129 blancs, fol. 130.] 
4 Theologia. À {4 Volumina. 
€ Non couvers de veloux. 


Index sive tabula librorum et voluminum Theologie non.coopertorum 
veluto secundum ordinem Alphabeti. 

[1033] ALLEGORIE Quedam Isidori super Penthateucum Et usque ad 
Libros regum. Et Esdre Inclusive In Pergameno. 


Latin 8322. — I[n-8, vélin, xu° siècle. — Reliure maroquin 
rouge du xvil* siècle, aux armes de France sur les plats. Fol. 4 re, 
anc. n° : 1945 — 4050. — Iste liber est ad usum domini Johannis 
Vicecomitis, Episcopi Novariensis et Comitis. — Ce ms. a 152 feuil- 
lets. Il provient de Giovanni Visconti, puis de Pavie. 


[1034] ALLEGORIAE Quedam succincte super vetus ac novum testa- 
mentum. 


Latin 2323. — In-8, vélin, xue siècle. — Reliure moderne. — Fol. 
1 r°, anc. n°: : MCCXXI — 1336 — 4051. — Fol. 143 v° : Liber Sancti 
Petri de Cerreto. Puis la table : Liber Genesis. — Liber Exodii. — 
L. Leviticus.— L. Numerorum.— L. Deuteronomii. — L. Jesu Mariae. 
— L. Judicum. — L. Ruth.— L. Regum. — Cette table a été écrite 
au xv° siècle par un scribe de la bibliothèque de Pavie, d’après le 
style de l'écriture. — Ce ms. de 113 feuillets, après avoir fait partie 
de l’abbaye de Cerreto, aurait fait partie de la bibliothèque de 
Pavie. 


[1035] ArBoR vite vel porta paradisii Francisci de Canali. 
L'auteur de cet ouvrage est le ferrarais Johannes de Canalis (fin 


320 


P. ARNAULDET. 


du xv° siècle). — Aucun manuscrit de ce traité ne figure dans le 
catalogue des mss. latins de la Bibliothèque nationale. II a été 
imprimé à Venise en 1494. — Ce pourrait être le ms. 8373. 
In-8, papier, reliure ancienne veau brun. Au v° : Versus quidam 
Mathiae Canalis ad Ferdinandum Aragoniae regem et alios. — Garde 
r°, anC. n°%: MMDXXIX Tabula poetice in medio libri XXXI. Fol. 4 r, 
anc. n°% : MMDLXXXI — 4402 — 6506. — In fine, garde v° : Mathiae 
Canalis metra ad diversos. — Poete n° v. — Provient de Naples et 
de Blois. 


[1036] AuBrosius Coriolanus super regna (sic) divi Augustini. 


Ce manuscrit ne se retrouve pas à la Bibliothèque nationale. Le 
seul ms. contenant des œuvres de Ambrosius Massari de Cora (al. 
Coriolanus) provient de Mazarin. Il me semble que le ms. ici inven- 
torié était une vie de saint Augustin dédiée au cardinal d’Estoute- 
ville — et qui fut imprimée à Rome, par G. Herolt de Bamberg — 
suivie de commentaires sur les Règles de saint Augustin. 


[1037] ANDREAS super Esayam Et partem Danielis Cum vita et passione 
beati Anthonii de Ripolis ordinis predicatorum Etscrutinio scripturarum. 


Latin D74. — Petit in-8, papier, xv* siècle. — Reliure à ais de bois 
estampés. Au r° de la {°° garde, anc. n°: xLI — 574. — Au r° de la 
2e garde, anc. n°: xli, et au r° d'un 8e feuillet préliminaire anc. n°: 
A it XI. — Fol. À r°, anc. n°: MDLvI — 4460 — 6196. — Constantii 
Insulani O. Præd. Epistola de Martyrio Antonii de Ripolis. — 
Andreae in Isaiam Expositio. — Pauli de Sancta Maria Burgensis 
Episcopi scrutinium Scripturarum sive dialogus Sauli et Pauli 
contra Judeos. — Au v° de la garde finale : Duca de Amerfe. — Ce 
ms. a 154 feuillets, plus les feuillets non chiffrés préliminaires et 
finaux. De plus, au v° du 2° ais de la reliure, note prouvant sa pro- 
venance de Naples : In Theologia n° vu. 


[1038] ANTHONINI Confessionale. 


Latin 3727. — Très petit format, vélin, xive siècle, et quelques 
feuillets en papier. — Reliure maroquin rouge du xvii* siècle, aux 
armes de France sur les plats. — Au r° de la Âre garde : Ad usum 
fratris Johannis Baptiste de Verona ordinis fratrum ..…. — Fol. 1 r°, 
anc. n° : 6222. — Ge ms. a 87 feuillets chiffrés écrits au xrve siècle, 
et 14 feuillets d'une écriture plus récente, et sur les feuillets de la 
fin diverses notes, notamment sur les tremblements de terre du 
14 juin 1463 et du 27 mars 1469. — Il me parait provenir de Naples, 
bien qu'ayant fait partie de la bibliothèque de Mazarin. 


[Fol. 430 v°]. 
[1039] AXTHONINI Secunda pars Summe. 


H ne se trouve plus aucun manuscrit de la 2 partie de la Somme 
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de saint Antonin de Florence à la Bibliothèque nationale ayant fait 
partie dès l'origine de la Bibliothèque de Blois. 


[1040] ATHANASIUS Impressus super Epistolas Pauli. 


Vélin impr. 89. Beati Pauli Epistolae cum commentariis Jacobi 
Fabri Stapulensis (Parisiis, Henricus Stephanus, 15 decembris 1512) 
2 col. rom. Dédié à Guillaume Briconnet, évêque de Lodève ; exem- 
plaire enluminé et avec les armes de l'évêque de Lodève. Je ne 
sais s’il convient, je le signale cependant. | 


[1041] ADELGERI Episcopi Ad Honsudam Reclusam Libellus de laude 
charitatis Una cum vita beate pelagiane Et Euphrosine. 


Latin 2867. — In-4, vélin, xiv° siècle. — Reliure moderne aux 
chiffres de Charles X. — Fol. 4 r°, anc. n° : MDCCCCLvI — 2187 — 
4380. — Ce ms. a 56 feuillets. Les gardes ayant disparu, il est dif- 
ficile de déterminer la provenance certaine de ce ms.; je pense 
pourtant qu'il convient à l'article 1041. 


[1042] AuausTinus De Civitate dei. 


Latin 2064. — In-fol., vélin, xui° et xve siècles. — Reliure maro- 
quin citron aux armes de France et chiffres de Charles IX sur les 
plats. — Fol. 1 r°, anc. n° : DCCLxI — 8921 — 3763. Les feuillets 
4 à 9 sont du xv* siècle, et les feuillets 10 à 258 du xui°. — Ce ms. 
a 258 feuillets. Il est douteux qu'il convienne, n’ayant aucune indi- 
cation de provenance antérieure à Charles IX. 


[1043] Auausrinvs De Civitate dei. 

Latin 2061 1. — Gr. in-fol., vélin, xiv* siècle. — Reliure maroquin 
rouge aux armes de Colbert. — Cod. Colbert 741. Regius 3763 5, 
Voy. article suivant. — Identification très douteuse. — Je mentionne 
également le vélin 381 (Venetiis, J. et V. de Spire, 1470). Provient 
de J. F. de Asola. Relié aux chiffres de Henri II. 


[4044] AucusTinus De Civitate dei. 


Latin 2061 ?. — Méme format, époque, reliure que le latin 2061 1, 
même provenance. — Cod. Colb. 742, Regius 3763 6. — Identifica- 
tion très douteuse. — Je mentionne aussi le vélin impr. 384 (Ve- 
netiis, N. Jenson, 1475). Magnifique exemplaire, initiales or et cou- 
leurs. 11 n’a aucune provenance. Vu sa beauté, il pourrait peut-être 
convenir. 

[1045] AUGUSTINUS Super ultimam quinquagenam psalterii In perga- 
meno. 

Latin 2003. — In-fol., vélin, xi1° siècle. — Reliure du xvue siècle 

* veau brun. — Fol. 4 r°, anc. n° : xx — 92 — 3773. — Ce ms.a 
282 feuillets. 11 provient de S. Maria de Valle. Je doute qu'il con- 
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vienne. — Je mentionne aussi le latin 4994 : In-fol., vélin, x1ie siè- 
cle. — Miniatures. — Reliure maroquin rouge du xvu* siècle, aux 
armes de France sur les plats. — Fol. 4 r°, anc. n° : CLXXX — 180 
— 3631. — La date 21 martii 1337. — Au v° du fol. 495 : Emptus 
Romae 1337, 16 Martii. 


[1046] AucusTiNt Meditationes Cum Libris sequentibus videlicet 
Manuali, Enchiridion De falsa et vera penitentia Et libro Confessionum, 
de doctrina christiana De vera Religione. 


Ce manuscrit ne se retrouve plus actuellement. Les mss. actuels 
de Mélanges de saint Augustin, de provenance du xvui* siècle, 
contiennent des traités différents de ceux mentionnés dans cet 
article. 


[1047] AuGusrint Meditaciones Cum Libris sequentibus videlicet 
Manuali De doctrina christiana, Libro Confessionum De vera et falsa 
penitentia De vera Religione. | 


Ce ms. n'est plus conservé à la Bibliothèque nationale. Mème 
remarque que pour l'article 1046. 


* [4048j Aucusrini Liber De gratia Et libero arbitrio, De correctione et 
Gratia, Eiusdem Epistole Due Ad Valentinum, De voluntate dei, Epis- 
tole due Prosperi et Hilarii Arrelatensis Episcopi, De predestinatione 
sanctorum et Initio fidei Ad eosdem De dono perseverentie Et Soliloquio- 
rum liber, De sancta observatione Diei pasche Ad Januarium Epistola 
In pergameno. 
Latin 2193. — In-4, vélin, xu° siècle. — Reliure maroquin rouge 
du xvi* siècle, aux armes de France sur les plats. Au r° du feuillet 
qui recouvrait la précédente reliure : V* tabula — xximI. — Fol. 4 
r°, anc. n® : DCCCCXCI — 4086 — 4009. — Fol. 142 v° : Liber sancti 
Martini tornacensis servanti benedictio auferenti maledictio, amen, 
amen fiat, fiat. — Ce ms. a 142 feuillets, plus les gardes non chiffrées. 


[1049] AuGusrTinus De predestinatione dei Et Initio fidei Bonoperse- 
verantie Correctione et gratia In pergameno. 


Ce ms. ne se retrouve plus dans le catalogue des mss. latins de 
la Bibliothèque nationale. | 


[1050] AuGusTinus De Licio ordinis predicatorum In Librum qui 
vocatur Dyalogus Inferni. 


Latin 3453. — Petit in-8, papier, xve siècle. — Reliure moderne. 
— Fol. 4 r°, anc. n°: MDxXxII — 8453 — 19200 — 6236. — Fol. 120 
r°, anc. n°: li. d. — Ce ms. a 120 feuillets. Il me semble convenir 
à l'art. 1052. 


INVENTAIRE DE LA LIBRAIRIE DU CHATEAU DE BLOIS. 393 


(1051] Ausrosius De Egressu Abrahe, de terra sancta In pergameno. 
Require. In Libro 4 Glosule super Matheum et Apocalipsim. 
Voy. article 1076, 3e traité du ms. latin 627. 


[Fol. 134 v.] | B. 


[4052] BARTHOLOMEUS De. Urbino ordinis heremitarum Sancti Augus- 
tini, De Re Bellica spirituali In pergameno. 


Latin 7242. — [n-4, vélin, xv° siècle. — Enluminures. — Ce traité 
se trouve placé le 4* dans ce ms. précédé de Frontin, de Végèce et 
de la Recuperatione terrae sanctae. Le ms. est aux armes de Galéas 
Marie Visconti. — Le De re bellica spirituali va du feuillet 127 au 
feuillet 162 et dernier. Au feuillet 127 r°, miniature représentant 
l'auteur offrant à un cardinal le ms. de son ouvrage relié en velours 
vert. — Ce ms. provient de Pavie; les enluminures sont de style 
milanais. 


[1053] Bena De Scematibus Et Tropis Una cum excerptis Ex Libris 
Augustini Et [heronimi Et Tabula capitulorum Biblie In pergameno. 


Latin 2740. — In-8, vélin, xiv* siècle. — Reliure aux chiffres de 
Charles IX. — Fol. 4 r°, anc. n° : Mupx1 — 1843 — 4886. — Ce ms. 
a 56 feuillets. La disparition des gardes empêche de connaitre les 
noms des possesseurs antérieurs au xvii® siècle et de considérer 
cette identification comme certaine. 

[1054] BERNARDUS Super Missus est Cum Sermonibus Eiusdem. 

Latin 2567. — In-8, vélin, xi* siècle. — Reliure maroquin rouge 
du xvu° siècle, aux armes de France sur les plats. — Fol. 1 r°, 
anc. n° : 4092 — mucccir — 1968. — Au v° : Bernardus in laudes 
Virginis Mariae et Sermones eius. — Ce ms. a 138 feuillets et 
semble convenir. 

[1055] BERNARDUS varii Sermones. 


Latin 2547. — In-4, vélin, xui° siècle. — Reliure moderne aux 
chiffres de Louis XVIII. — Fol. À r°, anc. n°° : MMDCXVII — 2103 — 


4088. — Fol. 447 vo in fine : Liber ..…. a cathedra de Suburbio. — 
Quem emi a Bidelo de 1383. — Ce ms. a 117 feuillets et semble 
convenir. 


[1056] BiBcia Metrificata In pergameno. 

Latin 8100. — In-8, vélin, xive siècle. — Reliure aux chiffres de 
Henri II. — Fol. 1 r°, anc. n°: MXNXXIX — 1133 — 4146. — Ce ms. a 
160 feuillets. 11 semble convenir. L'auteur est Petrus de Riga. 

[1057] BiBiA Impressa. 


Vélin impr. 26. — Venetiis, Georgius de Rivabenis, 1487. — Enlu- 
minures et armoiries. — Identification incertaine. 
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[1058] BiBia In pergameno. 


Latin 13. — Gr. in-fol., vélin, xu1° siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de cuir brun. — Fol. À r°, anc. n° : 836 — 3700. — Fol. 
423 v° : Pauye Ytalie 

au Roy loys XIIe. 
— Ce ms. a 429 feuillets, plus les gardes non chiffrées. I] provient 
de Pavie. 


[1059] BRIGIDE Virginis Revelationes. | 

Latin 3325. — In-4, papier, xv° siècle. — Reliure veau noir 
estampé. Au v° du 1°" ais de la reliure : LIBER * CELESTI * IMPERATO- 
RIS * AD * REGES. — Au r° de la garde : Tabula XIII. — Fol. { r°, 
anc. n°* : sept cents quatre vints trois — 855 — 5704. — Fol. 73 v° : 
xIv. d. — Au v° du 2° ais de la reliure : Revelationes sanctae Bri- 
gidae. Cette même mention est répétée au r° du 2° ais de la reliure. 
— Ce ms. a 73 feuillets. D’après l’écriture il me semble provenir 
de Pavie. 


C. 


_ [4060] CazixTus Papa De NMiraculis sancti Jacobi apostoli In perga- 
meno. 


Latin 3550. — Ce ms. contient ce traité uni à d’autres écrits. 
In-8, vélin, xiv* siècle. — Reliure moderne. — Fol. 1 r°, anc. n°: : 
MDCLXV — 1815 — 4434. Ce ms. a 163 feuillets. Il a appartenu à un 
certain P. Jaqueti (1408-1409) et à Amedeus Turelus. — Je doute 
qu'il convienne. 


[1061] CATHENA Aurea Sancti Thomae. 

Latin 6738 4. — Petit in-8, papier, xve siècle. — Reliure à ais de 
bois couverts de cuir brun. — Au v° du 1er ais de la reliure : Liber 
metaphysice. — In Theologia Videlicet et Philosophia. — Fol. 4 r°, 
anc. n°: MCCXLVI — bbb — 1157 1 — 6193. — Fol. 43 vo : duca de 
Amerfe. — Au v° du 2 ais de la reliure : In Philosophia et in gram- 
matica et Phfilosophia] n° vu. Au r° : Liber metaphysicae. — Ce 
ms. a 43 feuillets. 11 provient de Naples. 


[1062] CESARIS Arelatensis Omelie Una cum Sinonimis Ysidori. In 
pargameno. 

Latin 2152. — In-fol., vélin, xu° siècle. — Enluminures. — Re- 
liure aux chiffres de Henri Il. — Fol. 131 v° : Floretum extracti de 
libris beati Augustini. — Ce ms. a 132 feuillets. Il a, d'après l’écri- 
ture, une provenance milanaise. Il ne contient pas les synonymes 
d'Isidore, mais un grand nombre d'extraits des Pères de l'Église. Je 
le mentionne sans être certain qu'il convienne. 
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[1063] ComPpEnDiuM Theologie Cum viridario consolationis. 
Latin 3432. — [n-8, papier, xve siècle. — Reliure moderne. — 
Au ÿ° de la garde de vélin : Compendium in theologia. — xxx — 
lo conte de Duraze. — Sancti Martini. — Fol. 1 r°, anc. n°5 : MMCCCGII 
— 1447 — cxI — 6194, — Ce ms. a 152 feuillets. Il provient de 
Naples. 


[1064] Crisosromus Super Johannem. 
Latin 1782. — In-8, vélin, xive siècle. — Reliure parchemin vert. 
— Fol. 4 r°, anc. n° : 3964 ?. — Ce ms. a 89 feuillets. Il est sans 
gardes anciennes. Je doute qu’il convienne. 


E. 


[1065] ErisToLE Pauli Glosate In pargameno. 

Latin 663. — Gr. in-fol., vélin, xive siècle. — Miniatures. — Re- 
liure à ais de bois couverts de parchemin blanc. Au v° du {°° ais 
de la reliure : D. Pauli Epistole. — Fol. 4 r°, anc. nos : 453 ter — 
319 — 3614. — Fol. 264 r° : Liber beate Marie regalis montis. — 
Ce ms. a 264 feuillets. Il provient de Naples. 


[1066] ErPistToce Pauli Glosate In pargameno. 

Latin 664. — Gr. in-fol., vélin, xive siècle. — Reliure maroquin 
rouge du xvu° siècle, aux armes de France sur les plats. — Fol. 1 
r°, anc. n° : seplante six — 44 — 3585. — Fol. 437 r° : Iste liber 
pretii f. 25. — Ce ms. a 137 feuillets. Il est de la mème écriture 
que le latin 663 et de même provenance probable. 


[1067] Eusegius De preparatione Evangelica. 

Latin 1681. — In-8, vélin, xve siècle. — Enluminures. — Reliure 
maroquin rouge aux armes de Colbert. Fol. 3, anc. n°* : Colb. 1263. 
— Regius 3831-95. — Ce ms. a 256 feuillets. Je le mentionne sans 
être certain qu'il s’identifie à l'article 1067. Peut-être faut-il identi- 
fier cet article au ms. latin 9519. In-8, vélin, xv° siècle. — Reliure 
moderne aux chiffres de Louis-Philippe. — Fol. 4 r°, anc. n° : 
Suppl. latin 1061. — Ce ms. a 212 feuillets. C'est la traduction 
d'Eusèbe par Georges de Trebizonde. 


[Fol. 132 vo] [1068] EvancEuiuM Nichodemi De passione domini In 
pargameno. 

Latin 1652. — In-8, vélin, xve siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de veau brun estampé. Au v° du 4er ais une provenance 
gçattée : Iste liber est .…. — Fol. 1 r°, anc. n° : Codex Colbertinus 
— 4044. — Regius 4313. 9. 2 a. — Ce ms. a 51 feuillets. [Il me 
semble provenir de Naples d’après la reliure. 


326 P. ARNAULDET. 
[1069] Exopus Glosatus In pargameno. 


Latin 376. — In-fol., vélin, x1v° siècle. — Reliure maroquin rouge 
du xvi siècle, aux armes de France sur les plats. — Au v° de la 
ire garde : posita pars 42 ... — Au r° de la 2° garde : secunda 
tabula — xx. — Fol., 1 r°, anc. n° : MCCCCXCVRI — 606 — 3940. — 
Garde finale v° : Exodus glosatus +. — Ce ms. a 79 feuillets. Il 
provient sûrement de Naples. 


(1070) Exposrrio Super In principio erat verbum fratris Alexandri 
Elpidii ordinis Heremitarum sancti Augustini. { Una cum Epithoma- 
tibus Librorum Et Capitulorum Beati Augustini De Civitate dei. 


Latin 640. — I[n-4, vélin, xv* siècle. — Reliure moderne. — Fol. 
4 r°, anc. n° : MCCCLXAXVIE — XXII — 14088 — 4160. — Au r° fol. 
garde finale : Theologie n° vi. — Ce ms. a 50 feuillets, y compris 
deux feuillets à la fin ayant fait partie de la reliure primitive. — 
Ce ms. me parait provenir de Pavie, vu la note finale. 


[1071] Exposirio Quedam succincta super Genesim Exodum et Levi- 
ticum In pargameno, manu scripta. 


Latin 372. — In-4, papier, xv* siècle. — Reliure moderne. — 
Fol. 1 r°, anc. n° : MCCCxxXXI — 11920 — 5671, — Au v° de la garde 
finale : Istorje blibie — Galiacza. — Ce ms. a 31 feuillets. Il provient 
de Naples et a fait partie de la bibliothèque de Blois; pourtant je 
doute qu'il convienne à l'article 1073 qui indique un exemplaire 
en parchemin et non en papier comme le latin 372. Je le mentionne 
pourtant, vu sa provenance. 


[1072] Episroza Universitatis Parisiensis Ad Carolum VI Regem fran- 
corum Super unione Ecclesie Et cessatione scismatis. 

In eodem eiusdem universitatis Littera missiva ad summum ponti- 
ficem super huiuscemodi unione. | 

In eodem libellus viginti epistolas continens super Sompnium pha- 
raonis mistica expositione. Editus a Johanne Lemovicensi Et per 
eundem presentatus Theobaldo regi Navarre. 


Aucun ms. ni latin, ni français de la Bibliothèque nationale ne 
contient ensemble ces trois traités. Le premier me semble étre la 
lettre de Gerson à Charles VII écrite en 1394 (cf. ms. fr. 936) ou. 
encore la lettre adressée à Charles VII par l’Université, le 6 juin 
1394 (H. Denifie et E. Chatelain : Cartularium univ. paris., III, 
p. 617-627). Le 2e serait la lettre de l’Université à Clément VII, du 

. 47 juillet 1394 (H. Denifle et E. Chatelain : Cartularium univ. paris., 
III, p. 631-633). Le 3e traité se trouve séparément dans les mss. 
latins 3596 (xve siècle, Philibert de La Mare), et 6069 V (xv° Siècle) 
avec des ouvrages de Pétrarque et de Boccace. 
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[Fol. 133 r°.] F. 


[4073] Fraxciscus De Maronis super primo Sententiarum. 

Latin 3069. — Gr. in-fol., papier et vélin (4°7 feuillet), xrve siècle. 
— Enluminures. — Reliure moderne. — Fol. 4 r°, Armoiries de 
S. Guerrero. Anc. n°: sept cent quinze — 581 — 48092, — Fol. 222 r° : 
Iste librum est finitum, scriptum et completum per me Henricum 
Eriis de Urdinghem, clerico Coloniensis diocæsis, Anno domini 
millesimo quadragintesimo sexagesimo septimo, die vero ultima 
mensis Januarii In monasterio Sancti Jacobi Civitatis Parisiensis. 
— Fol. 225 v° : Semmono Guerrero. Ce ms. a 225 feuillets. 11 pro- 
vient de Naples. 


[1074] FRaNciscus de Moronis super primum Sententiarum. 


Latin 3072. — Ce ms. est de Franciscus de Marchia. Il provient 
de Colbert. Je le mentionne sans penser qu’il convienne à l’article 
1074. — Je croirais plutôt qu’il y a répétition dans l'inventaire ou 
que le ms. latin 3069 (voy. art. 1073) était divisé en deux volumes 
en 1518. 


G. 


[1075] Gaurripus De fontibus Quotlibetha In pergameno. 

Latin 31147. — In-fol., vélin, x1v° siècle. — Enluminures. — Re- 
liure moderne. Fol. 1 r°, anc. n® : mil cent quatre — 830 — 5093. 
Au feuillet de garde finale, le 4e, v° : Questiones in theologiam — 
Magistri Gotifredi. — Ce ms. a 190 feuillets chiffrés, plus quatre 
blancs avec noms d'anciens possesseurs effacés. Il me semble pro- 
venir de Pavie. 


[1076] GLosuLE Super Matheum Et super apocalipsim In pargameno. 
Latin 627. — In-8, vélin, xu° siècle. — Reliure moderne. Fol. 1 r°, 
anc. n%°: MDCLXXVI — 2163 — 4154. Fol. 56 vo : Librum istum 
dedit in Cerreto magister Anselmus qui dicebatur darraco ut deus 
tibi parcat, o lector ora pro eo. Fol. garde finale, r° : Liber sanctae 
Mariae de Cerreto. Au v° : Liber glosularum Mathei. — Ce ms. a 87 
feuillets. I] provient de Pavie après avoir fait partie de la biblio- 
thèque du monastère de Cerreto. 


[1077] GLosE Magistralis super Epistolas Pauli In pargameno. 

Latin 665. — Gr. in-fol., vélin, xive siècle. — Reliure maroquin 
rouge du xvil‘ siècle, aux armes de France sur les plats. — Fol. 1 
r°, anc. n°: septante cinq — 43 — 3585. — Fol. 2 r° : Armoiries 
avec les initiales I. O. — Fol. 283 r° : Domini Johannis de Ferufinis 
sum. — Ce ms. a 283 feuillets. [1 provient de Naples. 
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[1078] GREGORH Moralia. 

Latin 2219. — Atlas, vélin, xuie siècle. — Enluminures. — Reliure 
moderne. — Fol. 4 r°, anc. n° : CLvII — 457 — 3587. — Ce ms. a 
932 feuillets. Il est annoté de la main de Pétrarque auquel il a ap- 
partenu. Il provient de Pavie. 


[41079] GREGORII Omelie quadraginta {n pargameno. 

Latin 225. — In-4, vélin, xt‘ siècle. — Enluminures. — Reliure 
maroquin rouge du xvii° siècle, aux armes de France sur les plats. 
— Fol. 4 r°, anc. n° : MDCCXCVII — 14947 — 4048. — Fol. 170 v° : 
Liber Sancti Petri de Cereto. — Ce ms. a 170 feuillets. Il provient 
de Cerreto puis de Pavie. 


[1080] GREGoORII Libri quattuor dyalogorum |Fol. 433 v°] In pargameno. 
Latin 2275. — In-4, vélin, xive siècle. — Miniatures. — Reliure 
moderne aux chiffres de Louis XVIII. Au v° du 1er feuillet de garde 
la table. Fol. 1 r°, anc. n° : MDCCXLI — 1034 — 4047. — Ce ms. a 
79 feuillets. Le style des miniatures indique une provenance mila- 
naise. Ce ms. a dù faire partie de la bibliothèque de Pavie. 


[1081] GREGORI Dyalogus. 


Latin 2276. — In-4, vélin, xv* siècle. — Reliure moderne. — Fol. 
4 r°, anc. n°: MDCCXLI — 104) — 5667. Fol. 172 vo : Messere de 
Petre de Gelares. — Ce ms. a 172 feuillets. Il provient de Naples. 


_{4082] GREGORI Pape Libri Moralium in pargameno. 

Latin 2215. — In-8, vélin, xive siècle. — Reliure maroquin rouge 
du xvie siècle, aux armes de France sur les plats. — Fol. 4 r°, anc. 
nos : 4037 — 103. — Ce ms. a 80 feuillets. Il est mutilé au début et 
à la fin. Je pense néanmoins qu'il convient. 


H. 


[1083] Hisronia Ecclesiastica Eusebii Cesariensis. 


Latin 5081. — Gr. in-fol., vélin, xve siècle. — Enluminures. — 
Reliure moderne aux chiffres de Louis XVIII. — Fol. 4 r°, anc. n®*: 
XV — 20 — 3622. — Fol. 193 v° : Anno salulis humanae uccccixxx 
et xx mensis Martii opus hoc praeclarissimum Florentiae absolutum 
est : die autem iovis hora vero diei xxia.... — Ce ms. a 1493 feuillets. 
Sa provenance est florentine, son écriture de l’école de Vespasiano 
dei Bisticci, et ses enluminures de celle d'Attavante. Je crois qu’il 
convient à l’article 1085. 


[1084] Historia Scolastica In pargameno. 
Latin 9714. — In-fol., vélin, xive siècle. — Reliure moderne aux 
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chiffres de Charles X. Au r° de la garde : In tabula VI. — Fol. 4 r° : 
[ste historiae scolasticae concessae sunt fratri Ricardi de Tridento (?) 
ordinis minorum. — Anc. n° : MDxC — 4203. — Supplément latin 
841 — 5115. — Ce ms. a 168 feuillets. 


[. 


[1085] IHERONIMI Epislolarum Septem magna volumina (/n marg. : 
- Septem magna volumina). 

Ces sept mss. contenant les lettres de saint Jérôme inventoriées à 
cet article ne semblent pas avoir été tous conservés à la Bibliothèque 
nationale. Je n'ai trouvé que cinq mss. pouvant convenir, et encore 
je doute qu'ils s'identifient à ceux de l'article 1085, parce qu'ils ne 
sont pas tous dans un grand format comme c'est indiqué; de plus, 
il me semble que ces sept mss. devaient contenir d'autres œuvres 
de saint Jérôme qui n'ont pas été indiquées, car la correspondance 
de ce Père de l'Église, si considérable qu'elle soit, n'a jamais dû 
l'être suffisamment pour remplir autant de grands volumes. [mpri- 
mées, les lettres de saint Jérôme, au nombre de 4150, n'occupent 
en effet qu’un volume dans l'édition de Migne. 

— Latin 1859. — In-4, vélin, me siècle. — Cartonnage moderne. 
Anc. garde r°, anc. n°: Super VIta tabula Theologie liber IX. Au 
v° : Sunt libelli Jeronymi : 

De optimo interpretandi genere 

De Ephot, etc. 

De aliquot vocabulis, etc. 
Cette note est de Gosselin. — Fol. 1 r° : MccccLi — 1584 — currv — 
3993. — Fol. 93 v° : Hieronymo antico — Joan Marco. 

Latin 1890. — Atlas, vélin. — Florence, 13 octobre 1483. — Reliure 
moderne. — Fol. À r°, anc. n° : CLXXXVI — 186 — 3628. — Fol. 18. 
Enluminure de page pleine avec les armes de Georges d’Amboise. 
Fol. 439 (le dernier) la date déja mentionnée. — Ce ms. contient la 
première partie des lettres de saint Jérôme. 

Latin 1891. — Atlas, vélin. — Florence, 17 novembre 1484. — 
Reliure moderne. — Fol. 4 r°, anc. n° : CLXXII — 173 — 3629. — 
Fol. 1. Enluminures avec, en marge, les armes de Georges d'Am- 
boise. — Ce ms. a 566 fol. et contient la 2e partie des lettres de 
saint Jérôme. 

Latin 1893. — Gr. in-fol., vélin, xve siècle. — Reliure moderne. 
— Fol. 1 r°, anc. n° : xxIX — 29 — 3627. — Enluminures du 
Xve siècle. — Sur la tranche les armes de Georges d'Amboise. — 

_Ce ms. a 170 feuillets. 
Latin 1896. — In-fol., vélin, xiv* siècle. — Reliure maroquin 
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rouge. — Gardes anc., au r° anc. n°: 111 ta{bula) V — ; au v° Table 
du ms. Fol. 4 r°, anc. n° : CCxxxIX — 239 — 3824. — Ce ms., qui 
est enluminé, a 219 feuillets. [1 provient sûrement de Blois, comme 
l'indique la tablette où il était placé dans la bibliothèque. 


[1086] INNocENTIUS Papa Super psalmos Una cum Theodoro pro su- 
perbia carnis In pargameno. 

Latin 426. — In-fol., vélin, xiv° siècle. — Reliure maroquin 
rouge du xvie siècle, aux armes de France sur les plats. Fol. 1 r°, 
anc. n° : MDCCXXXVI — 4120 — 690. Fol. 2 v°, Table. — Ce ms. 
comprend : 4° Les septem psalmos pœnitentiales commentés par 
Innocent III, fol. 3 à 77 ; 2° l'Expositio S. Thomae super Ave Maria, 
fol. 79 à 80 vo ; 380$. Iheronymi ad Paulam et Eustochium, fol. 80 v° à 
81 ; 4° Theodori pro superbia carnis, fol. 81-82; 5° De Nativitate 
Christi et De mensium nominibus, fol. 82-83 ; 6° Senecae liber de 
Clementia, fol. 85-86. — Ce ms. à 2 col. avec annotations margi- 
nales, bien qu'aucune provenance antérieure au xvir* siècle ne 
soit indiquée, me semble convenir. Il est de 87 feuillets, le dernier 
en papier, plus six gardes en papier. 


[4087] [Fol. 434 r°] INNocENTius De contemptu mundi In pargameno. 
Latin 3612 4. — Petit in-8, vélin, xive siècle. — Reliure moderne. 
Au v° du 1° feuillet de la garde de papier : De Contemptu mundi 
— [Innoc. pp. III. — Au 2° feuillet de garde : Notes diverses et pas- 
sages palimpsestes. — Fol. 1 r°, Iste liber d. Francisci de .…. ignosis 
legum professoris eximii. Anc. n°: MDCCCCXXXV — 1082 — 4399. — 
Fol. 40 r° : Iste Ovidius est Blaxinus de Coranziis et de Vadie alias 
scolares Magistri.... — Au v° : Magister Mafolus.….. Ces notes sont 
à peu près illisibles ; il y en a d’autres qui sont grattées. — Ce ms. 

a 40 feuillets. Il me parait convenir. 


[1088) JoHANNEs Capreoli super Tertium Sententiarum. 
Latin 3084. — In-4, papier, xive siècle. — Reliure moderne. — 
Fol. 1 r°, anc. n°: MDCCLXXI — 685 — 5672. — Fol. 183 r°, d ur 1x d. 
Ce ms. a 183 feuillets et provient de Naples. 


[1089] JoHaANxEs Capreoli super primum Sententiarum. | 
Latin 3085 À. — In-fol., vélin, xive siècle. — Reliure moderne. 
— Gardes anciennes. — Fol. 4 r°, anc. n° : II tabula. — mMMcoxvn 
— XI — 33 L — 19255 — 5661. — Au fol. 170, au-dessous d'une men- 
tion grattée : Iste liber est ad usum dni fr... , et une signature 
en caractères grecs : POBEPTYM. — Ce ms. a 170 feuillets et pro- 
vient, ce me semble, de Naples. 


[1090] JonaNxes Capreoli super primum Sententiarum. 


Ce ms. ne se trouve plus à la Bibliothèque nationale. Il me 
semble que c'était la première partie du latin 3084 (v. art. 1088). 
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[1091] JonanNes Capreoli super quartum Sententiarum. 


Latin 3032. — In-fol., vélin, xiv° siècle. — Reliure moderne. — 
Fol. 1 r°, anc. n° : huit cens trente huit — 33 libri — 356 — 3906. 
— Ce ms. de 330 feuillets me semble provenir de Naples. 


[1092] JonanNEs Nannius ordinis predicatorum De futuris Christiano- 
rum triumphis Expositio quedam succinta super Apocalipsim. 


Latin 7335. — In-8, vélin, xv° siècle. — Reliure Henri IT. — Ce 
ms. contient cinq ouvrages primitivement séparés. Les 4° et be con- 
viennent à l’article 1094 (feuillets 134 à 139 et 144-166). — Fol. 166 
v® : Pour Maistre Jean Roussel. — J'indique ce ms. sans être certain 
qu'il s’identifie à l'article 1094. 


[1093] Isinort Ethimologie. 

Latin 7676. — Petit in-8, papier, xve siècle. — Reliure à ais de 
bois couverts de veau brun estampé. Au r° de la 1° garde : Conte 
de Ducento. Fol. 1 r°, anc. no* : MDvI1 — 1647 — 6067. Fol. 241 v° : 
D. vu. d. Au v° du 2e ais de la reliure : Gramatica. — Ce ms. a 241 
feuillets, plus 5 feuillets blancs non chiffrés, et les gardes. — IL 
provient de Naples. 


[1094] Isinorus Super veteri testamento Incompletus Cum quibusdam 
Super {Fol. 1434 v°] Librorum Josue In pargameno. 


Latin 82. — In-fol., vélin, xure siècle. — Reliure maroquin rouge 
du xvie siècle, aux armes de France sur les plats. Fol. À r°, anc. 
n° : 3806 — 102. Ce ms. est incomplet au commencement et à la 
fin. La 1r° partie du fol. 4 au fol. 64 est à 2 colonnes, — la 2° partie 
va du fol. 62 au fol. 139, est à longues lignes. Ce ms. contient de 
jolies lettres majuscules enluminées. 


{1095] Isiborus De summo bono Cum quibusdam sentenciis Hugonis. 
Incompletus. 


Latin 2542. — Petit in-8, vélin, xim* siècle. — Reliure moderne 
aux chiffres de Louis-Philippe. — Fol. 1 r°, anc. n° : MMDXXXVI — 
1661 — 4098. — Fol. 142 v° : Princeps de Ussegrancio. — Ce ms. a 
142 feuillets. Il provient de Naples. 


[1096] Isibori Sinonima Cum vita beati Johannis Alexandrini Episcopi 
In pargameno. 


Latin 2318. — In-8, vélin, x° siècle. — Reliure moderne aux 
chiffres de Charles X. — Fol. 4 r°, anc. n° : MLX — 1150 — 983 — 
4052. [ste liber est fratris pletri).…. Ce ms. a 72 feuillets. Sans pro- 
venance certaine antérieure au xvu° siècle. 
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[1097] LEGENDA Sanctorum. 

Latin 5631. — Petit in-8, vélin, xiv* siècle. — Reliure moderne 
aux chiffres de Charles X. — Fol. 4 r° : Mucuit — 23144 — 4492, — 
Fol. 584 vo : Duca de Amerfe. — Ce ms. a 584 feuillets. Il provient 
de Naples. 


[1098] LEGENDA Sanctorum. 

Latin 5680. — Petit in-8, vélin, xiv° siècle. — Reliure veau brun 
aux chiffres de Charles X. — Fol. 4 ro, anc. n°* : MDCCCCLXXVII — 
2203 — 4607. — Fol. 335 v° : de Camera compotorum blesis. — Ce 
ms. a 335 feuillets cotés au xiv° siècle 1-CCCXXXV. 


[1099] LEGENDA Sanctorum In pargameno. 

Latin 5393. — In-4, vélin, xiv° siècle. — Reliure maroquin rouge 
du xviie siècle, aux armes de France sur les plats. Au r° ‘de la {re 
garde : Iste liber est mei Bernabei Rabey et finitum per me Am- 
plino (?) de expositione dominica b.……. quondam canonici 
Sanctae Ecclesiae Atrebatensium. — Ce ms. a 332 feuillets et les 
gardes non chiffrées. 


[1100] Li8ER de Infantia salvatoris In pargameno. 

Latin 2688. — In-8, vélin, xive siècle. — Miniatures. — Reliure 
à ais de bois couverts de veau brun. — Au vo de la ire garde : 
+ Quatro opere : de Infantia salvatoris. — Istoria rex Abagarus 
cum historia de sudario Domini. — Sermo Sancti Anselmi de pas- 
sione Domini. — Sermo in catedra beati Petri Apostoli. — Fol. 4 re, 
anc. n°: MMDL — 1697 — 4316. — Ce ms. a 129 feuillets et deux 
blancs. Il me semble d'origine napolitaine. 


[4101] LiBELLUS de mutuo amore dei Ad [fol. 135 ro] virgines deo 
sacratas, In pargameno. 

Latin 3503. — Petit in-8, vélin, xive siècle. — Reliure en veau 
brun du xve siècle. — Au r° de la garde, anc. n° : 35. — Fol. 1 r°, 
anc. n°®%: MMLXXI — 1500 — 4541. — Au r° du 2e plat sur une feuille 
de parchemin : De mutuo amore dei. — Ce ms. a 37 feuillets, plus 
les gardes. 1] provient sûrement de Naples. 


M. 


[1102] MaRIE Virginis Laudes Et miracula Et speculum anime In 
gallico Et In pargameno. 
Latin 1147. — Petit in-8, vélin, xv° siècle. — Reliure en veau 
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citron, aux armes de Charles X. — Fol. 1 r°, anc. n°? : MMCCCLXXXVIII 
— 1506 — 6240. — Ce ms. comprend : 40 Officium trium SS. Maria- 
rum. — 2% Des vers français en l’honneur des trois Marie par 
l’évêque de Laon. — 3° Miracula Mariarum, du même auteur. — 1] 
a 13 feuillets. Le début du ms. manque. Il me parait convenir. 


[1103] Missa Beati Basilii Et Chrisostomi e greco traducta Una cum 


responsione facta Oratoribus Regis francie ab Oratore regis Sicilie 4 In 
eodem opus domini Bartholomei archiepiscopi panormitani Grecum 
et Latinum Una cum passione domini — Elegantissima Coram Papa de- 
clamata Cum multis aliis. 


Je n'ai retrouvé dans le catalogue des mss. latins aucun ms. 
pouvant convenir à cet article. Quelques mss. contiennent les messes 
de saint Basile et de saint Jean Chrysostome, mais aucun avec la 
réunion des autres traités mentionnés. Remarquons que c'est 
Nicolai et non Bartholomei..….. panormitani, qu’il aurait fallu écrire. 


[1104] MrmACuLA Beati Johannis De Capistrano Ordinis Minorum. 


Cet auteur ne se trouve pas mentionné dans le catalogue des mss. 
latins de la Bibliothèque nationale fait au xvinie siècle. Des sermons 
de Jean de Capistran sont conservés sous le n° 9608 du nouveau 
fonds latin. 


N. 


[4105] NicnoLaus De Lira super totum vetus ac novum testamentum 


In quinque magnis voluminibus. 


I. Latin 394. — Gr. in-fol., vélin, xv° siècle. — Enluminures. — 
Reliure en veau xvui siècle. — Armoiries. — Fol. 4 r°, anc. n° : 
90 — 93 — 37295 — 91, — Ce ms. a 257 feuillets. 


IT. Latin 460. — Gr. in-fol., vélin, xve siècle. — Enluminures. — 
Reliure maroquin rouge du xvie siècle aux armes de France sur 
les plats. — Armoiries. Fol. 1 r°, anc. n° : 3728 — 134. — Ce ms. 
a 280 feuillets. 


NI. Latin 361. — Gr. in-fol., vélin, xve siècle. — Enluminures. 
— Mème reliure que le précédent. Fol. 4 ro, anc. n°: 133 — 3727 
— 20. — Ce ms. a 334 feuillets. 


IV. Latin 430. — Gr. in-fol., vélin, xv* siècle. — Enluminures. 
— Mème reliure que les deux précédents. — Armoiries. — Fol. À 
re, anc. n° : 24 — 132 — 3729. — Ce ms. a 245 feuillets. 

V. Latin 490. — Gr. in-fol., vélin, xv° siècle. — Enluminures. — 
Mème style que les précédents et armoiries. — Fol. 4 r°, anc. n° : 
26 — 39 — 3726. — Ce ms. a 347 feuillets. — Ces cinq mss. me 
semblent convenir à l’article 4105. 
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[1106] [Fol. 435 v°] Nicolaus de Lyra super totum vetus ac novum 
testamentum In quinque mediocribus voluminibus Impressus. 

Vélins imprimés 418 à 122. — In-4, reliure veau citron, aux armes 
de Henri II estampées sur les plats. Sur les gardes de chacun des 
volumes les anc. n°’ : 429 à 433 — six cens cinquante quatre à six 
cens cinquante huit. Titres des 5 vol. manuscrits. Les premiers 

_ feuillets de chaque volume ne sont pas chiffrés et contiennent une 
table. Les deux premiers volumes ont même pagination suivie et 
ne formaient à l’origine qu’un seul tout imprimé pour Ant. Vérard, 
le 16 avril 1511, à Paris. Le tome III a été imprimé pour A. Vérard, 
le 28 septembre 1511, le tome IV le 7 mai 1512, et le tome V le 
8 août 1518, aussi pour A. Vérard. Ce sont cinq très beaux vélins 
imprimés avec de très nombreuses peintures dont certaines sont 
en pleine page. Je n'hésite pas à les identifier avec ceux qui sont 
mentionnés dans cet article, bien qu’ils n'aient pas conservé la re- 
liure primitive, et qu'ils ne portent ni les armes de France, ni 
celles de Louis XII à qui ils ont dù ètre offerts par A. Vérard. 


0. 


[4107] OMELIE doctorum À dominica prima adventus usque ad resur- 
rectionem In pargameno. 
Latin 797. — In-fol., vélin, xine siècle. — Reliure maroquin 
rouge du xvie siècle, aux armes de France sur les plats. — Fol. 1 
r°, anc. n° : 341 — 3635. — Sermones a dominica prima de adventu 
— usque ad resurrectionem. Ce ms. a 321 feuillets, et doit conve- 
nir à l’article 1109. 


[1108] Owiciarius Doctorum Origenis, Augustini, Ambrosii Et alio- 
rum In pargameno. 
Latin 3790. — In-fol., vélin, xute siècle (1128). — Reliure maro- 
quin rouge du xvie siècle, aux armes de France sur les plats. — 
Au ro de la garde : Theologia. Quarta tabula. IX. — Fol. 4 r°, anc. 
no : 452 — 3759, — Fol. 143 v° : ANN DNi Mcxxvit. Explicit liber 
SERMONVM. — Ce ms. de 143 feuillets contient 49 sermons. 


41409] OMELIE Plurimorum Doctorum a dominica prima adventus 
usque ad quinquagesimam. 

Latin 3578. — Petit format, vélin, xive siècle. — Reliure aux 
chiffres de Henri II. — Fol. 4 ro, anc. n° : MDCCXxvI — 2002 — 
4383. — Fol. 139 v° : Intitulato LxuII. — Ce ms. a 139 feuillets. I] 
provient de Naples. 


[4440] OmELIE Et Sermones sacrorum doctorum In adventu domini 
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In prima dominica adventus usque ad dominicam In ramis de tempore 
et festis Cum quibusdam feriis quadragesime In pargameno. 


Latin 3571. — Très petit format, vélin, xive siècle. — Reliure 
veau brun estampée. Au r° du {er plat, étiquette en caractères 
gothiques : Sermones predicabiles. Fol. 4 ro, anc. n°: MMCLXXIx — 
1515 — 4532. — Ce ms. a 152 feuillets. Il me semble provenir de 
Naples. | 


[1141] ORIGENES Contra Celsum. 


Ces deux articles 1111 et 1112 ne se trouvent représentés par 
aucun manuscrit latin à la Bibliothèque nationale, ce qui me fait 
croire que c'étaient deux mss. grecs ; l'un, le ms. grec 945, xv° siè- 
cle, papier, 325 feuillets, ne convient peut-être pas, étant en 4 vol. 
ll provient pourtant de Fontainebleau, et a pu être à Blois. 


{1112] ORIGENES Contra Celsum. 


Voy. l’article 1111. Suppl. grec 616. In-fol., vélin, xive siècle, 
365 fol. Copié en 1340 par le moine Lucas. — Je propose ces deux 
mss. grecs pour les articles 1111 et 4112 à défaut de mss. latins, 
sans affirmer qu'ils aient jamais fait partie de la bibliothèque de 
Blois. 


[1113] ORIGENES Super Cantica canticorum In pargameno. 


Latin 4635. — In-4, vélin, xive siècle. — Cartonnage moderne. 
— Fol. 4 r°, anc. n°: : Cod. Colb. 1476. — Regius 3956. — Origenes 
super Cantica canticorum. — Plus bas, une provenance grattée. — 
Ce ms. a 55 feuillets. Il est très incertain qu'il ait fait partie de la 
bibliothèque de Blois en 1518. 


P: 


(1414] Peraus de Candia Super Primum et Secundum Sententiarum. 


Latin 3052. — In-fol., vélin, xiv° siècle. — Reliure aux armes de 
Colbert. — Fol. 3 ro, anc. n° : Cod. Colb. 2324. — Reg. 3913 — 49, 
— Fol. 228 v° : Beatae Mariae de Noa Ebroycensis. — Ce ms. a 228 
feuillets. Provenant de Colbert, il est très incertain qu'il ait fait 
partie de la bibliothèque de Blois au xvi* siècle. 


[1115] PHILOMENA Johannis de Hoesdeme clerici Regine Anglie de 
Nativitate, Passione et Resurrectione domini, Rithmice composita In 
pargameno. 


Latin 3757. — Très petit format, vélin, xine siècle. — Cartonnage 
moderne. — Fol. 4 r°, anc. n°: MMCLII — 4469 — 4664, — 4re garde 
finale, r° : de camera compotorum blæsis. 

Meditationes de Vnedino (sic). 
— Ce ms. a 57 feuillets de texte, plus les gardes. 
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[1116] PosriLca Super Genesim Et danielem In pargameno. 

Latin 424. — In-fol., vélin, xive siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de veau brun estampé. — Fol. 1 ro, anc. n°* : MDCXvVI — 
742 — 3858. — Fol. 274 v° : nuxx xx d. — Ce ms. a 274 feuillets. 
— Le latin 366 est peut-être préférable. In-fol., vélin, xiv° siècle. 
Reliure maroquin rouge du xvii* siècle, aux armes de France sur 
les plats. — Fol. 1 r°, anc. n° : MDCxvII — 709 — 5090. — Tabula 
ua, — Ce ms. a 89 feuillets. La provenance de Blois est certaine, 
vu l'indication de placement. 


[1117] PosriLLa Super quosdam psalmos et versus psalterii In parga- 
meno. 
Latin 431. — In-fol., vélin, xiv° siècle. — Cartonnage moderne. 
— Fol. 1 r°, anc. no: MDCCx — 1076 — 5663. — Au v° de la garde 
finale : Iste liber constat Johanni Comiti Engolismensi, — Ce ms. a 
116 feuillets, plus les gardes non chiffrées. 


[4418] PosTiLzA Quedam super psalterium Que Incipit : 4 Aut domi- 
nis ad Moysen facies michi tentorum In Introitu [fol. 436 vo] taberna- 
culi. { In eodem Innocentius de vilitate conditionis humane Cum qui- 
busdam Sermonibus In eodem distinctiones super sacram scripturam 
Secundum ordinem Alphabeti Cum opusculo Bede de proprietatibus 
rerum seu ditionum. 

Latin 457. — In-fol., vélin, xiv° siècle. — Cartonnage moderne. 
— Fol. 1 r°, anc. n° : MDCCXXVIN — 576 — 8854. — Fol. 82 r° : Ka- 
rolus XI N° x. dux Aurelianensis, etc. — de camera compotorum 
blœæsis. — Ce ms. a 82 feuillets. Il provient de Charles d'Orléans. 


[11449] PosTizLa Sancti Thome super Job In pargameno. 

Latin 405. — In-fol., vélin, xiv° siècle. — Reliure moderne. — 
Garde r° : VII (probablement Tabula VII»). — Fol. 1 r°, anc. n° : 
huit cents quarante-quatre — 767 — 3850. — Ce ms. a 152 feuillets. 
Au v° du dernier feuillet une provenance a été grattée. 


[4120] ProxosrTicoN futuri seculi Juliani Episcopi Toletani Una cum 
Libro de Exemplis et articulis fidei. 
Latin 2338. — In-fol., papier, xve siècle. — Enluminures. — 
Cartonnage morderne. Au r° de la 4re garde : In theologia n° VIIIT. 
— Au r° de la 2 garde : Conte de Ducento. — Vt® — XVII. — Fol. 
4 re, anc. no® : MMCCCXCVI — 1869 — 5687. — Ce ms. a 78 feuillets. 
Il provient de Naples. 


[1121] Prosrer De vita contemplativa In pargameno. 


Un seul ms. de la Bibliothèque nationale contient uniquement 
cet ouvrage, mais provenant de Phil. de La Mare, il ne convient 
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pas. Les mss. latins 2151 et 2159, l’un du xi°, l'autre du x1, la con- 
tiennent aussi, mais avec d'autres écrits, c'est pourquoi je doute 
qu'ils conviennent l’un ou l’autre. 


[1122] ProsPERI Epigrammata In pargameno. 
Latin 2775. — Petit in-8, vélin, xiv* siècle. — Reliure moderne 
aux chiffres de Charles X. — Fol. 4 ro, anc. n°: MCCCCLV — 4591 — 
4328. — Ce ms. a 36 feuillets, plus trois feuillets blancs non chiffrés. 


Il n'a pas de provenance antérieure au Xvii siècle; l'identification 
est donc peu certaine. 


[4193] PsazTERI Expositio Ex dictis Augustinis In pargameno. 
Latin 424. — In-fol., vélin, xiv° siècle. — Reliure à ais de bois 
couverts de veau brun estampé. — Fol. 4 r°, anc. n° : MDCXVIN — 
742 — 3853. — Fol. 254 v°, anc. n% : aux X) x d. — Ce ms. a 274 


feuillets, plus les gardes. Il me semble mieux convenir à cet ar- 
ticle qu'à l'article 1118. 


[1124] PsarTenu Expositio per Magistrum Sentenciarum In parga- 
meno. : 

Latin 436. — In-8, vélin, xuie siècle. — Enluminures. — Reliure 

moderne. — Fol. 4 r°, anc. n°: MCCLXXIH — 4048 — 4152. — Fol. 

155 v° : Karolus. XI H 80. — de camera compotorum blæsis. — Ce 


ms. a 455 feuillets, dont plusieurs sont intervertis. Il provient de 
Charles d'Orléans. 


[1495] [Fol. 137 r°] PsazTERIt Expositio per dominum Johannem de 
turre cremata Impressus In papiro. 


Impr. réserve A. 1386. — In-fol., pap., s. I. n. d., goth. Titre : Glosa 
psalterii Johannis de Turre Cremata. — Anc. n° : 114. Cet incu- 
nable est relié maroquin rouge du xvu: siècle, aux armes de France 
sur les plats. Il contient aussi la Corona beatae Mariae Virginis. Je 
le mentionne, bien qu'il ne soit pas certain qu’il convienne. Quatre 
autres exemplaires ont une provenance certaine qui les exclut. 


[4126] Perrus Manducatoris Super Epistolas Pauli In pargameno. 


Latin 661. — In-fol., vélin, xiv* siècle. — Miniatures. — Reliure 
à ais de bois couverts de velours vert. — Garde r° : Commentarii 
in Epistolas Pauli — tabula VIt, VIT, — Fol. 4 r°, anc. n° : 350 — 
cinq cents trente vi — 3720. — Fol. 320 r° : de camera compolo- 
rum blæsis. — Ce ms. a 230 feuillets, plus les gardes. 


Q. 


[1127] QuEsTionEs Super Secundum et primum Sentenciarum. In 
pargameno. 
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Latin 3085 4. — In-fol., vélin, x1v° siècle. — Reliure moderne. — 
Fol. 4 r°, anc. n°: Tabula VI X[. — muccxvi. B xl. — 19255 — 
5661. — Fol. 170 v° : Iste liber est K. fratris domini... ordinis.... 
Ce ms. a 170 feuillets, plus les gardes. 


R. 


[1128] Razgi Samuel de Adventu messie. 


Latin 3362. — In-fol., papier, xv° siècle. — Reliure moderne. Au 
r° de la garde : lo conte de ducento XIX. Ce feuillet est suivi de 
six feuillets blancs préliminaires. — Fol. 1 r°, anc. n° : MDCCCLXXxvI 
— 626 — 5094. — Est post hunc libellum alter Petri Cavalaniani 
Cesaraugustani Tarraconensis De fide in Christum adversus Judæos 
et Sarracenos. Fol. 448 r° : Finis libri Petri Cavalaniani Tarraco- 
nensis De fide in Christum Jesum Contra Sarracenos et Judæos. — 
Le 1er traité est de Rabbi Samuel, le 2° de P. Cavalanianus. Sur le 
r° du 2° feuillet de la garde finale : In theologia no vu. — Ce ms. 
a 148 feuillets, plus les gardes. Il me parait provenir de Naples. 


[1429] RicaarDus De sancto victore De duodecim patriarchis In par- 
gameno. 

Latin 3314. — In-8, xiv° siècle, papier. Le 2° traité de ce ms. — 
Le 3° feuillet est en vélin, et ce ms. peut peut-être convenir à cet 
article. Sur ce feuillet sont peintes les armes de Jean d'Angoulême 
duquel provient le manuscrit. Il a pour titre : Orationarium Petri 
Poqueti et contient plusieurs sermons copiés « en commande de 

feu l’arcevesque de Reims ». 


[1430] Ricuarous De sancto victore De remissione culpe. 


Require. In Libro 4 Augustinus de predestinatione dei. 
Voy. article 1048. Latin 2103 où se trouve ce traité. 


S. 


[11431] Scorus Super primum sentenciarum. 


Les trois manuscrits de J. Duns Scot conservés à la Bibliothèque 
nationale, provenant l'un de Georges d’'Amboise (du xve siècle), et 
les deux autres de Colbert (du xiv° siècle), ne conviennent ni à cet 
article ni aux deux suivants. Les mss. de ce commentateur prove- 
nant de Blois ne me semblent donc pas avoir été conservés. 


[11432] Scorus Super Secundum sentenciarum. 
Voir la remarque de l’article 4131. 


[1133] ScoTus Super Quarlum sentenciarum. 
Voir la remarque de l'article 1131. 
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(1434) Scori Additiones super primum sentenciarum. 


Aucun ms. provenant de Blois n'a été conservé de cet ouvrage 
à la Bibliothèque nationale. Les deux mss. déjà mentionnés, prove- 
nant de Colbert, contiennent des additions, mais ils ne forment 
pas un tout séparé. | 


[1435] SCRUTINIUM Scripturarum. 


Latin 574. — Petit format, papier, xv° siècle. — Reliure ancienne, 
veau recouvrant des ais de bois Sur le 2° plat, à l'extérieur : Trac- 
latus de ratione (?) fratis Anthonii. — Anc. n°: {re garde ro : li'2. 
XLI — d. HiXL XI. — Fol. 4 r° : MpLvin — 1460 — 6496. — Le scru- 
tinium Scripturarum de Paulus Burgensis de Sancta Maria va du 
fol. 74 au fol. 1441. — A la fin du ms. sur une garde en vélin au v° : 
Duca de Amerfe, et sur le v° du plat: In Theologia n° vi. — Ce 
ms. provient de Naples. 


[1136] SCRUTINIUN Scripturarum. 


Ce ms. ne se retrouve plus à la Bibliothèque nationale : le ms. 
latin 574, déjà mentionné, est le seul qui contienne cet ouvrage. 


[1137] SERMONES De Sanctis de Utino ordinis predicatorum. 


Latin 3578. — Petit in-8, vélin, xive siècle. — Reliure aux chiffres 
de Henri II. — Fol. 4 ro : Sermones varii. AncC. n°% : MDCCCXXVI — 
2002 — 4383. — Fol. 139 v° : Inventorium IV TITI. — Ce ms. a 139 
feuillets. Cette identification est incertaine. Il s’agit peut-être d’un 
recueil de sermons de Sante de Urhino (1290) ou de Sanctus (Tho- 
mas) de Aquino. 


[1138] SERMONES Leonis pape. 


Latin 2159. — In-fol., vélin, xiv* siècle. — Reliure moderne. — 
Fol. 4 r°,anc. n° : cccxut — 313 — 3790. — Fol. 158 vo : de Camera 
compotorum blœæsis. — Ce ms. a 158 feuillets. 


[11391 SERMONES Roberti de Licio de Adventu. 


Latin 3803. — Gr. in-fol., vélin, x1v° siècle. — Reliure maroquin 
rouge du xvie siècle, aux armes de France sur les plats. — Fol. 1 
ro, anc. n° : Sermones de Adventu Domini de Nativitate. — Anc. 
n° : 3844. — Fol. 18 in fine : x. — Ce ms. a 18 feuillets. 11 est sans 
nom d'auteur. 1] est douteux qu'il convienne. 


[1440] SERMONES Quadragesime qui [Fol. 138 r°} Intitulatur Gratia 
dei. 

Latin 3825. — Petit in-8, vélin, xuie siècle. — Reliure aux chiffres 

de Henri Il, avec le n° : LXvi. Sermones a prima Dominica adventus 

usque a Dominica Palmarum. — Fol. 1 r°, anc. n°* : McCur — 1320 
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— 4382. — Fol. 86 r° : Inventorié LXVIT. — Ce ms. a 87 feuillets. 
Il n'est pas certain qu’il convienne. 


[11411 SERMONES Sancti Bernardi In pargameno. 


Latin 3730. — Petit in-8, vélin, xie siècle. — Reliure aux armes 
de Henri IT, à son chiffre en maroquin citron avec le n° : xxxvii. 
— Fol. À r° : Sermones sancti Bernardi. — Anc. n°: : 2204 — 4605 
— V° : MDCCCLXXVII. — Fol. 264 v° : Inventorié XXXVII liber. — 
Ce ms. a 264 feuillets. 11 me semble convenir à l'article 4143. 


[4442] SERMONES Quidam de Sanctis In papiro. 


Latin 3580. — Petit in-8, papier et vélin, xve siècle. — Reliure 
veau citron aux chiffres de Charles X. — Sermones varii de tempore 
et sanctis. — Fol. 9 r° : 4535. — Ce ms. en mauvais état a 167 feuil- 
lets. C'est une identification peu certaine. 


(La suite prochainement.) 


P. ARNAULDET. 


ARCHIVES MUNICIPALES 


Communications et expéditions des pièces qui y sont déposées: 


« Tout citoyen peut demander, dans lous les dépôts, aux 
« jours et heures fixés, communication des pièces qu’ils ren- 
« ferment ; elle lui est donnée sans frais et sans déplacement, 
« avec les précautions convenables de surveillance. Les expédi- 
« lions ou extraits qui en seront demandés seront délivrés à 
« raison de quinze sous du rôle » (article 37 de la loi du 7 mes- 
sidor an Il). 

D'après l’article 58 de la loi du 5 avril 1884, « tout habitant 
« ou contribuable a le droit de demander communication sans 
« déplacement, de prendre copie lotale ou partielle des procès- 
« verbaux du conseil municipal, des budgets el des comptes de 
« la commune et des arrêtés municipaux. Chacun peut les publier 
« sous sa responsabilité ». 

Ces textes vont nous servir de point de départ dans l'exposé 
simple et pratique que nous désirons présenter sur la question 
que nous nous sommes posée, afin de renseigner nos lecteurs, 
dans les principales circonstances, sur leurs droits qu’ils mécon- 
naissent trop souvent. 

Du rapprochement des articles de loi cités plus haut, nous 
déduisons que tout citoyen, habitant ou non, contribuable ou 
non d’une commune, peut demander communicalion des,pièces 
déposées aux archives de cette commune. 

Celte communication doit ètre réglementée par les maires 


1. Nous emprantons au journal le Troyen, qui l’a publiée dans son numéro 
du 17 juillet 1910, l’intéressante consultation juridique que l'on va lire sur 
une question souvent débattue. 
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dans le but de concilier à la fois l'intérêt des particuliers et le 
service des bureaux de la mairie. Mais un maire outrepasserait 
ses droits en exigeant pour cette communication une demande 
en forme, en réservant de ne l’accorder que dans un délai de 
quinze jours et plus à compter de la demande, en limitant la 
durée de la communication à un quart d'heure et en interdi- 
sant de feuilleter les registres communiqués (Conseil d’État, 
7 août 1905). 

Pourtant, lesmaires ne sont pas tenus de communiquer loutes 
les pièces déposées dans les archives; certaines de ces pièces 
sont confidentielles ; d’autres n'intéressent pas le public. Nous 
pensons que lorsqu'un texte formel n’a pas lranché la question 
de savoir si tel ou tel acle peut être communiqué, le maire agil 
sagement en en refusant l'expédition ou la communication, sur- 
tout si, en l’oblenant, l'utilité qu'en retirerait le pélilionnaire 
n'est pas prouvée. 

Tout citoyen peut aussi copier el reproduire les Lableaux rec- 
tificatifs des listes électorales (Décret du 2 février 1852, art. 2), 
les listes électorales (mème décret, art. 7), les listes d'assistance 
médicale gratuite (Circulaire ministérielle intérieur, 18 mai 
1894), les listes d'assistance aux vieillards, infirmes et incura- 
bles (Circulaire ministérielle intérieur, 16 avril 1906). 

Les expéditions d’arrètés, de delibéralions, délivrées en pre- 
mier lieu, pour n'importe quel usage, ne sont pas soumises au 
droit d'expédition, mais loutes les expéditions ultérieures sont 
soumises à ce droit, qui est de O0 fr. 75 par rôle (recto et verso 
d'un feuillel) ; chaque page ne doit pas compter plus de vingl- 
cinq lignes de seize syllables, sauf compensation d’une feuille a 
l'autre, en ce sens que les quatre pages de chaque feuille ne 
doivent pas contenir plus de cent lignes. Ces expéditions ne 
peuvent être rédigées que sur papier timbré à 1 fr. 80, sauf lou- 
lefois celles qui sont délivrées en exécution de la loi du 22 avril 
1905, article 6 (vente, licitalion ou échange d'immeubles), les- 
quelles sont affranchies de tout droit de timbre. 
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ACTES DE L'ETAT CIVIL 


Depuis la loi du 30 novembre 1906 qui a modifié les articles 
45 et 51 du Code civil, les maires doivent refuser aux parti- 
culiers la communicalion des registres des actes de naïssance 
et ils ne peuvent plus délivrer des copies liltérales desdits actes 
qu’au pétilionnaire, à ses ascendants et descendants en ligne 
direcle, son conjoint, son tuteur, son représentant légal s'il est 
mineur ou incapable, après justification de leur qualité, ou à 
une personne pourvue d'une autorisation du juge de paix du 
canton où l’acte a élé dressé. Mais, par contre, l'extrait d’acle 
(ou bulletin), conforme au modèle annexéa la circulaire ministé- 
rielle justice du 31 décembre 1906, doit ètre délivré à la réquisi- 
lion de toute personne. 

Le coût d'un simple extrait d'acte de naissance est le mème 
qne celui de la copie conforme (Lettre ministérielle justice au 
préfet de la Seine, 9 avril 1880). Échappent seules à l'impôt les 
copies dépourvues de toute signature, timbre ou signe quelcon- 
que susceptible de les faire considérer comme provenant d’un 
dépositaire public (Décision du ministre des finances, 6 juin 
1889). 

Voici néanmoins quelques cas où lesdits extraits doivent être 
délivrés sur papier libre et gratuitement : 1° Expéditions d'actes 
de l'état civil pour le service de la Caisse des retraites pour la 
vieillesse (Loi du 20 juillel 1886); 2° id. pour le service de la 
Caisse d'épargne postale (Loi du 9 avril 1898) ; 3° id. pour les 
sociétés de secours mutuels (Loi du 1° avril 1898) ; 4° id. pour 
le service de l'assistance médicale gratuite et pour l’assistance 
aux vieillards, infirmes et incurables (Loi du 18 juillet 1893 et 
Loi du 14 juillet 1905); 5° id. pour les électeurs qui demandent 
leur inscription sur les listes électorales (Décret du 2? février 
1852, art. 24); 6° id. pour les victimes d'accident du travail 
(Loi du 22 mars 1902); 7° id. pour les enfants qui désirent ètre 
placés dans les ateliers et qui doivent être munis de livrets; 
8° id. pour le placement en nourrice des enfants au-dessous de : 
deux ans; 9% id. pour l'inscription sur les registres scolaires 
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des enfants de six à treize ans ; 10° id. pour l'inscription sur 
les tableaux de recensement des jeunes gens de vingt ans; 
11° id. actes de décès concernant les étrangers, à quelque 
nationalité qu’ils appartiennent, pour être transmis par le 
gouvernement français aux agents diplomaliques de leurs 
pays, etc., elc. 

Quand l'expédition des actes de l’état civil est faile sur papier 
libre, les mairies doivent toujours indiquer en vertu de quelle 
loi — ou à quelle administration — l'expédition est délivrée. 

Les personnes qui désirent obtenir des expéditions d'actes de 
l'état civil doivent au préalable adresser le montant des frais 
afférents à l’acte demandé. 

A. Communes de moins de 50000 ämes. — Pour les actes de 
naissance, de décès ou de publication de mariage : timbre, 
1 fr. 80; expédition, 0 fr. 30 ; légalisation, 0 fr. 25 ; total, 2 fr. 35. 
Pour les actes de mariage, de divorce ou d'adoption : timbre, 
4 fr. 80 ; expédilion, 0 fr. 60 ; légalisation, 0 fr. 25; tolal, 2 fr. 65. 
En plus de ces sommes, il est nécessaire d'ajouter les frais de 
poste. 

B. Communes de 50000 âmes et plus. — Le droit d'expédi- 
tion pour les actes de naissance, de déces et de publication de 
mariage est fixe à Ofr. 50; pour les actes de mariage, de 
divorce ou d'adoption, il est fixé à 1 fr. Enfin, à Paris, ce droit 
est de Ofr. 75 pour les trois premières sortes d'actes et de 
14 fr. 50 pour les trois dernieres. Ce droil est augmenté de 1 fr. 20 
s’il s’agit de l'expédition d'un acte d’élat civil détruit par l'in- 
cendie de 1871 et reconstitué (Loi du 5 juin 1875). Les droits de 
timbre et de légalisation sont partout les mêmes et égaux à 
ceux qui sont fixés ci-dessus pour les communes de moins de 
50000 âmes. | 

Les personnes dont l’indigence est constalée au moyen de 
pieces régulières ont droit à la délivrance d'extraits visés pour 
timbre gratis lorsque ces extrails doivent servir à leur mariage, 
à la légitimation de leurs enfants ou au retrait d'enfants déposés 
dans les hospices (Loi du 10 décembre 1850, art. 4). 

Le droit d'expédition des actes extraits des registres parois- 
siaux antérieurs à 1793 et conservés dans les archives des mai- 
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ries doit être calculé d’après le larif prescrit pour la délivrance 
ordinaire des actes de l’état civil. 

Quand une expédition d’acte est demandée avec indication 
d'une date approximative, le secrétaire de mairie n’est pas tenu 
de faire des recherches dans les registres de l’état civil; c’est 
au greffier du tribunal civil qu’est laissé ce soin (Cour d'appel de 
Bordeaux, 30 août 1880). Il est généralement percu un droit de 
0 fr. 50 pour la première année et 0 fr. 23 pour les années sui- 
vantes. 

Fréquemment, des personnes demandent des expéditions 
d'actes de l’état civil les concernant à la mairie du lieu où ces 
acles ont été dressés, alors qu’elles demeurent au chef-lieu d'ar- 
rondissement — ou très près — dont dépend celte mairie; elles 
ignorent qu'un double des registres de l’élat civil est déposé 
chaque année au greffe du tribunal de première instance et 
qu’elles n'ont qu'à s’y adresser pour se procurer les expéditions 
dont elles ont besoin. | | 


PIÈCES CADASTRALES 


Les particuliers ne peuvent lever aucune copie ou extrait des 
plans ou des matrices (Circulaire intérieur, 11 mai 1837) ; ils peu- 
vent seulement consulter les pièces cadastrales et prendre quel- 
ques noles et croquis visuels, en présence du maire ou du 
secrétaire de la mairie. | 

La délivrance des exlrails de plans est exclusivement réservée 
au directeur des contributions directes (Décision finances, 
13 mai 1897). I1 est seulement permis aux maires de délivrer, 
sur papier libre, des extraits de la matrice cadastirale. A joutons 
que ces extraits ne font pas foi en juslice ; sont seuls certifiés 
authentiques ceux qu'a délivrés le directeur des contributions 
directes. 

Voici le prix des extrails des matrices cadastrales ; 

Pour quinze articles — ou lignes — et au-dessous : 0 fr. 75. 

Extraits plus étendus : les quinze premiers articles : 0 fr. 75, 
et chaque article en sus : 0 fr. 03. 

(Décision ministérielle, 9 mars 1818.) 

Doivent êlre délivrés gratuitement les extraits de la matrice 
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cadastrale pour l'enregistrement des actes d'échanges d'immeu- 
bles ruraux, à la condition que la demande soil signée par les 
deux échangislies (Loi du 3 novembre 1884) et les extraits de 
déclaralion individuelle de dégrèvement de terres nouvellement 
plantées ou replantées en vignes (Circulaire intérieur, 3 mai 
1888). 

Les prix des copies des plans sont ainsi fixés : 

Pour dix parcelles ou au-dessous, sur une seule feuille : 2 fr. 

Pour chaque parcelle au-dessus de dix réunies sur la même 
feuille : 0 fr. 20. 

Pour copie d'une section entière, par parcelle : 0 fr. Où. 

Pour chaque parcelle sur une feuille séparée, avec DAeuen 
des riverains : 0 fr. 50. 

Les prix ci-dessus sont majorés de moilie quand les copies 
sont demandées avec traits coloriés. 


ÉTRANGERS. == CERTIFICATS D'IMMATRICULATION 


Les étrangers résidant en France (Loi du 8 août 1893) obtien- 
nent des extraits des registres d'immatriculation dans les 
mairies au prix de 2 fr. 10 (Limbre, 1 fr. 80; expédition, 0 fr. 30) 
dans les communes de moins de 50000 âmes, et au prix de 
2 fr. 30 (timbre, 1 fr. 80 ; expédilion, Ofr. 50) dans les communes 
de 50000 âmes et plus. 


LES 


ORIGINES DU DÉPOT LÉGAL 


Observations sur les ordonnances du 28 décembre 1537 
et du 17 mars 1538 


En publiant, sous les auspices de la Sociélé francaise de 
bibliographie, une « Histoire du dépôt légal ! », notre confrère 
M. H. Lemaitre vient de rendre un réel service à tous ceux qu; 
s'intéressent à l’éltude de la législation de l'imprimerie et de la 
librairie et à l’histoire de la formation des grandes bibliothèques 
publiques. Dans la premiere partie, qui est relative a la France 
el qui a seule paru jusqu'a présent, il a reproduit ?n exlenso ou 
analysé avec beaucoup de soin, à l'aide des documents en parlie 
inédits que lui fournissaient la Bibliothèque et les Archives na- 
lionales, l’ensemble des textes législatifs, des mémoires et des 
projets qui, depuis le xvi° siècle jusqu’au début du xx°, con- 
cernent cetle importante maliere; et il a fait précéder ces 
documents d’une introduction où sont examinées en termes 
sobres el précis toutes les questions que soulève le fonctionne- 
ment de celle instilulion, rendue si complexe par les préoccu- 
pations diverses qui ont successivement inspiré aux pouvoirs 
publics les prescriptions relalives au dépôt légal. | 

Mais la valeur même de cet excellent travail et l'autorité que 
lui donnera cerlainement le soin avec lequel il a été composé 
me font un devoir de signaler une erreur que je constate au 
début même de l'introduction, dans l'exposé des origines de 
l'institution; erreur assez grave, car elle modifie notablement 


1. Paris, A. Picard, 1910, in-8. 
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l’idée que l’on doit se faire des motifs qui ont inspiré à Fran- 
cois [°" la célèbre ordonnance de Montpellier, du 28 décembre 
1537, point de départ de l'institution. 

S'appuyant sur les considérations générales qui forment le 
préambule de cette ordonnance, M. Lemaïitre estime que Fran- 
cois [°° « puisa uniquement dans son goût des lettres l’idée du 
dépôt, et qu’en l’instituant, il n'eut d'autre but que d'enrichir sa 
bibliothèque ! »; et il ajoute : « De la censure, l'ordonnance 
de Montpellier ne fait nulle mention, et il n’y a pas lieu d'en 
être surpris. La royauté avait trouvé un moyen autrement effi- 
cace que le dépôt pour surveiller les productions de l’imprime- 
ric; elle exigeail qu'avant d'être imprimé, lout livre fût examiné 
par des censeurs. A côlé de cette mesure préventive, la remise 
postérieure d’un exemplaire élait entièrement superflue ?. » 

Mème à s’en tenir uniquement aux termes de l'ordonnance 
de 1537, cetle manière de voir n'est pas entièrement juste. L'or- 
donnance vise deux calégories de livres : ceux qui sont impri- 
més en France, et ceux qui y sont importés de l'étranger. Pour 
les premiers, il est exact que rien, dans la teneur de l'ordonnance, 
n'indique qu’il y ait un rapport direct entre le dépôt exigé et la 
censure royale. Mais pour les livres imprimés à l'étranger qui 
peuvent êlre Yendus en France, la seconde parlie de l'ordonnance 
déclare, en termes exprès, que le dépôt d’un exemplaire de ces 
livres a un double objet : d’abord de permettre au garde de la 
librairie royale « de faire son rapport à nostre conseil el aux 
gens de la justice de dessus les lieux, pour scavoir s'il sera lolé- 
rable d'estre vu, afin d’obvier aux méchantes euvres el erreurs 
qui se sont par cydevant imprimées ès pays eslrangers el appor- 
tées de par deça »; et en second lieu seulement, « si lesdits livres 
sont trouvés dignes d’estre mis en nostre librairie el publiés », 
de donner au même garde l'occasion d'en acheter un exemplaire 
pour la bibliothèque du roi. Voila bien, pour cetle calégorie de 
livres, une obligation de dépôt prescrite en vue de la censure. 

Mais la manière de voir de M. Lemaitre devient tout à fait 


1. Introduction, p. 1x. 
2. Introd., p. x. 
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inexacte, si de l'ordonnance du 28 décembre 1537 on rapproche 
un autre acte #mané du même souverain trois mois après, le 
17 mars 1538 (n. sl.), sur lequel A. C. Renouard, qui le publia 
pour la première fois dans le tome I de son Traité des droits 
d'auteur (1838) !, avait déja attiré l'attention, et dont M. Lemaitre 
a eu connaissance ?, mais n’a pas aperçu la vérilable portée. 
Cet acte est une déclaration royale ayant pour objet de fixer le 
sens de l’ordonnance dù 28 décembre 1537, dont, parail-il, les 
dispositions avaient été diversement interprétées. A cet effet, le 
roi rappelle qu'il a par un acte antérieur, dont malheureuse- 
ment on n’a pas le Lexte 3 el dont on ne connait pas exactement 
la date #, « interdict et deffendu à tous imprimeurs, libraires 
et aultres quelzconques de imprimer, vendre, achater, avoir el 
tenir livres el euvres quelzconques sans que premier ayent été 
veües et qu'ilz ayent permission de nous ou de justice de les 
imprimer, expouser en vente, les avoir et tenir, soit en publicq 
ou en privé »; que celle « ordonnance et deffence d'imprimer 


1. Pag. 44-45. 

2. Il le cite en note, introd., p. x. 

3. Déjà dans la copie de la déclaration du 17 mars 1537, faite au xvini° siècle 
d'après les registres du Châtelet et conservée aujourd'hui dans les archives 
de la Préfecture de police (collection Lamoignon, t. VI, fol. 495), on lit en 
marge la note suivante : « Ces défenses ne sont pas parvenues jusqu'à nous; 
l’on en voit quelque chose dans les registres du conseil du Parlement aux 
13 janvier, 13 et 26 février 1534 (v. st.). » Cf. la note suivante. 

4. Il y a lieu de croire que les règlements prohibitifs édictés par François [°° 
remontent jusqu'en 1521, c'est-à-dire à l’année où les écrits de Luther com- 
mencèrent à se propager en France. Car à la date du 13 juin 1521, les registres 
de l’Université contenaient, au témoignage de Du Boulay (Historia Universitatis 
Parisiensis, t. VI, p. 128), la mention suivante : « Lectum est quoddam regis 
mandatum prohibitorium ne librarii aut typographi venderent aut ederent 
aliquid nisi auctoritate Universitatis et Facultatis theologiæ et visitatione 
facta. » Après cette date et antérieurement à la fin de l'année 1537, il y eut 
d'autres mesures bien plus rigoureuses qui furent prises par le roi et que ré- 
vèlent les registres du Parlement (Arch. nat., X14 1538, fol. 113 vo). Le 13 jan- 
vier 1535 (n. st.) furent enregistrées des lettres défendant d'imprimer aucun 
nouveau livre « sous peine de la hart ». Le 13 et le 26 février suivants, d'au- 
tres lettres, tempérant un peu la rigueur des précédentes, donnèrent commis- 
sion au Parlement de dresser, pour Paris, une liste de vingt-quatre impri- 
meurs sur lesquels le roi en choisirait douze, seuls autorisés à exercer la 
profession, avec défense d'imprimer d’autres livres que ceux « approuvés et 
nécessaires pour le bien de la chose publicque ». 
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sans permission el congié » n’esl aucunement infirmée par celle 
du 28 décembre 1537 qui a seulement prescril de remettre au 
garde de la librairie royale un exemplaire de tout livre nouvel- 
lement imprimé en France ou importé de l'étranger, sans don- 
ner à cet officier mission d'approuver ou d'interdire ces livres; 
que, par conséquent, tout imprimeur ou vendeur de livres nou- 
veaux est astreint, avant l'impression ou la vente, à deux obliga- 
lions distinctes : celle de solliciter des autorités compétentes la 
permission du roi ou de justice, et celle de déposer un exemplaire 
a la bibliothèque du roi, le dépôt ne dispensant point de la per- 
mission ni réciproquement. 

Cet objet principal de la déclaration du 17 mars 1538 a bien 
éle aperçu par M. Lemaitre et indiqué par lui dans son introduc- 
tion (p. 1x, note 1); mais ce qu'il n'a pas remarqué, c'est que le 
roi ne se borne pas à spécifier que l’ordonnance du 28 décembre 
1537 n'infirme en rien l'interdiction d'imprimer sans permission; 
il déclare, en outre, en termes exprès, que le motif pour lequel 
il a prescrit le dépôt d'un exemplaire dans sa bibliothèque a été 
« de mieulx faire entretenir les ordonnances, inhibitions et def- 
fences antérieures ». Ainsi, pas plus pour les livres nouvellement 
imprimés en France que pour les livres importés de l'étranger, 
l'ordonnance de Montpellier n’était indépendante des mesures 
prohibitives édictées antérieurement; malgré le silence gardé a 
cet égard dans le préambule, où des considérations d'ordre scien- 
tifique élaient seules développées, en réalité elle se rattachait 
étroitement à ces mesures et en formait le complément naturel: 
car le dépôt obligaloire dans la bibliothèque du roi d’un exem- 
plaire de lout livre nouvellement imprimé ou vendu en France 
devait, s’il était strictement observé, aboutir à une sorle d’en- 
registrement officiel des livres imprimés ou vendus dans le 
royaume et donner ainsi aux officiers royaux un moyen de con- 
trôler si, dans tous les cas, l’inprimeur ou le libraire s'étaient 
soumis à l'obligation d'obtenir, avant l'impression ou la mise en 
vente, la permission du roi ou de justice. 

Voici, d'ailleurs, le texte complet de la déclaration du 17 mars 
1538, vérifié sur la transcriplion officielle qui en avait été faile 
quelques jours après dans les registres du Châtelet, dits Ban- 
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nières, actuellement conservés aux Archives nalionales (Y 9, 
fol. 107 v° et 108) : 


Francoys, par la grâce de Dieu Roy de France, à tous ceulx qui ces 
présentes lettres verront, salut. Comme par tous les moiens qué pos- 
sible a été, nous ayons obvyé et empesché que les erreurs et infidelles 
interprétations desvyans de nostre saincte foy et religion chrestienne ne 
ayent esté receües en nostre roiaulme, ayons entre autres choses, oul- 
tre les exemplaires pugnitions que avons faict faire, interdict et 
deffendu à tous imprimeurs, libraires et autres quelzconques, de im- 
primer, vendre, achater, avoir et tenir livres et euvres quelzconques 
sans que premier ayent été veüz et qu'ilz ayent permission de nous ou 
de justice de les imprimer, expouser en vente, les avoir et tenir, soit 
en publicq ou en privé; et pour mieulx faire entretenir nosdictes ordon- 
nances, inhibilions et deflences, ayons naguères ordonné et deffendu à 
tous imprimeurs et libraires de notre roiaulme {et] obéissance de 
expouser en vente, en publicq ne en secret, en aucune manière, livres 
nouvellement imprimés que premièrement n’ayent baillé ung desdicts 
livres ès mains de nostre amé et féal conseiller et aulmosnier ordinaire, 
Meslin de Sainct Gelais, abbé de Recluz, pour estre mis en nostre 
librairie estant en nostre chastel de Bloys ; ayons aussi deffendu à tous 
libraires, imprimeurs et autres de expouser en vente aucuns livres im- 
primez hors notre roiaulme, sans premièrement bailler audict de 
Sainct Gelais ou son commis ung volume desdicts livres pour savoir 
et entendre s’ilz sont dignes d'’estre mis en notredite librairie, ainsi 
que à plain contenu est ès lettres qui sur ce en ont été expédiées le 
[vingt] huictiesme jour de décembre dernier passé ; et combien que par 
icelles soit seullement ordonné de bailler audict de Sainct Gelais les 
cayers et volumes desdicts livres avant que les mectre en évidence et 
expouser en vente, et non à lui commise l'approbation ou reject 
d’iceulx, et que nostredicte ordonnance et deffense de imprimer sans 
permission et congié précédans demeure en son entier et ne soit 
aucunement intérimée 1 par nosdictes lettres dudit [vingtj huictiesme 
* de décembre dernier passé ; ce néantmoins, pour ouster la difficulté 
que aucuns ont faict ou porraient faire cy après, ainsi que avons esté 
advertiz, avons bien voullu sur ce déclarer nostre voulloir et intencion; 

Savoir faisons que nous, qui voullons faire entretenir nosdictes 
ordonnances et deffences de imprimer et que à l'exécution d'icelles 
soit procédé sans aucun doubte ou difficulté, avons diet et déclaré, di- 

sons et déclarons par ces présentes, que par nosdictes lettres du 
‘ [XXJVITIe de décembre dernier passé n'a esté aucunement préjudicié à 


1. Le texte du livre des Bannières porte : intimée ; mais il y a eu évidem- 
ment de la part du copiste oubli du signe abréviatif de er, car la lecture : 
intérimée (c'est-à-dire détruite ou annulée) offre seule un sens acceptable. 
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nosdictes deffences ; ains avons tousjours entendu, voullons et nous 
plaist que aucuns livres nouveaulx ne soient imprimez sans permission 
de nous ou de justice ; et où il se trouvera aucune difficulté ou souspe- 
con tant sur ceulx qui sont jà imprimez que ceulx que on vouldrait 
imprimer cy-après, l'approbacion ou réprobacion s’en fera, ainsi qu'il 
a été faict par cy-devant, de l'advis et délibéracion d’iceulx qui en peu- 
vent avoir congnoissance et intelligence, ainsi que contenu est en nos- 
dictes ordonnances et deffences. | 

Si donnons en mandement, etc... Donné à Varennes, le dix septiesme 
jour de mars de l'an de grâce mil sept cens trente sept, et de nostre 
règne le vingt quatriesme. 

Lues et publiées en jugement en l’auditoire civil du Chastelet. .….Et 
avons ordonné qu'elles seront enregistrées à la fin des aultres ordon- 
nances mentionnées en ces présentes pour servir d'interprétation de 
ladicte première ordonnance. Faict le mercredy vingtiesme jour de 
mars [mil] cinq cens trente sept... 


Ainsi il n’est pas exact de dire, comme le fait M. Lemaitre, 
que « le dépôt n'a été créé qu’à seule fin d’accroitre la biblio- 
thèque du roi; que primilivement il n’a élé qu'un impôt en 
nature et que sa destination fut purement scientifique ». Le 
préambule de l’ordonnance de 1537, dans lequel le roi invoque 
uniquement des considérations de cet ordre, ne dit qu'une partie 
de sa pensée; la déclaralion de 1538 la révèle tout entière, et 
montre qu’à l’origine le dépôt fut institué à double fin : pour 
compléter les mesures de surveillance et de police précédem- 
ment imposées aux imprimeurs el libraires, en mème temps 
que pour accroitre sans frais la bibliothèque du roi. 

Est-ce à dessein que Francois [e" n’a dévoilé dans les considé- 
rants de l'ordonnance de 1537 qu'une partie de ses intentions 
réelles? La chose est peu probable. On connait le caractère im- 
pulsif et changeant de ce prince qui, dans ses décisions, obéis- 
sait plus souvent à des influences personnelles qu’à des doctrines 
nettes el raisonnées. Tantôt, sous l’influence des humanistes et 
des lettrés qu'il attirail à sa cour et admettait dans son intimité, 
des préoccupations exclusivement littéraires dominaient dans 
son esprit et se reflétaient seules dans le préambule de ses 
actes 1; tantôt, quand les parlementaires ou les théologiens de 


1. L'ordonnance du 28 décembre 1537 ayant été rendue pendant le séjour 
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la Sorbonne, inquiets de la sympathie avec laquelle le roi et sa 
sœur accueillaient les humanistes et les partisans modérés de 
la réforme de l'Église, effrayaient le roi en dénonçant avec vio- 
lence le danger que les idées nouvelles pouvaient faire courir à 
l'unité monarchique et religieuse, c’est la nécessité d’énergiques 
mesures de police qui l’obsédait et lui dictait probibitions et 
menaces {. De là la diversité des considérants insérés dans les 
lettres de 1537 et dans celles de 1538. Mais au fond, en dépit de 
la passion sincère qu'il avait pour les choses de l'esprit, c'était 
toujours l'instinct monarchique el le goût de l'autorité person- 
nelle qui l’emportaient chez ce prince ?. Les bienfaits de l’impri- 
merie, qu'il exallait volontiers, ne l'empêchaient pas de redouter 
la puissance dont elle disposait pour la propagation des idées 
nouvelles et les difficultés qu'elle pouvait susciler à l'autorité 
royale; et c'est pour rappeler qu'il entendait la tenir sous sa 
dépendance que la déclaration de 1538 expliqua en termes 
exprès ce que ne disait point, mais ce qu'impliquait déjà l’or- 
donnance de 1531. 


Cu. Monrer. 


du roi à Montpellier, il est très vraisemblable que l'évêque de cette ville, 
Guillaume Pellicier, en fut le principal inspirateur. On sait, en effet, de quel 
crédit jouissait auprès du roi ce prélat, qui fut aussi célèbre par ses goûts 
d'humaniste que par son habileté diplomatique et qui contribua largement, 
grâce à ses relations avec les lettrés italiens, à enrichir la bibliothèque de 
Fontainebleau. Je dois cette observation à mon confrère et ami, H. Omont, 
qui a publié jadis la liste des manuscrits grecs de cette bibliothèque par 
Guillaume Pellicier (Bibliothèque de l'École des Chartes, 1885, p. 45). 

1. C’est ce qui arriva notamment à la suite de l'affaire des placards contre 
la messe (1534); l'intervention très vive de l'Université et du Parlement déter- 
mina le roi, non seulement à ordonner les processions et les poursuites qui 
suivirent, mais à promulguer l'édit répressif du 13 janvier 1535 contre les ré- 
formés et les lettres du 13 janvier et du 26 février, interdisant ou limitant 
l'impression de livres nouveaux (cf, ci-dessus, p. 349, note 4). 

2. V. sur ce point les judicieuses observations d'H. Lemonnier, dans l'His- 
toire de France, d'E. Lavisse, t. V, lre partie, p. 192-194. | 
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LE 


CONGRÉS DES ARCHIVISTES 


ET DES BIBLIOTHÉCAIRES 


(BRUXELLES, AOUT 1910) 


Dix ans ont passé depuis le Congres réuni à Paris en 1900. On 
ne peut pas dire que les résultats en aient élé très satisfaisants, 
ni que les progrès en matière de bibliothéconomie aient élé très 
sensibles. Néanmoins, si ces progrès sont lents, il ne s’ensuit 
pas qu'il faille renoncer à émettre des idées et des vœux : il est 
nécessaire de les exprimer à nouveau, il est indispensable de se 
réunir périodiquement pour échanger des vues sur les méthodes 
et sur les malières controversées, pour tenter d’ailirer, s'il est 
possible, l'attention des pouvoirs publics sur des sujets dont ils 
se désintéressent trop facilement, quel que soit cependant le 
rôle des bibliothèques dans l'éducation moderne. 

L'idée était donc excellente de réunir un nouveau Congrès 
après dix années écoulées : l'Association des archivistes el des 
bibliothécaires belges s’est chargée de ce soin et a pleinement 
réussi. Son initiative a groupé plus de trois cent cinquante 
membres, venus de vingt pays différents. Et pour la premiere 
fois on a convié les archivistes de tous les pays à se réunir, 
tout comme les bibliothécaires. 

Il paraît inutile de suivre le détail des discussions et des com- 
munications dans chaque section 1 : elles se résument fidele- 


1. Présidents généraux du Congrès : M. S. Muller, archiviste de l'État à 
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ment dans les vœux acceptés en assemblée générale et dont on 
trouvera le texte intégral ci-après 1. 


ire section (ARCHIVES) 
1. — PUBLICATIONS D’ARCHIVES 


Vœux de M. H. Nelis (Bruxelles) : 1° Que l'on édite une biblio- 
graphie générale de toutes les publications des dépôts d’ar- 
chives; — 20 Que dans chaque pays on publie, en une série 
uniforme de volumes, l’élat numérique des collections d'archives 
de l’État, des communes, des établissements religieux et hospi- 
taliers ; — 3° 11 est urgent de posséder l'état numérique des 
archives des grands dépôts comme ceux de Londres, Berlin, 
Vienne, Rome, etc. ; — 4° I] conviendrait d'organiser, de pays 
a pays, un service d'échange des inventaires d'archives publiés. 


II. — PRINCIPE DE PROVENANCE 


Vœu de M. E. Wiersum (Rotterdam) : De voir adopter le sys- 
tème du principe de provenance pour organiser et inventorier 
les archives, non seulement dans ses rapports avec le classe- 
ment logique des pièces, mais aussi dans l’intérèt bien compris 
des études historiques. 


Utrecht ; — M. Henri Martin, administrateur de la bibliothèque de l’Arsenal 
à Paris, ancien secrétaire général du Congrès de 1900. 

Présidents alternatifs des sections : Archives. MM. P. Bailleu, second direc- 
teur des Archives royales de Prusse, à Berlin; R. Fruin, archiviste de l'État 
à Middelhourg : Henri Stein, président de l'Association des archivistes fran- 
çais, à Paris; W. Leland, secrétaire de l'American historical Association, à 
Washington. — Bibliothèques. MM. E. Chatelain, conservateur de la biblio- 
thèque de l’Université, à Paris; W. Erman, directeur de la bibliothèque de 
l'Université, à Bonn; B. Lundstedt, premier bibliothécaire à la Bibliothèque 
royale, à Stockholm ; O. Lange, directeur de la Bibliothèque royale, à Copen- 
hague. — Collections annexes. MM. E. Hauviller, directeur des urchives de 
Lorraine, à Metz; J. Cuvelier, sous-chef de section aux Archives générales 
du royaume, à Bruxelles. — Bibliothèques populaires. MM. Greve, conserva- 
teur à la Bibliothèque royale, à la Haye ; G. F. Bowerman, bibliothécaire de 
Columbia College, à Washington. 

1. Le compte rendu complet paraîtra ultérieurement par les soins du secré- 
tariat du Congrès. 
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III. — ARCHIVES COURANTES 


Vœux de M. Des Marez (Bruxelles) : 1° De voir les administra- 
tions communales adopter le système de la centralisation des 
archives courantes, — 2° De voir rédiger, par des personnes 
compétentes, un inventaire unique sur tiches de ce dépôt cen- 
tralisé. 


IV. — REGISTRES PAROISSIAUX 


Vœux de MM. Galabert (Toulouse) et Vannérus (Anvers) : 
4° Que les registres paroissiaux encore détenus dans les cures 
soient réinlégrés dans les archives communales ; — 2% Que 
partout où il y a un service d'archives communales organisé, 
avec un archiviste compétent, les registres’ paroissiaux soient 
retirés des bureaux des hôtels de ville et déposés aux archives 
pour y être classés et communiqués comme les documents 
d'ordre historique ; toutefois, tant que ces registres resteront 
dans les bureaux de l'état civil, leur accessibilité doit ètre abso- 
lue, dans des conditions sauvegardant la bonne conservation 
des registres, à l’abri de toute tentative de fraude, mais sans 
gèner le service administratif ordinaire ; — 3° Pour les com- 
munes sans archives organisées, ni archivistes en titre, il y a 
lieu de transférer dans les archives de l'État les doubles origi- 
naux de 17178 à 1796, conserves actuellement dans les greffes 
des tribunaux 1 ; pour les registres antérieurs à 1718, que les 
dépôts des archives de l'État en recoivent une copie résumée né- 
gligeant tout ce qui est formule banale, celte copie devant ètre 
collalionnée et authentiquée (par exemple par les archivistes de 
l'Étal) pour avoir une valeur légale ; — 4° Que l’on publie des 
tableaux numériques par province, ou même par pays, des 
anciens registres paroissiaux ; — 5° Que les tables alphabé- 
tiques des registres paroissiaux, quelquefois incomplètes el 
inexactes, soient revisées. 


1. 11 s’agit ici des documents conservés en Belgique. 
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V. — PRÉPARATION SCIENTIFIQUE DES ARCHIVISTES 


Vœu de M. J. Cuvelier (Bruxelles) : Que la base des études 
préparatoires à la carrière archivistique soit celle des connais- 
sances historiques, avec complément indispensable de connais- 
sances juridiques, notamment par l’adjonction au programme 
des matières historiques d'un cours d'histoire du droit, d’un 
cours de droit administratif, et d’un cours d’archivéconomie, 
lorsque ces cours n'existent pas. 


VI. — ARCHIVES D'HISTOIRE ECONOMIQUE CONTEMPORAINE 


Vœu de M. E. Déprez (Arras) : Que les archivisles, tant de 
l'État que des communes, collectionnent tous les documents 
contemporains d'ordre économique (prospectus industriels, pla- 
cards de la rue, échantillons d'étoffes, etc.). 


VII. — FACILITÉS D'ACCÈS DES ARCHIVES 


Vœu de M. Gydri de Nadudvär (Wien) : Que les difficultés 
diplomatiques soient supprimées partout pour lacces des 
archives de l'État aux étrangers. 


VIII. — MATIERE DES DOCUMENTS D’ARCHIVES 


Vœu de M. M. Barroux (Paris) : Que les administrations des 
différents pays prennent les mesures nécessaires pour que les 
services qui font des versements dans les dépôts d'archives 
emploient exclusivement du papier, de l'encre et des moyens de 
reproduction de l'écriture donnant toute garantie au point de 
vue de la conservation des documents. 


_£e section (BIBLIOTHÈQUES) 


[I. — CLASSEMENT ET CATALOGUAGE DES THÈSES UNIVERSITAIRES 


Vœu de M. P. Vanrycke (Lille) : 1° Que les échanges de thèses 
soient étendus aux universités des différents pays; — 2° Que, 
soit par initiative gouvernementale, soil par entente entre uni- 
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versités, on puisse obtenir l'entrée des thèses américaines dans 
les universités d'Europe ; — 3° Qu'un catalogue imprimé soit 
établi pour la bibliographie des thèses dans les pays qui n’en 
possèdent pas encore ; — 4° Que dans toutes les bibliothèques 
on fasse le plus tôt possible le classement des thèses. 


Il. — BUREAU DE RENSEIGNEMENTS 


Vœu de M. E. Sury (Bruxelles) : Que dans tous les pays il 
soit institué, auprès d’une bibliothèque centrale, un bureau de 
renseignements à l’usage des bibliothèques. 


III. — PRÉPARATION SCIENTIFIQUE DES BIBLIOTHÉCAIRES 


Vœu de M. Ch. Giraud-Mangin (Nantes) : Qu'une sérieuse pré- 
paralion professionnelle des bibliothécaires soil assurée, soit 
par des écoles spéciales, soit par des examens conformes à des 
programmes approuvés par les associations nationales de biblio- 
thécaires. | 


IV. — PRÊT INTERNATIONAL DES LIVRES 


Vœu du R. P. Van den Gheyn (Bruxelles) : Que le prèt des 
manuscrits el livres par la voie diplomatique soit supprimé. 


V. — PUBLICATIONS OFFICIELLES 


Vœu de M. de Tomcsanyi (Budapest) : Que les gouvernements 
publient chaque année la liste de leurs publications officielles, 
liste sinon complèle, du moins qui contienne les publications 
pouvant être communiquées au public. 


VI. — ECHANGES INTERNATIONAUX : 


Vœux de MM. P. Brockett(Washington), M. Langlois (Paris) et 
E. Sury (Bruxelles) : 1° Que les institutions et sociélés scien- 
tifiques et littéraires, ainsi que les autorités gouvernementales 
dans les différents pays, unissent leurs efforts pour obtenir une 
intervention officielle dans les échanges internationaux ; — 
2° Que les échanges internationaux soient accordés très large- 
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ment aux établissements d'initiative privée qui se conformeront 
a un règlement général et procureront la réciprocité; — 
3° Que les services d'échanges internationaux soient agencés de 
facon bien complète dans les pays participants, et que des 
organismes de même nature soient créés dans les autres États. 


VII. — DouBLES DES BIBLIOTHEQUES 


Vœu de M. A. Collard (Bruxelles) : Qu'il soit créé dans chaque 
État, officiellement, une section nationale pour la vente et 
l'échange des doubles, ainsi qu’un organisme central ou bureau 
international pour cet échange, dont le siège sera choisi par 
décision ultérieure des parties contractantes. 


VIII. — SITUATION DES BIBLIOTHÉCAIRES 


Vœu de M. C. Giraud-Mangin (Nantes) : Que la situation de 
bibliothécaire ne soit pas considérée comme purement honori- 
fique, et qu'elle soit assimilée, pour le traitement pécuniaire, 
l'avancement et le droit à la retraite, à la situation des chefs de 
service dans les administrations d'État ou des communes. 


IX, — PLAN DES BIBLIOTHÈQUES 


Vœu de M. L. Polain (Paris) : Que les plans établis par les 
archilecles soient toujours soumis à l'approbation entière des 
bibliothécaires, qui auront le droit absolu d'amender les plans 
en question. 


X. — DEMEMBRBMENT DES BIBLIOTHÈQUES 


Vœu de M. Lyster (Dublin) : Une grande bibliothèque générale 
ressemble à une université, et s'oppose aux pelites bibliothèques 
spéciales, comme une universite diffère des écoles techniques : 
son caractere utile disparaîtrait si on la démembrait. 


X1. — BIBLIOTHÈQUES POUR AVEUGLES 


Vœu de Miss Giffin (Washington) : Qu'il soit établi un sys- 
teme international pour l'impression des livres destinés aux 
aveugles. 
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XII. — TIMBRAGE DES LIVRES 


Vœu de M. L. Paris (Bruxelles) : Que le timbrage des livres, 
de préférence à l'encre grasse, soit applique au verso du feuillet 
du titre, à la place correspondante à celle que le titre occupe au 
recto, afin qu’il soit impossible de faire disparaitre ce timbre, 
soit par lavage, soit par amputalion du papier, sans entamer la 
partie essentielle du livre, et conséquemment, sans faire perdre 
a celui-ci sa valeur. | 


XIII. — DEPÔT LÉGAL 


Vœu de M. P. Otlet (Bruxelles) : Que des mesures soient prises 
dans chaque pays, afin de réaliser un enregistrement complet 
des publications nouvelles; cel enregistrement devant être or- 
ganisé aux fins bibliographiques, aux fins juridiques de droit 
d'auteur, aux fins économiques d’enrichissement des biblio- 
thèques. 


XIV. — CoDE INTERNATIONAL 


Vœu de M. O. Grojean (Bruxelles) : Qu'il soit établi un code 
international de regles pour la rédaction des fiches du catalogue 
alphabélique; que ces régles soient fixées par langue; que le 
soin d'élaborer ces règles soit confié aux associations profes- 
sionnelles de bibliothécaires de même langue; et que le code 
soit constitué à la suile d'une entente entre lesdites associa- 
tions. 


XV. — PRÈT DES LIVRES ENTRE BIBLIOTHEQUES 


Vœu de M. M. Langlois (Paris) : Que, dans chaque pays, toutes 
les bibliothèques d'établissements d'enseignement supérieur 
soient admises au prêl entre bibliothèques. 


XVI. — PUBLICATIONS DES SOCIÉTÉS SAVANTES 


Vœu de M. Ch. Mortet (Paris) : Que les sociétés savantes 
publient, sur la couverture du dernier fascicule annuel, une liste 
complète des publicalions de la Société. 
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8e section (COLLECTIONS ANNEXÉES AUX DÉPOTS 
D’'ARCHIVES ET DE BIBLIOTHÈQUES) 


1. — EXPOSITIONS DE MANUSCRITS 


Vœu du R. P. Vanden Gheyn (Bruxelles) : Que les bibliothèques 
qui ont instauré des expositions de manuscrits les gardent et 
les développent; que celles qui n’en ont pas en élablissent, el 
que celles qui en eurent jadis les rétablissent au plus tôt. 


Il. — ExPosiTIONsS D'ARCHIVES 


Vœu de M. H. Schlitter (Wien) : Que des expositions soient 
organisées dans les dépôts d’archives pour montrer, d’abord, 
l'évolution de l’histoire nationale, et, ensuite, les richesses 
propres au dépôt. 


III. — COLLECTIONS DE SCEAUX 


Vœu de M. A. Corbierre (Paris) : Qu'il soit créé dans tous les 
_ dépôts d'archives des collections de moulages de sceaux; que 
ces collections soient rendues accessibles au public; qu'elles 
soient cataloguées, el que des échanges entre elles soient auto- 
risés. 


4e section (BIBLIOTHÈQUES POPULAIRES) 
l. — DEVELOPPEMENT DES BIBLIOTHÈQUES POPULAIRES 


Vœux de M. H. Farr (Cardiff) : 1° Que les bibliothèques popu- 
laires reçoivent le plus grand développement possible dans tous 
les pays ; — 2° que l’œuvre des bibliothèques pour enfants s’or- 
ganise concurremment avec les bibliothèques populaires, en 
tenant compte des nécessités locales et du rôle éducatif de la 
lecture; — 3° qu'il y ait une entente étroite entre les écoles et 
les bibliothèques. 


11. — Livres POUR BIBLIOTHÈQUES POPULAIRES 


Vœu de M. H. Farr (Cardiff) : Que les particuliers et les pou- 
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voirs publics aident à faire éclore et à répandre une littérature 
pour enfants, basée sur les légendes et sur l'histoire nationale. 


111. — Locaux DES BIBLIOTHÈQUES POPULAIRES 


Vœu de M. L. Rouvez (Bruxelles) : Que les grandes villes 
construisent des bâliments spéciaux et particuliers pour les bi- 
bliothèques populaires. 


IV. — GROUPEMENT DES BIBLIOTHÈQUES POPULAIRES 


Vœux divers : 1° Que les bibliothèques populaires d’un même 
centre soient, autant que possible, groupées et placées sous une 
direction générale, de facon à réaliser plus d'économie, une ac- 
tion plus uniforme dans le travail, el surtout une utilisation 
plus complète des collections qu’elles possèdent déja; 2 que le 
personnel des succursales ait, aussi bien que celui de la biblio- 
thèque centrale. une éducation professionnelle; 3° que le prèt 
soit facilité dans la plus large mesure possible. 


k 
* 


Cetle longue nomenclature donne une idée suffisante des tra- 
vaux du Congrès pendant les trois jours de réunions (29-31 août), 
terminés par une assemblée générale où le président, M. Muller, 
a agréablement décrit les joies qu’éprouve dans l’accomplisse- 
ment de ses devoirs un archiviste amoureux de son métier. Je 
me permettrai d'ajouter quelques observations. 

Dans la section Archives, les archivistes hollandais s'atten- 
daient à une longue et chaude discussion sur la question du 
principe de provenance a respecter dans les inventaires d'ar- 
chives ! : il n’en a rien été, el nul n’a pris la parole à propos du 
vœu déposé par M. Wiersum. Personnellement, je n’en ai pas 
été surpris. Ce principe a été enseigné de tout Lemps à l’École 
des Chartes; il n'est donc pas nouveau, personne ne le conteste 
plus, et toule méthode contraire (en France du moins) est depuis 
longtemps condamnée. Le silence observé en celle circonstance 


1. C'est ce que nous appelons « le respect des fonds ». 
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par les partisans d'une thèse opposée (s’il y en a encore) a été 
significatif. 

La question du recrutement des archivisies et de leur prépa- 
ration scientifique a été, par contre, longuement étudiée : les 
uns préconisant une préparation juridique; les autres, une pré- 
paration hislorique. C’est un système mixte qui a été adopté, à 
juste titre, en mettant la préparation historique au premier plan; 
mais celle discussion, à laquelle les archivisles belges atlachaient 
une grande importance (la question n’est pas encore réglée en 
Belgique), a donné lieu à de fort intéressantes communications. 

Je noterai encore l'intelligente préoccupation qu'ont certains 
archivistes à recueillir dans leurs dépôts tout ce qui pourra ser- 
vir ultérieurement, indépendamment des papiers administratifs, 
a l'étude de l’histoire économique contemporaine; — el la pro- 
position de M. Barroux sur l'emploi dans les administrations 
publiques d’un papier et d’une encre ayant toutes les qualités 
requises pour une bonne conservation des documents d'archives. 
Cette question a préoccupé d’autres groupements, et il y a lieu 
de penser qu’elle devra être reprise dans un prochain Congrès, 
où les chimistes pourront être avantageusement consultés : elle 
est d’un intérêt primordial pour les historiens de l'avenir. 


Dans la section Bibliothèques, on notera toujours les mêmes 
souhaits : échanges internationaux, prêts extérieurs, dépôt légal, 
limbrage, ont fait l'objet de rapports intéressants, mais dont il 
est difficile de dire qu'ils ont eu l'attrait de la nouveauté. Une 
autre préoccupalion des bibliothécaires est à signaler, celle de 
leur préparation professionnelle et de leur situation mondiale : ” 
les conditions de leur recrutement et de leur hiérarchie sont 
encore insuffisamment réglées, pour beaucoup d’entre eux. 

D’autres vœux m'ont paru purement platoniques : tel celui 
qui concerne la construction des bibliothèques et les rapports 
des architectes avec les bibliothécaires. Ce sont la questions 
administratives, réglées trop souvent en dehors des bibliothe- 
caires et sans souci de leurs intérêts et de leurs désirs; et, en 
France du moins, il me parait difficile que la situation puisse se 
modifier. Dans certaines administrations, il a suffi qu’une solu- 
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tion fût proposée pour que l’architecte décidât aussitôt le con- 
traire : et c'est lui qui a toujours le dernier mot. On ne compte 
plus les non-sens, les bévues commises par MM. les architectes 
dans les questions de construction de bibliothèques ou de dépôts 
d'archives. j 

La section des bibliothèques populaires a été tout particulie- 
rement suivie : on sait tous les progrès réalisés en cette matière 
dans les pays de langue anglaise el scandinave, et les essais 
préconisés en Allemagne, en Italie, ailleurs encore. On est d’ac- 
cord sur le rôle de ces établissements d'instruction, qui existent 
concurremment et parallèlement à l’école, de quelque nature 
qu'elle soit; mais des considérations variées, en premier lieu le 
manque de fonds, mettent le plus souvent obstacle à leur plus 
grand développement... | 

Quoi qu'il en soit, les réunions du Congrès de Bruxelles ne 
doivent pas rester stériles; elles ne doivent pas rester non plus 
sans lendemain, car, avant de se séparer, l'assemblée générale 
a volé le principe de congrès au moins quinquennaux, où biblio- 
thécaires et archivistes se retrouveront pour étudier et discuter 
en commun. 


H.S. 


CHRONIQUE DES ARCHIVES 


France. — CORREZE. — La question de l'amélioration du local est 
toujours en suspens. La place manque pour la réintégration des docu- 
ments de l’administration des domaines. L'archiviste s'occupe du clas- 
sement des archives révolutionnaires de la ville de Tulle, et de mettre 
un peu d'ordre dans les anciennes archives communales de Brive; il 
a constaté la disparition de différents documents aux archives hospita- 
lières d'Uzerche. 


EURE. — On agrandit le dépôt d'archives en aménageant des caves, 
pour y placer des documents soumis à une destruction périodique. 
Une importante réintégration a été opérée : celle des archives de la fa- 
brique de l’église de Gisors, importantes (voir Archives de l'histoire de 
France, p. 516). Une autre est projetée: des titres en nombre des an- 
ciennes paroisses de Pont-Audemer, conservés dans cette ville. On a 
acquis des documents relatifs au fief de Saint-Cyr-la-Campagne. 

GarD. — Les archives départementales viennent d'’ètre installées 
dans les bâtiments de l'ancien grand séminaire. Ont été réintégrés di- 
vers documents de l'Évéché; nous citerons : les manuscrits de D. Cohon, 
évêque de Nimes et de Dol; papiers relatifs au collège de Nimes 
(1648-1764), aux prieurés d'Alzon, de Baron, de Foissac, de Lédignan, 
de Saint-Germain-lez-Alais et de Valérargues, au chapitre de Saint- 
Gilles, au collège de Saint-Jean et à la commanderie de Casesvieilles 
(grand prieuré de Saint-Gilles), aux frères mineurs de Nimes et de 
Beaucaire, à la chartreuse et au couvent de Sainte-Élisabeth de Ville- 
neuve-lez-Avignon, aux assemblées du clergé; baux des revenus de 
l'évèché de Nimes; pouillé du xvin* siècle. — L'archiviste insiste sur 
la nécessité de procéder à une organisation des archives communales 
d’Alais, dont l’ancien inventaire, dressé en 1757 par Fabrégat, a été 
égaré. 


HÉRAULT. — Les bâtiments de l'ancien grand séminaire viennent : 
d'être affectés au service des archives du département. 

INDRE. — Des documents sur la terre de Lancosme sont venus enri- 
chir les archives départementales. 

LOT-ET-GARONNE. — Bâtiment neuf, bien organisé et doté récemment 
d’un mobilier confortable. A signaler l'important dépôt des registres 
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du notaire Bigou, de Villeneuve-sur-Lot, jusqu’en 1808 : en tout cent 
quatre-vingt-trois registres dont un du xvi° siècle, série à peu près 
complète depuis 1657. 


LozÈRe. — Un versement nouveau de deux cent cinquante registres, 
des bureaux de l'enregistrement, a augmenté l'importance de la série Q 
des archives départementales, dont il va être publié bientôt un réper- 
toire numérique. M. G. d’Esparron a offert le cahier des doléances du 
tiers état de La Canourgue; et M. Agulhon les papiers de Jacques de 
La Rousselière, fonctionnaire du second Empire (on y trouve des docu- 
ments officiels pour la politique intérieure de Napoléon [fI, qui seront 
répartis entre les départements intéressés). L’archiviste signale quel- 
ques titres anciens à Villefort, et l'intérêt des documents révolution- 
naires conservés à La Canourgue. 


MEURTHE-ET-MOSELLE. — Local très amélioré, protégé contre les ris- 
ques d'incendie, et l’un des mieux aménagés de France. On classe 
définitivement les séries M et U, et on continue le dépouillement des 
archives versées par le tribunal civil de Nancy. 


MEUSE. — La reconstruction du bâtiment des archives est toujours à 
l'ordre du jour. Ont été donnés plusieurs documents sur Clermont-en- 
Argonne. Avioth et Breux ont des archives communales possédant quel- 
ques titres anciens. | 


NÈVRE. — L'insuffisance du local ne permet pas d'y faire réintégrer 
les archives des domaines et les papiers du greffe de Château-Chinon ; 
il est d’ailleurs insuffisamment protégé contre l'incendie. Ont été ac- 
quis des papiers concernant la famille Andrault de Langeron. Les dé- 
partements voisins ont envoyé des registres de comptabilité de l’an- 
cienne élection de Nevers et des documents relatifs à la seigneurie de 
Beauvoir (près Decize). 


SEVRES (DEUXx-). — Une centralisation depuis longtemps nécessaire 
des archives de la préfecture a pu être opérée. On a classé plusieurs 
fonds modernes et mis de l'ordre dans les registres ou cahiers d'état 
civil anciens (notamment protestant) dont M. Canal a dressé un petit 
répertoire, paru dans les publications de la Société historique et scien- 
tifique des Deux-Sèvres. Un notaire de Niort, Me Mounier, a déposé ses 
minutes anciennes (300 registres et liasses). Ont été réintégrées vingt 
liasses de documents judiciaires de la baronnie de Saint-Loup, prove- 
nant du greffe de la justice de paix. 
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Le fort beau volume de Mélanges offerts à M. Émile Chatelain par 
ses élèves el ses amis (Paris, Champion, 1940; in-4 de xvi-669 p. et 38 pl.) 
est un précieux recueil auquel ont collaboré de nombreux bibliothécai- 
res, professeurs et savants de tous pays. Voici les articles qui méritent 
d’être signalés ici : M. Paul Durrieu appelle l'attention sur un grand 
calligraphe carolingien, Ingobert, dont le nom a été révélé par une 
Bible appartenant à la basilique romaine de Saint-Paul hors les Murs; 
— M. Alf. Jacob étudie la minuscule grecque penchée et le manuscrit 
grec 1741 de la Bibliothèque nationale, qu'il date du x° siècle ; — M. A. 
Ernout passe au crible le ms. 504 de la bibliothèque de Troyes, qui 
contient la règle de saint Grégoire ; — Dom P. Cagin signale les indices 
paléographiques révélateurs de la diversité des copistes du fameux 
« Sacramentarium triplex » de Saint-Gall, conservé à Zurich; — 
M. D. Comparetti étudie en détail la bibliothèque de Philodème (papy- 
rus de la ville épicuréenne d'Herculanum) ; — M. Lindsay relève quel- 
ques notations du manuscrit en onciales du « Codex Theodosianus » 
(Vatic. Reg. 886); — M. Clark parle d'un fragment des Tusculanes con- 
servé à la Bodléienne ; — M. H. Delaborde arrive à dater exactement 
le « Carolinus » de Gilles de Paris (1197-1498) ; — M. Ch. Holzinger 
explique son attribution au xve siècle du manuscrit d’Aristophane con- 
servé à Prague ; — M. R. Poupardin étudie un fragment en écriture 
onciale découvert dans la collection Baluze, à la Bibliothèque nationale; 
— M. Steffens signale les méthodes d'abréviation employées dans les 
manuscrits de Bobbio ; — M. Léon Dorez établit l'origine d'un évangé- 
liaire exécuté à l’abbaye de Schuttern, qui fait partie de la bibliothèque 
de Holkham Hall ; — M. P. Legendre décrit les notes tironiennes d’un 
manuscrit du Vatican (lat. Reg. 846); — M. L. Barrau-Dihigo fait diver- 
ses observations relatives à un manuscrit hispanique (xui° siècle) de 
Leyde ; — M. M. Lecourt constate certains plagiats d'Antoine de La 
Sale ; — M. A. Macé étudie un manuscritdu vu siècle de la bibliothèque 
de Bäle; — M. R. James fait connaitre un lexique gréco-latin du 
xt siècle que possède une corporation de Londres; — M. Fr: Rühl 
montre l'intérêt d’un manuscrit de Justin, jusqu'ici trop négligé, des 
collections de la Marciana ; — M. Ern. Monaci décrit un rouleau de la 
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fin du xmi° siècle, enluminé par un artiste français, qu’il a découvert 
dans les archives du chapitre cathédral de Velletri; — le P. Ehrle 
ajoute quelques curieux détails à l’histoire des collections pontificales 
au x11i° siècle ; — M. L. Delisie nous montre Cujas déchiffreur de papy- 
rus ; — Dom Mocquereau étudie quelques notations musicales dans les 
manuscrits de Saint-Gall; — M. Henry Martin a recherché dans les 
miniatures les représentations des écrivains au travail; — M. René 
Sturel s’applique à nous intéresser au manuscrit 1688 du musée Condé ; 
— M. H. Lebègue présente une collation du « Waltharius » d’Ekkehard 
(Biblioth. nationale 8488a) ; — M. A. Ratti signale à l’Ambrosienne les 
manuscrits d'origine française ; — M. Fr. Novati publie et explique un 
faux diplôme de Dagobert 1°", roi d'Austrasie; — M. J. Psichari appelle 
l'attention sur un manuscrit qui est une chronique populaire byzantine, 
de la bibliothèque du Saint-Sépulcre au Phanar (Constantinople) ; — 
M. Alf. Holder signale quelques particularités d’un Isidore provenant 
de Reichenau, actuellement à Karlsruhe; — M. J. Bonnerot décrit les 
particularités et les miniatures du ms. français 447 de la Bibliothèque 
nationale. 

— Un recueil de mème nature a été publié en l'honneur du savant 
bibliothécaire de Trieste: Miscellanea di studi in onore di Attilio Hor- 
tis (Trieste, Caprin, 1910; 2 vol. in-4). J'y relève: Una miscellanea 
umanistica della r. Biblioteca univ. di Bologna, par L. Frati ; — La li- 
breria di un pratizio trentino del sec. xv1, par L. Oberziner ; — Inven- 
tario di un umanista veronese del sec. xXv, par A. Medin ; — L'Atlas 
Mayor della biblioteca di Trieste, par A. Brunati; — Un nuovo codice 
della Vita Caesaris di Fr. Petrarca, par A. Sorbelli ; — Sulla composi- 
zione del codice estense 232 delle Egloghe del Petrarca, par G. Bertoli; 
— Due supposte spogliazioni della biblioteca di Monte ‘Cassino, par 
G. Mercati. | 

— On vient d'inaugurer, à l'Ecole des hautes études sociales, une 
série de conférences qui se poursuivront hebdomadairement sur les 
« Bibliothèques modernes ». On prévoit une vingtaine de lecons qui 
seront faites par MM. Henry Martin, A. Vidier, J. Deniker, C. Bloch, 
M. Vitrac, M. Tourneux, entre autres. On y parlera des différentes sor- 
tes de bibliothèques, du dépôt légal, du prêt, des rapports avec le pu- 
blic, des procédés artistiques de reproduction, et... de la classification 
décimale. Mais quatre conférences annoncées sur celte dernière ma- 
tière, c'est vraiment singulièrement abusif! | 

— Dernières éditions de la collection des Codices graeci et latini in 
phototypischer Reproduction (Leiden, Sijthoff): Tibulli Carmina, ed. 
Fr. Leo, d’après le ms. 82 de la bibliothèque de Wolfenbüttel ; — Ta- 
cili Germania et Suetonii fragmentum, ed. G. Wissowa, d'après un 
manuscrit de Leide ; — Alpertus Mettensis de diversitate temporum, ed. 
Pijnacker Hordijk d'après le manuscrit 712 de Hanovre; — Miniatures 
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de l’octateuque grec de Smyrne, ed. D. C. Hesseling ; — Antike Bilder 
aus rômischen Handschriften, ed. R. Engelmann; — Miniaturen der 
lateinischen Galenos-Handschrift, ed. E. C. von Leersum et W. Martin. 


Belgique. — Le R. P. van den Gheyn fait reproduire (Bruxelles, 
Vromant, in-8) les plus intéressants manuscrits de la Bibliothèque royale 
de Belgique : Cronicques et conquestes de Charlemaine, reprod. des 
105 miniatures de Jean Le Tavernier (1460) ; — l'Histoire de Charles 
Martel, illustrée par Loyset Lyédet (1470) ; — Deux livres d'heures attri- 
bués à Jacques Coene, 51 miniatures avec étude sur l'enlumineur. 


Italie. — MM. F. Carta e G. Bertoni donnent une nouvelle édition de 
la reproduction photographique du manuscrit de la bibliothèque d’Este 
à Modène : Les petites prières de Renée de France (Modène, 1909 ; in-16 
de 62 p. et fig.). 

— Le célèbre manuscrit de Gaius de la bibliothèque capitulaire de 
Vérone est également l’objet d’une publication photographique (Leipzig, 
Hiersemann, 1909 ; in-folio de 26 p. et 270 pl.). 

— L'Archivio storico per la Sicilia orientale, VI (1909), n° 4, con- 
tient une notice de P. Sinepoli di Ginotta sur la bibliothèque commu- 
nale d'’Agira, et l'inventaire des manuscrits de la bibliothèque capitu- 
laire de Catane, par V. Casagrandi. 

— Dans la Rivista d'Arte, VII (1910), n° 6, P. d’Ancona attire l’atten- 
tion sur une œuvre non décrite d'Attavante à la bibliothèque Corsini 
de Rome ; cet article est accompagné de reproductions. 

— Le tome II des Studi storici e giuridici dedicati ed offerti a Fede- 
rico Ciccaglione (Catana, 1910 ; in-8) renferme une notice de M. Cata- 
lano Tirrito sur un manuscrit en ancien dialecte sicilien (n° 1934 de la 
Riccardiana à Florence). 


Turquie. — Un manuscrit de la Ayä Sifiyya Library à Constanti- 
nople a été aussi reproduit en fac-similé : The Tajärib-al-Umam, or 
History of Ibn Miskawayh 06. a. H. 421, par les soins de L. Caetani 
(Leiden, Brill, 4909 ; in-8 de L-631 p.). 
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CHRONIQUE BIBLIOGRAPHIQUE 


Bibliographie‘'ardennaise. — Sous ce titre: Bibliographie des Ar- 
dennes 1906-1907, MM Ch. Houin et Paul Collinet ont publié dans le 
tome XVII de la Revue d'Ardenne et d'Argonne, et à part (Sedan, Laro- 
che, 1910; in-8 de 24 p.) un intéressant bulletin bibliographique des 
ouvrages et articles parus sur ce pays, et comprenant les ouvrages gé- 
néraux puis spéciaux {par matières), puis le dépouillement des périodi- 
ques généraux, locaux et étrangers. [I ne manque, pour rendre parfaite 
cette entreprise, dont nous désirons vivement la continuation régulière, 
qu'un petit index des noms de personnes et de localités pour faciliter 
et préciser les recherches. Qui, en effet, s'intéresse à Verlaine ou à 
Charleville est tenu de parcourir toute la brochure pour être complète- 
ment renseigné. | 


Bibliographie de Loir-et-Cher. — Le XIXe volume (1909) des Mé- 
moires de la Sociélé des sciences et lettres de Loir-et Cher contient, aux 
pages 225-334, l’ « esquisse d'une bibliographie du Loir-et-Cher, pour 
les années 1900-1908 », dressée par les soins de M. P. Dufay, bibliothé- 
caire de la ville de Blois. C’est un très ulile dépouillement, par ordre 
de noms d'auteurs, de tout ce qui a été écrit sur le département ou par 
des habitants du département ; il parait complet (à très peu de choses 
près), précis et soigné. L'auteur n'en a pas fait exécuter de tirages à 
part. Mais il compte sans doute poursuivre son travail, car l’année 1909 
vient de paraitre isolément, et sur le même plan, dans le Bulletin de 
la Société archéologique du Vendômois. 


Bibliographie lorraine. — Les Annales de l'Est transformées vien- 
nent, pour la première fois, de publier un fascicule indépendant de 
Bibliographie lorraine 1909-1910 (Nancy-Paris, Berger-Levrault, 1910; 
in-8 de 169 p.) qui deviendra annuel et qui, sous la haute direction de 
M. R. Parisot, ne pourra manquer de rendre de réels services. C’est, 
sous forme de chronique et de comptes rendus détaillés, la revue com- 
plète du mouvement intellectuel, artistique et économique de la région. 
Y ont collaboré la plupart des professeurs de la Faculté des lettres, 
M. Auerbach pour la géographie, M. Grenier pour l'archéologie préhis- 
torique et gallo-romaine, M. Perdrizet pour l’histoire de l’art, M. Bro- 
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card pour l’histoire économique, MM. Collignon et Estève pour l’histoire 
littéraire, MM. Pariset et Parisot pour l’histoire proprement dite. Avec 
d'aussi vaillants chefs de filé et grâce à leur commun effort, celte nou- 
velle émanation de l’Université de Nancy s'impose à l'attention. 


Bibliographie normande. — On peut considérer comme un bulle- 
tin de bibliographie courante, pour la province de Normandie, le Bulle- 
tin des Sociétés savantes de Caen (Caen, Jouan, in-8), qui parait de- 
puis 1910, par fascicules mensuels. Non seulement ce bulletin rend 
compte des séances des Sociétés de médecine, des antiquaires, des 
beaux-arts, linnéenne et de photographie qui ont leur siège à Caen, 
mais il renferme un ample dépouillement de tout ce qui parait en Nor- 
mandie et sur la Normandie, en livres et périodiques, avec des notes 
explicatives, quelquefois mème de véritables comptes rendus, en outre 
des annonces, et une chronique. On sent, on le voit, dans toutes nos 
provinces, le besoin indispensable d’être renseigné vite et bien sur 
toute la production locale, et un mouvement se crée partout où il 
n'existe pas. Depuis longtemps, la bibliographie bretonne courante est 
donnée chaque année par les Annales de Bretagne, où M. André Lesort 
l'a maintenue et développée dans les meilleures conditions ; il était sur- 
prenant que la Normandie restât en arrière. Mais ne pourrait-on mettre 
en vente ce petit bulletin, au lieu d'en réserver uniquement la distri- 
bution aux membres des Sociétés savantes de Caen ? 


Bibliographie agricole. — On sait qu’un Institut international 
d'agriculture a été fondé récemment à Rome, sur l'initiative du roi 
d'Italie ; cet Institut est doté d’une bibliothèque et d’un service biblio- 
graphique qui publie depuis le 4 octobre 4909 (n° 1) un important Bul- 
letin bibliographique hebdomadaire, livres et périodiques recus dans la 
semaine par la bibliothèque, avec indication, pour les périodiques, des 
articles intéressant les divers bureaux de l'Institut (Rome, impr. Vo- 
ghera, in-8). 


Bibliographie militaire. — L’A/manach der Militär-Literatur, créé 
en 1909 par Otto Liman (Leipzig, Engelmann, in-8 de xv-881 p.), est le 
répertoire complet de la littérature militaire courante d'Allemagne, 
avec le dépouillement des périodiques étrangers. C'est une publication 
considérable, qui promet d’être annuelle. 


Bibliographie de la littérature italienne. — En continuation du 
Supplemento bibliografico par lequel se termine le tome VI du Manuale 
della Letteratura italiana, composé par lui en collaboration avec 
M. Orazio Bacci (cf. Bibliographe moderne, XIVe année, 1910, p. 165), 
M. Alessandro d'Ancona a publié, dans la livraison d'octobre-décem- 
bre 1910 de la Rassegna bibliografica della Letteratura italiana, 
p. 262-305, une longue et importante suite de Noterelle bibliografiche 
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di letteratura italiana, où seules ont été recueillies des indications rela- 
tives à des auteurs représentés dans le Hanuale; on y trouvera aussi 
un certain nombre de corrections au Supplemento. Toutes les publica- 
tions mentionnées dans ces Voterelle sont, sauf avis contraire, de l’an- 
née 1910. 

— Avec ce fascicule d'octobre-décembre 1910, se trouve close une 
première série, embrassant une période de dix-huit années, de la Ras- 
segna bibliografica. Une nouvelle série s'ouvre avec l’année 19414. Diri- 
gée jusqu'à présent par MM. Alessandro d’Ancona et Francesco Flamini 
concurremment, cette revue le sera désormais par M. Flamini seul, 
avec M. Arnaldo della Torre comme secrétaire (« compilatore »). De 
trimestrielle qu'elle était, elle devient mensuelle. L'ancienne Chronique 
est avantageusement transformée en un MVotiziario, dans lequel les 
nouvelles bibliographiques, rangées dans un ordre méthodique, sont 
groupées sous diverses rubriques : Questiont generali e teoriche; — 
Lingua, grammatica e metrica italiana, — Origini, — Dugento, Tre- 
cenlo, etc.; ces rubriques comportent elles-mêmes plusieurs subdivi- 
sions. Les recherches sont rendues ainsi très faciles. Autre innovation 
heureuse: toutes les notices sont numérotées, ce qui permet de ren- 
voyer aisément d’une notice à l'autre ; la numérotation se continue 
d'un fascicule au suivant. Chacune des livraisons parues jusqu'à ce 
jour comprend cent cinquante notices environ. Ainsi modifiée, la Aas- 
segna répondra pleinement à son qualificatif de bibliografica. Ajoutons 
que l'impression est plus nette et plus correcte que par le passé. 

L. A. 


Bibliographies individuelles. — La bibliographie des travaux de 
Henri Weil a paru dans la Revue des Études grecques, 1909, p. 383-404; 
— celle d'Edmond Cabié, par Ch. Portal, dans la /ievue du Tarn, 1909, 
et à part (Albi, 4909 ; in-8 de 1v-15 p. et pl.) ; — celle d'Ernest Prarond 
dans une brochure d'Alcius Ledieu : À la mémoire de M. Ernest Pra- 
rond (Abbeville, 1910 ; in-8 de iv-xxvui-101 p. et pl.); — celle d’Ar- 
mand d’Herbomez, par le comte P. Durrieu, dans une notice nécro- 
logique qu'a publiée la Revue tournaisienne en 1910. — Un certain 
nombre de littérateurs et hommes de science contemporains ont égale- 
ment attiré l'attention des bibliographes : René Bazin; biographie cri- 
tique, suivie d'opinions et d'une bibliographie, par Alb. de Bersaucourt 
(Paris, Sansot, 1910; in-16 de 63 p.); — £. Brieux : biographie critique, 
suivie d'opinions et d'une bibliographie, par Adrien Bertrand (Paris, 
Sansot, 1910 ; in-16 de 64 p.);, — Villiers de l'Isle-A dam, biographie et 
bibliographie, par E. de Rougemont (Paris, Mercure de France, 1910 ; 
in-18 de 417 p.);, — Paul Appell, biographie, bibliographie analytique 
des écrits, par Ernest Lebon (Paris, Gauthier-Villars, 4910; in-8 de 
vin-71 p.); — Émile Picard, biographie, bibliographie analytique des 
écrits, par Ernest Lebon (Paris, Gauthier-Villars, 1910; in-8 de vir-80 p.). 


COMPTES RENDUS & LIVRES NOUVEAUX 


REVUES SPÉCIALES 


4. — ZENTRALBLATT FÜR BIBLIOTHEKSWESEN (juli-aug. 1910) : Elfte Ver- 
sammlung Deutscher Bibliothekare in Nürnberg ; — J. Füchsel, Ueber 
Arbeitsmethoden und Organisationsformen der Bibliotheken ; — J. Lou- 
bier und H. Paalzow, Die Beschaffenheit des heutigen Leders und 
anderer Einbandstoffe ; — H. Brunn, Ueber den Geldbedarf der Biblio- 
theken technischen Hochschulen ; — E. Henrici, Bruchstücke mittelal- 
terlicher Handschriften in der Braunschweïiger Stadtbibliothek. 


— LENTRALBLATT FÜR BIBLIOTHEKSWESEN (sept.-oct. 1910) : Fritz Milkau, 
Leopold Delisie; — W. Erman, Die Dr. Emil vom Rath’sche Stiftung 
für die Bonner Universitätsbibliothek ; — A. Hiltmair, Die Innsbrucker 
Universitätsbibliothek ; — Seymour de Ricci, Jean Richenbach relieur 
du xve siècle; — K. Loeffier, Zur Provenienzfrage der Weingartener 
Handschriften mit ltalafragmenten ; — ©. Lerche, Das älteste Ausleih- 
verzeichnis einer deutschen Bibliothek ; — W. Bickerich, Eine wieder- 
gefundene Bücherei ; — Preussischer Ministerialerlass betr. Beschlen- 
nigung der Vergleichungsarbeiten für den Gesamtkatalog. 


— LENTRALBLATT FÜR BIBLIOTHEKSWESEN (nov.-dez. 1910): P. Schwenke, 
Zwei internationale Kongresse in Berlin ; — P. Tscharmann, Haftet 
der Versteigerer für die von ihm im Auktionsverzeichnisse gemachten 
Angaben ? — Zwei Ministerialanlasse für die preussischen Bibliotheken ; 
-—- À. Spagnolo, Abbreviature nel minuscolo Veronese ; — W. M. Lind- 
say, Note on the preceding article; — H. Schnorr von Carolsfeld, Zur 
Geschichte der Inkunabel-Bibliographie. 


2, — IL LiBRO E LA SrTaupa (lugl.-dic. 1910) : R. Sabbadinï, La piu 
antica lettera del Panormita; — E. Lovarini, Per la storia della paremio- 
grafia italiana ne’ secoli xv e xvi; — Un curioso foglio volante del 
Cinquecento ; — L'Alfabeto dei villani in Pavano nuovamente edito ed 
illustrato; — Fr. Novati, Uno scritto inedito di Pietro Verri; — 
E. Boulenger e G. Gallavresi, Per l’epistolario di Silvio Pellico. 

3. — BULLETIN DE L'ASSOCIATION DES BIBLIOTHÉCAIRES FRANCAIS (1910, 
n% 3-4) : Léopold Delisle ; — J. Gautier, Retraites du personnel des hi- 
bliothèques ; — Ch. Sustrac, L'unification des règles de catalogues ; — 
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Ch. Sustrac, Le congrès de Bruxelles ; — La section des Bibliothèques à 
l'Ecole des hautes études sociales. 


4. — REVUE DES BIBLIOTHEQUES (juill.-sept. 1910) : Seymour de Ricci, 
Inventaire sommaire des manuscrits du Musée Plantin à Anvers ; — 
AÏb. Maire, Aérostation et aviation (Catalogue de la bibliothèque de 
l'Université de Paris) ; — M. Prevost, Inventaire sommaire de la collec- 
tion Châtre de Cangé à la Bibliothèque nationale (documents manus- 
crits). 

— REVUE DES BIBLIOTHÈQUES (oct.-déc. 1910) : G. Lepreux, Un libraire 
(et imprimeur ?) parisien du xv° siècle [Gervais Coignart]; — P. Cham- 
pion, Un « liber amicorum » du xve siècle; notice d'un manuscrit 
d'Alain Chartier ayant appartenu à Marie de Clèves, duchesse d'Or- 
léans ; — E. Wickersheimer, Notes sur quelques bibliothèques améri- 
caines (Chicago, Crown Point). 


5. — NEDERLANDSCH ARCHIEVENBLAD (1910/1414, n° 1) : J. G. Joosting, 
E. van Gelder en J. C. Overvoorde, Verslag omtrent de positie der ge- 
meente-archivarissen ; — S. Muller, J. A. Feith en R. Fruin, Rapport 
inzake de academische opleiding tot eene wetenschappelijke archiefbe- 
trekking. 

6. — Macyar KÔNYvszEMLE (jul.-szept. 1910) : P. Gulyäs, Le plan de 
la nouvelle bibliothèque municipale de Budapest; — E. Vértessy, Les 
manuscrits de Charles Hugo à la bibliothèque du Musée national hon- 
grois ; — P. Gulyäs, Contributions à la littérature sur la comète de 1680; 
— [. Horväth, La littérature bibliographique hongroise dans le premier 
semestre de 1910. 


— MAGYAR KONYVSZEMLE (oct.-déc. 1910) : J. Melich, Le fragment de 
Cracovie des «a Puerilium colloquiorum formulae » de Seb. Heyden 
[fig.] ; — A. Aldäsy, Le congrès international des archives et des biblio- 
thèques à Bruxelles ; — A. Zambra, Les manuscrits de Métastase à la 
bibliothèque du Musée national hongrois ; — E. Szab6 et P. Gulyäs, A 
propos de la nouvelle bibliothèque municipale; — [. Horväth, La litté- 
rature bibliographique hongroise du troisième trimestre 1910. 


7.— LA BiBLioriLiA (giugno-lugl. 1910) : C. Mazzi, Ricordi del Savona- 
rola ed aneddoti di un anonimo Diario della Corte pontificia; — 
L. Zambra, | manoscritti italiani nella Biblioteca Széchényi di Buda- 
pest; — H. Vaganay, Les romans de chevalerie italiens d'inspiration 
espagnole [suite]; — G. Boffito, Saggio di bibliografia Egidiana [fin]. 

— LA BIiBLIOFILIA (ag.-sett. 1910) : C. Huelsen, Le illustrazioni délla 
« Hypnerotomachia Polifili » e le antichità di Roma ; — M. Fava, Les 
« Appendices ad Hainii Copingeri Repertorium bibliographicum » de 
D. Reichling. 

— LA BIiBLIOFILIA (ott.-nov. 1910) : Alcuni rari catalogue di biblio- 
teche vendule ; — U. Cassuto, I libri di Isach ebreo in Empoli; — 
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L. Rocco, Anonimi e pseudonimi italiani [suite] ; — L. Zambra, Contri- 
buti alla leggenda di Attila in Italia ; — L. Olschki, Quelques manus- 
crits précieux [pl.]; — H. Vaganay, Les romans de chevalerie italiens 
d'inspiration espagnole [suite]. 

8. — REVISTA DE ARCHIVOS, BIBLIOTECAS Y MusEos (julio-ag. 1910) : 
A. Paz y Melia, La cuestiôn de las Bibliotecas nacionales y la difusion 
de la cultura ; — E. Saavedra, Abderrahmen I; — J. Alemany, La geo- 
grafia de la Peninsula Ibérica [suite] ; — G. Simancas, Plazas de guerra 
y castillos medioevales de la frontera de Portugal; — M. Gaspar y Re- 
miro, Documentos arabes de la Corte Nazari de Granada [suitej; — 
R. Blanco, Para la historia del monasterio de Guadalupe [fin] ; — Pro- 
cesos contra los protestantes españoles del siglo xvi. 


— REVISTA DE ARCHIVOS, BIBLIOTECAS Y MusEos (sept.-oct. 1910) : 
M. Menéndez y Pelayo, Dos palabras sobre el centenario de Balmes ; — 
J. Paz, El Congreso internacional de archiveros-bibliotecarios en Bru- 
selas ; — Instrucciones para la Catalogaciôn de manuscritos, estampas, 
dibujos, fotografias y piezas de musica de las Bibliotecas püblicas [suite]; 
— A. M. de Barcia, Indices del Catälogo de la collecciôn de dibujos ori- 
ginales de la Biblioteca nacional [suite]. 


9. — BULLETIN DU BIBLIOPHILE ET DU BIBLIOTHÉCAIRE (juillet-déc. 1910): 
E. Courbet, Montaigne inconnu; — P. Durrieu, Les manuscrits à pein- 
tures de la Cité de Dieu; — Les dernières paroles de M. L. Delisle ; — 
H. Clouzot, Un client de Philibert de l’Orme ; — G. de Mouchy, L'édition 
de la correspondance de Bossuet et Fénelon [suite]; — Paul Lacombe, 
Notice sur Paul Marchal, conservateur à la Bibliothèque nationale ; — 
L. Pinvert, Sur l'opinion que le xvrre siècle a eue du xvie [suite] ; — 
P. Lacombe, Supplément à la bibliographie des travaux de L. Delisle 
(1902-1910) ; — Henri Cordier, Notice sur Henry Harrisse ; — E. Gri- 
selle, Un supplément à la correspondance du cardinal de Richelieu 
[suite). 

10. — L'ARCHIGINNASIO (lugl.-dic. 1910) : E. Orioli, 11 primo periodico 
stampato a Bologna ; - A. Sorbelli, L'ordinamento dell’ Archivio del 
monastero di S. Agnese nel sec. XV ; — L. Carcereri, Tre librai proces- 
sati per eresia a Bologna (1548) ; — A. Sorbelli, La morte di Savonarola 
secondo un cronista del tempo ; — L. Frati, La biblioteca dei Domeni- 
cani in Bologna ; — C. Cavalieri, Bibliotechine gratuite per le scuole 
elementari. 


44. — THE LiBRARY JOURNAL (july-dec. 1910) : F. P. Hill, The deterio- 
ration of Newspaper paper ; — H. O. Brigham, Library efficiency under 
new conditions ; — W. M. Hepburn, Selection and preservation of agri- 
cultural Periodicals ; — H. E. Bliss, À modern classification for libra- 
ries ; — Ch. White, Literature of Agriculture ; — J. A. Robertson, Li- 
brary work in Manila ; — À. F. Rider, Old classifications and the excuse 
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for new ones ; — J. G. Moulton, Duplicate pay collections ; — G. E. Ma- 
rion, The library as an adjunct to industrial laboratories ; — Interna- 
tional cataloging rules ; — P. Brockett, International exchanges; — 
W. D. Johnston, The librarian educator ; — The International Congress 
at Brussels ; — F. C. Hicks, The relation of special Libraries to Public 
and University Libraries ; — C. H. Compton, The library in relation to 
the University ; — F. W. Drury, Labor Savers in Library service ; — 
H. E. Bliss, Simplified book notation ; — E. L. Foote, Training for libra- 
rianship in Great Britain; — J. N. Eno, Name-making and cataloging 
of Names, 
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Manuel pour le classement et la description des archives, 
par MM. S. Muicer Fr., J. A. Ferre et R. Fruin Tu. Az. Traduction fran- 
çaise et adaptation aux archives belges et françaises, par Jos. CuveLIER, 
sous-chef de section aux Archives générales du royaume à Bruxelles, et 
Henri STein, sous-chef de section aux Archives nationales à Paris. La Haye, 
A. de Jager, 1910 ; in-8 de vir-160 p. — Prix : 10 fr. 


Le Manuel de MM. Muller, Feith et Fruin, apprécié comme il conve- 
nait lorsqu'il parut dans sa langue originale (cf. Bibliographe moderne, 
1898, p. 286), devait être traduit pour être mis à la portée d'un plus 
grand nombre de lecteurs. Il a paru successivement en allemand (1905), 
en italien (1908), et vient enfin de paraitre en français. C’est un excel- 
lent guide, fruit de longues années d'expérience et de communes obser- 
vations de trois archivistes hollandais dont la compétence est recon- 
nue. Et comme il est le seul guide de ce genre, on ne doit pas s'étonner 
de son succès. 

Les traducteurs, en même temps adaptateurs, ont cà et là augmenté 
le texte primitif de notes complémentaires, soit pour expliquer certains 
termes obscurs, soit pour exposer la législation francaise ou belge, soit 
encore pour donner sur certains points un avis différent de celui qu'ont 
émis MM. Muller, Feith et Fruin ‘; et ainsi se trouve doublé l'intérêt 
de la publication à laquelle les deux savants archivistes Cuvelier et 
Stein ont attaché leur nom. 

À dire vrai, ce Manuel déroutera parfois un peu certains lecteurs. On 
y trouvera employés des termes inconnus (ou inusités) en langue fran- 


1. Ces Messieurs ont écrit, par exemple, au parâgraphe 74, que « l’apposi- 
tion d’un sceau sur une pièce ne prouve rien en faveur de la valeur qu'on y 
attachait » ! — et, au paragraphe 98, que dans un inventaire un document qui 
peut être daté au plus tôt de 1620, et au plus tard de 1648, devra se placer à 
une date intermédiaire, soit « environ 1634 » ! Voilà de singulières théories. 
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çaise, tels que transsumpt, concept, filiasse, transfixe, rétroacte, dont 
les traducteurs donnent d’ailleurs l'explication, en s’excusant de les 
utiliser à défaut d'autres, ou pour éviter une longue circonlocution, ou 
pour rendre aussi exactement que possible la pensée des auteurs. En 
outre, les archivistes hollandais ont, cela se conçoit, emprunté tous 
leurs exemples à leurs propres fonds, et les classements adoptés dans 
leur pays étant très sensiblement différents des habitudes francaises 
(où ces classements sont régis par des décrets), il va sans dire que ces 
exemples n'ont pas, dans la présente traduction, toute leur portée. Et 
il a été impossible aux traducteurs de modifier le Manuel sur ce point : 
c'eût été, d’une part, faire un livre entièrement neuf, et, d'autre part, 
certaines observations ou règles édictées n'auraient plus concordé avec 
les exemples nouveaux. 

Quoi qu'il en soit, on fera sagement de méditer ces règles et ces 
observations. Elles sont condensées en cent paragraphes, groupés eux- 
mêmes en six chapitres dont voici l'intitulé : Origine et composition des 
dépôts d'archives ; — Le classement des documents d'archives; — La 
rédaction des inventaires d'archives ; — L'agencement de l'inventaire; — 
Autres recommandations pour la description des archives; — De l'em- 
ploi conventionnel de certains termes et signes. Bien entendu, le prin- 
cipe de provenance est admis avant tout autre. La rédaction des regestes 
et des index, la distinction entre les documents d'archives et les docu- 
ments de bibliothèques, les précautions à prendre pour le numérotage 
des pièces, etc., les réintégrations ou destructions de pièces, font l'ob- 
jet d'autant de dissertations spéciales qui seront lues avec profit par 
les archivistes de tous les pays. A: P: 


L’ordinamento delle carte degiff Archivi di Stato ftallanis 
Manuale storico archivistico. Roma, tip. delle Mantellate, 1910 ; 
in-8 de x1v-312 p. 

Sous la direction de M. Pironti, directeur général de l'administra- 
tion civile au ministère de l'intérieur d’Italie, a paru cet excellent 
guide historique et descriptif à travers les archives d'État italiennes, 
qui laissera loin derrière lui le travail similaire, mais infiniment moins 
général (puisque décennal), publié par Vazio en 1883. 

Pour chacun des dix-neuf dépôts d'État de la péninsule, de la Sar- 
daigne et de la Sicile, on trouvera dans ce volume un état sommaire 
des différents fonds dont il se compose, avec le nombre de registres ou 
de liasses qui constitue chaque fonds, les dates extrêmes des docu- 
ments et quelques explications complémentaires capables d'aider le 
chercheur à se diriger utilement. Quelques-uns de ces dépôts, ceux 
de Milan, de Naples, de Florence, de Turin et de Venise, sont, on le 
sait, incomparabiles ; d'autres, moins riches, possèdent des fonds pré- 
cieux, tels que l’Archivio Gonsaga, à Mantoue, l'Archivio Estense, à 
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Modène, l'Archivio di San Giorgio, à Gènes, qui n'ont pas encore livré 
tous leurs secrets, après les précieux travaux qu'ils ont fournis aux his- 
toriens italiens et étrangers. Malheureusement, dans quelques-unes de 
ces archives d'État, les recherches sont encore difficiles, et le travail 
n'a pas toujours été utilement dirigé. lci ou là, on en est encore à sui- 
vre de fâcheux errements, aujourd’hui universellement condamnés, qui 
consistent à démembrer un fonds à peu près classé pour en extraire 
des collections d'autographes ou pour opérer un nouveau classement 
qui annule tous les travaux antérieurs : de telle sorte que, pour qui veut 
rechercher quelques pièces vues autrefois dans une liasse déterminée, 
les difficultés renaissent à chaque pas. Le Carteggio Mediceo à Florence 
est dans ce cas ; et les modifications naguère introduites sont déplora- 
bles, pour des archives aussi célèbres et aussi souvent consultées. 
Chaque chapitre est doté d’une bibliographie des publications rela- 
tives au dépôt d’archives passé en revue; c'est fort bien. J'aurais sou- 
haïté l'indication, pour chacun d'eux, de la liste des inventaires, publiés 
ou manuscrits, qui peuvent être utilisés par le public. J'aurais, en 
outre, désiré qu'un peu plus d'unité régnät dans ce manuel, d'ailleurs 
commode et pratique, mais où certains fonds se présentent avec un 
développement inaccoutumé, par exemple pour les archives d’État de 
Rome, assez importantes d'ailleurs, malgré leur constitution relative- 
ment récente (1871). 
On sera néanmoins très reconnaissant à l'administration italienne du 
souci qu'elle a de nous doter d’aussi utiles instruments de travail. 
H. S. 


L'’Archlivio di Stato di Napoill dal 19 gennalo 1899 al 31 di- 
cembre 1909 ; notizie raccolte da EucEenio Casanova. Napoli, tip. Cul- 
tori arti grafiche, 1910 ; in-8 de 180 p. et 7 pl. — Prix : 5 lire. 

Les admirables archives de Naples ont eu de savants conservateurs, 
et beaucoup de travaux utiles y ont été entrepris. Mais ce n'étaient 
autrefois que travaux de détail et inventaires de fonds séparés. L’actuel 
surintendant, homme énergique et entreprenant, qui va présider en 
même temps à une rénovalion complète de ce dépôt et à sa réorganisa- 
tion matérielle, vient de nous donner un rapport fort suggestif, où il 
traite successivement des locaux, de la consistance en registres et 
liasses (environ 1,378,000 numéros), des accroissements (par verse- 
ments, dons, acquisitions et dépôts), de l'ordre matériel, des inven- 
taires, du personnel, ainsi que de la bibliothèque et de l'école de 
paléographie annexées à l’établissement ; il passe en revue les commu- 
nications administratives et historiques, les expéditions, les recherches 
et les travaux entrepris ou publiés soit par des nationaux, soit par des 
étrangers, à l’aide des archives napolitaines : le tout pendant la der- 
nière période décennale, période éminemment féconde, si l’on en juge 
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par la longue nomenclature qu'a dressée l’éminent auteur. Un chapitre 
est consacré à la répercussion des lois récentes sur le service des 
archives centrales, provinciales et communales de la province de 
Naples. Il ressort de ce précieux volume, dont nous voudrions le simi- 
laire dans toutes les grandes archives, qu'on travaille beaucoup dans 
ce dépôt admirable, et que M. Eug. Casanova sait communiquer de pré- 
cieuses parcelles de son activité personnelle à tous ses collaborateurs. 
Un grand service public comme celui-là, dont l'extension est considé- 
rable, sera d'autant plus apprécié que l’on s'appliquera à mieux faire 
connaitre le champ d'activité où se meuvent côte à côte les archivistes 
du dedans et les travailleurs du dehors. M. Casanova l’a fort bien com- 
pris et nous l’en félicitons sincèrement. H.S. 


Catalogue des ouvrages normands de ia Bibilothéque munici- 
pale de Caen Ï (La Normandie considérée dans son ensemble), par 
GasTon LAvALLEY, conservateur de la bibliothèque de Caen. Caen, Louis 
Jouan, 1910 ; in-8 de viu-612 p. — Prix : 20 fr. 


1 convient de féliciter grandement le dévoué conservateur de la 
bibliothèque municipale de Caen d’avoir entrepris un travail considé- 
rable de bibliographie locale, qui sera très apprécié. Le premier volume 
comprend la Normandie considérée dans son ensemble ; deux autres 
seront consacrés à la Normandie par départements, et à la ville de 
Caen. Ce n’est assurément qu'après l'apparition du dernier ouvrage que 
l'on pourra juger de la valeur entière de l'œuvre éminemment pré- 
cieuse de M. Lavalley ; toutefois, le premier volume paru permet de se 
rendre aisément compte de la méthode adoptée et des résultats 
acquis. 

« Persuadé que le meilleur catalogue est celui qui fournit les 
méthodes d'investigation les plus rapides, l'auteur s’est constamment 
préoccupé d'introduire le plus possible l'ordre alphabétique dans l'or- 
dre méthodique. S'agit-il, par exemple, de poésies pouvant servir à 
l'histoire locale, les sujets seront classés par nom de lieu. S'agit-il 
d'histoire proprement dite, dès que l’ordre alphabétique sera praticable, 
on s'empressera de l’employer, comme pour les mots Chouannerie, 
Saint-Barthélemy, Ligue. Les recueils de biographies individuelles 
* occupent, dans ce catalogue, une place considérable ; pour ces der- 
nières, tout ce qui peut contribuer à l'étude d’un personnage se trouve 
groupé et réuni sous son nom. » 

C'est donc un ordre alphabétique qui est constamment suivi. Des 
mots, matières, tels que Agriculture, Botanique, Caricatures, Cartes, 
Chansons, Cheval, Cidre, Costumes, Coutumes, Droit, Fédéralisme» 
Géologie, Gravure, Histoire [avec différentes classifications et subdivi- 
sions}, Îles normandes, Industrie, Intendants, Journaux, Linguistique, 
Médecine, Mesures, Météorologie, Navigateurs, Noblesse, Religion, 
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Rivières, Théâtre, Voyages, Zoologie, voisinent avec les noms des per- 
sonnages normands dont la bibliothèque de Caen possède une biogra- 
phie, un portrait (peint ou gravé). L'article « Journaux », spécialement 
développé, est, à lui seul, une bibliographie fort intéressante en raison 
de certains périodiques rares dont l’histoire est désormais écrite. Inutile 
d'ajouter, après ce qui vient d'être dit, que ce travail est très diffé- 
rent du #anuel de Frère, qui se proposa surtout de donner un réper- 
toire des écrivains normands et de leurs œuvres. 

M. Lavalley voudra-t-il bien me permettre quelques observations : 
Les articles Boissons, Cidre et Pommier n’auraient-ils pu être réunis ? 
En tout cas, des renvois eussent été nécessaires. 

L’index de la partie relative aux « Journaux », rédigé et publié à part, 
aurait sans doute été plus utilement joint à l'index général des noms 
d'auteurs. Je ne vois, en effet, aucune raison de faire figurer à deux 
endroits distincts les noms de Léon Puiseux et de G.-S. Trébutien, sui- 
vant que ces auteurs ont imprimé des études à part ou des articles 
dans la Revue du Calvados (p. 393). Je signalerai aussi (p. 262) une con- 
fusion entre le général Louis-Christophe Régnier et M. Louis Régnier, 
qui ne forment qu'un seul et même personnage. 

Mais, ce qui me parait plus fâcheux, c’est l'absence de tables pour les 
noms de personnes autres que les noms d'auteurs. Qui devinera, 
en effet, la présence, à la bibliothèque de Caen, d’une plaquette de 
quatre pages, non datée et vraisemblablement rarissime, intitulée : 
Elégie ou Stances sur la mort du citoyen Noël Descarreaux (p. 491)? 
Elle est perdue au milieu du groupe des poésies françaises anonymes. 
De mème, M. Lavalley a pris soin, — et je m'empresse de l'en louer, — 
de donner (p. 62-83) la liste complète des biographies publiées dans 
les collections de l'Annuaire normand, dans l’Annuaïire de la Manche et 
dans la Revue de Rouen ; il y a là des centaines de noms, d’autant plus 
intéressants, que ce sont des oubliés dont les biographies générales 
n'ont cure ; mais, en l'absence d'index, qui les découvrira, et qui aura 
l'idée de les chercher dans cette longue nomenclature, puisque rien ne 
la signale à l'attention ? 

Ce dépouillement des trois périodiques cités appelle une dernière 
observation : n’aurait-on pu le généraliser ? n’aurait-on pu appliquer le 
même traitement à nombre d’autres publications comme la Bibliothé- 
que de l'École des Chartes ou la Réunion des Sociétés savantes des Beaux- 
Arts, dont la bibliothèque de Caen possède la collection ? M. Lavalley, 
qui l’a bien vu, a sans doute reculé devant ce surcroit de travail, qui 
aurait peut-être eu le tort de retarder la date d'apparition de ce cata- 
logue, et je m'incline volontiers devant cette réponse ; mais, d’au- 
tre part, il lui eût été possible de grossir son catalogue de quelques 
unités : les sculpteurs Anguier auraient ainsi figuré, entre autres, avec 
une biographie parue en 1889, que la bibliothèque de Caen possède, non 
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à part, il est vrai, mais dans l’une des deux publications périodiques 
citées plus haut. La méthode que je préconise a été adoptée dans le 
catalogue du fonds dauphinois de la bibliothèque de Grenoble, et pou- 
vait être appliquée ici par similitude. 

Tout ceci n'est inspiré que par le désir de voir améliorer encore une 
publication déjà très goûtée du public normand et pour laquelle 
M. Lavalley a utilement dépensé beaucoup de peine et beaucoup de 
temps. | H. S. 


Handschriften-Katalog der Stadtbibliothek Kônigsbergi!. Pr., 
unter Mitwirkang von Dr. Paul Rhode, bearbeitet von Dr A. SERAPHIM. 
Kônigsberg i. Pr., F. Beyer, 1909 ; in-8 de vi-41l p. [Mitteilungen aus der 
Stadtbibliothek zu Kônigsberg, I.] | 
Une des premières préoccupations de M. Seraphim, depuis le jour où 

il a été placé à la tête de la bibliothèque de Künigsberg, a été de prépa- 

rer l'inventaire des manuscrits de ce dépôt. Qu'on ne s'attende pas à y 

rencontrer des raretés ou des chefs-d'œuvre d'art ancien ; la collection 

est plus modeste. Mais, indépendamment de l'intérêt que peuvent pré- 
senter certains ouvrages pour l'histoire de la Prusse orientale et de 
l’ordre Teutonique ‘, pour la législation et la jurisprudence locales, on 
peut noter une série de « Stammbücher », quelques recueils de corres- 
pondances originales (depuis le xvie siècle), divers manuscrits hébraï- 
ques ? et turcs, des manuscrits liturgiques en slavon, un Lactance du 
xive siècle, une suite de diplômes originaux de rois de Pologne, de 
margraves de Brandebourg et de ducs de Saxe (xvi*-xvil siècles), un 
volume concernant les calvinistes de Prusse au xvir* siècle, etc. Les 
recueils sont répertoriés feuillet par feuillet, et ainsi l’on a sous les 
yeux toute leur substance excellemment extraite. L'index général 
donne toute satisfaction. 

Bien que l’ensemble ne soit ni très considérable ni de première 
importance, rendons grâce au D" Seraphim de nous l'avoir fait con- 
naitre avec une méthode parfaite. HS. 


Dle Wlegendrucke der Lelpziger Sammilungen und der her- 
zoglichen Biblliothek in Altenburg3;s ein Verzeichnis von Orro 
GUnT8ER. Leipzig, Otto Harrassowitz, 1909; in-8 de x11-354 p. — Prix : 
12 mk. [(XXXV Beiheft zum Zentralblatt für Bibliothekswesen.] 

En attendant le catalogue général des incunables des collections 
publiques de Prusse, auquel on travaille activement, de nombreuses 
publications, spéciales à une bibliothèque ou à un groupe de biblio- 
thèques, paraissent un peu partout. Cette fois, c’est de la Saxe que 


1. Entre autres une série de « Preussische Landtagsakten » du xvu° siècle, 
2. Dont un Pentateuque du xiv° siècle. 
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nous arrive un important contingent, recueilli tant dans la bibliothèque 
ducale d’Altenburg que dans les différentes bibliothèques publiques 
(Ville, Université, Tribunal, Cercle de la Librairie, Collection Klemm, 
Société d'histoire, Société d'histoire de la médecine, Églises Saint- 
Thomas et Saint-Nicolas, Collection Peters, Fondation Comenius ou 
Société de pédagogie) et privées de Leipzig. Le tout forme un ensem- 
ble de quatre mille ouvrages parus avant l'année 4501, répertoriés 
presque tous par Hain et par Copinger; les rares mentions nouvelles 
sont surtout des mentions d'ouvrages ne portant pas de date d'année, 
et laissées de côté par les deux bibliographes, volontairement ou invo- 
lontairement. 

Le catalogue est dressé par ordre alphabétique de noms de villes, 
et, dans chaque ville, de noms de typographes; les indications, très 
sommaires, donnent les titres abrégés, le format, les renvois à Hain et 
à Copinger, quand il y a lieu, et un sigle suffit à signaler l'endroit où 
se conserve l'exemplaire mentionné. A la suite, table des noms d’au- 
teurs ou des titres (pour les ouvrages anonymes), index des noms d'im- 
primeurs, etc. Système irréprochable et parfaitement suffisant aujour- 
d’hui pour des auvrages dont la description détaillée se trouve partout. 
L'activité qui se manifeste en Allemagne pour ce genre de réper- 
toires n’a pas encore gagné les pays voisins. H. S. 


Catalogue général des livres imprimés de la Bibliotheque 
natlonalc ; Actes royaux, par M. ALBEerT Isnarp. Tome I (depuis 
l'origine jusqu’à Henri IV). Paris, impr. nationale, 1910 ; in-8 de fiv-] Lvin p., 
col. Lix à coxxu et 1 à 852. — Prix : 12 fr. 

Parallèlement au catalogue général des imprimés, par noms d'auteurs, 
dont la publication se poursuit avec une très louable régularité, la 
Bibliothèque nationale a décidé de créer une autre série pour les ouvra- 
ges anonymes, et elle a confié à l’un de ses fonctionnaires, M. Albert 
Isnard, le soin de rédiger la partie relative aux actes de l'autorité 
royale et des grandes juridictions, considérés, à juste titre, comme plus 
particulièrement dignes d'intérèt. 

En effet, le fonds de la Jurisprudence (coté F à la Bibliothèque natio- 
nale) est riche en recueils et pièces détachées qui, par leur nature 
mème, ne pouvaient être insérés dans les séries générales : car, dès le 
xvi* siècle, les typographes parisiens et provinciaux multiplièrent les 
impressions isolées d'ordonnances, édits, mandements, arrêts du Con- 
seil, déclarations, règlements, qu'il était nécessaire de porter à la con- 
naissance du public et des fonctionnaires épars sur tout le territoire. Si 
l'on ajoute à cela les recueils, plus considérables, relatifs à tel ou tel 
rouage administratif (eaux et forêts, hôpitaux, Chambres des comptes, 
Parlements, Châtelet, etc.), où à une corporation (archers, clergé, gen- 
darmerie, notaires, libraires, nourrices, orfèvres, etc.), ou à une pro- 
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vince, à une ville déterminée, on comprendra l'étendue de l’entreprise. 
Et si l’on songe qu’on y a joint le dépouillement d'un certain nombre 
de manuscrits contenant des imprimés de cette nature, de recueils con- 
servés tant au Cabinet des Médailles que dans d'autres séries du dépar- 
tement des Imprimés, on ne s'étonnera pas du développement qu'a pu 
prendre le catalogue de M. Isnard (la préface en donne le détail par 
ordre chronologique et par ordre de juridictions et de matières, suivant 
les cas). 

Une première partie du volume signale les recueils relatifs à plu- 
sieurs règnes et les recueils par matières ; la seconde partie constitue, 
à proprement parler, le catalogue des actes royaux par règnes, de Dago- 
bert Ier à la mort de Henri IV. Le travail est fait avec beaucoup de soin; 
je note cependant que, pour certaines publications modernes d'actes 
anciens, justement indiquées (n° 3, 18, 30, 41, 44, 55, 74, 162, 329), 
l'éditeur n'a pas mentionné l'origine de ces publications, simples extraits 
de revues ou de bulletins de Sociétés savantes, alors qu'il Pa fait pour 
d’autres), et c'est là une petite lacune. Je crois qu'on pourrait augmen- 
ter d’ailleurs le nombre de ces publications modernes; et, d’autre part, 
on peut se demander s’il convenait de comprendre les recueils de let- 
tres missives (n° 74, 189, 199, 273, 319, 424, 499, 423, 456, 457, 1474, 
1743, 41929, 4143, 4180-4191, 4193, 4195-4202, elc.), qui, raisonnable- 
ment, ne peuvent être complés pour des actes royaux, au véritable 
sens du mot. Parfois aussi M. Isnard aurait eu avantage à contrôler ses 
recherches, par exemple par le Catalogue des actes de Francois [°', où, 
sauf erreur, je vois mentionnée sous le n° 11738 une deuxième édition 
(non citée par lui) de l'édit du 28 novembre 1540 relatif au transport du 
salpêtre, avec renvoi à la cote Rés. F 1642 de la Bibliothèque natio- 
nale ; tandis que, d’autre part, je trouve ici un édit du 22 janvier 1542 
sur le domaine forain, dont M. Isnard signale une impression rouen- 
naise, et qui parait manquer au Catalogue que nous devons à l’Académie 
des sciences morales et politiques. 

L'ouvrage n'aura son maximum de valeur que quand il sera muni 
d’une bonne table; mais nous n’en sommes pas encore là. La publica- 
tion complète exigera un certain nombre de volumes, mais si l'impres- 
sion peut se continuer sans interruption, comme il est vivement à sou- 
haiter, nous aurons dans quelques années un instrument de travail 
précieux à plus d'un titre, et qui fera honneur aussi bien à son auteur 
qu'à celui qui, aujourd hui décédé, en a concu le plan. Qu’on se hâte 
donc de le poursuivre jusqu’à complet achèvement ! H. S. 


Catalogue du fonds de musique ancienne de la Bibliothèque 
nationale, par J. Ecorcaevirze. Vol. I (A-Air). Paris, [Terquem]} 1910; 
in-4 de 241 p. et pl. — Prix : 65 fr. 


On saura gré à M. J. Écorcheville d’avoir fait, de son initiative privée, 
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pour la partie ancienne, tout au moins, du fonds de musique de la 
Bibliothèque nationale, si considérable et si inconnu, ce que cet établis- 
sement n'a encore jamais essayé de faire, d’aucune façon, un catalogue 
sommaire. Ce relevé est le dépouillement exclusif des séries V (Beaux- 
Arts) et Vm (musique), et comprend aussi bien des livres sur la musi- 
que que des partitions manuscrites ou gravées. On n’a pas voulu y com- 
prendre, et il faut le regretter (mais c'était sans doute aller bien loin, 
et d’ailleurs faire double emploi avec des publications de la Bibliothèque 
nationale elle-même}, ni les ouvrages classés dans les autres séries de 
ce même département des Imprimés (Liturgie notamment), ni ceux du 
département des manuscrits (ceux du moyen âge surtout, ou les exo- 
tiques). Comme limite, l’année 1750. L'ordre est alphabétique, ce qui 
explique que le premier volume soit presque entièrement occupé par 
le mot Air, et les recueils d'airs, plus ou moins anonymes. Chacun 
d'eux, les manuscrits et les anonymes au moins, comporte l'indication 
musicale des premières mesures. La description des volumes ou 
recueils est volontairement très sommaire. M. Écorcheville, afin d'a- 
boutir et de ne pas « trop embrasser » pour « mal étreindre », n'a pas 
voulu faire œuvre bibliographique et critique, mais signaler simplement 
et permettre de vérifier ou identifier. 11 n’a cependant pas renoncé 
pour cela à relever l'austérité de cet inventaire de quelques reproduc- 
tions photographiques de titres ou de pages musicales. L'ouvrage com- 
plet sera terminé par des tables méthodiques. 
H. DE CURZON. 


Bibliographie des travaux publiés do 1866 à 1897 sur l’hie- 
toire de la France depuis 1789, par PIERRE CARON, archiviste aux 
Archives nationales. Fasc. III-IV. Paris, E. Cornély, 1908-1909; in-8, p. 320 
à 640. — Prix de chaque fascicule : 7 fr. 50. 


Tous ceux qui s'intéressent à la période moderne de l’histoire de 
France suivent avec un vif intérèt la publication de M. Caron, signalée 
ici dès son apparition (année 4907, p. 172). On entrevoit déjà son pro- 
chain achèvement, et le gros volume qu'elle fournira deviendra un ins- 
trument de travail indispensable pour ces études. J'ai déjà dit toute la 
. conscience avec laquelle cette bibliographie est préparée et éditée; 
j'ai à peine besoin d'ajouter que sa méthode continue d’être exempte 
de tout reproche. 

Les deux derniers fascicules comprennent l’histoire militaire de la 
Révolution, de l'Empire (1029 numéros), des règnes postérieurs, la 
guerre de 1870-71 (1114 numéros), la Commune de Paris ; l'histoire de 
la marine de guerre ; les biographies militaires (par ordre alphabétique); 
l'histoire religieuse, culte catholique et cultes non catholiques (classe- 
ment par époques, biographies, monographies locales) ; l’histoire éco- 
nomique et sociale (classement par matières). 
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Il est bien évident que, dans beaucoup de cas, l’auteur a dû faire un 
choix devant la masse des travaux à cataloguer; mais le choix nous a 
paru toujours fort judicieux, et cela ne l'a pas empêché d’être ailleurs 
soucieux du plus petit détail. Il y a là des questions d'espèce qui ne 
peuvent être tranchées par des règles immuables ; mais un bibliogra- 
phe digne de ce nom n'est pas un compilateur irraisonné, et sa tâche 
ne consiste pas uniquement à aligner des titres et à classer des fiches. 
La Bibliographie de M. Pierre Caron est un modèle de netteté, de pré- 
cision et de logique. H. S. 


Graveurs et gravures; France et étranger; essal de biblio- 
graphie (1540-1910), par G. Bourcarv. Paris, Floury, 1910; in-8 de 
xvi-328 p. — Prix : 50 fr. 

M. Bourcard est peut-être qualifié pour discuter des mérites d’une 
gravure ou connaitre de son degré de rareté ; il parait l'être moins 
pour parler bibliographie. Son livre, quelque peu improvisé, prête sin- 
gulièrement à la critique. 

Questions de méthode d'abord. Une première partie, jusqu’à la page 
138, est classée par noms d'auteurs ; une seconde partie est consacrée 
aux monographies d'artistes. J'y vois de nombreux inconvénients, dont 
le moindre est l'absence de renvois suffisants de l’une à l’autre. Par 
exemple, je trouve, d'une part, la mention du travail de M. F. (et non 
T.) Herbet sur les graveurs de l’école de Fontainebleau avec la date de 
1896 ; il s'agit seulement là des deux premiers chapitres parus, en effet, 
cette année-là, dans les Annales de la Société historique et archéologi- 
que du Gâtinais, et consacrés à Fantuzi et à L. D. : or, ces articles 
reparaissent une seconde fois, dans la deuxième partie, aux mots Fan- 
tuzi et L. D., comme ouvrages à part et non plus comme articles de 
revue. Par contre, les chapitres 1117-1V du mème travail, parus dans le 
même périodique, en 1899 et 4900, sont omis, aussi bien d’un côté que 
de l’autre, quoiqu'ils intéressent des artistes considérables, comme 
Dominique Florentin, Rugiero Rugieri, Androuet du Cerceau, Geoffroy 
du Moustier, Léonard Limosin, le Primatice, le Rosso, et d'autres d'or- 
dre inférieur. Un tel choix ne s'explique pas. A la table, d’ailleurs, le 
nom de M. Herbet a été confondu étrangement avec celui de l'auteur 
anglais J. T. Herbert Baily, et se trouve ainsi accolé à un titre d’ou- 
vrage que notre compatriote n’a certes jamais eu l'intention d'écrire. 

La plupart du temps, les périodiques d’où sont extraits les articles 
cités ne sont pas indiqués; d'où impossibilité de savoir s'il s'agit d’un 
livre ou d’une simple brochure. Une notice de Beaupré sur Quelques 
graveurs nancéiens du X VIITIe siècle est défigurée en « Quelques gra- 
veurs anciens du xviie siècle » ! Et s'il est à peu près impossible 
aujourd'hui de se procurer ce tirage à part,on pourrait assez aisément 
recourir au volume des Mémoires de la Société d'archéologie lorraine, 
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où l'article a paru primitivement. Si M. Bourcard avait parcouru la 
série de ces Mémotres, ou tout au moins la table générale qui en a été 
dressée, il n'aurait pas tardé à s’apercevoir que cet article a été le der- 
nier de toute une série du même auteur, commencée dès 1861, et où 
sont passés en revue de nombreux artistes : Harpin, les Collin, les 
Nicolle, C. Charles, N. Derlange, Jean Girardet, Claude Jacquart, G.-F. 
Villiez, les Saint-Urbain : tous avaient droit de cité dans cet Æssai de 
bibliographie, tous devaient figurer au même titre dans la série des 
monographies. 

Une remarque du même genre pourrait être faite à propos de l'ou- 
vrage de Bedetti : Di alcuni incisori de’ secoli X V-XV]; et je ne vois 
pas pourquoi, puisqu'il est entré dans le plan de l’auteur d'indiquer 
tous les ouvrages généraux sur les beaux-arts, — ce qui était peut-être 
superflu, — il n’a indiqué de Bertolotti qu’un livre sur les artistes belges 
et hollandais à Rome, et aucun des autres travaux analogues du même 
auteur. Un ouvrage aussi capital que celui de Dimier sur le Primatice 
est passé sous silence. La liste des travaux sur Hans Beham et sur 
Martin Schongauer est d'une rare insuffisance ; il y a pour ce dernier 
une bibliographie spéciale qu’il ignore. Des recueils de vues gravées 
de Paris sont mentionnés çà et là : celui de Manesse, entre autres, est 
absent. La monographie de Henry d'Allemagne sur les cartes à jouer 
n'est pas connue de M. Bourcard. Et, puisqu'il citait l'ouvrage de Briquet 
sur les filigranes, il n'avait pas de motif de négliger les autres. Je 
pourrais multiplier les exemples. 

Au point de vue typographique, l'ouvrage, quoique luxueux, laisse 
fort à désirer. Non seulement la date des publications n’est pas tou- 
jours donnée, aussi bien que le prix de vente, mais encore on peut 
soupconner l'auteur d’être peu familier avec les langues étrangères, par- 
ticulièrement avec l'allemand, où les licences prennent des proportions 
inquiétantes : les noms propres sont étrangement défigurés, et on voit 
à l'index la ville de Solothurn (Soleure), nouveau Pirée, transformée en 
critique d'art. D'ailleurs, rien n'égale la légèreté avec laquelle cet 
index a été dressé. 

Une autre observation suggérée par la lecture de ce livre. Certains 
ouvrages, en petit nombre d'ailleurs, ont mérité de la part de l'auteur 
une longue notice analytique ou enthousiaste. Mais, au lieu de réserver 
ces gloses à des travaux de premier ordre ou à des publications trop 
peu connues en France (celles de Lehrs, par exemple, ou des grandes 
sociétés graphiques), M. Bourcard se croit obligé de nous faire un pom- 
peux éloge du « Cabinet des Estampes » de Bouchot, « résumé colos- 
sal », ou du « Catalogue de la collection de Vinck », par Bruel, « admi- 
rable et inanalysable ». Il y a, pour chacun de ces livres, dont l'utilité 
n'a plus besoin d’être démontrée, une page de compliments de ce calibre. 
N'est-ce pas du papier bien inutilement employé ? Les mêmes adjectifs 
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ne peuvent malheureusement être employés pour qualifier l'Essai de 
bibliographie. Ce qui est peut-être plus imprévu encore, c’est d'y lire 
un éloge hyperbolique de M. Julius Morgan, « charmant et très galant 
homme », et la très longue note émue qui est consacrée à un marchand 
de la rue Laffitte, M. Alfred Strülin, qui doit (paraît-il) cette faveur à 
la sympathie dont il entoure l’auteur et à la cordialité des rapports qui 
les unissent tous deux. Cela se lit en toutes lettres. J'en fais mes bien 
sincères compliments à MM. Morgan et Strülin, mais on trouvera plu- 
tôt singulier d'introduire de semblables détails biographiques dans un 
livre scientifique ou qui aurait dù l'être. 

Tel qu’il fut concu et exécuté, cet « Essai » ne rendra aucun service. 
Les souscripteurs qui l’ont payé 50 fr. ont dù vraiment regretter leur 
argent; ils n'auront en échange qu’un livre inutile de plus dans leur 
bibliothèque. H. S. 


Review of historical Publications relating to Canada, edited 
by Gzorce M. Woo and H. H. Lanaoron. Vol. XII à XIV (1907-1909). To- 
ronto, Morang and Co., 1908-1910 ; 3 vol. in-8 de x-212, xu1-198 et x11-209 p. 
[University of Toronto Studies.] 

La publication bibliographique annuelle qui honore la science histo- 
rique au Canada continue de paraitre avec la régularité et la cons- 
cience les plus parfaites. Même direction toujours, mêmes collabora- 
teurs et même destinée. On lit sans fatigue des comptes rendus courts 
mais substantiels, et l'on est certain que rien n'échappe à la perspica- 
cité des directeurs, pour tout ce qui est du domaine qu’ils englobent, 
quelle que soit l'origine des ouvrages répertoriés. Il y a lieu de souhai- 
ter vivement la continuation de cette bibliographie ; MM. Wrong et 
Langton ne paraissent pas d'ailleurs disposés à se décourager. 

HS. 


Rovés és rovéslirés (L'entaille et l'écriture à entaille), par Juixs SERrs- 
TYÉN. Budapest, éditions de la Société ethnographique, 1909; in-8 de xv-325 p. 
ot 145 fig. — Prix : 15 kr. 

L'ouvrage de M. Sebestyén, conservateur adjoint du département des 
manuscrits au Musée national hongrois, mérite d'être signalé à tous 
ceux qui s'occupent de l’histoire de l'écriture, et spécialement de l’an- 
cienne écriture magyare et des questions bibliographiques qui s’y rat- 
tachent. Il est attesté, par des documents qui remontent au xui° siècle, 
que les Hongrois avaient apporté dans leur nouvelle patrie une sorte 
d'écriture à entaille dont le peuple se servait surtout pour les comptes, 
aussi bien dans la vie domestique que dans la vie agricole. C’est surtout 
la tribu des Sicules, que l'on croyait descendre directement des Huns 
et qui avait la garde de la frontière orientale du pays, qui a conservé 
le plus longtemps cet usage. Le chroniqueur Thurôczi, dans son 
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ouvrage : Chronica Hungarorum (1488), où toute l’Europe savante a 
puisé, au cours du xvie siècle, dit expressément de cette tribu : 
« Characteres quosdam ligno sculpsit, et talis scripturæ usu literarum 
ad instar vivit. » 

Quelle était cette écriture ? Tel est le problème très ardu et très obs- 
cur que l'ouvrage de M. Sebestyén se propose de résoudre. A l’aide des 
travaux sur les hiéroglyphes, sur l'écriture phénicienne, le boustrophé- 
dien et de toutes les informations des sources hongroises sur l'écriture 
des Sicules, il établit la parenté suivante : 


Écriture à entaille des Phéniciens 


| 
Groupe de la Méditerranée Groupe de rase occidentale 


(grec préhistorique, étrusque, italiote) (moabite, araméen, himyarite) 
| 
_Rune germanique Ancien turc occidental Ancien turc oriental 


Ancien turcdel’Asie centrale 


Ecriture siculo-turque 


Ecriture siculo-magyare 


Il reste peu de monuments de cette ancienne écriture magyare, ce 
qui s'explique par la fragilité des bâtons ou des lattes sur lesquels on 
avait gravé les signes t. Le plus ancien monument dont la transcrip- 
tion nous soit conservée date de 1501. C’est une inscription sur bois 
qui se trouvait dans l’oratoire du temple de Csik-Szent-Miklôs en Tran- 
sylvanie, et qui fut reproduite par Dezsericzky dans son ouvrage : De 
inuiis ac majoribus Hungarorum (1753), et auparavant dans un manus- 
crit de Jean Telegdi de 1598. D'après les travaux bibliographiques de 
Jean Jerney, Charles Szabô, Charles-Antoine Fischer, on croyait jus- 
qu'ici que l'ouvrage de Telegdi avait paru à Leyde sous le titre : Rudi- 
menta priscae Hunnorum linguae brevibus quæslionibus el responsionibus 
comprehensa, cum praefalione epistolari Joannis Decii Barontii ad 
Telegdium (Lugduni Batasorum, 1598, in-4). Après des recherches 
minutieuses dans les principales bibliothèques de l'Europe, après une 
correspondance de plusieurs années avec les conservateurs de ces 
bibliothèques, M. Sebestyén établit que cet ouvrage ne fut jamais 
imprimé et que c’est peine perdue de le chercher. Ce qui avait induit 
en erreur les bibliographes, c'était le catalogue imprimé de la Biblio- 


1. Le mot hongrois rov-ds, qui se retrouve dans les langues slaves, indique 
cette sorte d'écriture, tandis que le vocable ir-às est employé pour l'écriture à 
l'encre ou au crayon. 
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thèque Teleki de Maros-Väsärhely !:, mais le titre donné dans ce cata- 
logue indique seulement le manuscrit 4503? où, parmi des documents 
sur l'écriture à entaille, se trouve aussi une copie du manuscrit de 
Telegdi. D'autres copies se trouvent à la Bibliothèque municipale de 
Hambourg et à la Bibliothèque de l’Université de Giessen. M. Sebestyén 
donne (p. 207-218) le texte latin et la traduction hongroise de cet opus- 
cule que ni Georges Hickes (Antiquae Literaturae septentrionalis libri 
duo, 1703), ni le savant hongrois Mathias Bel (De vetere litteratura 
hunno-scythica exercitatio, 1718) n'ont connu, mais qui a servi à quel- 
ques savants allemands. 

Dans un Appendice, nous trouvons la critique pénétrante des faux 
fabriqués au cours du xix° siècle, et l'enquête minutieuse instituée par 
l'Académie hongroise et par le Musée national sur certains manuscrits 
traitant de cette écriture. 

L'ouvrage de M. Sebestyén, qui contient de nombreux renseignements 
sur la vie du peuple, des pâtres et des paysans, a paru dans la Biblio- 
thèque de la Société ethnographique, dont le Bulletin et les Cahiers sont 
très appréciés du monde savant. 1. KonT. 
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Bibliothèques. 

MANCHESTER. — À classified catalogue of the works on architecture 
and the allied arts in the principal Libraries of Manchester and Salford, 
by Henry Guppy and G. Vine. London, Batsford, 1909; in-8 de 310 p. 
(4 sh. 6 d.) 


MiDDELBURG. — Catalogus van de provinciale Bibliotheek van Zeeland. 
IV (Rechtsgeleerdheid). Middelburg, van Benthem en Jutting, 1909; 
in-8 de vui-504 p. (1 g.) 

MÉNCHEN. — Alphabetisches Verzeichnis der laufenden Zeitschriften 
welche von der k. Hof- und Staatsbibliothek München und einer Anzahl 
anderer Bibliotheken Bayerns gehalten werden. München, Palm, 1909; 
in-8 de x1v-427 p. (3 mk. 20.) 


NÜRNBERG. — Katalog der Nürnberger Stadtbibliothek. 1, 1 (Ge- 
schichte). Erster Teil. Nürnberg, Sebald, 1909; in-8 de vur- 599 p. 


Paris. — Catalogue des dissertations et écrits académiques provenant 
des échanges avec les universités étrangères et recus par la Bibliothèque 
nationale en 1908, par E. Laloy. Paris, Klincksieck, 1909 ; in-8 de 347 p. 
(3 fr. 60.) 


1. Bibliotheca Samuelis comitis Teleki de Széh: pars III (Vienne, 1811), 
p. 256. 
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— Catalogue abrégé de la Bibliothèque Sainte-Geneviève; III (4° sup- 
plément). Paris, Firmin-Didot, 1910 ; in-8, p. 253 à 668 et xxix p. 

PRAG. — Katalog der deutschen Handschriften der k. k. ôff. und 
Universitätsbibliothek zu Prag. I (Die Handschriften bis etwa z. J. 1580). 
Prag, Calve, 1909; in-8 de 155 p. (4 mk.) 

WIEN. — Katalog der k. k. Finanzministeriums; II. Wien, Hofdruc- 
kerei, 1909; in-8 de x1v-446 p. (19 kr.) 


— K. k. Hofbibliothek ; Bucheinbände. Auswahl von technisch- und 
geschichtlich bemerkenswerten Stücken, herausg. von Theod. Gottlieb. 
Wien, Schroll, 1910 ; in-folio de 1v p. et 80 col., 4 p. et 100 pl. (85 mk.) 


— Die griechische Literatur in den Handschriften der Rossiana in 
Wien, vom E. Gollob. I Teil. Wien, Hôlder, 1910 ; in-8 de 146 p. (Sit- 
zungsberichte der k. Akademie der Wissenschaften, phil.-hist. Klasse, 
CLXIV.) 

— Monumenta palaeographica Vindobonensia ; Denkmäler der 
Schreibkunst aus der Handschriftensammlung der habsburg-lothring. 
Erzhauses (K. k. Hofbibliothek in Wien) ; unter Leitung von J. Ritt. von 
Karabacek herausg. von Rud. Beer. 1. Leipzig, Hiersemann, 1910; 
in-folio de 11-68 p. et 26 pl. (Prix de souscription : 400 mk.) 


WoLFENBÜTTEL. — Die Weissenburger Handschriften in Wolfenbüttel, 
von Theod. Gottlieb. Wien, Hôlder, 1910; in-8 de 24 p. (Sitzungsbe- 
richte der k. Akademie der Wissenschaften, phil.-hist. Klasse, CLXI111.) 


WÜRZBURG. — Epistolae beati Pauli glosatae glosa interlineali. Irisch- 
Jateinischer Codex Würzburger Universitätsbibliothek, in Lichtdruck 
herausg. und mit Einleitung und Inhaltsübersicht versehen von Ludw. 
Chr. Stern. Halle, Niemeyer, 1910; in-folio, 36 p. et 36 pl. (50 mk.) 


Archives. 


Die Anwendung der Photographie für die archivalische Praxis, von 
Ad. Warschauer und Otto Mente. Leipzig, Hirzel, 1909 ; in-8 de 98 p. et 
8 pl. (4 mk.) 

Gli archivi, per Pietro Romano-Puccio. Palermo, tip. Sciarrino, 
1910 ; in-8 de 171 p. (2 I. 50.) 

Manuale sugli archivi delle prefecture e dei comuni e sull’ ordina- 
mento amministrativo del Regno, per Raff. Porrà. Cagliari, tip. Mon- 
torsi, 1910 ; in-8 de 148 p. (2 1. 50.) 

L’ordinamento degli archivi municipali ; manuale teorico-pratico dal 
Gius. Vicini. Terza ediz. riveduta e ampliata. Como, tip. Ostinelli, 1909; 
in-16 de x-187 p. (2 1.) 

Resoconto del quinto Congresso del personale degli archivi notarili, 
tenuto in Roma li 24-26 ott. 1909, e voti presentati a S. E. il guardasi- 
gilli Orlando. Padova, Soc. cooperativa tipografica, 1909 ; in-8 de 78 p. 
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BORDEAUX. — Inventaire sommaire des archives municipales de la 
ville de Bordeaux ; Période révolutionnaire, 11, par Gaston Ducaunnès- 
Duval. Bordeaux, impr. Pech, 1910; in-4 de vi-394 p. 


— Archives municipales de Bordeaux. Tome IX. Inventaire sommaire 
des registres de la Jurade (1520-1783), publ. par A. Ducaunnès-Duva 
et Paul Courteault. IV. Bordeaux, impr. Pech, 4909 ; in-4 de vin-745 p. 
(15 fr.) 

BRUXELLES. — Inventaire des chartes et cartulaires des duchés de 
Brabant et de Limbourg et des pays d'Outre-Meuse, par Alph. Verkoo- 
ren. Ï (Chartes originales et vidimées), 1. Bruxelles, Hayez, 1910 ; in-8 
de vi-472 p. (5 fr.) 

CAPODISTRIA. — Inventario dell’ antico archivio municipale di Capo- 
distria, per Fr. Majer. Capodistria, Pagine istriane, 1909; in-8 de 175 p. 

CLERVAL. — Inventaire sommaire des archives communales du dépar- 
tement du Doubs antérieures à 1790; Ville de Clerval, par Maurice 
Pigallet et A. Dornier. Besancon, impr. Jacquin, 1940, in-4 de vui- 
174 p. 

Duon. — Inventaire sommaire des archives eommunales antérieures 
à 1790 ; Ville de Dijon, V (série B supplément; État civil), par Ch. 
Oursel. Dijon, impr. Cails, 4910 ; in-4 de vini-345 p. 

DORDRECHT. — [nventaris van het archief der gemeente Dordrecht; 
I (De grafelijke tijd, 1200-1572), door J. L. van Dalen. Dordrecht, J. P. 
Revers, 1910 ; in-8 de vin-272 et 34 p. (1 fi. 50.) 


FRIEDBERG. — Das städtische Archiv zu Friedberg in der W. (1273- 
1910); ein Umriss seiner Geschichte und Bestände, von Ferd. Dreher. 
Leipzig, Dyk, 1910; in-8 de 32 p. (4 mk.) 

GRENOBLE. — Inventaire sommaire des archives départementales 
(Isère) ; série L (Documents de la période révolutionnaire, Il), par 
Aug. Prudhomme. Grenoble, impr. Allier, 1908 ; in-4 de Lxxvi-389 p. 
(12 fr.) 

HANNOVER. — Inventare der nichtstaatlichen Archive der Provinz 
Hannover. I (Kreis Alfeld), von H. Hoogeweg. Hannover, Hahn, 1909 ; 
in-8 de vi-73 p. (2 mk. 50.) | 

HuzsrT. — Lijst van charters berustend in het stedelijk archief van 
Hulst, door G. C. A. Juten. Middelburg, Altorffer, 1909; in-8 de 11-64 p. 
(Overd. uit Archief der Zeeuwsch Genootschap der wetenschappen.) 


MILANO. — L'archivio degli istituti ospitalieri di Milano, relazione di 
Pio Pecchiai. Milano, tip. Rozza, 1909 ; in-8 de 55 p. 

NapoLi. — Le concessioni dei titoli nobiliari dal 4607 al 1700 non 
registrate nei volumi « Titulatorum Collateralis » dell’ Archivio di Stato 
di Napoli, notizie archivistiche di Livio Serra. Napoli, Detken e Rocholl. 
4910 ; in-4 de 21 p. 
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— I registri « Titolatorum » del Collaterale e il volume 7 ora perduto ; 
notizie archivistiche di Livio Serra. Napoli, Detken e Rocholl, 1940 ; 
in-4 de 20 p. 


Nuni Novcoron. — Dieistviia nijegorodskoi gubernskoi utchenoi 
arkhivnoi kommissii. VIII. Nijni Novgorod, tip. Vladimirskii, 1910; 
in-8 de 419 et 32 p. 


NiMEs. — Inventaire sommaire des archives départementales anté- 
rieures à 1790 ; Gard, Archives civiles, E ; tome IV (notaires, fin), par 
E. Bligny-Bondurand. Nimes, impr. Chastagnier, 1909 ; in-4 de xu-432 p. 
(10 fr.) 


Paris. — Inventaire sommaire des archives historiques du Minis- 
tère de la guerre. Archives anciennes (Correspondance) ; 1V, 4. Paris, 
impr. nationale, 1940 ; in-8 de 184 p. 


PÉTERSBOURG. — Peretchen diel i dokumentov obchestchago arkhiva 
Ministerstva putei soobschtcheniia, na K. P. Litovtchenko. Sankt Peter- 
burg, tip. Ehrlich, 1910 ; in-8 de 11-647 p. 


— Opis dokumentov i diel khraniaschtchikhsia v Senatskom arkhivie. 
11, 4. Sankt Peterburg, impr. du Sénat, 1910; in-8 de 11-359 p. 


— Opisanié aktov, kraniaschtchikhsia v archivie imperat. arkheogr. 
Kommissii, na M. G. Kurdiumov. Sankt Peterburg, tip. Aleksandrov, 
4910; in-8 de v-b13 p. 

Roma. — Gli archivi pubblici romani in rapporto alla storia di Roma 
e loro odierna funzione, conferenza di Ern. Ovidi. Roma, tip. Forzani, 
1910 ; in-8 de 40 p. et 4 pl. (21.) 

ROUEN. — Inventaire sommaire des archives départementales anté- 
rieures à 1790; Seine-Inférieure. Archives civiles ; séries C-D. Table 
générale, par J. J. Vernier. Rouen, impr. Lecerf, 1910 ; in-4 de 243 p. 


SARATOV. — Trudy Saratovskoi utchenoi arkhivnoi Kommissii. XXVI. 
Saratov, 1910 ; in-8 de 259-94 p. et pl. 


WAWRiIN. — Inventaire sommaire des archives communales de Wa- 
wrin antérieures à 4790, par Th. Leuridan (Mémoires de la Société d'é- 
mulation de Roubaix, 4e série, VII, 1910, p. 185-281). 


WIEN. — Inventare ôsterreichischer staatlicher Archive. I. Inventar 
des allgemeinen Archivs des Ministeriums des Innern. Wien, Staats- 
druckerei, 1909 ; in-8 de 95 p. (2 kr.) 


Index de périodiques. 


Het Wetboek van strafrecht. Rechtspraak en Nederlandsche littera- 
tuur (tot 1 maart 1909, di. I-XX van het Tijdschrift voor strafrecht) 
systematisch geordend. Leiden, Brill, 4910 ; in-8 de x-608 p. (9 fl. 50.). 
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Quarto Repertorio dodicennale (1898-1909) del giornale La Giurispru- 
denza di Torino. Fasc. 1. Torino, tip. Legale, 1910 ; in-4 de 64 p. (2 1.) 


Generalregister zum I bis X Bd. der von der k. k. Generalprokura- 
tur herausgegebenen Sammlung der Entscheidungen des k. k. Obersten 
Gerichis- und Kassationshofes. Wien, Manz, 1910 ; in-8 de 1v-365 p. 
(3 kr.) 

Generalregister zum I bis X Bd. der neuen Folge der Entscheidun- 
gen des k. k. Obersten Gerichtshofes in Zivil- und Justisverwaltungssa- 
chen. Wien, Manz, 1910 ; in-8 de 1v-161 p. (1 kr. 50.) 


Indice alfabetico-analitico delle materie contenute nella 4: serie 
della Biblioteca degli economisti, dal L. Eusebio. Torino, Unione tipogr. 
editrice, 1910 ; in-8 de 284 p. (6 1. 50.) 

Jahrbuch für Kinderheilkunde und physische Ersiehung; Sach- und 
Namenregister zu Bd. LI-LXX. Berlin, Karger, 1910; in-8 de 155 p. 
(5 mk. 60.) 

Zeïtschrift für Psychologie und Physiologie der Sinnesorgane; 
Register zu den Bd. XXVI-L, zusammengestellt von Joh. Gruber. 
Leipzig, Barth, 1909 ; in-8 de 111-220 p. (12 mk.) 

Deutsches Offisierblatt; Inhaltsverzeichnis zum VII-XIII Jahrg. 
(1903-1909). Oldenburg, Stalling, 1910 ; in-8 de 36 p. 


Annuaire pour l'an 1910, publié par le Bureau des Longiludes. 
Paris, Gauthier-Villars, 1910 ; in-16. 
Contient la table générale de la publication depuis l'origine. 


General index to Sidereal Messenger, vol. I-X (1822-1891); Astro- 
nomy and Astro-physics, vol. [-IIT (1892-1894); Popular Astronomy, 
vol. I-XVI (4893-1908), by authors and subjects. London, Wesley, 1910; 
in-8 de 148 p. (12 sh.) 

Annalen der Phystik; Register zu Bd. LI-LX (18941899), und zu 
Bd. I-XXX (1900-1909) der vierten Folge, bearb. von J. H. Meerburg. 
Leipzig, Barth, 1910; in 8 de 1v-894 p. (25 mk.) 

Zeitschrift für Elektrochemie und angewandte phystihalische Chemie ; 
Generalregister zu Bd. I-X (18941904), von Ed. Jordis. 1 (Namenver- 
zeichnis). Halle, Knapp, 1940 ; in-8 de 113 p. (11 mk.) 


Jahresbericht über die Fortschritte der Chemie und verwandter Teile 
anderer Wissenschaften ; General-Register für die Berichte von 1897- 
4904, herausg. von E. Fromm. Ï (Autoren-Register). Braunschweig, 
Vieweg, 1910 ; in-8 de 847 p. (50 mk.) 

Fortschritte der praktischen Geologie und Bergwirtschaft ; I1 (1903- 
4909) ; zugleich General-Register der Zeitschrift für praktischen Geolo- 
gie; Jahrg. XI-XVII (1903-1909), von Max Krahmann. Berlin, 
. Krahmann, 1910 ; in-8 de xxx11-454 p. (22 mk.) 
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Indice generale alfabetico delle dieci annate (4894-1903), vol. XXVIIT- 
XXXVI del Bollettino del Club alpino italiano, per F. Federici. Torino, 
G. U. Cassone, 1910 ; in-8 de 48 p. 


_ La Revue de l'art ancien et moderne; Tables de 1897 à 1909, par 
Emile Dacier. Paris, Revue de l’Art, 1909 ; in-4 de vin-152 p. (12 fr.) 


Revue d'histoire moderne et contemporaine ; Première table générale 
(1899-1909), tomes I à XII. Paris, Cornély, 4910 ; in-8 de vu-4108 p. 
(4 fr.) 


Table générale des 4 premières séries des Mémoires de la Société 
d'émulation de Roubaix, t. I-XXVII, dans le t. VII de la 4° série (1910), 
p. 289-296. 


Table générale des Hémoires et travaux de la Société libre d'agricul- 
ture, commerce et arts du département du Doubs (1799-1809), dressée 
par A. Kirchner. Besancon, impr. Dodivers, 1940 ; in-8 de 44 p. 


Secondo indice tripartito della 5a serie dell’ Archivio storico italiano, 
vol. XXI-XL (anni 1898-1907), per G. Degli Azzi Vitelleschi e A. Pa- 
nella. Firenze, Vieussieux, 1909 ; in-8 de 300 p. (8 L.) 


Bibliographie. 


ÉDUCATION. — Moral instruction and training in schools ; report of an 
international inquiry, by M. Ern. Sadler. London, Longmans, 1908 ; 
in-8 de Lvin-538 et xxvu-378 p. (12 sh.) 

Bibliographie spéciale à la Grande-Bretagne au tome I«; pour les 
autres pays au tome II (19 p.). 

— Bibliographie der Jugendfürsorge; 11, von H. Reïiher. Wien, 
Manz, 1910 ; in-8 de vu-282 p. (6 kr.) 

GÉOLOGIE. — Bibliography of North American Geology for 1908, by 
J. M. Nickles. Washington, Geological Survey, 1910; in-8 de 148 p. 
(8 1.) 

HISTOIRE NATURELLE. — Russkaia bibliografiia po estestvoznaniiu i 
matematikié. IV (1905). Skt. Peterburg, tip. Akademiia, 1910, in-8 de 
vI-293 p. (2 r. 25.) 

MÉDECINE. — An epitomised index to Dermatological Literature, by 
À. W. Williams. London, H. K. Lewis, 19140 ; in-8. (12 sh. 6 d.) 


— Î tumori del mesencefalo; studio clinico ed anatomico, per 
D' I. Valobra. Torino, S. Lattes, 19140 ; in-8 de 209 p. et fig. (6 1.) 


Avec une bibliographie du sujet. 


— L'appendicite, per Dr Met. Francini. Siena, tip. s. Bernardino, 
1940 ; in-8 de vui-756-XLut p. 
Importante bibliographie du sujet. 
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— La malaria secondo le nuove ricerche, per Dr Ang. Celli. 4: ediz. 
Torino, Unione tipogr. editrice, 1910 ; in-8 de xviI-384 p. (7 L.) 

Contient un essai bibliographique sur la matière, au point de vue de 
Rome et de la campagne romaine. 

— Patologia della dentizione, per Dr G. Zambelli. Padova, Drucker, 
1910 ; in-8 de vui-377 p. (6 1.) 

Avec une bibliographie du sujet. 

Musique, — G. B. Pergolesi; vita, opere ed influenza su l'arte, per 
Gius. Radiciotti. Spoleto, Panetto e Petrelli, 1910 ; in-8 de vii-292 p. et 
fig. (10 L.) 

Contient une bibliographie du maestro Pergolèse. 

BEAUX-ARTS. — Writings by and about James Abbott Mc Neill Whis- 
tler ; a bibliography, by D. C. Seitz. London, O. Schulze, 1910 ; in8 de 
181 p. (10 sh. 6 d.) 


CÉRAMIQUE. — Ceramic Literature ; an analytical index to the works 
published in all languages on the history and the technology of the 
Ceramic Art, by M. L. Solon. London, Griffin, 4910 ; in-8 de 680 p. 
(42 sh.) 


PORCELAINE. —- Description of Chinese Pottery and Porcelain ; being 
a translation of the T’Ao Shuo. Introduction, notes and bibliography by 
Stephen W. Bussell. London, Frowde, 1910 ; in-8 de 254 p. (14 sh.) 


GRAVURE. — Bibliography of american books relating to Prints and 
the art and history of Engraving. London, Ellis, 4910 ; in-8. (12 sh. 6 d.) 


ARCHEOLOGIE. — Bibliographie des mosaïques gallo-romaines du 
Béarn, par Paul Courteault (Revue des Études anciennes, 1909, p. 146- 
166). 

LITTÉRATURE. — Islandica ; an annual relating to Iceland and the 
Fiske icelandic collection in Cornell University Library. I. Bibliography 
of the icelandic Sagas and minor tales, by Halldor Hermannsson. 
Ithaca, Cornell University, 1908 ; in-8 de 126 p. (8 1.) 

— Teuffel's Geschichte der rômischen Literatur ; 6° Auf. neu bearb. 
von Wilh. Kroll und Fr. Skutsch. II (von 31 vor Chr. bis 96 nach Chr.) 
Leipzig, Teubner, 1910 ; in-8 de vi-348 p. (6 mk.) 

D'une grande valeur au point de vue bibliographique. 

— Bibliographie der middel-nederlandsche taal- en letterkunde. II, 
bevattende de literatuur verschenen van 1888-1910, door Louis D. Petit. 
Leiden, Brill, 1910 ; in-8 de vur-221 p. (3 fl. 50.) 

— Chaucer devant la critique, en Angleterre et en France, depuis 
son temps jusqu'à nos jours, par C. F. E. Spurgeon. Édimbourg 
(Paris, Hachette], 1910 ; in-8 de 400 p. 


Contient, p. 269-385, une bibliographie générale des œuvres de Chaucer 
et des écrits qui le concernent, de 1477 à 1910. 
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— Hebbel-Bibliographie ; ein Versuch, von H. Wütschke. Berlin, 
Behr, 1910; in-8 de v-163 p. (8 mk.) | 

— Bibliographie des chants populaires français, par M. de Beaure- 
paire-Froment. 3e éd. augmentée. Paris, Rouart, Lerolle et Cie, 1910; 
in-16 de xcn1-186 p. (5 fr.) 


— Bibliographie critique et raisonnée des Ana français et étrangers, 
par A. F. Aude. Paris, Daragon, 1910 ; in-8 de xv-127 p. (7 fr. 60.) 


— Bibliographie van den vlaamschen taalstrijd, door Th. Coopman 
en Jan Broeckaert. VIII (1879-1882). Gent, Siffer, 1910 ; in-8 de 407 p. 
(3 fr. 50.) 


PRESSE PÉRIODIQUE. — La presse bordelaise pendant la Révolution ; 
bibliographie historique, par Ernest Labadie. Bordeaux, Cadoret, 1940; 
in-8 de xx1-299 p. (15 fr.) 


GÉOGRAPHIE. — L'epoca delle grandi scoperte geografiche, per Carlo 
Errera. 2* ediz. rinnovata ed accresciuta. Milano, U. Hoepli, 1910 ; in-16 
de xx1v-463 p. et pl. (6 1. 50.) 

Contient la bibliographie du sujet. 

— Traité de géographie physique (Climat, hydrographie, relief du sol, 
biogéographie), par Emmanuel de Martonne. Paris, Colin, 1941 ; in-8 
de x-908 p. avec 3% fig. et 50 pl. (22 fr.) 

A la fin de chaque chapitre, excellentes références bibliographiques 
(livres et cartes). 

— Bibliografitcheskii ukazatel literatury o Siéverié, na A. F. Sidlovskii. 

I. Skt. Peterburg, tip. morskoi ministerstva, 1910 ; in-8 de 67 p. (0 r. 75.) 


— Grondslagen voor de bibliographie van Gelderland, door P. Gouda 
Quint, Arnhem, Gouda Quint, 1910 ; in-8 de xxx11-804 p. (12 fi. 50.) 


— Bibliographie der schweizerischen Landeskunde ; V5 (Aberglaube, 
Geheime Wissenschaften, Wundersucht), von Fr. Heinemann. I. Bern, 
Wyss, 1907; in-8 de xvii-240 p.; — V5 (2) (Inquisition, Intoleranz, 
Exkommunikation, Interdikt, Sektenwesen, Hexenwahn, Hexenpro- 
zesse), von Fr. Heinemann. Bern, Wyss, 1909 ; in-8, xxxvi p. et p. 217 
à 484; — VS (3) (Sagen und Legenden, Märchen und Fabeln), von Fr. 
Heinemann. Bern, Wyss, 1910 ; in-8 de xx1-211 p. 


— Cenni storici sul fume Po e sul suo delta, con un saggio bibliogra- 
fico sullo stesso fiume. Parma, tip. Donati, 4910 ; in-4 de 140 p. 

— Die deutsche Kolonialliteratur im Jahre 1908, von Hub. Henoch. 
Berlin, Süsserott, 1910 ; in-8 de 92 p. (2 mk.) 

— Mendelssohn's South African Bibliography. London, K. Paul, 1910; 
2 vol. in-8. (42 sh.) 
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_P. Carox : Bibliogr aplhie dès travaux publiés dé 1866 à 1807 su" l'his- 
toire de la France depuis 17N9 (fase. 3-4). 


G. BOURCARD : Graveurs el gravures : essui de bibliogr aphie. - 

G. M. WRoNG and .H. LANGTON : Rerieur of histor ical publications reli- 
ting Lo Canada, XVI-XIV. | N— 

J. SEBESTYEX : Rovs és roväsirus. ee j “+ 


LE BIBLIOGRAPHE MODERNE 
_Paraît tous les deux mois par livraisons d'environ 80 pages, et forme par an, 
depuis 1897, un beau volume Illustré - 


(Archives Bibliothèques, Bibliothéconoïnie, Bibliographie théorique 
et pratique, Histoire de l'imprimerie, du livre et du papier) 
ABONNEMENT | FRANCE : 40 francs. 
de l'année ETRANGER : 42 fr. 50 — 10 mk. — 40 d 


LES NOUVEAUX  ABANNES JOUIRONT DE FACILITÉS POUR ACQUERIR LES VOLURES PARCS 


- 
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Prière d'adresser toutes communications à M. Henri STEIN, 
38, rue Gay-Lussac, à PARIS (V°) 
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EN VENTE 


A LA LIBRAIRIE À. PICARD 
82, RUE BONAPARTE, À PARIS 
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LES 


ARCHIVES DE L'HISTOIRE DE FRANCE 


Par Ch. V. LANGLOIS et Henri STEIN 
- [MANUELS DE BIBLIOGRAPHIE HISTORIQUE, 1} 
L vol. in-8 de x1rx-1000 p. — Prix : #8 fr, (relié : 80 fr.) 


MANUEL 


BIBLIOGRAPHIE GÉNÉRALE 


Par Henri STEIN 
[MANUELS DE BIBLIOGRAPHIE HISTORIQUE, I! 
4 vol. in-8 de xx-895 p. — Prix : #8 fr. (relié : 80 fr) 


BIBLIOGRAPHIE GÉNÉRALE 


CARTULAIRES FRANCAIS. 
OU RELATIFS A L'HISTOIRE DE FRANCE “ne 
[Manuels Rae historique, IV] 
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{-vol. in-8 de xv1-697 p, — Prix : 45 fr. (relié « 47r & É 
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